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« (ans une situation de crise� le principe de l’état 
de droit doit prévaloir |. 8el fut l’appel de l’3mFuds-
man� Mme 'laudia Monti� lors de la présentation de 
son rapport annuel 2�2� au\ députés�  réunis en 
présentiel au 'ercle municipal le � Nuillet 2�21.

5uelUues mois aprʢs avoir présenté son rapport 
annuel 2�1�� dont la puFlication avait pris du retard 
en raison de la crise sanitaire� Mme 'laudia Monti 
est revenue sur les principau\ faits de l’année der-
niʢre. 7ans surprise� celle-ci a été fortement mar-
Uuée par  les effets néfastes de  la pandémie de 
 'ovid-1�� et la Médiatrice a pu constater Uue les ci-
to]ens se sont tournés vers les administrations ʚ la 
recLercLe d’un soutien. 'e constat� Uui est éKale-
ment partaKé par ses collʢKues européens� va de 
pair avec des sollicitations des services de l’3m-
Fudsman par des cito]ens parfois désespérés et ʚ 
la Uuʤte d’informations Uu’ils n’oFtiennent pas ou 
difficilement de la part d’administrations souvent 
inaccessiFles.

Le nomFre de réclamations introduites en 2�2� a 
connu une léKʢre Faisse par rapport ʚ l’année 2�1� 
��14 en 2�2� par rapport ʚ �7� l’année d’avant.

La digitalisation des démarches administratives 
renferme des obstacles

Mme 'laudia Monti  a ainsi  pu constater Uue 
Feaucoup de démarcLes administratives ont néces-
sairement dʲ ʤtre réalisées ʚ distance� surtout pen-
dant les premiers mois de la crise oʰ la plupart des 
administrations n’étaient pas ouvertes au puFlic. 
'eci pose proFlʢme� selon la Médiatrice� dans la 
mesure oʰ Feaucoup de personnes ne disposent 
pas des outils ou compétences nécessaires pour 
effectuer des démarcLes administratives ʚ dis-
tance. 

ɿ son avis� certaines de ces procédures sont trʢs 
compliUuées� voire  impossiFles ʚ réaliser autre-
ment Uu’en présence d’un aKent administratif.

4ar ailleurs� Mme 'laudia Monti a pu constater 
Uue la situation des personnes se trouvant dans 
une situation précaire s’est empirée ʚ cause de ces 
oFstacles. (’oʰ son appel au\ administrations d’ac-
corder une importance au contact direct et en pré-
sentiel avec le cito]en.

Des entraves supplémentaires  
en raison de la pandémie

L’3mFudsman a mis en évidence les difficultés 
Uue rencontrent les cito]ens dans certains aspects 
de la vie Uuotidienne� notamment pendant les mois 
de « locOdown |. Les suNets tels Uue le loKement� la 
fiscalité ou la sécurité sociale sont les plus visés� 
comme ʚ l’accoutumée� notent les services de la 
Médiatrice. 4andémie oFliKe� d’autres oFstacles 
sont venus s’aNouter au\ doléances des cito]ens� 
telle Uue  la  riKidité de diverses administrations 
dans  l’application des dispositions  léKislatives 
dans certaines situations� NuKée parfois trop stricte 
par Mme 'laudia Monti. Les services de l’3mFuds-
man ont ainsi pu  relever un certain manUue de 
fle\iFilité dans le cadre de l’octroi des aides spéci-
fiUues au\ entrepreneurs et entreprises pendant la 
crise alors Uue ceu\-ci en avaient Fesoin plus Uue 
Namais. MalKré ses interventions� certaines récla-
mations n’ont pas trouvé de solution satisfaisante� 
a déploré la Médiatrice.

Une accessibilité des services publics  
pour tous

Les  députés  ont  notamment  souLaité  savoir 
dans  Uuelle mesure  les  administrations  ont  su 
s’adapter ʚ la crise� face au\ proFlʢmes d’accessi-
Filité  rapportés par  l’3mFudsman. 7i� d’un cʭté� 
Mme 'laudia Monti admet Uue les administrations 
ont redouFlé d’efforts afin de rester accessiFles au 
puFlic� elle craint� de l’autre� Uue celles-ci tendent ʚ 
Kénéraliser la diKitalisation des démarcLes admi-
nistratives� ce Uui peut poser proFlʢme pour cer-
taines catéKories sociales. ɿ son avis� il est impor-

tant Uue tous les cito]ens soient mis sur un pied 
d’éKalité et Uue l’outil informatiUue ne soit pas un 
mo]en d’e\clusion. )n ce sens� l’3mFudsman� en 
tant Uue « veilleur des droits fondamentau\ |� ap-
pelle  les administrations ʚ mettre  tout en place 
pour rester accessiFles sans e\clure personne et ʚ 
s’adapter au\ Fesoins de leurs usaKers pour rem-
plir leur mission de service puFlic.

9n député s’est intéressé ʚ l’interaction entre la 
Médiatrice et les différentes administrations en cas 
de litiKe. -l a demandé s’il était prévu d’étendre le 
principe de « personne de référence | pour les ser-
vices de l’3mFudsman ʚ l’ensemFle des ministʢres 
et administrations puFliUues. Mme 'laudia Monti a 
e\pliUué Uue ses services ont développé au fil des 
années des liens avec les instances puFliUues avec 

lesUuelles ils sont le plus souvent en contact� Uu’il 
s’aKisse d’un ministʢre ou d’une administration.

Les députés font le suivi au cours  
de l’année 2021

(ans  les semaines suivant  la présentation du 
rapport� les députés se pencLeront en détail sur les 
différentes doléances évoUuées. 4ar la suite� les 
commissions parlementaires compétentes élaFore-
ront une prise de position. 9n déFat en séance pu-
FliUue concernant le suivi des députés aura lieu au 
cours de l’année 2�21.

4our le rapport 2�1�� les préparations du déFat 
sont en cours. )n tant Uue rapporteur de la 'om-
mission des 4étitions� M. 4aul Galles cLapeaute 
ces travau\.

L’Ombudsman fortement sollicité en temps de crise

Mme Claudia Monti a présenté son rapport 2020 aux députés.

Dans son rapport annuel 2020, Mme Claudia Monti dresse le bilan d’une année particulièrement marquée 
par la pandémie.

Les leʡons de la crise sanitaire des derniers mois pour  la 
Grande 6éKion ont dominé les discussions lors d’une premiʢre 
rencontre depuis le déFut de la pandémie avec le 4résident du 
Kroupe d’amitié &enelu\ du 4arlement allemand� M. 4atricO 
7cLnieder. 'e député du &undestaK ainsi Uue l’%mFassadeur 
 allemand au Grand-(ucLé� M. 9llricL /lʯcOner� ont été reʡus le � 
Nuillet 2�21 ʚ Lu\emFourK pour une visite de travail. -ls ont été 
accueillis  par  le 4résident de  la 'LamFre des (éputés� M. 
 *ernand )tKen� et le :ice-4résident� M. Mars (i &artolomeo.

%lors Uue le déFut de la crise sanitaire avait été marUué par 
une fermeture des frontiʢres par &erlin� véritaFle Landicap au 
Fon fonctionnement au sein de la Grande 6éKion� celle-ci a fini 
par réussir son « stress test |. 7uite ʚ ce déFut de crise Uui a mis 
ʚ l’épreuve les relations entre les pa]s voisins� des solutions 
praKmatiUues ont été trouvées pour ne pas FloUuer le Uuotidien 
des cito]ens de part et d’autre des frontiʢres. 8el était un des 
constats partaKés lors de ces discussions parlementaires Ker-
mano-lu\emFourKeoises.  9n  des  défis  des  mois  ʚ  venir 
concerne le télétravail� notamment pour les travailleurs fronta-
liers� ont encore souliKné les Lommes politiUues des deu\ pa]s.

L’enKaKement commun pour le respect des droits individuels 
et démocratiUues en )urope fiKurait éKalement parmi les suNets 
de ces discussions interparlementaires� Uui illustrent la relation 
amicale liant la 'LamFre des (éputés et le &undestaK allemand.

)ntrevue avec M. 4atricO 7cLnieder� 4résident du Kroupe d’amitié du 4arlement allemand

La Grande Région a réussi son « stress test »

(de gauche à droite) M. Laurent Scheeck, M. Ullrich Klöckner, M. Fernand Etgen, M. Patrick Schnieder et M. Mars Di Bartolomeo
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Les memFres de  la 'ommission des %ffaires 
étranKʢres et européennes� de la 'oopération� de 
l’-mmiKration et de l’%sile et de la 'ommission de la 

7anté et des 7ports ont reʡu la (irectrice e\écutive 
de  l’3297-(% �92%-(7� Mme ;innie &]an]ima� 
dans le cadre d’une visite de travail le 6 Nuillet 2�21.

« L’épidémie de sida reste un fléau mondial� sur-
tout dans les pa]s en voie de développement� prin-
cipalement en raison d’un accʢs inéKal au\ soins 
de santé |� constate la (irectrice e\écutive. 77�� 
millions de personnes ont été infectées par le :-, 
depuis le déFut de l’épidémie� parmi lesUuelles �4�7 
millions sont décédées de maladies liées au sida. 
)n %friUue suFsaLarienne� si\ nouvelles infections 
au :-, sur sept cLe^ les adolescents ʜKés de 1� ʚ 
1� ans concernent des filles. Les Neunes femmes 
ʜKées de 1� ʚ 24 ans sont deu\ fois plus suscep-
tiFles de vivre avec  le :-, Uue  les Lommes. « -l 
reste encore du proKrʢs ʚ faire� notamment en ma-
tiʢre d’éducation se\uelle |� a noté Mme ;innie 
&]an]ima. 7i l’oFNectif KloFal Uue s’étaient fi\é les 
2ations 9nies ʚ l’Lori^on 2�2� n’a pas pu ʤtre at-
teint�  la  représentante  de  l’3297-(%  a  tout  de 
mʤme remarUué Uue certains pa]s� notamment des 
pa]s pauvres� ont  réussi ʚ  freiner  l’épidémie de 
sida.

Une nouvelle stratégie globale  
pour le combat du VIH

Lors de sa �7e réunion� le 'onseil de coordina-
tion du proKramme de l’3297-(% a adopté une nou-
velle stratéKie pour mettre fin ʚ l’épidémie de sida 
en tant Uue menace de  la santé puFliUue d’ici ʚ 
2���. Mme &]an]ima a souliKné avec Feaucoup de 
satisfaction Uue  le Lu\emFourK est un allié pré-

cieu\ dans la mise en �uvre de cette stratéKie. )n 
effet� l’3297-(% peut non seulement compter sur le 
soutien politiUue du Lu\emFourK� mais aussi sur 
son appui financier� puisUue le Grand-(ucLé est le 
plus Kros donateur par LaFitant au monde. M. Marc 
%nKel� député européen et %mFassadeur spécial 
��-��-�� de l’3297-(% présent lors de cette visite 
de travail� s’est éKalement réNoui de l’importance 
accordée par le Lu\emFourK au comFat de l’épidé-
mie de sida.

La stigmatisation pose encore problème
9ne des causes ardemment défendues par Mme 

;innie &]an]ima est l’éKalité des se\es. La (irec-
trice e\écutive de l’3297-(% a relevé Uue la stiK-
matisation de certaines catéKories de la population 
pose encore proFlʢme dans les pa]s d’%friUue� no-
tamment dans le cadre de la lutte contre l’épidémie 
de sida. )n effet� trop souvent les personnes Uui 
sont diaKnostiUuées avec le :-, se retrouvent e\-
clues de la société et des soins de santé. « 'e pLé-
nomʢne  s’est  accentué  avec  la  pandémie  de 
 'ovid-1� |� a déploré la (irectrice e\écutive. « Les 
personnes les plus vulnéraFles sont les LG&85� Uui 
peuvent ʤtre victimes de lois allant ʚ l’encontre des 
droits fondamentau\ de l’Lomme. La lutte contre le 
fléau du :-, doit donc aller de pair avec un cLan-
Kement des mentalités et des normes sociales |� a 
conclu Mme ;innie &]an]ima.

:isite de Mme ;innie &]an]ima� (irectrice e\écutive de l’3297-(%

La situation du VIH dans le monde

Mme Winnie Byanyima (3e de gauche) et sa délégation reçues par Mme Djuna Bernard (2e de gauche), Vice-
Présidente de la Chambre, M. Mars Di Bartolomeo (au milieu), Président de la Commission de la Santé et des 
Sports, en présence de M. Marc Angel (3e de droite), Ambassadeur spécial 90-90-90 de l’ONUSIDA

La deu\iʢme 'onférence interparlementaire de 
Laut niveau sur la miKration et l’asile a été orKani-
sée par le 4arlement européen� le 14 Nuin 2�21� par 
visioconférence. M. MarKarʧtis 7cLinʛs� :ice-4ré-
sident de la 'ommission européenne� a présenté la 
stratéKie de l’9nion européenne dans ce domaine.

L’afflu\ de  réfuKiés notamment de  la 7]rie en 
2�1� et 2�16 a démontré Uu’aucun ʈtat memFre de 
l’9nion européenne ne peut résoudre seul le pro-
Flʢme et Uu’une réponse commune européenne est 
nécessaire. 7elon le :ice-4résident de la 'ommis-
sion européenne� l’instauration d’un nouveau pacte 
sur la miKration et l’asile est le seul mo]en apte ʚ 
répondre ʚ cette situation. 3r� pour le rendre effi-
cace� il faut de la solidarité de la part de cLaUue 
ʈtat memFre.

Le pacte prévoit de conclure des partenariats 
éUuiliFrés avec les pa]s voisins et d’améliorer la vie 
de leurs cito]ens. 9n soutien renforcé ʚ la sécurisa-
tion des frontiʢres e\térieures et l’élimination des 
causes de la miKration irréKuliʢre sont d’autres élé-
ments de cette stratéKie. 4ar ailleurs� l’9nion euro-
péenne mise sur la miKration léKale en promouvant 
des visas et Fourses pour étudiants ainsi Uue l’inté-
Kration des travailleurs réKuliers.

Les efforts  faits depuis 2�1� sont multiples. 
L’9nion européenne met ʚ disposition d’importants 
mo]ens financiers pour  les pa]s d’oriKine et  les 
pa]s de transit des miKrants� ceci en rendant priori-
taires des solutions duraFles. (e nouveau\ outils 
innovants sont instaurés� dont une nouvelle aKence 
liée au Fureau )%73� des mesures concrʢtes pour 

renforcer la coopération par le Fiais du code des vi-
sas� ainsi Uue des arranKements  NuridiUues pour 
renforcer  les proNets pilotes concernant  les s]s-
tʢmes de miKration léKale. 7elon le :ice-4résident 
de la 'ommission européenne� l’9) a les mo]ens 
de mettre en place avec les pa]s partenaires un 
s]stʢme de miKration léKale Uui fonctionne.

Le (irecteur Kénéral de l’3rKanisation internatio-
nale pour les miKrations �3-M� M. %ntʬnio :itorino� 
a  fait  le  point  sur  l’impact  de  la  pandémie  de 
 'ovid-1� dans ce conte\te. 4our la premiʢre fois� le 
transport international était coupé et un coup so-
cio-économiUue inouʩ a frappé les populations ʚ 
l’écLelle mondiale. &eaucoup plus de Kens Uu’avant 
la crise sanitaire ont eu Fesoin d’aide Lumanitaire. 
La fermeture des frontiʢres avait comme effet Uue 
des miKrants étaient FloUués et Uue des travail-
leurs saisonniers ont perdu leur emploi. Les inéKali-
tés et la pauvreté sont en croissance. Les effets 
socio-économiUues risUuent de durer encore lonK-
temps.

ɿ l’avis de M. :itorino� il serait essentiel de dé-
plo]er la vaccination contre le 'ovid-1� ʚ l’écLelle 
mondiale� car la relance économiUue est liée au\ 
effets de la vaccination. L’3-M et '3:%< assument 
la  tʜcLe de distriFuer des vaccins au\ pa]s  les 
moins développés. 7elon le (irecteur Kénéral de 
l’3-M� la staFilisation de la situation sanitaire est 
une condition préalaFle ʚ la miKration léKale.

(e  la  part  de  la 'LamFre des (éputés� Mme 
 :iviane 6edinK et M. 'laude ;iseler ont participé ʚ 
cette 'onférence de Laut niveau.

(eu\iʢme 'onférence interparlementaire sur la miKration et l’asile

L’UE mise sur la migration légale
Visitt vum neie Stadion

3p  -nvitatioun  vun  der (eputéierter  a  7tater 
&uerKermeescLtescL L]die 4olfer waren d’Mem-
Fere vun der parlamentarescLer 7portsOommis-
sioun den �. .uli 2�21 den neie 7tadion OucOen. 
Mat derFʞi waren de 'LamFerspresident *ernand 
)tKen� de 7portsminister (an /erscL� d’MemFere 
vum GemenKerot a vun der 7portsOommissioun 
vun der 7tad Lët^eFuerK souwéi d’4ress.

2o  enKer /onstruOtiounsdauer  vu  véier  .oer 
Oonnt déi visuell -dentitéit vum neie 7tadion pre-
sentéiert Kinn. Gan^ opfʞlleK ass d’*aarweOon^ept� 

(’7ët^er sinn an de *aarwe vum Lët^eFuerKer *ʞn-
del �rout� wʞiss a Flo� déi een ocL an der visueller 
-dentitéit erëmfënnt. (e /ʞscLtepunOt vum 7tade 
de Lu\emFourK� deen net nëmme fir *ussFallsmat-
cLer� mee ocL fir de 6uKF] Fenot^t soll Kinn� lʞit 
Fei ronn 76 Milliounen )uro.

(en éiscLten offi^iellen 9)*%-5ualifiOatiouns-
matcL tëscLt der Lët^eFuerKer 2ationaleOipp an 
dem %serFaidNan ass den 1. 7eptemFer 2�21. (éi 
offi^iell %weiunK� esou d’L]die 4olfer� ass fir )nn 
7eptemFer KeplanKt.

(ans le cadre de la dimension parlementaire de la pré-
sidence portuKaise du 'onseil de l’9nion européenne a 
eu lieu� le 21 Nuin 2�21� une visioconférence sur le rʭle 
des parlements dans l’approfondissement des relations 
entre l’9) et l’%friUue.

Le 7ecrétaire Kénéral du Groupe des ʈtats d’%friUue� 
des 'araʩFes et du 4acifiUue �%'4� M. GeorKes 6eFelo 
4into 'LiOoti� a évoUué le rʭle de l’%ssemFlée parlemen-
taire paritaire %'4-9)� composée de représentants de 
1�6 pa]s. 'et orKanisme �uvre dans l’intérʤt du peuple� 
se focalisant notamment sur le processus démocratiUue 
et la Fonne Kouvernance. )n souliKnant la position privi-
léKiée entre les parlements� le peuple et les institutions� 
le 7ecrétaire Kénéral de l’%'4 a fait le point sur la crise 
sanitaire du 'ovid-1� Uui nécessite la solidarité de tous 
les partenaires et une coopération parlementaire accrue.

M. 'arlos >orrinLo� 4résident de la déléKation ʚ l’%s-
semFlée parlementaire paritaire %'4-9) du 4arlement 
européen� a présenté les assemFlées conNointes réKio-
nales� ʚ savoir les assemFlées 9)-%friUue� 9)-'araʩFes 
et 9)-4acifiUue.

Les relations entre l’9) et l’%friUue sont réKies en pre-
mier lieu par l’%ccord de 'otonou� siKné en 2���� Uui a 
remplacé la 'onvention de Lomé de 1�7�. L’%ccord de 

'otonou aurait dʲ e\pirer en février 2�2� et a été pro-
lonKé NusUu’au �� novemFre 2�21. 9n accord politiUue a 
été conclu en décemFre 2�2� entre l’9) et l’3)%'4� orKa-
nisation internationale des ʈtats %'4. L’%ccord post-'o-
tonou a été conclu le 1� avril 2�21. -l s’aKit d’un nouveau 
cadre léKal avec les 7� pa]s de l’3)%'4 toucLant entre 
autres  les domaines de  la démocratie�  la Fonne Kou-
vernance� les droits Lumains� le développement duraFle� 
le cLanKement climatiUue� la pai\� la sécurité� les miKra-
tions et la moFilité.

La nouvelle stratéKie de l’9)� présentée en mars 2�2� 
par la 'ommission européenne� se Fase sur cinU a\es 
principau\ �

- un partenariat pour une transition verte et l’accʢs ʚ 
l’énerKie�

- un partenariat pour la transformation numériUue�
- un partenariat pour une croissance et des emplois 

duraFles�
- un partenariat pour la pai\ et la Kouvernance et
- un partenariat en matiʢre de miKration et de moFilité.
La 'LamFre des (éputés était représentée ʚ la visio-

conférence par Mme L]dia MutscL et M. 4aul Galles.

:isioconférence sur le rʭle des parlements dans l’approfondissement des relations entre l’9) et l’%friUue

Une nouvelle stratégie UE-Afrique basée sur le partenariat

Le Secrétaire général de l‘ACP, M. Georges Rebelo Pinto Chikoti (à droite)
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Programme « LUXEOSys » : réévaluation  
des dépenses
7542 - Projet de loi portant modification de la loi du 14 août 2018 
autorisant le Gouvernement à acquérir, lancer et exploiter un satel-
lite et son segment sol destinés à l’observation de la Terre

Le proKramme « Lu\emFourK )artL 3Fservation 7]stem | �« L9<)3-
7]s | a comme oFNectif de mettre en place et d’opérer un s]stʢme 
d’oFservation de la 8erre. 'e dispositif répond au\ Fesoins croissants 
en capacités d’oFservation� de communication et de transmission des 
données  identifiées dans  le domaine de  la défense. 4ar  ce pro-
Kramme� le Grand-(ucLé de Lu\emFourK pourra satisfaire ʚ ses Fe-
soins et ʚ ses oFliKations en matiʢre de défense en contriFuant acti-
vement au\ efforts de défense de l’38%2 et de l’9) dans le domaine 
de  l’oFservation�  -76  �« -ntelliKence� 7urveillance and 6econnais-
sance |.
La loi du 14 aoʲt 2�1� autorise le Gouvernement ʚ acUuérir� lancer et 
e\ploiter un satellite dans le cadre du proKramme L9<)37]s pour un 
montant de 17� millions d’euros �Lors 8:% sur une période de 14 
ans� ce montant a]ant été prévu pour l’acUuisition ainsi Uue le dé-
ploiement du s]stʢme �4 ans et sa Kestion �1� ans. 3r� une revue du 
proKramme a démontré Uue ce FudKet� Uui a été étaFli sur Fase d’une 
prospection sommaire effectuée de Nuin ʚ décemFre 2�17� ne permet 
pas de couvrir l’ensemFle des coʲts nécessaires ʚ l’e\ploitation du 
proKramme L9<)37]s sur les di\ années d’opération aprʢs lancement 
du satellite. -l s’avʢre donc nécessaire d’adapter le FudKet afin de te-
nir compte des Fesoins non identifiés ou sous-évalués dans le proNet 
de loi initial.

Prolongation du congé pour soutien familial
7698 - Projet de loi portant modification de la loi du 20 juin 2020 
portant introduction d’un congé pour soutien familial dans le cadre 
de la lutte contre la pandémie Covid-19

La mesure du conKé pour soutien familial a été instaurée pour venir 
en aide ʚ des salariés et travailleurs indépendants et aKents puFlics 
Uui sont forcés d’arrʤter de travailler pour soutenir une personne ma-
Neure en situation de Landicap ou une personne ʜKée faisant l’oFNet 
d’une perte d’autonomie d’une particuliʢre Kravité� le temps de la non-
disponiFilité d’une place dans un service aKréé en raison de la crise 
du 'ovid-1�.
Les services aKréés visés par la présente loi sont� d’une part� les ser-
vices aKréés au Lu\emFourK� ʚ savoir les services de formation� d’em-
ploi� d’activités de Nour ainsi Uue les 'entres ps]cLo-KériatriUues. 
(’autre part� il s’aKit des services aKréés en deLors du Lu\emFourK� 
comparaFles� au niveau de leurs missions� au\ services aKréés au 
Lu\emFourK.
La loi du 2� Nuin 2�2� portant introduction d’un conKé pour soutien fa-
milial dans le cadre de la lutte contre la pandémie du 'ovid-1� prévoit 

l’octroi du conKé NusUu’au 24 novemFre 2�2�. (epuis son instauration 
en avril 2�2�� UuelUue �7 personnes ont Fénéficié du conKé pour sou-
tien familial.
7i la plupart des services aKréés situés au Lu\emFourK ont déNʚ repris 
leurs activités depuis le 2� mai 2�2�� il e\iste néanmoins encore cer-
tains services aKréés Uui font touNours face au manUue de places en 
raison de la crise du 'ovid-1�. 
'eci� d’une part� en raison de locau\ trop petits pour pouvoir accueillir 
le mʤme nomFre d’usaKers Uu’avant la crise tout en respectant les 
mesures sanitaires recommandées pour éviter la propaKation du 'o-
vid-1� et� d’autre part� en raison de la particuliʢre vulnéraFilité et de 
l’incapacité de certains usaKers de respecter les Kestes Farriʢres� en 
raison de leur Landicap et de leur ʜKe.
)n effet� certaines personnes se sont d’ores et déNʚ adressées au Mi-
nistʢre de la *amille et de l’-ntéKration pour demander la continuation 
du conKé pour soutien familial aprʢs le 24 novemFre 2�2�. 
%vec en toile de fond  la forte Lausse des  infections ces derniers 
temps et pour venir en aide ʚ ces personnes pour lesUuelles il n’e\iste 
pas d’autre solution Uue de s’occuper de leurs procLes ʚ leur domi-
cile� le présent proNet de loi prévoit donc de prolonKer le délai de l’oc-
troi du conKé de si\ mois.

26.�6.2�2�  )\amen du proNet de loi �volet tecLniUue
1�.�7.2�2�  )\amen du proNet de loi �volet financier
1�.1�.2�2�  )\amen de l’avis complémentaire du 'onseil d’ʈtat
1�.11.2�2�  'ontinuation des travau\
1�.11.2�2�  4résentation et adoption d’un proNet de rapport

8ravau\ de la 'ommission du 'ontrʭle de l’e\écution FudKétaire
�4résidente � Mme (iane %deLm �
26.�6.2�2�  )\amen du proNet de loi �volet tecLniUue
1�.�7.2�2�  )\amen du proNet de loi �volet financier

:ote en séance puFliUue � 1�.11.2�2�
Loi du 4 décemFre 2�2�
Mémorial % � 2�2�� nq �71� paKe 1

(épʭt par M. *ranʡois &auscL� Ministre de la (éfense� le 27.��.2�2�
6apportrice � Mme 7tépLanie )mpain

8ravau\ de la 'ommission de la 7écurité intérieure et de la (éfense
�4résidente � Mme 7tépLanie )mpain �
11.�6.2�2�  (ésiKnation d’un rapporteur 
  4résentation du proNet de loi
  )\amen de l’avis du 'onseil d’ʈtat

(épʭt par Mme 'orinne 'aLen� Ministre de la *amille et  
de l’-ntéKration� le 1�.11.2�2�
6apporteur � M. Ma\ ,aLn

8ravau\ de la 'ommission de la *amille et de l’-ntéKration
�4résident � M. Ma\ ,aLn �
1�.11.2�2�  (ésiKnation d’un rapporteur 
  4résentation du proNet de loi
  )\amen de l’avis du 'onseil d’ʈtat
  4résentation et adoption d’un proNet de rapport

:ote en séance puFliUue � 1�.11.2�2�
Loi du 2� novemFre 2�2�
Mémorial % � 2�2�� nq �22� paKe 1

La troisiʢme partie de  la session ordinaire de 
l’%4') 2�21 s’est tenue du 21 au 24 Nuin 2�21 ʚ 
7trasFourK� sous forme L]Fride. 4armi les recom-
mandations et résolutions adoptées fiKurent no-
tamment des suNets comme la liFerté des médias� 
la poursuite des responsaFles politiUues pour les 
déclarations faites dans l’e\ercice de leur mandat� 
la participation des  femmes  issues de Kroupes 
sous-représentés dans  la prise de décision poli-
tiUue et puFliUue� la lutte contre l’afropLoFie et les 
violations des droits Lumains commises ʚ  l’en-
contre des 8atars de 'rimée en 'rimée.

Risque d’inégalités avec l’extension du  
passe sanitaire

Les répercussions de la crise de la 'ovid-1� fai-
saient l’oFNet de plusieurs déFats. L’impact néKatif 
sur les enfants� l’intensification des clivaKes socio-
économiUues et les conséUuences particuliʢrement 
néKatives pour les Kroupes de population et les ré-
Kions économiUues d’)urope vulnéraFles ont été 
constatés. 4ar ailleurs� l’%ssemFlée met en Karde 
devant les danKers et inéKalités liés ʚ l’instauration 
du passe 'ovid. -l est souliKné Uu’il importe Uue les 
autorités nationales distinKuent soiKneusement les 
différents cas d’utilisation des passes sanitaires 
sur  la Fase des droits et  liFertés au\Uuels  il est 
porté atteinte et de la durée de la déroKation au\ 
restrictions Uue permet ce passe.

Améliorer les perspectives professionnelles  
des jeunes

5uant  au\  proKrammes d’aides  socio-écono-
miUues suite ʚ la crise de la 'ovid-1�� l’%ssemFlée 

recommande d’intéKrer  l’éKalité dans  toutes  les 
mesures prises et d’étendre les proKrammes pu-
Flics d’investissement visant ʚ améliorer la Uualité 
et l’accessiFilité� de stimuler l’emploi et la création 
d’emplois de Laute Uualité� d’améliorer les perspec-
tives éducatives et professionnelles des Neunes� de 
Karantir un niveau de revenu minimum et de protec-
tion sociale suffisant ainsi Uu’un loKement conve-
naFle� de renforcer les Fases de l’économie numé-
riUue et de sa Kouvernance dans le cadre d’une or-
Kanisation du travail Lumain économe en ressour-
ces�  et  de développer d’urKence  la  capacité de 
production ʚ l’écLelle mondiale des vaccins et des 
médicaments contre la 'ovid-1� Krʜce ʚ un trans-
fert de savoir-faire et de tecLnoloKie par le Fiais 
d’accords de licence oFliKatoire ainsi Uue� le cas 
écLéant� par une levée temporaire des Frevets.

Transparence et réglementation des dons  
aux partis politiques

Le 4résident de la déléKation du Lu\emFourK� M. 
Gust] Graas� a pris la parole au suNet de la transpa-
rence et de la réKlementation des dons de sources 
étranKʢres en faveur de partis politiUues et de cam-
paKnes électorales. 

(ans son discours� il a souliKné Uue les partis 
politiUues se trouvent ʚ la Fase du processus dé-
mocratiUue. 9n contrʭle serait nécessaire pour fa-
voriser l’éKalité. 

7elon M. Graas� il en ressort une oFliKation de 
tenir une comptaFilité convenaFle. L’orateur a en 
outre proposé des dotations de l’ʈtat pour couvrir 
une partie des frais pour  les campaKnes électo-

rales et d’autres frais. 5uant au\ dons effectués de 
sources étranKʢres� une limitation stricte ʚ des per-
sonnes pL]siUues serait de mise.

(eu\ déFats d’actualité se sont par ailleurs aNou-
tés ʚ l’ordre du Nour de la troisiʢme partie de la ses-
sion ordinaire de l’%4') 2�21� dont l’un portait sur 
la pression miKratoire et l’autre sur le &elarus. 

Les rapports� recommandations et résolutions 
peuvent ʤtre consultés sur le site -nternet de l’%s-
semFlée �Lttps���pace.coe.int. 

La 'LamFre des (éputés était  représentée ʚ 
7trasFourK par M. Gust] Graas� 4résident de la dé-
léKation� et Mme .osée LorscLé� memFre effectif.

FFF

8roisiʢme partie de la session ordinaire de l’%ssemFlée parlementaire du 'onseil de l’)urope �%4')

Liberté des médias, droits de l’homme, impact de la crise Covid-19

(de gauche à droite) Mme Josée Lorsché, M. Rik Daems, Président de l’APCE, M. Gusty Graas

4our la premiʢre fois depuis la session annuelle 
2�1� ʚ Lu\emFourK� les memFres de l’%ssemFlée 
parlementaire de l’37') �3rKanisation pour la sé-
curité et la coopération en )urope se sont réunis 
pour une session annuelle  sous  forme L]Fride. 
7euls les présidents et secrétaires des déléKations� 
les memFres du &ureau et les représentants spé-
ciau\ étaient présents� déFut Nuillet 2�21� ʚ la ,of-
FurK  ʚ  :ienne�  siʢKe  du 'onseil  permanent  de 
l’37'). Les autres memFres ont suivi les travau\ 
par vidéo. 4récédée des réunions sous forme de vi-
sioconférence des trois commissions Kénérales et 
d’une réunion du 'omité permanent en présentiel ʚ 
:ienne� la séance pléniʢre était dominée par trois 
suNets � la situation au &elarus� l’occupation illéKale 
de la 'rimée et le discours de la Laine et de l’intolé-
rance dans l’espace de l’37').

(ans les résolutions respectives� l’37') reven-
diUue Uue les ʈtats memFres de l’37') adoptent 
un plan d’action contre la discrimination� pour l’éKa-
lité et l’inclusion. 

L’%ssemFlée parlementaire  reKrette la situation 
actuelle au &elarus et l’op pression des dissidents 
dans ce pa]s. )lle appelle les parlementaires et les 
autorités du &elarus ʚ r econsidérer les restrictions 
concernant  les mani festations et  la  liFerté de la 
presse� de liFérer tous les prisonniers politiUues et 
de permettre la tenue d’élections liFres et éUuitées 
sous l’oFser vation de l’37'). 

L’%ssemFlée  lance un appel fort au\ autorités 
russes de cesser l’occupation illéKale de la 'rimée� 
de retirer les troupes� armes et é Uuipements mili-
taires déplo]és sans autorisation des autorités 

uOrainiennes sur leur territoire� et de lever toutes 
les restrictions ʚ  la  liFerté de naviKuer dans  les 
eau\ de la Mer 2oire et de la Mer d’%^ov.

L’élection d’un nouveau président� de Luit vice-
présidents et d’autres memFres du &ureau et des 
Fureau\ des trois commissions Kénérales s’est dé-
roulée pour la premiʢre fois de faʡon électroniUue. 
L’ancienne :ice-4résidente� Mme MarKareta 'eder-
felt �7uʢde� a été élue nouvelle 4résidente de l’%s-
semFlée. 

La 'LamFre des (éputés était représentée par le 
4résident de  la déléKation� M. Gust] Graas� Uui 
s’était déplacé ʚ :ienne� ainsi Uue par les memFres 
de la déléKation� Mme .osée LoscLé� M. (an &ian-
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(La séance publique est ouverte à 14.01 heures.)

1. Ouverture de la séance publique
M. Fernand Etgen, Président.- Ech maachen 

d’Sitzung op.

Huet d’Regierung eng Kommunikatioun ze maa-
chen?

(Négation)

2. Dépôt d’une résolution par M. Sven 
 Clement
Ech ginn d’Wuert un den Här Sven Clement fir den 
Depot vun enger Resolutioun. Här Clement, Dir hutt 
d’Wuert.

Exposé

M. Sven Clement (Piraten).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Léif Kolleeginnen a Kolleegen, mir hunn alle-
guer opmierksam déi lescht Deeg nogelauschtert, 
wat d’Regierung annoncéiert huet. Mir hunn déi 
Texter och hei an der Chamber scho beschafft, 
haaptsächlech d’Amendementer fir de 7694.

Déi nei Covidmesuren hu mer jo awer wierklech 
schonn diskutéiert, och an der Kommissioun. An do 
gëtt et eppes, wat och an der Kommissiounsaar-
becht ëmmer erëm erauskoum, nämlech d’Aidë fir 
déi Betriber, déi zougemaach ginn. D’Aidë fir déi 
 Betriber, déi also hei duerch dat neit Gesetz sollen 
administrativ Fermeturen hunn.

Do hunn de Premier an och d’Gesondheetsmi-
nistesch e puermol gesot, datt se dervun ausginn, 
datt déi och dee Moment a Kraaft trieden, wou 
dann déi nei Covidmesurë géifen a Kraaft trieden. 
Dat hunn ech nogelauschtert. An dunn hunn ech 
mech e bëssen erageknéit a gekuckt, wéi een Text 
dat da soll sinn. Dat ass de Projet de loi 7703, 
 deposéiert vum Mëttelstandsminister Lex Delles, 
deen also déi Aidë soll aféieren.

Aiden, déi bis zu 90 % vun de Pertë wärend där Fer-
meture administrative ginn. 90 % also, déi cou-
vréiert wären. Ech mengen, datt dat ganz wichteg 
ass, fir deene Betriber net komplett d’Genéck ze 
briechen.

Wär ech frou, wann eppes anescht an deem Gesetz 
géif stoen? Méi Aiden? Sécherlech! Mee mir hunn 
hei en Text virleien, deen d’Regierung wëllt. An ech 
sinn der Meenung, datt d’Chamber sech soll dann 
och d’Moyene ginn, datt mer deen Text stëmmen, 
éier mer déi nei Covidmesurë stëmmen. Well et 
kann net sinn, datt mer op där enger Säit e Gesetz 
stëmmen, wat d’Restauranten an d’Hoteller zou-
mécht, an op där anerer Säit d’Aiden no hanne 
schiben.

Dofir, Här President, deposéieren ech eng Reso-
lutioun, wou ech d’Chamber invitéieren, de Projet 
de loi 7694 eréischt op den Ordre du jour ze huelen, 
wann de 7703 och op dësem steet.

Ech soen Iech Merci.

Résolution

D’Deputéiertechamber stellt fest, datt

- d’Land vun enger Pandemie heemgesicht gëtt, déi 
e groussen Impakt op d’Gesondheet an d’Wirtschaft 
huet;
- d’Chamber mat de Projets de loi 7694 (Mesures 
Covid-19) a 7703 (Hëllefe fir Betriber) saiséiert ass;
- de Projet de loi 7694 virgesäit, eng ganz Rei vu 
 Betriber mindestens bis de 15. Dezember zouze-
maachen;
- de Projet de loi 7703 Hëllefe fir net gedeckte 
Käschten aféiert, déi bis zu 90 % vun dëse Käschte 
kënne bedroen;
- dës Hëllefe wichteg fir d’Iwwerliewe vun de Betri-
ber sinn, déi wéinst der Pandemie zougemaach ginn.
Aus dëse Grënn decidéiert d’Deputéiertechamber,
- de Projet de loi 7694 réischt op den Ordre du jour 
ze huelen, wann de 7703 och um Ordre du jour steet.
(s.) Sven Clement.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Clement.

3. Dépôt d’une motion par M. Marc Baum
An da géif ech d’Wuert un den honorabelen Här 
Marc Baum gi fir den Depot vun enger Motioun. Här 
Marc Baum, Dir hutt d’Wuert.
Exposé

M. Marc Baum (déi Lénk).- Merci, Här President. 
D’Coronakris huet am Moment déi ëffentlech 
 Debatt am Grëff a virun allem och d’Leit alleguer an 
dat, wat d’Leit diskutéieren, dat, wat de Leit hir 
Haaptpreoccupatioune sinn.
A senger Ried zur Lag vun der Natioun hat de Pre-
mier an Aussiicht gestallt, datt eventuell am 
Dezember kéinten déi éischt Vaccinen do sinn. 
Iwwert de genauen Datum wësse mer nach net 
 Bescheed - et kann eventuell och Januar ginn -, 
mee et ass op jidde Fall eminent, datt déi Vaccine 
sollen do sinn an datt d’Populatioun d’Méiglechkeet 
ka kréien, sech dergéint ze schützen.
Natierlech brauch dat eng Strategie, wéi virgaange 
gëtt mat där Vaccinatioun. Déi Vaccinatioun, déi bis 
elo nach ëmmer schéngt, deen eenzege Moyen ze 
sinn, wéi mer eis mëttelfristeg kënne vun deem Vi-
rus befreien. Et ass, mengen ech, immens wichteg, 
datt virun der Vaccinatioun e gréisstméigleche poli-
tesche Konsens driwwer bestoe muss, wéi déi Vac-
cinatioun vonstatte geet, wéi d’Leit, a wéi enger 
Reiefolleg wéi eng Gruppe vu Leit drukommen.
Duerfir deposéiere mer eng Motioun, déi d’Regie-
rung opfuerdert, hir Vaccinstrategie ze presentéie-
ren, awer och d’Acquisitioun vun de Vaccinen, 
 d’Utilisatioun an d’Distributioun vun de Vaccinen ze 
presentéieren an dëst der Chamber zur Debatt ze 
stellen, well ech mengen, datt et wichteg ass.
Et ass eng iwwerliewenswichteg Fro fir eis Gesell-
schaft. An ech mengen, datt mir als Chamber miss-
ten doriwwer diskutéiere kënnen. Ech mengen, mer 

mussen driwwer diskutéieren, well et geet eeben 
drëm, e gréisstméigleche politesche Konsens op 
där doter Fro ze fannen. Well mer wëssen alleguer: 
Eréischt wann iwwert d’Hallschent vun de Leit 
 immun géint dee Virus ass, hu mer esou eppes wéi 
eng Herdenimmunitéit. An duerfir ass et wichteg, 
datt mer driwwer diskutéieren. Duerfir deposéiere 
mer dës Motioun.
Merci.
Motion
La Chambre des Députés,
- vu l’acquisition par le Gouvernement de 420.000 
doses de vaccins anti-Covid-19 en tant que bénéfi-
ciaire de la commande groupée de la Commission 
européenne ;
- considérant la nécessité d’élaboration d’une straté-
gie nationale d’utilisation de ces vaccins ;
- considérant l’enjeu d’une réglementation démocra-
tique d’acquisition, d’achat et de distribution des 
vaccins anti-Covid-19 permettant un accès juste et 
équitable au vaccin des populations aux échelles 
nationales et internationales ;
- considérant que l’efficacité du vaccin anti-Covid-19 
dépend d’une participation suffisamment large de la 
population à la campagne de vaccination ;
- considérant la nécessité en amont d’une campagne 
de vaccination, d’une campagne de sensibilisation 
de la population propre à susciter sa confiance et 
favoriser son consentement ;
- considérant l’enjeu du recours libre et non imposé 
par les personnes individuelles au vaccin en question,
invite le Gouvernement
- à présenter sa stratégie d’acquisition, d’utilisation 
et de distribution des vaccins contre le Covid-19 et 
de la soumettre à un débat à la Chambre des Dépu-
tés.
(s.) Marc Baum.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Baum.

4. Heure d’actualité de la sensibilité Pira-
ten sur le projet de résolution du Conseil 
européen « Sécurité grâce au chiffrement, 
la sécurité malgré le chiffrement » et sur la 
position du Gouvernement quant au droit 
au chiffrement
D’Chamber féiert haut de Mëtteg eng Aktualitéits-
stonn iwwer eng Resolutioun vum EU-Ministerrot 
iwwert d’Verschlësselung, déi d’politesch Sensibili-
téit vun de Piraten ugefrot huet. Et hu sech schonn 
ageschriwwen: den Här Guy Arendt, d’Madamm 
 Lydia Mutsch, den Här Marc Hansen, den Här Roy 
Reding an den Här David Wagner. An d’Wuert huet 
elo den honorabelen Här Sven Clement vun der Sen-
sibilitéit vun de Piraten, déi dës Aktualitéitsstonn 
ugefrot hunn. Här Clement, Dir hutt d’Wuert.
Exposé

M. Sven Clement (Piraten).- Merci, Här President. 
Léif Kolleeginnen a Kolleegen, de 6. November huet 

den EU-Ministerrot en Entworf fir eng Resolutioun 
virgeluecht, déi Plattformbedreiwer wéi WhatsApp, 
Signal a Co zwénge soll, Generalschlësselen unze-
leeën, fir et den nationalen Autoritéiten ze erlaben, 
Enn-zu-Enn-verschlësselt Messagen zu all Moment 
entschlësselen ze kënnen.
Bis elo ass et esou, datt digital Messagen, zum Bei-
spill vu WhatsApp, verschlësselt verschéckt gi fir 
ze verhënneren, datt Persounen, déi e Message géi-
fen offänken, en einfach liese kéinten.
Anescht wéi e Bréif, deen ee mat der Post ver-
schéckt, huet en digitale Message am Internet, 
wann en net verschlësselt ass, nämlech keng Enve-
loppe a keng Bréifboîte mat engem Schlass, déi e 
viru frieme Blécker géif schützen. Elo huet den EU- 
Ministerrot awer en Dokument virgeluecht, wat pro-
poséiert, genee dës Protektioun vun eise private 
Messagen ze ënnergruewen, andeems d’Plattform-
bedreiwer solle gezwonge ginn, en Zougrëff op Mes-
sagen ze erméiglechen am Kader vun Ermëttlunge 
vusäite vun der Police an de Geheimdéngschter.
An ech verstinn, datt dat sech fir d’Leit, déi sech net 
mat der digitaler Kommunikatioun auskennen, als 
Éischt emol no enger gudder Iddi kéint kléngen. 
Esou wéi d’Autoritéite sech mat engem riichter-
leche Beschloss Zougang zu engem Haus ver-
schafe kënnen, solle se elo och Accès op Messagë 
kënnen ufroen. Esou einfach, esou gutt.
Hei gëtt et just zwee Problemer.
Éischtens wunnt jidderee vun eis normalerweis just 
an engem Haus, vläicht heiansdo och nach op zwou 
oder dräi Plazen, mee an der Reegel net méi. A mat 
wéi ville Leit hutt Dir en Chatverlaf op ärem Handy? 
Warscheinlech hutt Der fir all eenzelne vun Äre 
Kontakter en eenzelnen Chatverlaf. An dann och 
nach divers Gruppenchatten.

Dat sinn dann awer scho ganz vill Haiser. An elo 
gehéieren dës Haiser och nach alleguerten e puer 
verschiddene Proprietären. WhatsApp wär, wann de 
Projet vum Ministerrot géif zu engem Gesetz ginn, 
verflicht, zu all Moment zu all Chatverlaf vu senge 
Clienten en Accès kënnen ze hunn. Wann Dir 
Milliounen oder souguer Milliarden Haiser géift 
besëtzen an zu all Moment ee misst kënnen era-
loossen, hätt Dir dann eng Milliard verschidde 
Schlësselen? Wuel kaum. Dir hätt ee Passepartout!

A falls Der elo driwwer nodenkt, wéi ee vläicht awer 
eng Milliard Schlësselen dank der Digitaliséierung 
sënnvoll sortéiere kéint, denkt drun, datt Firme wéi 
WhatsApp a Co déi bëllegste Weeër sichen an net 
dee beschten.

Dat heescht, et gëtt herno ee Schlëssel, fir Saachen 
ze entschlësselen. An dat ass e Code, mat deem 
een op ee Coup Zougrëff op eis ganz privat digital 
Kommunikatioun kréie kéint.

Mengt Der wierklech, dee Code géif laang geheim 
bleiwen? Soubal et ee Generalschlëssel wäert ginn, 
wäerten Hacker op der ganzer Welt probéieren, en 
an d’Hänn ze kréien. Mir hunn dat gesi mat de 
Schlässer op Äre Wallissen. Jiddwereen huet esou 
en TSA-konformt Schlass drop. Et gouf ëmmer ge-
sot, déi Schlëssele si geheim. Majo, mëttlerweil 
kritt een déi Schlësselen iwwerall am Internet ze 
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kafe fir e puer Euro, soudatt, wann een eng Walliss 
fënnt, een déi ouni Problem kann opspären, egal 
wat Äre Code ass.

Dat ass Sécherheet ënnergruewen! Dat si Gene-
ralschlëssele fir Schlässer, ouni datt et e Gain de 
sécurité gëtt.

An ech weess, da kënnt och nach gären d’Argu-
ment: „Wie sech näischt zu Scholde komme léisst, 
huet jo och näischt ze verstoppen.“ Mee mir 
schwätzen hei vun engem Zougang op eis gesamt 
Onlinekommunikatioun. Keen - kriminell oder net - 
wëllt, datt Fotoe vu senge Kanner, déi en un d’Bomi 
an de Bopi schéckt, an e puer Deeg am Darknet ze 
fanne wären. Kee vun eis wëllt, datt d’Police ein-
fach esou eng Dier kann opmaachen, ouni demo-
kratesche Contrôle.

Wa mer der Police wéilten Accès zu verschlëssel-
ter Onlinekommunikatioun ginn, bedeit dat nämlech, 
datt mer der Police eng Dier opmaachen. An eng 
Dier, wa se bis eemol opsteet, kann ee grad am Digi-
talen net méi esou einfach zoumaachen. An da kann 
een och net garantéieren, datt net vläicht nefaste 
Leit och duerch déi Dier erakommen. Dat heescht, 
mir maachen domadder och der Cyberkriminalitéit 
d’Dieren op.

Dat wär et da mat der Privatsphär, well wie ver-
sprécht eis, datt déi Bréifboîttebedreiwer oder déi 
Pro videren online net dee Schlëssel vläicht abuséie-
ren? Vläicht net selwer an net strukturell, mee 
vläicht eenzel Mataarbechter. Gedriwwe vun engem 
Profittdenke kéint et da sinn, da schreift ee senger 
Fra, datt d’Meedche sech fir Chrëschtdag en neie 
Vëlo wënscht, an da gëtt ee wochelaang mat 
Reklamme fir Vëloen am Internet zougespamt. An 
dat wär nach dee beschte Fall. Säit dem Skandal ëm 
Cambridge Analytica wësse mer, wat mat eisen Date 
ka geschéien a wéi se kënne mëssbraucht ginn.

Domat awer och net genuch. Obwuel ech denken, 
datt dat Gesote scho misst duergoe fir ze ënner-
maueren, firwat Lëtzebuerg géint dës Resolutioun 
misst stëmmen, gëtt et awer nach weider Pro-
blemer. D’Resolutioun gesäit schliisslech vir, datt 
d’Plattformoperateuren den Autoritéite sollen Zou-
grëff ginn. Wien dës Autoritéite sinn, gëtt net gesot. 
Wéi eng Konditioune mussen erfëllt ginn, fir Zou-
grëff ze kréien, gëtt net gesot. Esou kann net ausge-
schloss ginn, datt d’Geheimdéngschter ouni riichter-
lech Kontroll Accès op egal wéi eng Chats ufroen an 
d’Regierungen d’Kommunikatioun vun hire Bierger 
iwwerwaache kéinten.

Ech hoffen, datt mer eis eens sinn, datt mer esou 
eng Situatioun an der Europäescher Unioun net 
wëllen. Scho guer net an Zäiten, an deene Staate 
wéi Ungarn oder Polen d’Rechter vun hire Bierger 
elo scho Schrëtt fir Schrëtt ënnergruewen.

Léif Kolleeginnen a Kolleegen, Här Minister, wa mer 
doriwwer schwätzen, Hannerdiere fir verschlësselt 
Chats unzeleeën, da schwätze mer vun engem Ver-
stouss géint eis fundamental Rechter op Pri-
vatsphär an Dateschutz. Da schwätze mer dervun, 
Geheimdéngschter, Regierungen a groussen Entre-
prisë wéi Facebook e Schlëssel ze ginn, mat deem 
si d’Totalitéit vun eiser Kommunikatioun am Inter-
net matliese kënnen, an Hannerdieren opzemaa-
chen, déi eis Sécherheet am Internet gefäerden.

A mat wat fir engem Zil? Mat der Wonschvirstel-
lung, esou géint d’Kriminalitéit kënne virzegoen, 
well een deem organiséierte Verbriechen an dem 
Terrorismus ëmmer e Schrëtt viraus kéint sinn, well 
een hir Kommunikatioun verfollege kéint. Kee 
wäert nach iwwer WhatsApp e Verbrieche plangen, 
wann der EU hir Pläng bis ëmgesat sinn.

Déi Leit, déi eppes ze verstoppen hunn, wäerte 
sech aner Weeër siche fir ze kommunizéieren. Zur 
Nout setze si hir eege Plattform op oder fueren 
iwwer en Operateur, dee kee Sëtz an der EU huet. 
Wat kéint d’EU scho maachen, wann eng russesch 
oder eng chineesesch Plattform fir Onlinekommu-
nikatioun einfach refuséiere géif, den Europäer hir 
Entschlësselungscoden ze ginn?

Déi Leit, ëm déi et hei bei deem ganze Projet geet, 
wäerte sech der Saach entzéien. Wat bleift, si Mil-
lioune vu Leit, déi sech näischt zuscholde komme 
loossen an einfach mat hire Frënn an hirer Famill a 
Kontakt wëlle bleiwen. Et sinn déi Leit, déi duerno 
wäerten iwwerwaacht ginn, net d’Terroristen! Déi 
wäerten da scho laang enzwousch anescht am 
 Internet ënnerwee sinn.

An dee Problem ass och net nei. Schonn de Pre-
mier huet 2010, deemools war en nach Deputéier-
ten, am Kader vun enger Upassung vum Gesetz 
iwwert d’Vorratsdatespeicherung beim Depot vun 
enger Motioun, déi duerno och deene Gréngen hir 
Ënnerstëtzung fonnt huet, gewarnt, mir géife jo net 
mengen, datt, wann een esou Texter géif stëmmen, 
déi Leit, déi wierklech spezialiséiert wieren, dann 
nach op déi Matièrë géifen zréckgräifen. Déi géife 
scho Saache fannen, fir dat kënnen ze ëmgoen. An 
den Utilisateur doheem, deen net wéisst, wat 
kontrolléiert géif ginn a wéi kontrolléiert géif ginn, 
wär dat, wat géif bleifen. Deemools sot den Här 
Bettel, esou eppes wär inakzeptabel fir d’Fraktioun 

vun der Demokratescher Partei. Ech hoffen, datt 
dat haut nach ëmmer esou ass.

Mee natierlech kann een net ausschléissen, datt 
net awer iergendwann emol ee géif e Feeler maa-
chen an aus Gewunnecht nach emol iwwer seng al 
Chatkanäl kommunizéiere géif, fir e Verbriechen ze 
plangen.
Dofir huele mer emol ee Moment un, dass dëse 
Projet genausou funktionéiere géif, wéi de Mi-
nisterrot sech dat virstellt: Déi Kriminell géifen chat-
ten an d’Police kéint matliesen. Selbstverständlech 
kann d’Police net permanent all Chat matliesen, 
soss misste mer sou vill Poliziste wéi Krimineller 
hunn. Et gëtt also decidéiert: Wien ass verdächteg? 
An et gëtt decidéiert: Wien iwwerwaache mer?

Ma wat ass dat? Dat ass klassesch Ermëttlungs-
aarbecht! Dat bedeit, datt mer gutt ausgebilte 
 Poliziste brauchen, déi kënnen Ermëttlungsaar-
becht maachen. Ermëttler um Terrain, déi kënnen 
erausfannen: Wien ass verdächteg?, an net einfach 
nëmme méi iwwerwaachen.

An engem iwwerlaaschte System, an deem een 
d’Nol net fënnt, well de Koup Hee ze grouss ass, 
hëlleft et näischt, nach méi Hee op de Koup ze 
puchen, wa mer dee Koup sollen duerchsichen.

Här President, léif Kolleeginnen a Kolleegen, Här 
Minister, ech hoffen, et ass mer gelongen, Iech hei 
an deene puer Minutten duerzestellen, firwat de 
Plang vum EU-Ministerrot geféierlech, naiv an 
 absolutt net zilféierend ass.

D’Piraten hunn dës Heure d’actualité ugefrot fir ze 
verhënneren, datt Lëtzebuerg an der kommender 
COREPER-Sëtzung fir dës Resolutioun stëmmt.

Et géif mech awer och vum Minister interesséieren, 
wéi da Lëtzebuerg sech de Moien an der COSI-
Sëtzung dozou positionéiert huet. Well, datt mer 
haut hei doriwwer diskutéiere kënnen, ass nëmmen 
engem Leak ze verdanken, well déi Dokumenter, 
iwwert déi d’EU hei diskutéiert, net public sinn. Se 
si limitéiert.

Ech fannen, datt et sech u sech gehéiert hätt, bei 
esou engem déifgräifende Projet déi zoustänneg 
Kommissioun en amont ze informéieren an en 
 Debat, mengetweegen à huis clos, wann et esou 
geheim muss sinn, ofzehalen, fir datt d’Parteie sech 
hätte kënne positionéieren, fir datt mer hätte kënnen 
iwwert dat Theema schwätzen an net op e Leak 
ugewise wären, fir hei am héijen Haus driwwer ze 
schwätzen.

Dofir hu mir haut déi ëffentlech Diskussioun uge-
frot an hoffen, datt mer zu engem breede Konsens 
komme kéinten an eis eens ginn, datt Lëtzebuerg 
engem Verstouss géint d’Recht op Privatsphär an 
Dateschutz zugonschte vu grousse Konzerner a 
Geheimdéngschter net zoustëmme kann. Lëtze-
buerg muss sech op europäeschem Niveau fir 
d’Erhale vun enger sécherer digitaler Kommunika-
tioun asetzen.

Mir reechen dofir haut och dës Motioun an, mat 
där mer d’Regierung invitéiere wëllen, géint den 
Entworf vun der Resolutioun ze stëmmen a sech 
doriwwer eraus och an Zukunft géint all Projet ze 
stellen, deen envisagéiert, d’Rechter op Privatsphär 
an Dateschutz opzeweechen duerch e Verbuet oder 
eng Aschränkung vu verschlësselter Onlinekommu-
nikatioun. Et wär e wichtege Schrëtt, wa mer dës 
Motioun haut gemeinsam stëmme kéinten.

Wéi de Minister Asselborn d’lescht Woch richteg 
sot, dierfe mir vis-à-vis vun Extremismus an Is-
lamismus eis fundamental Rechter net a Fro stellen.

Ech soen Iech Merci.

Motion 1

D’Deputéiertechamber stellt fest,

- dass d’Charta vun de Grondrechter vun der Euro-
päescher Unioun de Respekt vum Privat- a Famillje-
liewen an de Schutz vu persounebezunnenen Date 
mat den Artikele 7 an 8 festschreift;

- dass d’Recht op Privatsphär zu Lëtzebuerg am Ge-
setz vum 11. August 1982 concernant la protection 
de la vie privée verankert ass;

- dass Letzebuerg mat enger ganzer Rei Texter 
d’Recht op Dateschutz festgehalen huet, dorënner 
d’Gesetz vum 1. August 2018 portant organisation 
de la Commission nationale pour la protection des 
données et du régime général sur la protection des 
données, d’Gesetz vum 1. August 2018 relative à la 
protection des personnes physiques à l’égard du 
traitement des données à caractère personnel en 
matière pénale ainsi qu’en matière de sécurité 
 nationale, d’Gesetz vum 1. August 2018 relative au 
traitement des données des dossiers passagers an 
d’Gesetz 30. Mee 2005 concernant la protection de 
la vie privée dans le secteur des communications 
électroniques;

- dass den EU-Ministerrot den 9. November en Ent-
worf fir eng Resolutioun ausgeschafft huet, déi e 
Verschlësselungsverbuet fir Enn-zu-Enn-verschlës-
selt Messengerdéngschter virgesäit;

- dass eng Ëmsetzung vun der genannter Reso-
lutioun engem Ënnergruewe vun de Grondrechter op 
Privatsphär an Dateschutz entsprieche géif;
- dass eng Ëmsetzung vun der genannter Reso-
lutioun mat erhiefleche Risike fir d’Sécherheet vun 
eiser gesamter verschlësselter Onlinekommunika-
tioun verbonnen ass.
Aus dëse Grënn invitéiert d’Deputéiertechamber 
d’Regierung:
1. dem Entworf vun der Resolutioun mam Titel „Se-
curity through encryption and security despite en-
cryption“ op europäeschem Niveau net zouzestëm-
men;
2. sech op europäeschem Niveau fir de Respekt vun 
de Rechter op Privatsphär an Dateschutz staarkze-
maachen an
3. sech och an Zukunft géint all Projet ze stellen, 
deen envisagéiert, d’Rechter op Privatsphär an 
 Dateschutz opzeweechen duerch e Verbuet oder 
eng Aschränkung vu verschlësselter Onlinekommu-
nikatioun.
(s.) Sven Clement.

 M. Marc Goergen (Piraten).- Ganz gutt!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Clement. Als éischte Riedner ass den hono-
rabelen Här Laurent Mosar agedroen. Här Mosar, 
Dir hutt d’Wuert.
Débat

 M. Laurent Mosar (CSV).- Här President, léif Kol-
leeginnen a Kolleegen, Här Minister, fir d’éischt 
wëll ech de Piraten Merci soe fir hir Initiativ, dëse 
Punkt op den Ordre du jour gesat ze hunn. Ech 
mengen, et ass eng ganz wichteg, sensibel Thema-
tik, bei där et gutt ass, datt d’Chamber sech och 
eng Kéier hei driwwer ausdréckt.
Virun e puer Deeg sinn déi Propositioune vun der 
EU-Kommissioun (veuillez lire: vum EU-Ministerrot) 
op den Dësch komm, déi a sech hei eng Opwee-
chung vun der Verschlësselung op den Instanze-
wee wëlle bréngen.
Bis elo ass et eigentlech esou gewiescht, datt déi 
Pläng scho bestanen hunn. Déi louche just bis elo 
am Tirang. Ech mengen, et war och ënnert der 
däitscher EU-Presidentschaft, wou se ausgeschafft 
gi sinn. A wéi sou oft gëtt jo dann op déi richteg 
Geleeënheet gewaart, fir déi Pläng aus dem Tirang 
ze huelen. An déi ganz traureg Attentater a 
 Frankräich an zu Wien sinn dann déi Geleeënheet, 
fir se dee Moment aus dem Schaf ze huelen.
Ech wëll awer fir d’éischt hei kloer an däitlech och 
am Numm vu menger Fraktioun soen, datt de 
Kampf géint den Terrorismus fir eis eng absolutt 
Prioritéit muss hunn, an Europa, awer och hei zu 
Lëtzebuerg. Mir hunn dofir d’lescht Woch eng 
 Motioun hei deposéiert, vu mengem honorabele 
Kolleeg Claude Wiseler, wou mer och d’Regierung 
gefrot hunn - an déi Motioun ass jo iwwregens och 
ugeholl ginn -, datt mer eis sollten där Initiativ Mer-
kel/Macron/Kurz uschléissen, well mer mengen, 
datt et wichteg ass, datt eng koordinéiert Äntwert 
géint den Terrorismus och an Europa wäert kom-
men.
Ech wëll och soen, datt et do e Rapport gëtt vum 
Beroder vun der Europäescher Unioun, dem Här De 
Kerchove, dee kloer seet, datt am Moment den 
Terrorismus an Europa a weltwäit extreem an 
d’Luucht geet, datt et haaptsächlech zwou Zorte 
vun Terrorismus sinn: Dat eent ass dee rietsextree-
men an dat anert ass deen islamisteschen. Do soll 
een also net d’Aen zoumaache virun der Realitéit. 
Mir wäerten an deenen nächste Méint a Joren nach 
ganz intensiv mat deem Problem do beschäftegt 
sinn.
Allerdéngs, an, ech mengen, dat ass eppes Wichte-
ges: Et soll ee sech virun allem mat den Ursaache 
vum Terrorismus auserneesetzen an net onbe déngt 
ëmmer nëmmen d’Symptomer bekämpfen. Ech 
wëll elo hei net laang op d’Ursaachen agoen. Eng 
vun den Ursaache vum islamisteschen Terror ass 
awer doudsécLer d’%ttitʳd vum ,ʞr )rdo˓an� deen 
net midd gëtt, hei an Europa wëllen den Isla-
mismus no vir ze bréngen an deen och u gewëssen 
Attentater zumindest indirekt net ganz onschëlleg 
ass.
Wéi sou oft gëtt dann awer, wéi gesot, dat typescht 
Muster erëm aus dem Tirang geholl an et gëtt e 
Generalugrëff op d’Grondrechter virgeholl. Mir 
 hätten dann erëm gär de gliesene Bierger, dee 
muss à tout moment kënnen iwwerall kontrolléiert 
a surveilléiert ginn. Dat ass natierlech eppes, wou-
mat och d’CSV-Fraktioun absolutt net kann d’ac-
cord sinn. Duerfir si mir och net d’accord, datt et zu 
engem Generalverbuet vun der Verschlësselung 
kënnt. Dat wär dee falsche Wee. Dat wär och eng 
Gefor fir de fräien, oppenen a sécheren Internet.
An iwwregens, léif Kolleeginnen a Kolleegen, ass 
eigentlech d’Europäesch Unioun hei a Kontradik-
tioun mat sech selwer. Si huet elo iwwer Joren derfir 
plädéiert, datt mer justement sollen e sécheren In-
ternet kréien. Elo hu mer duerch déi Enn-zu-Enn-Ver-

schlësselung e sécheren Internet fir d’Wirtschaft, fir 
d’Privatleit, fir d’Politik a lo gi mer deen erëm a Fro 
stellen, andeem mer esou eng Verschlësselung wël-
len hunn!

Ech wëll elo net méi am Detail op all déi Kon-
sequenzen dovun agoen. Ech fannen, datt de Sven 
Clement dat exzellent gemaach huet. Ech wëll 
awer nach eng Kéier ganz klipp a kloer soen, datt 
et fir eis wichteg ass, datt een déi Hannerdier do 
net opmécht.

An ech wëll just nach eng Kéier dat Beispill soen - 
de Sven Clement huet et och schonn e bësse be-
schriwwen -: Esou e Generalschlëssel géif jo der-
zou féieren, datt een eigentlech e Passepartout fir 
en Haus hätt. Dat heescht, do kann een à tout mo-
ment iwwerall op all Computer, op all Handy en Ac-
cès kréien. An dat ass fir eis eppes, wat total 
inakzeptabel ass! Mir kënnen duerfir och dozou net 
eis Zoustëmmung ginn.

Ganz schnell zum Schluss nach, Här President, och 
zwou méi perséinlech Observatiounen.

Éischtens muss ech soen, ech kann och net am 
Numm vu menger Fraktioun akzeptéieren, datt 
muer de Bierger, awer och de Politiker, dee mir alle-
guerte sinn, à tout moment zum Beispill kéint vun 
engem SREL surveilléiert ginn. Dat ass eppes, wat 
mir net kënnen akzeptéieren! An och dowéinst ass 
esou e Generalschlëssel fir eis net ze akzeptéie-
ren.

An dann zweetens, an domadder halen ech op, an 
dat ass vläicht fir mech dat allerwichtegst Argu-
ment: Mir liewen hei an engem fräien, oppenen an 
demokrateschen Europa. A mir wëlle virun an esou 
engem Europa liewen. Déi Terroristen, déi wëlle 
just dat doten net! Déi wëllen en autoritäert 
 Europa! En ondemokratescht Europa! Andeem mir 
elo op dee Wee ginn, fir de gliesene Bierger, fir eng 
Generalsurveillance ze maachen, maache mer ge-
nau dat, wat déi dote Leit wëllen. Duerfir kann et fir 
eis net dee richtege Wee sinn. An duerfir si mir 
ganz skeptesch a reservéiert par rapport zu där 
 Initiativ vun der Europäescher Kommissioun (veuil-
lez lire: vum Europäesche Rot).

Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Mosar. Nächsten ageschriwwene Riedner ass 
den honorabelen Här Guy Arendt. Här Arendt, Dir 
hutt d’Wuert.

 M. Guy Arendt (DP).- Jo. Merci, Här President. 
Duerch d’Bänk kann ech natierlech mat menge Vir-
riedner d’accord sinn, obschonns ech vläicht net 
grad esou e Pessimist si wéi den Här Clement.

Mee mir wëssen et: D’Welt an alles ronderëm eis 
gëtt ëmmer méi digital. Och eis Kommunikatiouns-
weeër verlafe mëttlerweil ganz vill digital, souwuel 
am ëffentleche wéi och am private Liewen. 
 D’Verschlësselung vun dëse Kommunikatioune 
spillt deemno e grousse Rôle am Schutz vun eise 
fundamentale Rechter op Privatsphär, Confiden-
tialitéit an de Schutz vun eise perséinlechen Daten.

D’Welt ännert sech, mee och d’Kriminalitéit huet 
iwwert déi lescht Joerzéngte geännert. D’Kriminali-
téit erlieft och en digitale Wandel a weess, sech 
deenen neie Moyene fir seng eegen Zwecker ze be-
déngen. Ee Beispill ass eeben, an dat gëtt och an 
der Resolutioun vum Conseil vun der EU, déi hei vir-
läit, als Beispill uginn, dass verschidde Plattformen 
a Messagerië vu kriminelle Gruppementer benotzt 
ginn, fir eng verschlësselt Kommunikatioun ënnere-
neen ze organiséieren.

Virun deem Hannergrond bréngt d’Resolutioun och 
an d’Gespréich, de responsabelen Autoritéiten 
d’Moyenen ze ginn, d’Verschlësselung vu Messagen 
a ganz bestëmmte Fäll ze dechiffréieren. Et geet 
also net dorëm, all Kommunikatioun vun all Mënsch 
ze iwwerwaachen a jidderengem seng Messagë 
matzeliesen. Am Géigendeel geet et hei dorëm, 
ganz cibléiert am Fall vun enger potenzieller an 
eminenter Gefor anzegräifen, fir méiglecherweis 
kënnen Attacken oder änleche kriminellen Aktivitéite 
virzegräifen.

Terrorismusbekämpfung ass d’Wuert. A jo, den 
Terrorismus muss bekämpft ginn! Mee d’Regierung 
huet och scho kloer zu dësem Theema Stellung be-
zunn. D’Grondrechter vum Mënsch dierfen hei net a 
Fro gestallt ginn. De Kampf géint den Terrorismus 
mat all sengen néidege Mëttel dierf net zu enger 
Klassestrof fir d’ganz Gesellschaft ginn. Do si mir 
zouversiichtlech, dass do wäert e richtege Mët-
telwee fonnt ginn.

« [...] d’utiliser le plein potentiel de ces techno-
logies sans faire de concessions concernant les 
droits fondamentaux » war am Communiqué vun 
der Regierung ze liesen.

An deem Kontext stelle sech eng ganz Rei vu 
Froen:

Wat sinn déi sougenannte rechtlech Grondlagen, fir 
eng Verschlësselung fräizeginn?
Wéi definéiert sech hei Relevanz a Legitimitéit?
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Wat bedeit et, wann nëmme prezis Incidente 
kontrolléiert ginn?
Wéini soll et de responsabelen Autoritéiten er-
méiglecht ginn, dës Schrëtt anzeleeden?
Wie sinn déi autoriséiert Instanzen a wien huet Ac-
cès op dës Informatiounen?
Wéi soll d’Zesummenaarbecht op dësem Sujet an 
Europa funktionéieren?
A wie sinn déi Kontrollinstanzen?
Dir gesitt, eng ganz Partie Froen, déi engem wierk-
lech e bëssen Angscht maachen a wou ee wierk-
lech muss virsiichteg sinn, wat fir eng Mooss-
namen dass een trëfft.
Här President, Dir Dammen an Dir Hären, dat heiten 
ass ganz sécherlech e sensibele Sujet, deen eis 
och alleguerte betrëfft. An awer och net. D’Reso-
lutioun schwätzt vu prezise Fäll, wou en Dechiffre-
ment kéint erméiglecht ginn. Net bei jiddwerengem 
an net ouni plausibele Grond. Et gëllt elo, dës De-
marche ganz kloer ze definéieren an e kloren a 
feste Kader ze setzen, a Fräimaache wierklech 
nëmmen als lescht, als allerlescht Léisung.
Ganz sécher ass den Dechiffrement keng Wonner-
waff - an dat ouni Wuertspill -, déi an Zukunft all kri-
minellen Akt wäert kënne verhënneren, mee et ass 
eng Realitéit, dass och dës Weeër genotzt ginn, fir 
Kriminalitéit ze plangen. An dës Resolutioun mécht 
en Ufank, fir Weeër opzeweisen, wéi een dës 
selwecht Moyenen, wéi se och fir kriminell Aktivitéi-
ten exploitéiert ginn, an Zukunft an an engem legale 
Kader kéint zum Schutz vun de Bierger gebrauchen.
Sécherlech stinn de Moment nach vill Froen op, 
mee et muss alles gemaach ginn, fir dass duerch 
eng gutt Zesummenaarbecht Weeër fonnt ginn, fir 
béides - de Mënschen hir Privatsphär an awer och 
hir Sécherheet - weiderhi kënnen ze garantéieren.
Ech soen Iech Merci.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Arendt. Nächsten ageschriwwene Riedner ass 
déi honorabel Madamm Francine Closener. Ma-
damm Closener, Dir hutt d’Wuert.

 Mme Francine Closener (LSAP).- Merci, Här Pre-
sident. Ech wëll virausschécken, datt d’Madamm 
Mutsch haut net kann hei sinn an datt ech dës 
Interventioun an hirer Plaz maachen.
Här President, léif Kolleeginnen a Kolleegen, et ass 
net fir d’éischt, datt sech op europäeschem Niveau 
mam Theema vun enger cibléierter Iwwerwaa-
chung oder Beschränkung vun de sougenannte 
Messengerservicer wéi WhatsApp, iMessage oder 
Signal befaasst gëtt. 2015 goufen et zu Bréissel 
scho ganz änlech Diskussioune wéi déi heiten. 
Deemools hat ënner anerem Europol argumen-
téiert, datt déi verschlësselt Servicer eent vun den 
Haaptinstrumenter vun Terroristen a Kriminelle 
wieren an datt een dowéinst misst agéieren.
Et irritéiert duerfir schonn e wéineg, datt och den 
aktuelle Resolutiounsentworf vum EU-Conseil fir eng 
deelweis Opweechung vum Recht op Verschlësse-
lung mat där rezenter Terrorattack zu Wien erkläert 
a justifiéiert gëtt. Dobäi schéngt et awer mëttlerweil 
déi gängeg Meenung ze sinn, datt dat Attentat virun 
allem wéinst dem Versoe vu verschiddenen Admi-
nistratiounen an Ermëttlungsfeeler net konnt verhën-
nert ginn, an net wéinst verschlësselte Messagen op 
WhatsApp oder anere Messengerdéngschter.
Duerfir stelle mir als LSAP d’Fro an de Raum, ob et 
sech hei net éischter ëm en Alibiargument handelt, 
fir en Ophiewe vun der securiséierter Verschlësse-
lung duerchzesetzen. An duerfir schéngt et eis och 
ubruecht, mat enger kritescher Grondhaltung un 
déi Diskussioun erunzegoen.

 Une voix.- Très bien!
 Mme Francine Closener (LSAP).- Prinzipiell geet 

et bei dësem Debat ëm en albekanntent Theema, 
wou sech déi bal scho klassesch Froe géintiwwer 
sti vun der kollektiver Sécherheet engersäits a vum 
Schutz vun der individueller Fräiheet an de Perséin-
lechkeetsrechter anerersäits. Wat dierf de Staat? 
Wat muss de Staat dierfen, fir seng Bierger ze 
schützen? Wou fänken déi individuell Fräiheeten, 
déi perséinlech Rechter un a wou hale se op?
Déi Fro, déi mer eis stellen ass: Wëlle mer d’Aféie-
ren oder d’Bereetstelle vun engem sougenannte 
Generalschlëssel fir d’Autoritéiten, also notamment 
d’Geheimdéngschter oder d’Police? A wat bedeit 
dat fir den normale Bierger? Wann een eng Äntwert 
op déi dote Fro huet, dann huet een eigentlech och 
eng Äntwert op d’Fro, ob ee fir oder géint e Ver-
schlësselungsverbuet ass oder muss sinn.
Vläicht wonnert sech deen een oder aneren, datt 
mer hei vu Verschlësselungsverbuet schwätzen an 
net den administrative Language vum Aféiere vun 
engem Generalschlëssel benotzen. Mir maachen 
dat bewosst, well mer eeben der Meenung sinn, 
datt d’Méiglechkeet, fir sech Asiicht a privat ver-
schlësselt Messagen ze verschafen, an der Praxis 
engem Verschlësselungsverbuet gläichkënnt.

Déi meescht vun eis heibanne si keng Experten en 
la matière, mee wann ee sech propper informéiert 
an dokumentéiert, da gëtt et mam aktuelle 
 Wëssensstand méi Argumenter géint en Opweeche 
vun der Verschlësselung wéi derfir.
Als LSAP hu mir réckbléckend op déi rezent 
Tracing app-Diskussiounen och hei e klengen Déjà-
vu. De Mot-clé ass nämlech och hei d’Verhältnis-
méissegkeet. An Experten aus ënnerschiddlechste 
Richtunge schénge sech eens ze sinn, datt en 
Ophiewe vun der Verschlësselung eklatant onver-
hältnisméisseg an e Verstouss géint d’Grond- an 
d’Mënscherechter wier.
Als LSAP deele mer déi Aschätzung. D’Ver  - 
sch lësselung ofschafe géif nämlech virun allem 
déi normal Bierger treffen. D’Krimineller an d’Terro-
risten, soen Experten, hätten nawell keng Pro-
blemer, fir mat wéineg Méi an Opwand a verschlës-
selter Form weiderzekommunizéieren.

Här President, léif Kolleeginnen a Kolleegen, de 
Virstouss vum EU-Ministerrot géif an eisen Ae 
 riskéieren, net nëmmen de Bierger hir informativ 
Selbstbestëmmung a Gefor ze bréngen, mee och 
de Schutz vu Firmen a Geschäftsgeheimnisser. Eng 
sécher, spréch eng verschlësselt Kommunikatioun 
ass nämlech och fir eng modern Wirtschaft een 
zentral wichtege Punkt. Gëtt dësen ënnergruewen, 
da kéint dat souguer derzou féieren, datt dee 
ganzen Digitaliséierungsprozess an Europa an 
 domat déi wirtschaftlech Entwécklung gebremst 
ginn, fäerten Ekonomisten.

A last but not least, an net gradesou demokratesche 
Länner kéint esou e Schratt och dramatesch Aus-
wierkungen op Oppositiounspolitiker hunn, déi mat 
Hëllef vun dëser Technologie d’Chance hunn, fir op 
eng geschützte Manéier mateneen ze kommunizéie-
ren an esou hir Meenung ze verbreeden.

Ech mengen, et ass kloer ginn: Als LSAP sti mer 
engem Verschlësselungsverbuet prinzipiell kritesch 
géintiwwer. „Prinzipiell“ soen ech, well wéi genee 
esou en Agrëff an d’Verschlësselung soll ausgesinn, 
wësse mer am Moment nach net. Den Text, dee mer 
aus de Medien hunn, ass vag formuléiert a geet net 
am Detail drop an, wéi d’Sécherheetsdéngschter déi 
Messagë sollen dechiffréiere kënnen.

Et ass och net kloer, wéi d’Administratioune mat den 
Ubidder vu verschlësselte Messengerdéngschter 
géifen ëmgoen, déi eng Zesummenaarbecht mat de 
staatlechen Instanze refuséieren. Mee vläicht kann 
eis de Premier- a Medieminister heizou Detailer 
ginn, wann en eis driwwer informéiert, éischtens, 
wéi et zu där Resolutioun koum, zweetens, wat d’Ar-
gumenter fir esou e Generalschlëssel vusäite vum 
EU-Ministerrot sinn, drëttens, wéi et elo weidergeet a 
virun allem, véiertens, wéi d’Positioun vun der Lëtze-
buerger Regierung an dësem Dossier ass.

Villmools merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Madamm Closener. Nächste Riedner ass den hono-
rabelen Här Marc Hansen. Här Hansen, Dir hutt 
d’Wuert.

 M. Marc Hansen (déi gréng).- Här President, léif 
Kolleeginnen a Kolleegen, virun zwou an enger hall-
wer Wochen war och mäi Meedchen, dat zu Wien 
studéiert, am Zentrum vu Wien ënnerwee. Hatt war 
net matzendran, awer ganz no drun un den Attenta-
ter vu Wien. Deen emotionale Stress, dee mäi Meed-
chen a mir als Eltere matgemaach hunn, bis hatt 
erëm sécher doheem war, wënschen ech kengem.

Duerfir verstinn ech gutt, datt een als Éischt emol 
emotional reagéiert a reflexaarteg méi streng Me-
surë fuerdert. Ech wëll awer direkt kloerstellen, datt 
d’Politik eebe grad net reflexaarteg däerf reagéie-
ren. Jo, evidenterweis mussen et Méiglechkeete fir 
de Rechtsstaat an d’Sécherheetsautoritéite ginn, fir 
effikass a geziilt géint presuméiert Attentäter a 
Grousskrimineller kënne virzegoen. D’Politik muss 
awer sachlech a reflektéiert Decisiounen huelen, déi 
noutwendeg, passend a verhältnisméisseg musse 
sinn.

Här President, sinn obligatoresch Hannerdiere fir 
staatlech Servicer bei Messengerplattformen, fir 
och end-to-end-kryptéiert Messagë kënnen onkom-
plizéiert matzeliesen an esou eventuell weider Ter-
rorakten ze verhënneren, sënnvoll a respektéiere se 
déi dräi grad genannte Prinzippien? Mir mengen: 
Nee! Et ass weeder demokratesch nach technesch 
sënnvoll an d’Kollateralschied fir de Fonctionne-
ment vun eiser ëmmer méi digitaler Gesellschaft 
wären ze héich.

Huet duerch d’Feele vu Cryptagehannerdieren d’At-
tentat zu Wien net konnte verhënnert ginn? 
 D’Äntwert op dës Fro ass och kloer: Nee. Well all 
déi noutwendeg Informatiounen och ouni Hanner-
dier virloungen. Mee: Si sinn net do ukomm, wou 
d’Decisiounen hätte kënne geholl ginn, fir den 
 Attentäter proaktiv aus dem Verkéier ze zéien. Dëst 
misst eigentlech zu engem Audit féiere fir ze analy-
séieren, wou d’Feeler geschitt sinn, fir dës an Zu-
kunft ze vermeiden, an net zu zousätzleche Mesu-
ren, an dat och nach op EU-Niveau.

Da stellt sech d’Fro, ob weider Attentater oder soss 
schwéier kriminell Aktioune mat enger Cryptage-
hannerdier kënnen evitéiert ginn. Ech kann dat net 
definitiv beurteelen. Wat ech awer ka beurteelen, 
ass, datt domat, éischtens, massiv oncibléiert In-
formatioune kënnen ugesammelt ginn, zousätzlech 
zu deenen, déi d’Geheimdéngschter schonn hunn 
an déi se, wéi et ausgesäit, schonn net geréiert 
kréien.
Zweetens kann ee realistescherweis dervun aus-
goen, datt d’Terroristen oder d’organiséiert Kri-
minalitéit wäerten aner kryptéiert Kommunika-
tiounsméiglechkeete sichen an och wäerte fannen. 
Dat, wat bleift, sinn Hannerdieren, mat deenen da 
just nach d’Messagë vun normale Bierger a 
Klengkriminelle kënnen ofgelauschtert ginn. Ass et 
dat, wat mer wëllen? Ech mengen net!
An drëttens géif domadder d’Dier fir all méiglech 
Abuse vun dëser Hannerdier grouss opgemaach 
ginn. Mir sinn awer der Meenung, datt eis digital 
Gesellschaft op sécher Kommunikatiounsweeër 
ugewisen ass.
Eng bësse sécher kryptéiert Kommunikatioun mat 
Hannerdier gëtt et einfach net. D’Schafe vu ganz of-
fiziellen Hannerdieren am Cryptage géif all betraffe 
Kommunikatiounsflëss per se onsécher maachen an 
all Hacker invitéieren, dës Hannerdieren ze knacken, 
Informatiounen ze sammelen a selwer ze notzen, ze 
erpressen oder weiderzeverkafen. D’Virs tel lung vun 
engem exklusiven Zougang fir Police a Justiz ass il-
lusoresch.
Autoritär oder manner autoritär Staate ginn domat 
och invitéiert, dës Hannerdiere geziilt ze mëss-
brauchen. Ech mengen net, datt mer wëllen eng Si-
tuatioun schafe wéi déi vun der NSA, wou mer bei 
den Enthüllunge vum Edward Snowden zudéifst 
schockéiert waren. Ech mengen och net, datt et 
sënn voll a kredibel ass, fir als EU elo eppes ze fuer-
deren, wat Europa gläichzäiteg de Chineesen a 
puncto Huawei-5G-Ekipementer virwerft.
Hei musse mer och den EU-Kontext kucken. Wann 
ech gesinn, wéi an Ungarn an a Polen d’Justiz 
 ëmmer méi vun der Politik kontrolléiert gëtt, stellen 
ech mer d’Fro, ob an deene Länner d’Ofhéierstan-
darde kompatibel zu der Rechtsstaatlechkeet sinn 
an ob et an engem digitalen EU-Netz dann net och 
zu engem Impakt op d’Rechter vun der EU-Bevëlke-
rung kënnt.
Léif Kolleeginnen a Kolleegen, de Kampf géint den 
Terrorismus däerf net ëmmer nëmmen a Richtung 
méi Kontroll a méi Aschnëtter an d’perséinlech 
Fräiheete goen, mam Argument, grad dës Fräiheete 
wëllen ze verteidegen. Esou wéi meng Fraktiouns-
kolleegin Stéphanie Empain dat schonn de lesch-
ten Donneschdeg bei der Motioun iwwert d’Mesurë 
géint d’Menace vun Terroriste gesot huet, si mir 
der Meenung, datt eng proaktiv Politik géint Terro-
rismus eng seriö Ursaachefuerschung a Léisung zu 
dësen Ursaache beinhalt.
déi gréng si kloer derfir, aktiv géint den Terro-
rismus virzegoen, an dat am beschten an engem 
europäesche Kader, well mir eleng net déi néideg 
Moyenen hunn. Mee - ech betoune mat engem 
grousse „mee“ - d’Moossnamen, déi geholl ginn, 
mussen, wéi scho gesot, noutwendeg, passend a 
verhältnisméisseg sinn. An dat ass am Fall vun 
deene proposéierten Hannerdiere fir kryptéiert 
Kommunikatioun net de Fall.
Wat heescht dat fir eis? Mir sinn der Meenung, datt 
bei kloren Hiweiser op Terrorakten och muss kënne 
geziilt, an engem definéierten Zäitraum ënner riich-
terlecher Unuerdnung, Date vun de Messageplatt-
forme gesammelt an ausgewäert ginn. Dëst däerf 
awer net iwwer permanent Hannerdiere geschéien. 
De Verschlësselungsprinzip, an domat d’Datesé-
cherheet, däerf net a Fro gestallt ginn.
An enger vernetzter Welt ass d’Kryptografie e wierk-
saamt Mëttel, fir Daten ze schützen, souwuel am pri-
vate Beräich fir den Austausch mat Frënn wéi fir de 
Staat fir den Austausch vu vertraulechen Donnéeën 
an och fir d’Betriber, déi sensibel Date wëlle sécher 
iwwermëttelen oder ofspäicheren, oder Beruffer wéi 
Journalisten oder Affekoten, déi hir Sourcë musse 
schützen. Duerfir si mir géint d’Schwäche vun de 
Cryptagemethoden.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, Här 
Hansen. An da ginn ech d’Wuert weider un den  
 honorabelen Här Fernand Kartheiser. Här Kartheiser, 
Dir hutt d’Wuert.

 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Villmools merci, 
Här President. Dir Dammen an Dir Hären, ech wollt 
just den Här Reding entschëllegen, hien ass am 
Abléck verhënnert. Ech probéieren also hei, mat e 
puer Wuert ze resuméieren, wat hien Iech eigent-
lech wollt soen. Dat wäert mer allerdéngs net esou 
geléngen, wéi hien et hei hätt kënne presentéieren.
Fir d’ADR ass op jidde Fall mol ganz kloer, datt de 
Kampf géint den Terrorismus eng ganz engagéiert 
Demarche muss sinn. Net nëmme géint den Terro-
rismus, och géint d’Kriminalitéit, déi sech och ëm-
mer moderniséiert, och zum Deel sech ëmmer méi 

radikaliséiert an hire Methoden. Mee de Kampf géint 
den Terrorismus, deen huet eng ganz Rei Aspekter. 
A mir mussen, ier mer ufänken, iwwert d’Ophiewe 
vun allgemenge Schutzmoossnamen ze schwätzen, 
wéi och eng Verschlësselung et ka sinn, am Detail 
mol préiwen, wat mer kënne maachen am aktuelle 
Kader vun eisem Rechtsstaat, fir de Kampf géint den 
Terrorismus an déi organiséiert Kriminalitéit ze 
stäerken.
Do ass nach ganz vill méiglech. Do ass vill 
méiglech am Beräich vun der Police. Et ass vill 
méiglech am Beräich vum Geheimdéngscht, wou 
mer kënne cibléiert Moossnamen, rechtlech Dispo-
sitiounen elo schonn huelen, ouni mussen un 
d’Grondrechter vun de Leit erunzegoen. Dat ass déi 
éischt Prioritéit. Mir sollten also dat hei vläicht och 
als en Appell fir eis huelen, fir mol zesumme mat 
der Police, zesumme mam Geheimdéngscht an 
deenen néidege Kommissiounen ze préiwen: Wat 
kënne mer maachen, fir de Kampf ze verbesseren?
Mir hunn elo d’nächst Woch, ech mengen op Initia-
tiv vun de Kolleege vun der CSV, eng Diskussioun 
iwwert den Islamismus an den Terrorismus aus 
deem Beräich. Och dat ass eng Méiglechkeet, fir 
eis eventuell mat dësen Aspekter dann ze beschäf-
tegen.
Wann ech soen „am Beräich vun deenen existéie-
rende Méiglechkeeten“, dann hu mer eng Rei Saa-
chen, international an national, elo schonn. Mir 
hunn zum Beispill e gewëssenen Zougrëff op Pas-
sagéierdonnéeën. Mee ëmmer wa mer esou Saa-
chen diskutéieren, dann ass och direkt gesot ginn: 
„Och bei Passagéierdonnéeën“ - wat jo am Ver-
glach heizou nach harmlos ass -„däerfe mer net 
 alles kommunikéieren!“ Mee da musse mer eis 
 kohärent sinn. D’Regierungskoalitioun, déi ass jo 
och zum Beispill bei der administrativer Police ex-
treem virsiichteg. Méi virsiichteg, wéi mir et wären, 
wou mer soen: „D’Police huet net genuch Kompe-
tenzen!“ Jo, wann ee schonn esou virsiichteg ass 
bei der administrativer Police, da muss een et na-
tierlech och sinn hei bei Verschlësselungstechni-
ken.
Fir eis als ADR ass den éischte Prinzip: Mir musse 
géint Terrorismus a Kriminalitéit engagéiert virgoen 
an eis déi néideg Mëttelen dozou ginn! An en zweete 
Prinzip ass selbstverständlech, datt d’Privatsphär 
vun de Leit muss geschützt ginn. Si muss geschützt 
gi virum Staat. An déi Kolleegen, déi virun eis elo hei 
geschwat hunn an déi insistéiert hunn op déi Risi-
ken, déi dermat verbonne sinn, wann een esou all-
gemeng entweeder e Verschlësselungsverbuet oder 
technesch Méiglechkeete gëtt, fir d’Kommunika-
tioune vun de Leit ze entschlësselen, déi hunn am 
Prinzip Recht. D’Mëssbrauchsméiglechkeete sinn 
enorm. Och d’Risike fir eis Ekonomie sinn net ze 
 ënnerschätzen. Mir mussen als Staat oder als Euro-
päesch Unioun och d’Rechter vun de Bierger schüt-
zen an och eis Ekonomie effikass protegéieren.
Do komme mer awer dann zu engem nächste Pro-
blem. Wéi ass et dann, wann ee wëllt an d’Ausland 
reesen? Elo hu mer schonn eng Rei Staaten, déi 
soen: „Wann Der wëllt bei eis kommen, an Der wëllt 
e Visum kréien, da musst Der och Är Kommunika-
tiounsméiglechkeeten eise Sécherheetsdéngschter 
opmaachen!“ Dat ass och e Risiko. Et hänkt ze-
summe mat der Reesfräiheet. Wéi ass do eigent-
lech dat Spannungsverhältnis, wou mer d’EU-Bier-
ger och sollte protegéiere géintiwwer den Exigenze 
vun anere Staaten, déi soen: „Wann Der wëllt bei 
eis areesen, musse mer de kompletten Duerch-
bléck op Är Donnéeë kréien!“
(Brouhaha)
Et ass also wichteg, datt mer am Virfeld vun 
deenen Diskussioune vun der Europäescher Unioun 
e Konzept ausschaffen, e Konzept, wou mer gutt 
berode sinn, wa Lëtzebuerg sech fir de Schutz vun 
de Grondrechter vun de Bierger asetzt, sech derfir 
asetzt, datt d’Leit kënne weider confidentiel mat-
eneen diskutéieren. Awer datt mer gläichzäiteg 
och probéieren, de Kampf géint Terrorismus a Kri-
minalitéit do ze verstäerken, wou mer dat kënnen, 
ouni d’Grondrechter vun de Leit ze verletzen.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Kartheiser. Leschten agedroene Riedner ass 
den honorabelen Här David Wagner.
(Brouhaha)
Här Wagner, Dir hutt d’Wuert.

 M. David Wagner (déi Lénk).- Merci, Här Pre-
sident. Fir d’éischt emol awer e Merci un den Här 
Clement, fir deen immens wichtege Sujet hei an 
d’Plenarsëtzung ze bréngen. Et ass, wéi mer dat 
gesinn hunn, immens wichteg, doriwwer ze dis-
kutéieren. Et wier natierlech och eendeiteg besser 
gewiescht, wa mer am Virfeld doriwwer diskutéiert 
hätten an der zoustänneger Medien- a Kommunika-
tiounskommissioun. Et wier net vu Muttwëll ge - 
wie scht, wann d’Regierung déi Initiativ proposéiert 
gehat hätt.
Et si jo vill Parallelle scho gemaach ginn. Et kéint 
een tatsächlech eng Parallell maachen, wann ee 
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sech virstellt, mer wieren nach an den 80er oder 
90er Joren - déi meescht vun eis, déi allermeescht 
vun eis, souguer ech, kënne sech nach e bëssen 
drun erënneren - an deemools hätt dann en EU- 
Ministerrot diskutéiert iwwert d’Méiglechkeet, fir 
vun all Bréif, an deemools gouf nach iwwer Bréiwer 
kommunizéiert, eng Fotokopie ze maachen an déi 
Fotokopie de Geheimdéngschter ze iwwerreechen. 
Ech mengen, do wier kee Mënsch domadder, 
hoffentlech, averstane gewiescht. An elo si mer an 
enger Situatioun, wou et a Wierklechkeet an déi 
selwecht Richtung kéint goen. Ech héieren dat 
eraus aus de Positioune vun all de Kolleege vir-
drun, quitte datt ech mierken, datt et e bësse méi 
komplizéiert ze si schéngt an der Koalitioun, fir déi 
Resolutioun unzehuelen.
(Brouhaha)
Mee Dir diskutéiert, wat Der wëllt.
(Brouhaha)
Dir maacht, wat Der wëllt. Dir musst net no-
lauschteren! Mee ...

 Une voix.- Ech lauschteren no!
 M. David Wagner (déi Lénk).- Mee mir sinn awer 

weiderhin der Meenung, also et gesäit jo derno 
aus, datt et awer e breede Konsensus gëtt, fir im-
mens kritesch, fir net ze soen hostile, ze si par rap-
port zu där Resolutioun, déi an Ausaarbechtung 
ass.
Et gläicht wierklech tatsächlech e bëssen dem poli-
teschen Aktivismus vu gewëssene Regierungen op 
EU-Niveau, déi och gedriwwe ginn u sech vun de 
sougenanntene „Five Eyes“. Dat heescht, dat sinn 
d’Déngschter vun den angelsächsege Länner, 
haaptsächlech d’USA, England, Australien, Kanada 
an Neiséiland, zesummen och nach mat Indien a Ja-
pan, déi do Drock maachen, fir déi Verschlësselung, 
fir dee Verbuet duerchzesetzen.
Wie wäert dorënner leiden? Et ass scho gesot ginn, 
warscheinlech wäerten d’Terroristen net dorënner 
leiden. An et kann een dervunner ausgoen, datt 
d’Terroriste souguer gestäerkt aus dëser Saach kéi-
men. Wie wäert dorënner leiden? D’Zivillgesellschaft 
kann dorënner leiden. An et ass och scho virdru ge-
sot ginn: Gewësse Regierungen, och innerhalb vun 
der EU, déi zum Beispill Organisatiounen, déi sech 
ëm Migrante bekëmmeren, als quasi terroristesch 
ugesinn, déi kéinten dat zum Beispill  benotzen, fir 
déi ze iwwerwaachen. A gewëssene Länner ginn och 
Déiereschutzorganisatioune quasi als terroristesch 
ugesinn. Investigativ Journalisten a Whistleblower 
wäerte sech dräimol méi iwwerleeën, ob se iwwer-
haapt hir Informatiounen engem Journalist weider-
leeden. Et gëtt natierlech ëmmer aner Mëttele fir ze 
kommunizéieren, och analoger. Mee dat mécht 
d’Saach natierlech net vill méi einfach. Géifen also 
déi Pläng duerchgesat ginn, hätte mer just eng een-
zeg Saach fäerdegkritt, dat ass, deen Dram ze reali-
séiere vun deene Leit, déi der Meenung sinn, datt 
een d’Pressefräiheet, d’Meenungsfräiheet misst 
 ënnerbidden. Dann hätte mer dat realiséiert.
Et gëtt vill Mëttelen, verschidde Mëttelen, fir zum 
Beis  pill den islameschen Terrorismus ze bekämp-
fen. Et géif schonn domadder ufänken, dat hate 
mer och d’lescht Woch gesot, datt een déi ver-
schidde Finanzéierungsquelle géif drécheleeën, an-
deems ee mat gewëssene Länner ekonomesch net 
zesummeschafft a si net weiderhi finanzéiert. Dat 
ass eng Aart a Weis, fir dat ze maachen.
An natierlech, an dat ass och schonn e puermol ge-
sot ginn: Et ass jo wierklech naiv an un Naivitéit 
net méi ze iwwertreffen, ze mengen, datt déi Leit 
wierklech iwwert déi verschidde Messenger-
déngschter géife fueren, fir mateneen ze kommuni-
zéieren. Do gëtt et vill aner Methoden, deemno wéi, 
mengen ech, souguer iwwer ganz einfach Diskus-
siounsforen, wou een do kann diskutéieren. Also 
déi Leit, sou dreckeg déi sinn a sou dreckeg hir 
Pläng sinn, si leider, leider keng Idioten. A si 
 wëssen, wéi ee matenee kommunizéiert. Souguer 
analog Kommunikatioun ass nach ëmmer, mengen 
ech, ugesot.
Wéi oft gesot gëtt: „If privacy is outlawed, only out-
laws will have privacy.“ Well den Normalstierflechen, 
deen net onbedéngt ganz bewandert ass an de Kom-
munikatiounstechniken, dee wäert dorënner leiden. 
Déi Persounen, déi sech engagéiere fir anerer, 
ONGen, Journalisten, déi wäerten dorënner leiden. 
Mee richteg professionell Krimineller an Terroriste 
wäerte scho wëssen, wéi een dat Ganzt ëmgeet. Si 
wëssen dat elo schonn a si wäerte just nach e Vir-
sprong hunn.
Et ass net nëmme keng Wonnerwaff, dat, wat an 
der Diskussioun ass, et ass de Géigendeel, et ass 
éischter eng Wonnerwaff vun de Feinde vun der 
Fräiheet! Dofir freeë mir eis natierlech och iwwert 
déi Diskussioun. Mir freeën eis trotzdeem och 
iwwert déi Interventiounen, déi gemaach gi sinn, 
déi awer all éischter an déi Richtung ginn, datt se 
kritesch sinn. Mir ginn dervunner aus, datt eis Re-
gierung, mir hoffen dat op jidde Fall, och eng kloer 
Sprooch wäert schwätzen.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Wagner. D’Regierung huet d’Wuert, de Minister 
fir bannenzeg Sécherheet, den Här Henri Kox.
Prise de position du Gouvernement

 M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure.- 
Merci, Här President. Dir Dammen an Dir Hären, jo, 
et ass natierlech wichteg, dass iwwert d’Sécherheet 
vun der Verschlësselung hei an der Chamber disku-
téiert gëtt. Ech mengen, an der Vergaangenheet ass 
och schonn e puermol driwwer diskutéiert ginn a mir 
waren eis am Prinzip ëmmer eens, dass mer dat net 
wéilten.
Firwat stinn ech elo haut hei? Effektiv war et de 
leschte Freideg am JAI-Conseil, an ech als Respon-
sabele vun der bannenzeger Sécherheet war do an 
deem Conseil derbäi, fir d’Positioun vu Lëtzebuerg 
dee Moment ze vertrieden.
Ech wëll op véier Punkte vläicht agoen: éischtens, 
de Prinzip vun der Verschlësselung; zweetens, 
vläicht d’Verschlësselung am Zesummenhang mat 
der Policeaarbecht; en drëtten Domän ass d’Posi-
tioun vu Lëtzebuerg, déi ech de leschte Freideg ver-
trueden hunn, an awer och nach en Ausbléck aus 
mengem Ressort, nämlech d’Policezesummenaar-
becht, well dat ass och e bëssen ugeklonge mat all 
deem, wat gelaf ass, do wëll ech dann och nach 
eng Kéier Stellung huelen.
Et muss ee vläicht awer och soen, wat virdru gesot 
ginn ass: De COSI wäert zesummekommen. Dat 
ass eppes op Beamtenniveau, wat d’Prepara-
tiounen ugeet. Déi hunn awer Richtlinnen. An déi 
hale sech och natierlech dorunner, wat de Minister 
an deene Konferenze virdru gesot huet. An dofir 
ass dat e Prozess, deen dauernd iwwerschafft 
gëtt. An déi Resolutioun, déi eng Kéier erauskomm 
ass, dat war déi vum 6. November. Mëttlerweil si 
mer beim 16. November ukomm. An déi gëtt stän-
neg iwwerschafft an der Hoffnung, dass, ...

 Une voix.- Am Geheimen!
 M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure.- 

... déi Positioun, déi mir vertrieden, och erreecht 
gëtt.
Zum Prinzip vläicht: D’Verschlësselung, jo, si ass 
omnipresent. Si ass iwwerall. D’Firme gebrauche 
se, de Secteur public, a mir als Privatpersoune sinn 
natierlech och frou, wa mer kommunizéieren, datt 
dat och verschlësselt ass. Dat ass e Prinzip vun 
der Confidentialitéit, Integritéit an och Authentizi-
téit. Dat heescht, dat do ass gläichbedeitend mat 
dem Dateschutz am Allgemengen.
Eng staark Verschlësselung ass och e grousse Prin-
zip vun de Firmen, fir dass Donnéeën, déi sécher an 
enger Firma opgebaut gi sinn, virun dem Klaue ge-
schützt ginn. Och tëschent de Privatleit ass et na-
tierlech ganz kloer, dass dat e Schutz ass fir d’Pri-
vatsphär, fir seng eege Privatsphär ze schützen. Mir 
sinn an engem digitalen Zäitalter, an et ass scho vir-
dru vun de Riedner gesot ginn, dass et ganz wichteg 
ass, dass mer esou wäit wéi méiglech dat och 
schützen.
Dofir kommen ech dann zum zweete Punkt, aus der 
Policesiicht. Natierlech hunn ech hei geschwat vun 
alleguerten deenen, déi sécher wëllen am gudde 
Sënn d’Verschlësselung benotzen. Leider gëtt et 
awer och Krimineller, déi sech mat deem ausenaner-
setzen, déi dat och ganz gutt kënnen.
Dofir, d’Police huet ganz vill Aarbecht domadder, fir 
eng Verschlësselung opzemaachen, fir schlussend-
lech da bei de Strofdote kënnen aktiv ze ginn an 
och de gesichte Kriminellen ze kréien.
Et gëtt zwou Positiounen, déi an der Vergaangen-
heet an och haut erëm an der Diskussioun sinn: 
Wéi kënne mer ... Duerch d’Verschlësselung kënne 
mer op de Contenu zougräifen, fir en terroristescht 
Attentat ze verhënneren. An dofir steet eis Po-
sitioun, an ech komme méi spéit nach eng Kéier 
drop zréck, dass et ëmmer schwiereg ass, tëschent 
enger krimineller Aktioun an enger legitimmer Ak-
tioun ze ënnerscheeden, wann et en Automatissem 
ass, fir eng Verschlësselung ze ëmgoen.
Dofir ass et éischter esou, wa mer dat géife maa-
chen, da kann natierlech och déi Verschlësse-
lung ..., an et ass virdru geschwat gi vu Verschlës-
selungsaktiounen, déi an aner Beräicher sinn, wann 
dee Schlëssel eng Kéier bis fräi ass, kann dat na-
tierlech och vu Krimineller erëm genotzt ginn.
An déi zweet Méiglechkeet ass éischter déi, déi de 
Moment och virgesinn ass, dat ass, dass nëmmen 
ënner autoritärer ..., also Autoritéit ...
(Brouhaha)
Pardon! Pardon!

 M. Sven Clement (Piraten).- Et ass e Freudsche 
Verspriecher!
(Interruption et hilarité)

 M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure.- 
... ënnert der Autoritéit vun der Geriichtsbarkeet 
och eng Méiglechkeet besteet, op déi Daten zouze-
gräifen. Eng cibléiert, motivéiert Méiglechkeet, fir 
och insbesondere bei Terrorismus kënnen aktiv ze 
ginn.

Wat war d’Lëtzebuerger Positioun elo? National 
wéi international ware mer an der Vergaangenheet 
ëmmer fir eng Balance tëschent dem legitimmen 
Interêt vun den Autoritéiten, also dem Staat, wat 
mer alleguerten duerstellen, an de fundamentale 
Rechter natierlech vum eenzelne Bierger, fir déi 
richteg Balance ze fannen. A mir hunn dat des Ëf-
tere scho gemaach, de Félix Braz, fir deen hei eng 
Kéier ze nennen, huet 2016 an 2017 ëmmer op 
deenen zoustännege JAI-Conseilen dat och nach 
eng Kéier plädéiert. An dofir wëll ech och hei 
Transparenz spillen.
De leschte Freideg hunn ech, ënnert der däitscher 
Presidence, och follgende Wuertlaut gesot. Ech zi-
téieren en hei op Däitsch, well et ass jo eng däitsch 
Presidence de Moment, an do hunn ech dat dann 
och op Däitsch virgedro: „Hier besteht die große 
 Herausforderung darin, einen Weg auszuarbeiten, 
der uns erlaubt, diese Technologien nutzbar zu 
machen, ohne unsere Grundrechte und Werte über 
Bord zu werfen.“ An nach dozou: „Was die Frage der 
Verschlüsselung angeht, ist es dringend angebracht, 
sicherzustellen, dass etwaige Lösungen das Prinzip 
der Verschlüsselung an sich und damit die Daten-
sicherheit unserer digitalen Gesellschaft keines-
wegs in Frage stellen.“
Dat ass eng Positioun, déi mer queesch duerch 
d’Regierung och ëmmer vertratt hunn. Et ass jo net 
nëmme mäi Ressort eleng hei - et ass éischter 
d’Exekutioun, d’Police ass éischter d’Exekutioun 
hei -, deen ech ëmmer vertratt hunn an der Ver-
gaangenheet an och nach eng Kéier hei direkt de 
leschte Freideg.
E leschte Punkt, deen ech awer wollt nach erwänen: 
Et sinn net nëmmen déi digital Méiglechkeeten, déi 
bestinn. Wann een déi schrecklech Terrorattacken 
iwwert déi lescht Joren oder rezent och kuckt, ass 
oft d’Policezesummenaarbecht ee vun deene wich-
tegste Schlësselelementer och an deem Punkt. Dofir 
gëtt et eng ganz Rei europäesch Initiativen. Eng ass 
déi sougenannten EC3, dat ass de European Cyber-
crime Centre, fir do déi richteg Koordinatioun sé-
cherzestellen, och déi néideg Informatiounen ausze-
tauschen, fir ënnert de Memberlänner dat wichtegst 
kënnen erauszehuelen, fir dann och matzäiten ze an-
ticipéieren, well dat ass et jo meeschtens, wat ver-
giess gëtt bei all deene schrecklechen Attentater, 
déi do waren. Et sinn der awer och eng ganz Rei 
scho verhënnert ginn. Dat entschëllegt näischt, 
wann et zu engem Attentat kënnt, mee et as awer 
esou, dass duerch déi Zesummenaarbecht op ville 
Plazen dat awer scho verhënnert ginn ass.
Also et bleift ëmmer déi Balance, wéi ech virdru 
gesot hunn, tëschent dem Schutz vun dem perséin-
lechen Interêt, also dem Schutz vun der Privat-
sphär, fir déi ze behalen, an tëschent dem allge-
menge Gut, also staatlech dem Schutz vum Ordre 
public, dee ganz kloer awer och verbonnen ass mat 
de schrecklechen Doten, déi do passéiert sinn.
Dofir, ofschléissend nach eng Kéier eis Positioun, 
dat ass ganz kloer: Mir wëllen de Verschlësse-
lungsschutz bäibehalen. Ganz kloer! Et ass dee 
Plädoyer, dee mer och ëmmer gefouert hunn op all 
den Eebenen, wou mer ënnerwee sinn, natierlech 
am Interêt vun där Balance, wéi mer virdru gesot 
hunn, tëschent dem Schutz vun de perséinleche 
Fräiheeten an awer vun engem cibléierten a koor-
dinéiertem Asaz, fir déi dann awer ze kréien, déi 
dee schreckleche Misär iwwer eis bréngen. An et 
ass virdrun an der Debatt gesot ginn: Et kann net 
sinn, dass mer eppes afferen, an dann hätte just 
grad déi och nach eng Kéier gewonnen, wa mer ze 
vill perséinlech Fräiheete missten afferen. An dofir 
mengen ech, dass déi Balance wichteg ass. An et 
ass dat, wat och op allen Eebene vun eis vertruede 
gëtt.
Merci.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci dem Här 

 Minister fir bannenzeg Sécherheet Henri Kox. Den 
Här Clement freet nach d’Wuert fir Parole après mi-
nistre.

 M. Sven Clement (Piraten).- Jo. Merci, Här Pre-
sident. Ech war mer elo net sécher, ob et just den 
Henri Kox wär, dee géif schwätzen, dofir wollt ech 
just op Nummer sécher goen, well elo weess ech 
nach ëmmer net, wéi d’Regierung déi Resolutioun 
géif stëmmen, wa se da géif virgeluecht ginn.
Et huet mech awer eppes anescht interpelléiert. An 
dat ass: Den Henri Kox huet gesot, datt et mëttler-
weil nei Versioune vun deem Text gëtt.
An dofir, Här President, géif ech Iech dann hei eng 
Motioun iwwerreechen, déi fuerdert, datt d’Regie-
rung der Chamber virun engem Vott op euro-
päeschem Plang déi Texter vun där Resolutioun 
zougänglech mécht, se presentéiert, an awer och 
gläichzäiteg déi Recommandatioun, déi derzou-
gehéiert, wéi déi Resolutioun soll ëmgesat ginn. 
Well och déi stoung de Moien um Ordre du jour 
vum COSI an och déi ass geheim.
An ech mengen, datt et irresponsabel ass fir eis als 
Chamber, fir sollen Diskussiounen ze féieren iwwer 

esou aschneidend Agrëffer an eis Grondrechter, 
ouni datt de Minister och nëmmen de Courage hätt, 
fir en amont hei an d’Kommissioun ze kommen. An 
dofir wär ech ganz frou, wa mer dann och déi Tex-
ter als Chamber kéinte kréien.

 Une voix.- Très bien!
Motion 2
D’Chamber stellt fest, datt se keen Zougang zum 
aktuellen Text vun der Verschlësselungsresolutioun 
huet.
D’Chamber invitéiert d’Regierung, hir all d’Texter a 
Versioune vun der Resolutioun „Security through 
 encryption and security despite encryption“ souwéi 
d’Recommandatioun, déi derzougehéiert, ze presen-
téieren. Dëst virun engem Vott op EU-Niveau.
(s.) Sven Clement.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Clement. Déi hei Motioun, bleift déi dann oprecht-
erhalen?

 Une voix.- Jo.
 M. Fernand Etgen, Président.- Jo.

(Brouhaha)
Motions

 M. Xavier Bettel, Premier Ministre, Ministre 
d’État.- Här President.

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Premier- 
a Staatsminister Xavier Bettel.

 M. Xavier Bettel, Premier Ministre, Ministre 
d’État.- Här President, ech mengen, d’Lëtzebuerger 
Regierung wor ëmmer an deem doten Dossier ee 
vun deenen, vun deenen ee seet, dee moderéiert 
ass, dat heescht, een dee weess, dass d’Sphère pri-
vée eppes ass, wat fir eis ganz groussgeschriwwe 
gëtt an déi mer net wëllen opginn. An Dir hutt jo déi 
eng, déi duerch d’Protection des données soen: Et 
dierf iwwerhaapt näischt geschéien, wou d’Law en-
forcement, also d’Law-Autoritéiten am Fong kën-
nen iwwerhaapt schaffen. An Dir hutt op där anerer 
Säit verschidde Leit, déi esou Fanatiker si vun de 
Law enforcements, déi d’Privatsphär an all déi 
Punkten, déi am Fong d’Protection des données 
garantéieren, iwwer Bord geheien.
Ech mengen, dass mer hei ëmmer dee gesonde 
Wee haten, ëmmer dee gesonde Wee, pragma-
tesch, an ëmmer den Equiliber tëschent deem en-
gen an deem aneren. Et ass irresponsabel, an et si 
Faite ginn, wou mer wëssen, dass, wann een alles 
einfach refuséiert, alles einfach verneint, ver-
schidde Leit haut net viru Geriichter stéingen no 
Akten, déi am Ausland stattfonnt hunn.

Dowéinster, Här President, sinn ech wierklech der 
Meenung, dass een net soll soen, dass een auto-
matesch alles refuséiert, esou wéi dat hei an deem 
Text steet, wou drasteet, et soll ee sech och an Zu-
kunft géint all Projet stellen. Mir dierfen eis net an 
den Eck setze vun deenen, déi einfach alles refu-
séieren. Mir sollte weider déi pragmatesch Haltung 
hunn. D’Recht op Privatsphär ass e gëllene Prinzip. 
D’Recht op Sécherheet ass och e Prinzip. Mee mir 
dierfen net deen een oder deen aneren total iwwer 
Bord geheien, well mer eis da géifen an den Eck 
dreiwe loosse vun deem enge Fanatiker oder vun 
deem aneren.

Dofir wier ech frou, Här President, mat deenen Ex-
plikatiounen der Chamber ze recommandéieren, op 
jidde Fall dësen Text net unzehuelen, well, wéi ge-
sot, eng moderat Positioun vun enger pragmate-
scher Situatioun a pragmatescher Solutioun hei déi 
richteg ass.

A wéi gesot, déi eng, déi ze wäit ginn, an ech 
brauch jo keng Länner elo ze zitéieren, déi carre-
ment en Accès op alles wëllen hunn, dat ass wierk-
lech dat, wat mer wëllen evitéieren. Mee ze soen, 
dass mer an Zukunft och géint all Text sollte sinn, 
deen awer vläicht dann equilibréiert kéint sinn, géif 
et der Regierung onméiglech maachen, op euro-
päeschem Niveau verschidde Projete matzestëm-
men.

Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools. 
Den Här Laurent Mosar huet nach d’Wuert gefrot.

 M. Laurent Mosar (CSV).- Jo. Merci, Här Pre-
sident. Merci och ganz besonnesch dem zoustän-
nege Minister, deen dat nach eng Kéier alles er-
kläert huet. Allerdéngs wollt ech trotzdeem nach 
eng Kéier eng Prezisioun, well et war fir mech och 
net ganz kloer, an ech wollt och nach eng Kéier 
wierklech op déi Gefore vun engem sougenannte 
Generalschlëssel opmierksam maachen. Och e 
bëssen op Base vun deenen Diskussiounen, a ver-
schidde Leit wëssen dat, déi mer elo säit Méint an 
dësem Haus féieren.

Wann ee wëllt den Dateschutz respektéieren, muss 
en Accès ëmmer nëmmen ënner kloer definéierten 
Hypotheesen an ënnert dem Contrôle vun der Jus-
tiz méiglech sinn. Duerfir hunn ech perséinlech 
schonn e Problem mat där Notioun „General - 
sch lëssel“, well dat géif jo heeschen ...
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(Interruption)
Jo, ech soe just, wéi dat am Moment duergestallt 
gëtt. Dat ass also fir mech e reelle Problem, eleng 
schonn déi Notioun.
Da wollt ech awer op eppes opmierksam maachen, 
Här Minister, wou Der net ganz vill driwwer gesot 
hutt, wat iwwerhaapt e bëssen an den Diskussiou-
nen ënnergaangen ass, well mer och vläicht net déi 
Zäit haten, fir dat auszeféieren. Dat ass, datt mer 
jo am Moment hei zu Lëtzebuerg eng Prozedur 
hunn, déi et iwwregens och an anere Länner gëtt, 
déi vum sougenannte Staatstrojaner. Wat ass dat? 
Dat ass en informatesche System, deen et erlaabt, 
gewëssen Inhalter vun Netzer ofzezapen. Dat ass 
eng Prozedur, déi muss eng Rei vu Konditiounen 
 erfëllen. An déi Konditioune wëll ech elo nach eng 
Kéier hei widderhuelen. Dat eent ass: Si mussen e 
legitimmen Zweck erfëllen. Zweetens musse se 
ver hältnisméisseg sinn. An drëttens, an d’Madamm 
Justizministesch sëtzt hei, musse se ënnert dem 
Contrôle an der Autoritéit vun de Justizautoritéiten 
duerchgezu ginn.
Dat sinn also ganz kloer Prozeduren. Duerfir 
kommt, mir maachen och net, wéi wann et net 
schonn esou Méiglechkeete géif ginn, op déi ee 
kann zréckgräifen! Et ass also net esou, wéi et 
fälschlecherweis och ëmmer erëm duergestallt 
gëtt, datt am Moment d’Autoritéiten, déi verschidde 
Geheimdéngschter guer keng esou Prozeduren hät-
ten. Dach, si hu se! An déi si kloer definéiert! An 
déi si kloer ënnert dem Contrôle an der Surveil-
lance ...
(Interruption)
... vun der Justiz.
An ech mengen duerfir och, datt esou e Gene-
ralschlëssel oder e Verbuet vun der Verschlësse-
lung, egal wéi mer dat och elo nennen, iwwerhaapt 
emol net onbedéngt noutwendeg ass. Wat vill méi 
wichteg ass, Dir Häre Ministeren, an ech hoffen, 
datt mer dat an där Diskussioun, déi mer d’nächst 
Woch wäerte féieren, uschwätzen, dat ass d’Ko-
operatioun tëschent deene verschiddenen Autori-
téiten. An et ass virdrun zu Recht vun deem engen 
oder anere Riedner och nach eng Kéier ugeschwat 
ginn: Wat ass zu Wien falschgelaf? Zu Wien ass 
falschgelaf, datt do gewëssen Donnéeën net kom-
munikéiert gi sinn. Dat heescht, souguer mat 
engem Generalschlëssel oder mat engem Verbuet 
vun der Verschlësselung hätte mer hei dat Attentat 
iwwerhaapt net empêchéiert. Ech wollt Iech dat 
trotzdeem nach eng Kéier mat op de Wee ginn.

Wann Der mer vläicht nach eng Kéier dorobber 
wëllt äntweren, well dat ass elo net thematiséiert 
ginn. Mir hunn a sech e System, deen en Zougrëff 
erméiglecht.

Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Mosar. An da ginn ech d’Wuert zréck un den 
Auteur vun der Motioun.

 M. Sven Clement (Piraten).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Ech huelen zur Kenntnis, datt den Här 
 Bettel sech grondsätzlech wéilt fir Dateschutz 
asetzen, wéi och d’Kolleegen aus der Majoritéit dat 
heibannen duergestallt hunn, datt e sech awer um 
drëtten Invite stéiert, den Invite, fir och an Zukunft 
méi kohärent sech do couragéiert géint all déi 
 Projeten ze stellen.

Ma, mir läit et hei un der Saach. Mir läit et hei un 
der Saach vun dësem Projet haut ganz konkreet!

An dofir kann ech ...

(Interruption)

... just soen: Ech si bereet, den drëtten Invite falen 
ze loossen, wann dat derzou féiert, datt mer déi 
Motioun haut kënnen unhuelen. Wann dat net de 
Fall ass, géif ech en natierlech oprechterhalen.

An als kleng Anekdot: Den Här Bettel, ech weess, 
en hat virdrun e wichtegen internationale Ren-
dez-vous. Ech erënneren e just u seng Wierder vun 
2010, wéi en nach Deputéierte war an en am Kader 
vun den Upassunge vum Gesetz iwwert d’Vorrats-
datespeicherung beim Depot vun enger Motioun 
gesot huet, mir géifen net mengen, datt, wann een 
esou Texter géif stëmmen, déi Leit, déi wierklech 
spezialiséiert wieren, dann nach op déi Matièrë 
géifen zréckgräifen. Déi géife scho Saache fannen, 
fir dat kënnen ze ëmgoen. An den Utilisateur 
doheem, deen net wéisst, wat kontrolléiert géif 
ginn a wéi kontrolléiert géif ginn, wär dat, géif 
bleifen! Deemools sot den Här Bettel dann och 
nach, esou eppes wär inakzeptabel fir d’Fraktioun 
vun der Demokratescher Partei.

Ech hoffen, datt sech an deene leschten zéng 
Joren näischt u senger Meenung geännert huet. An 
deementspriechend wär ech bereet, den drëtten In-
vite ze sträichen, wann dat d’Zoustëmmung vun 
der Majoritéit fënnt.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Clement. Dann huet den Här Kartheiser nach 
d’Wuert gefrot.

 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Jo. Villmools 
merci, Här President. Also ech mengen, dat heiten 
ass ganz opportun, datt mer hei eng Positioun 
bezéien als Lëtzebuerger Chamber, déi sech kloer 
fir de Schutz vun der Privatsphär ausschwätzt. 
 Dofir wäre mir éischter der Meenung, datt mer dat 
hei sollte matdroen. Mir kéinten derfir stëmmen, 
wann den Här Clement effektiv deen drëtten Invite 
géif ganz ewechhuelen, well mir kënne jo net ein-
fach all Verhandlungsléisung fir all Zäiten aus-
schléissen. Dat heescht, déi Radikalitéit vun der 
 Formuléierung, déi gefält eis net. Mee wann den 
Här Clement - en huet et jo schonn offréiert - deen 
drëtten Invite eraushëlt, da géife mer derfir stëm-
men. Soss géife mer eis enthalen. Mee op jidde 
Fall, mengen ech, ass d’Initiativ déi richteg, datt 
mer bei allem Sécherheetsbedierfnes vun eiser Ge-
sellschaft awer net op eemol ufänken, d’Privats phär 
 vun de Leit net méi ze respektéieren.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Kartheiser. An dann hat den Här Mosar nach eng 
Kéier d’Wuert gefrot.

 M. Laurent Mosar (CSV).- Jo. Och vläicht zu 
deenen zwou Motiounen, well den Här Clement 
huet jo elo nach eng zweet deposéiert. Déi zweet - 
ech wëll vläicht mat där ufänken, well déi méi ein-
fach ass -, déi wäerte mir matstëmmen, well ech 
fannen et effektiv wichteg, datt d’Chamber virun all 
Decisioun, déi geholl gëtt, soll informéiert ginn an 
datt mer och do permanent au courant gehale ginn. 
Dat schéngt mer eigentlech gudde parlamentare-
sche Stil ze sinn. Duerfir wäerte mer déi Motioun 
op jidde Fall matdroen.
Wat elo déi éischt Motioun ubelaangt, hu mir 
prinzipiell och kee gréissere Problem dermat. Ech 
hunn nach eng Kéier selwer deen drëtten Alinea do 
gelies. Ech gesinn dat elo manner dramatesch wéi 
vläicht aner Kolleegen, well an der Motioun jo awer 
kloer gesot gëtt, géint wat fir eng Projeten datt mer 
eis stellen, an hei gëtt gesot: „e Verbuet oder eng 
Aschränkung vu verschlësselter Onlinekommunika-
tioun“. Ech mengen, wann ech d’Positioun vun der 
Regierung richteg verstanen hunn, a si wär le cas 
échéant bereet, do eng kleng Ouvertür ze maachen, 
da wär dat just e ganz, ganz limitéierten Accès, ën-
ner alle méigleche Contrôlë vu Justizautoritéiten. 
An dat schéngt mer manifestement net esou wäit 
ze goe wéi dat, wat hei drasteet. Also mir wäerten 
op jidde Fall déi Motioun hei matstëmmen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Mosar. An dann huet den Här David Wagner 
d’Wuert gefrot.

 M. David Wagner (déi Lénk).- Merci, Här Pre-
sident. Bon, mir wäerten, wéi ech dat och schonn 
ugedeit hunn, d’Motioun vun de Piraten natierlech 
matunhuelen, mat oder ouni Sträichung vum drët-
ten Invite, wéi den Här Clement et virschléit. Ech 
muss awer soen, datt et relativ erschreckend ass, 
datt d’Regierung sech awer um drëtten Invite 
stéisst, well den drëtten Invite seet awer soss 
näischt, wéi datt sech d’Regierung soll an Zukunft 
géint all Projet stellen, deen envisagéiert, d’Rechter 
vu Privatsphär an Dateschutz opzeweechen. An 
ech verstinn net, wéi et ka sinn, datt eng liberal ge-
fouert Regierung sech un esou engem Invite 
stéiert.
Wat heescht dat da fir d’Zukunft? Datt mer eis 
vläicht net wäerte wiere géint d’Opweechung vun 
der Privatsphär a vum Dateschutz? Ech hätt elo net 
domadder gerechent. Ech ginn zou, dass ech e 
bëssen erschreckt sinn. Mee bon. D’Regierung 
mécht, wat se wëll. Mee op jidde Fall wäerte mir 
déi heite Motioun an den zwou Varianten unhuelen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Wagner. Ass nach een, deen d’Wuert zu dësen 
zwou Motioune wëllt ergräifen?
(Négation)
Dat schéngt net de Fall ze sinn. Da kënne mer zum 
Vott komme vun deenen zwou Motiounen.
Vote sur la motion 1
Fir d’éischt d’Motioun Nummer 1, déi freet, fir dem 
Entworf vun der Resolutioun um europäesche 
Plang net zouzestëmmen. De Vote électronique fir 
d’éischt fir déi perséinlech Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
wëllen e Vote par procuration ofginn.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dës Motioun bei 29 Jo-Stëmme 
 géint 31 Nee-Stëmmen ofgeleent.
Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp, MM. Emile Eicher, Félix Eischen (par 
Mme Nancy Arendt épouse Kemp), Paul Galles (par 
M. Georges Mischo), Léon Gloden, Jean-Marie 
 Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. Gilles Roth), 
Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes, Marc Lies, 
Georges Mischo, Mme Octavie Modert (par M. Marc 
Spautz), M. Laurent Mosar, Mme Viviane  Reding, MM. 
Gilles Roth, Jean-Paul Schaaf, Marc Spautz, Serge 
Wilmes (par M. Laurent Mosar), Claude Wiseler et 
 Michel Wolter (par M. Claude Wiseler) ;

MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding ;
MM. Sven Clement et Marc Goergen ;
MM. Marc Baum et David Wagner.
Ont voté non : MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles 
Baum, Mme Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, 
Fernand Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et Mme 
Lydie Polfer ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten, Mars Di Bartolomeo, Georges Engel, 
Claude Haagen, Mmes Cécile Hemmen et Lydia 
Mutsch (par M. Georges Engel)  ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back, François 
Benoy, Mmes Djuna Bernard (par M. François Benoy), 
Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc Hansen, 
Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue (par Mme 
Josée Lorsché).
Vote sur la motion 2
Da komme mer zum Vott vun der Motioun Numero 
2. Dat ass déi, déi op deem trapeezfërmege mofe 
Pabeier ofgi ginn ass. Fir d’éischt de Vote électro-
nique fir déi perséinlech Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
wëllen e Vote par procuration ofginn.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dës Motioun bei 29 Jo-Stëmme 
 géint 31 Stëmmen och verworf.
Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp, MM. Emile Eicher, Félix Eischen (par 
Mme Nancy Arendt épouse Kemp), Paul Galles (par 
M. Georges Mischo), Léon Gloden, Jean-Marie 
 Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. Gilles Roth), 
Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes, Marc Lies, 
Georges Mischo, Mme Octavie Modert (par M. Léon 
Gloden), M. Laurent Mosar, Mme Viviane Reding, 
MM. Gilles Roth, Jean-Paul Schaaf, Marc Spautz, 
Serge Wilmes (par M. Laurent Mosar), Claude Wiseler 
et Michel Wolter (par M. Claude Wiseler) ;
MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding ;
MM. Sven Clement et Marc Goergen ;
MM. Marc Baum et David Wagner.
Ont voté non : MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles 
Baum, Mme Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, 
Fernand Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et Mme 
Lydie Polfer ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten, Mars Di Bartolomeo, Georges Engel, 
Claude Haagen, Mmes Cécile Hemmen et Lydia 
Mutsch (par M. Georges Engel) ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back, François 
Benoy, Mmes Djuna Bernard (par M. François 
 Benoy), Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc 
Hansen, Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue 
(par Mme Josée Lorsché).

5. Question élargie n° 55 de M. Marc 
Spautz relative à la promotion de la presse 
écrite
Deen zweete Punkt vum Ordre du jour vun haut ass 
déi erweidert Fro Nummer 55 vum Här Marc Spautz 
iwwert d’Fërderung vun der Press. Dem Auteur vun 
der Fro sti fënnef Minutten zou, fir seng Haaptfro 
an no der Äntwert vum Minister eventuell eng Zou-
sazfro ze stellen. An d’Regierung huet zéng Minut-
ten. Här Marc Spautz, Dir hutt d’Wuert.

 M. Marc Spautz (CSV).- Merci, Här President. 
Här Minister, léif Kolleeginnen a Kolleegen, 
 d’Zeitungen, déi geschriwwe Press ass a Schwie-
regkeeten. Hei zu Lëtzebuerg wësse mer, dass den 
31. Dezember de „Lëtzebuerger Journal“ ophält, 
als Zeitung erauszekommen, da geet en an déi 
elektronesch Versioun iwwer. D’„Lëtzebuerger 
Wort“ huet ufangs dëses Joers den Aktionär 
gewiesselt. An Enn dëses Joers …, oder virun zwee 
Méint ass matgedeelt ginn, si géifen 71 Plazen 
 ofbauen. Wéi ass d’Zukunft vun der geschriwwener 
Press hei zu Lëtzebuerg? Well eng staark onofhän-
geg Press ass wichteg fir eng Demokratie.
An do stelle sech Froen: Wéi ass et mat der Pres-
sehëllef? Brauch d’Press méi Hëllef? Well ech hunn 
elo vun deenen do zwee geschwat, mee mir 
 wëssen, dass schonn aner geschriwwe Medien 
agestallt gi sinn déi lescht Wochen a Méint, fir net 
ze soen déi lescht Joren. A mir wëssen, dass och 
nach anerer wéi déi zwee, déi sech geout hunn, 
Schwieregkeeten hunn, fir kënnen um Marché ze 
bestoen. Wat sinn do d’Pläng vun der Regierung a 
puncto Pressehëllef?
Wat sinn d’Pläng vun der Regierung bei deenen 71 
Entloossunge beim „Lëtzebuerger Wort“? Do war e 
Kollektivvertrag, dee virgesäit, dass bis 2021 keng 
Aarbechtsplazen däerfen ofgebaut ginn. Wéi steet 

d’Regierung dozou? A wat bedeit dat, e Kollektiv-
vertrag, dee jo och hannerluecht ginn ass op der 
Gewerbeinspektioun? Firwat ass an engem Betrib 
wéi dem „Lëtzebuerger Wort“ kee Sozialplang aus-
gehandelt ginn? Et ass zu enger Verhandlung 
komm, mee déi ass gescheitert.
Et ass eng vun deene rare Kéieren, an den Här 
 Minister weess et besser wéi ech, well hien huet 
d’Detailer, dass zu Lëtzebuerg e Sozialplang schei-
tert. An dass et grad an engem Betrib ass, dee 
schonn esou laang hei zu Lëtzebuerg verwuerzelt 
ass, ass och e schlechte Message fir aner Betriber, 
déi amgaang sinn, Sozialpläng ze verhandelen, well 
wann déi kënnen ophalen an et scheiteren doen, da 
mécht dat vläicht Appetitt bei anere Betriber, fir So-
zialpläng scheiteren ze loossen. Well eng Prere-
traite, eng Ëmschoulung a verschidde Finanzhël-
lefe sinn do, wou e Kollektivvertrag ass, un e Plan 
de maintien dans l’emploi oder un e Plan social ge-
bonnen. Dofir, wat bedeit dat elo fir dee Betrib a fir 
dat Personal, dass do ouni Sozialplang déi Plazen 
ofgebaut ginn?
Mir hunn déi lescht Wochen heibannen iwwert 
d’Luxair geschwat, mir hunn net méi spéit wéi vir-
gëschter heibannen iwwer ArcelorMittal geschwat, 
wou och d’Regierung Engagementer geholl huet a 
gehollef huet, dass déi Betriber kënnen heibleiwen. 
Dofir meng Fro: Hunn och Diskussioune stattfonnt 
mat dem „Lëtzebuerger Journal“? Hunn och Dis-
kussioune stattfonnt mat dem „Lëtzebuerger 
Wort“, fir Moyenen zur Verfügung ze stellen, dass 
si nach kënnen an där aler Form fonctionéieren? 
Well wa mer elo schwätze vun 71 Plazen, déi ofge-
baut ginn, esou stelle sech jo awer och aner Leit an 
deem Secteur d’Fro, wéi laang hir Aarbechtsplazen 
nach sécher sinn.
Ech hunn e Bréif kritt - ech hat mech do agemëscht 
- vu Mediahuis, dat ass deen neien Aktionär vum 
„Lëtzebuerger Wort“. Déi soen, si hätten ni eng In-
vitatioun kritt vum Aarbechtsminister, fir bei se ze 
kommen. Ech hunn op anere Plazen héieren, dass 
Gespréicher stattfonnt hunn, wou en eidele Stull 
war, also en eidele Stull, well se net komm sinn, 
soe mer esou. Dofir ass dat och alles e bësse 
konfus an duerjerneen. An dofir géif et mech och 
do interesséieren, wéi d’Regierung dat gesäit, well 
dat ass och e Message un d’Press an dat ass och e 
Message un all déi aner Haiser.
An dann nach en anere Punkt: Do ass och e Buer-
germeeschter derbäi, dee 40 Stonne Congé po-
litique huet! 40 Stonnen …
(Interruption)
Här Graas, wann Dir sot: „E gudde Buerger-
meeschter“, Dir schwätzt aus éischter Hand.
(Interruption)
Ech wëll do soen: Wat ass dat fir e Message?

 Une voix.- En huet e gudde Schäffen!
 M. Marc Spautz (CSV).- 40 Stonne Congé po-

litique, dat ass Fulltime. Wou kann een do soen: 
„Mir mussen dee Mann entloossen“? Well mer jo 
am Congé politique e Gesetz hunn, dass déi 40 
Stonne rembourséiert ginn, mat der Charge patro-
nale. Dat ass jo e Message, deen no bausse geet - 
an alleguerten déi Parteien, déi heibanne vertruede 
sinn, si jo sécher och schonn amgaangen, un 
d’Wale vun 2023 ze denken! -, wou dann awer Leit 
aus dem Privatsecteur domadder de Message 
kréien: Da gëss de Freiwild! An och do géif ech gär 
d’Positioun héiere vun der Regierung.
Ech hunn och do, muss ech fairnesshalber soen, 
eng Question parlementaire un den Här Kersch an 
un d’Madamm Bofferding gestallt, wou ech et awer 
verstinn, dass d’Äntwert nach net virläit. Mee 
vläicht kann den Här Kersch se haut de Mëtten och 
beäntwerten. An da gëllt et och fir ze wëssen: Wéi 
ass d’Responsabilitéit vum fréieren Aktionär? Well 
ech hunn et am Virfeld gesot: Bei dem „Lëtzebuer-
ger Wort“ huet den Aktionärswiessel virun aacht 
Méint stattfonnt. Ass do och eng Obligatioun, dass 
déi elo Leit, déi am Sureffectif sinn, géife matastel-
len, fir och deene Leit eng Hoffnung ze ginn an eng 
Aarbecht ze behalen?
Well, Kolleeginnen a Kolleegen, och wann een net 
ëmmer mat allem averstanen ass, wat een an der 
Press liest oder héiert, eis Demokratie ass opge-
baut op eng fräi, demokratesch Press. An et ass 
dat, wat mer brauchen. An dofir ass et och un eis 
als politesch Responsabel, alles drunzesetzen, 
dass mer och eng fräi, onofhängeg Press souwuel 
gedréckt, geschwat wéi gewisen behalen.
Merci.

 Plusieurs voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Spautz. D’Regierung huet d’Wuert. De Staats- a 
Medieminister Xavier Bettel.

 M. Xavier Bettel, Ministre des Communications et 
des Médias.- Merci, Här President. Ech wëll dem ho-
norabelen Här Spautz Merci soe fir déi Méi  - 
gle chkeet, déi mer haut hunn, fir op d’Situatioun vun 
der Press a méi spezifesch d’Imprimerie Saint-Paul 
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kënnen anzegoen. Ech wäert méi generell op 
d’Press agoen an de Vizepremier an Aarbechtsmi-
nister Dan Kersch wäert dann eeben op déi Situa-
tioun mat der Imprimerie Saint-Paul méi agoen.

Mir sinn eis all bewosst, dass de Pluralismus an 
der Press eng existenziell Wichtegkeet huet. Eng 
existenziell Wichtegkeet an enger Demokratie ass, 
dass een do eebe Saachen hannerfreet, dass een 
d’Leit och informéiert. An et stellt een awer och 
fest, dass et weltwäit eng Kris am Moment an 
 dëser Branche gëtt. Dat ass eng Situatioun, déi ass 
beonrouegend. Déi ass esou beonrouegend fir 
d’Leit, mee déi ass och beonrouegend fir eis 
Gesellschaft. Dat muss een och wëssen.

Zu Lëtzebuerg hu mer ongeféier 200 Journalisten 
am Moment schaffen. An all Eenzelne vun deenen 
ass wichteg, Här President. An d’Covidkris huet 
wierklech nach eng Kéier bewisen, wéi wichteg de 
professionelle Journalismus ass. Well profes-
sionelle Journalismus ass eeben den Ënnerscheed 
tëschent enger Campagne de désinformation, d’in-
tox, déi leeft vis-à-vis vu Qualitéitsjournalismus, 
deen eis d’Wourecht awer ënnerbreet. An dat hu 
mer och gesinn. A fir eis war et ganz wichteg, an 
der Covidzäit - well mer woussten och, dass do 
Coupe-budgetairë géife komme vun anere Säiten - 
de Medienhaiser direkt ze hëllefen. An 18 Editeure 
kruten och direkt méi wéi 1,2 Milliounen op eng 
zimmlech rapid Aart a Weis iwwerwisen.

Déi Hëllef fir d’Press zu Lëtzebuerg datéiert jo vun 
1976, wou mer eng strukturell Hëllef fir déi ge-
schriwwe Press haten, déi wor baséiert op der Zuel 
vu Pabeieren. Do ass den Ënnerscheed mat haut. 
Den Ënnerscheed ass, dass se op d’Journalisten, 
op d’Qualitéit vun der Aarbecht eebe baséiert gëtt. 
A mir hunn haut, a mir sinn och houfreg driwwer, 
awer nach ëmmer fënnef Dageszeitungen a mir hu 
véier Wochenzeitungen. An d’Pressehëllef 2019 
louch hei zu Lëtzebuerg fir d’gedréckte Press bei 
6,6 Milliounen Euro.

Et muss een awer wëssen, dass 1976 an elo 2020 
d’Gewunnechte vum Lecteur net méi déi selwecht 
sinn. Do, wou een an der Zäit eng Zeitung gelies 
huet, huet een haut ganz oft den iPad, en Telefon, e 
Computer. An et dréit een d’Säit net méi, mee et 
kuckt ee mam Curseur, fir déi nächst Säit ze kréien. 
Dofir wor et eis och wichteg, 2017 eng speziell 
 Hëllef fir d’Onlinemedien anzeféieren. An do sinn 
zwielef Onlinemedien - zwielef Stéck! -, déi hei zu 
Lëtzebuerg eng Hëllef vun 1,2 Milliounen Euro 
d’Joer kritt hunn.

Mir hu jo hei den Text deposéiert iwwert déi souge-
nannte Pressehëllef, wou mer och schonn Diskus-
siounen haten an der Kommissioun, dee keen 
 Ënnerscheed méi mécht am Fong tëschent dem 
Gedréckten an dem Online a wat am Fong erlaabt, 
dass eeben eng gewësse Previsibilitéit fir d’Editeu-
ren da ka garantéiert ginn. De But ass wierklech, 
amplaz de Pabeier ze ënnerstëtzen, wéi ech virdru 
gesot hunn, op d’Qualitéit wëllen ze setzen. An de 
Montant vun der Hëllef soll och integral an d’Pu-
blikatioun goen.
Mir hunn ausserdeem, Här President, eng Hëllef fir 
Startuppe virgesinn. An Hëllefe fir Startuppen 
 hëllefen nees eng Kéier, de Pluralismus an der 
Press kënnen ze stäerken.
Laut de Berechnunge geet d’Hëllef fir bal all 
 Editeur an d’Luucht. Mir sinn eis awer bewosst, an 
ech wëll dat och direkt transparent soen, dass 
zwee vu 16 Editeure (veuillez lire: dass dräi vu 14 
Publikatioune) mat deem Calcul, dee gemaach 
ginn ass, awer géife manner kréien. An dofir ass 
elo och eng Phase de transition vu fënnef Joer 
virgesinn, wou se näischt solle verléieren an am 
Fong dee Montant vun 2019 solle weider kréien.
2019 louch déi direkt Pressehëllef am Ganze bei 
ronn 8 Milliounen Euro. Mam neie System komme 
mer op méi wéi 10 Milliounen Euro d’Joer. Zousätz-
lech zu der direkter Pressehëllef muss een och 
soen, dass et nach eng indirekt Pressehëllef gëtt. 
Dat ass eeben déi vun der Aide à la distribution, déi 
eleng 11 Milliounen Euro d’Joer ausmécht.
Nieft den Editeuren ënnerstëtze mer och de Pres-
serot mat 110.000 Euro an d’ALJP, mat 6.700 Euro, 
fir dass si eeben och hir Missioune kënnen erfël-
len.
Op d’Situatioun am Medienhaus Saint-Paul wäert 
den Aarbechtsminister a Vizepremier agoen.
Mee wéi gesot, Här President, fir eis muss alles 
drugesat ginn, fir eng pluralistesch Presseland-
schaft hei zu Lëtzebuerg kënnen ze garantéieren. 
Staatlech Hëllefe sinn noutwendeg. Et geet net 
ouni. Et soll een net mengen, dass iergendeen hei 
zu Lëtzebuerg kéint fënnef Dageszeitungen hunn, 
ouni dass de Staat géif hëllefen. An ech als 
 Medieminister wäert och alles maachen, fir dass 
dat och laangfristeg esou ass, fir dass eeben  
och eng Previsibilitéit do ass, dass een och Leit 
kann engagéieren an dass een e Projet och kann 
hunn, deen net nëmmen à durée très limitée soll 
sinn.
Wéi gesot, mat deem neie Pressegesetz soll am 
Fong d’Hëllef fir d’geschriwwe Press ëm méi wéi 

27 % an d’Luucht goen. Ech kann Iech just soen: An 
deenen Zäiten, wou an deene meeschte Länner 
Krisenzäite sinn a gekuckt gëtt, wou gespuert ka 
ginn, si mir der Meenung, dass en Invest an 
 d’Lëtzebuerger Press, esou wéi ech virdru gesot 
hunn, dee richtegen Invest ass. A virun allem an 
dësen Zäiten! An ech weess, dass Der duerno och 
wäert iwwert d’Vaccinatioune schwätzen, an an an 
an an. An deene Covidzäiten ass professionelle 
Qualitéitsjournalismus dat Wichtegst an enger 
 Demokratie, well Desinformatioun an Intox dierfen 
net d’Iwwerhand kréien. Soss kréie mer als Gesell-
schaft och e Problem!
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools 
dem Premier, Medien- a Kommunikatiounsminister 
Xavier Bettel. An de Relais fir d’Regierung iwwer-
hëlt elo den Aarbechtsminister, den Här Dan 
 Kersch.

 M. Dan Kersch, Ministre du Travail, de l’Emploi et 
de l’Économie sociale et solidaire.- Merci, Här Pre-
sident. Merci och dem Här Spautz fir dës Question 
élargie. Ech mengen, de Premier huet elo schonns 
eng Rei Informatioune ginn, wéi d’Regierung zur 
politescher Meenungsvillfalt an de Lëtzebuerger 
Medie steet. An ech brauch dorobber net nach eng 
Kéier anzegoen.
Ech wëll soen, dass ech méi wéi enttäuscht war 
iwwert d’Virgoe vun der Direktioun vu Saint-Paul. A 
wann ech elo deen Ausdrock enttäuscht gewielt 
hunn, dann ass dat deen am mannsten offensiven 
an deen am meeschten diplomateschen, deen ech 
konnt fannen, fir dat auszedrécken, wat ech wierk-
lech denken.
Ech perséinlech hat d’Personaldelegatioun vu 
Saint-Paul de 5. Oktober a mengem Ministère ge-
traff. An där Aarbechtsreunioun sollten u sech och 
Vertrieder vun der Direktioun vu Saint-Paul derbäi 
sinn. Si ware jiddefalls vun der Gewerkschaft do-
zou invitéiert ginn. Mee si haten ofgewonk an hu 
gesot, si hätte keen Interêt un enger Reunioun 
mam Minister. D’Personalvertrieder vum LCGB hu 
bei där Geleeënheet och ënnerstrach, dass si ganz 
kloer deen Interêt hätten.
D’Direktioun hat och schonn eng gewëssen Erfa-
rung am Ofbau vu Personal. Ech ka mech erënne-
ren, dass mer mol an enger Situatioun waren, wou 
bei Saint-Paul bal ronn 1.000 Leit geschafft hunn, 
haut si mer nach bei ronn 250. An déi Plazen, déi 
do ofgebaut gi sinn, sinn traditionell iwwer Plans 
de maintien dans l’emploi gelaf respektiv iwwer 
Plan-sociallen, soudass also hei genee gewosst 
war, wéi eng Instrumenter zur Verfügung géife 
stoen, fir eng eventuell Restrukturatioun vum Be-
trib op eng sozial verträglech Aart a Weis kënnen 
ofzewéckelen.
Mee et war offensichtlech keen Interêt do. An dat 
huet sech och bestätegt, nodeems ech den Dag 
drop, wéi ech d’Personaldelegatioun gesinn hunn, 
d’Initiativ geholl hunn a Saint-Paul mat engem Bréif 
quasi invitéiert hunn, op déi Instrumenter vun 
engem Plan de maintien dans l’emploi zréckze-
gräifen, well dat eng ganz Rei vu Virdeeler géif 
 brénge fir déi Leit, vun deene se sech wéilten 
trennen.

Dat Instrument hat ech iwwregens och eng Kéier 
ugewannt an der Diskussioun ëm e Sozialplang zu 
Diddeleng bei eiser grousser Glasfirma vu Lux-
guard notamment, fir se ze nennen. Dat huet dee-
mools gewierkt gehat, well opgrond vun deem Bréif 
huet d’Direktioun vu Luxguard d’Strategie geännert 
an huet sech zumindest an d’Direktioun vun engem 
Plan de maintien dans l’emploi beweegt, och wann 
herno uschléissend nach e Sozialplang komm ass.

Mee hei bei Saint-Paul war et vun Ufank un e kate-
goreschen Nee. An dat hu se mer och matgedeelt 
an enger Äntwert, déi ech de 16. Oktober kritt 
hunn. D’Äntwert huet geheescht: « Je voudrais 
vous assurer que tous les éléments d’un plan de 
maintien dans l’emploi seront inclus dans les négo-
ciations du plan social avec les délégations et le 
représentant syndical, et vous informe que grâce à 
plusieurs départs volontaires du transfert de notre 
activité de reliure à une autre entreprise, le nombre 
d’emplois touchés par le plan social a pu être 
 réduit de 80 à 74. »

Am Kloertext: Also ganz kloer keen Interêt un 
engem Plan de maintien dans l’emploi a ganz vun 
Ufank u viséiert op e Plan social, deen dann duerno 
awer och net zu engem Erfolleg ginn ass, well 
d’Gewerkschaft sech aus erklärbare Grënn gewei-
gert hunn, dee Plan social, dee virbereet ginn ass, 
ze ënnerschreiwen.

Mir sinn also hei an enger Situatioun, wou mer kee 
Plan social hunn, wou also den Droit commun 
wäert spillen. An dat heescht natierlech fir déi Leit, 
déi dovunner betraff sinn, näischt Guddes.

Ech bedaueren, wéi gesot, dat Virgoe vu Saint-Paul. 
En Haus, wat, wéi den Här Spautz richteg gesot 
huet, jo awer eng gewësse Reputatioun hei zu 
Lëtze buerg huet an och eng gewësse Strategie bis 
elo un den Dag geluecht huet, déi net méi deem 
entsprécht, wat mer elo haut hei gesinn hunn.

Ech bedaueren och, dass, nodeems de Bistum 
Saint-Paul u Mediahuis verkaaft hat, elo wierklech 
probéiert gëtt, mat äiskale Praktiken hei praktesch 
e Präzedenzfall ze schafen, dee mer hei zu Lëtze-
buerg esou nach net kannt hunn.
Et kann een och bedaueren, dass dee viregten Ak-
tionär seng Leit net, zumindest mëttelfristeg, ofge-
séchert huet.
Ech wäert elo probéieren, d’Schierbelen esou gutt 
wéi méiglech erëm zesummenzekiere mat deenen 
Instrumenter, déi mer op der ADEM hunn, fir déi 
Leit, déi heivunner betraff sinn, esou séier wéi 
méiglech erëm an d’Aarbecht eranzebréngen.
Dir hutt mech gefrot: Wéi steet d’Regierung zu 
deem Passus am Kollektivvertrag, dee seet, dass u 
sech eng Aarbechtsplazgarantie do wär bis zum 
Oflafe vun deem Kollektivvertrag, dee jo awer hei-
duerch net ausser Kraaft gesat ass? D’Äntwert 
 dorobber ass héchstens eng perséinlech Äntwert, 
déi ech Iech ka ginn, well et u sech ganz onwichteg 
ass, wéi d’Regierung dozou steet, well ech ginn 
 dovunner aus, dass dat dote muss um Aarbechts-
geriicht gekläert ginn. Well den LCGB huet, bei mir 
zumindest, ugekënnegt, dass se dat dote wéilte 
 juristesch kläre loossen. An ech ka se an där doter 
Demarche och nëmmen ënnerstëtzen.
Et ass och interessant ze kucken, ob eng eko-
nomesch Entloossung vun engem Mataarbechter - 
eng ekonomesch Entloossung, déi et jo an eisem 
Aarbechtsgesetz mat deem Term net gëtt, mee et 
gëtt mat deem Term „non inhérent à la personne“ 
eng ekonomesch Entloossung fir e Mataarbechter, 
deem seng Pai integral rembourséiert gëtt, eeben 
doduerch, dass mer de Congé politique hunn -, ob 
déi virun engem Aarbechtsgeriicht Bestand huet. 
Och dat, mengen ech, wär eng ganz interessant 
 Jurisprudenz, fir déi ze kréien. An ech hunn och 
dem Syvicol ganz gutt nogelauschtert, deen, 
mengen ech, och dorunner e groussen Interêt hätt. 
An ech kann deen Interêt nëmme mat de Gemenge-
vertrieder deelen.
Den Här Spautz huet sech virdru ganz diploma-
tesch ausgedréckt, wéi e sech iwwert déi dote Fäll 
ausgedréckt huet. Ech halen dat, an ech soen dat 
och hei, fir eng Provokatioun vis-à-vis vum ge-
samte Gemengesecteur, eng Provokatioun vis-à-vis 
vun alle Leit, déi sech hierginn, fir sech an der 
Lëtze buerger Gemengepolitik ze engagéieren! An 
ech wäert alles maachen, fir déi Jurisprudenz mat 
ze ënnerstëtzen.
An am Fall, wou d’Geriichter dat géifen als legal er-
klären, sinn ech perséinlech der Meenung, dass 
mer da musse legal nobesseren an déi Leit besser 
schützen, déi bereet sinn, sech am Déngscht vun 
der Allgemengheet an der Politik anzesetzen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools 
dem Här Aarbechtsminister Dan Kersch.

6. Question élargie n° 56 de M. Dan 
 Biancalana relative à la justice dite « res-
taurative »
Den nächste Punkt vum Ordre du jour ass déi 
erweidert Fro Nummer 56 vum Här Dan Biancalana 
iwwert déi sougenannte restaurativ Justiz. Här 
Biancalana, Dir hutt d’Wuert.

 M. Dan Biancalana (LSAP).- Merci, Här Pre-
sident. Här President, léif Kolleeginnen a Kollee-
gen, 2017, am Kader vun der Ëmsetzung vun enger 
europäescher Direktiv vun 2012, huet d’Notioun 
vun der „justice restaurative“ de Wee an eis natio-
nal Gesetzgeebung fonnt. De Cours de procédure 
pénale gesäit vir, dass bei all Stadie vun der Ge-
riichtsprozedur wéi och bei der Exécution des 
peines, dat heescht am Strofvollzuch wéi och bei 
Bewärungsstrofen, d’Affer wéi och den Auteur vun 
enger Strofdot op Demande op d’Justice restaura-
tive zréckgräife kënnen.
Bei der Justice restaurative geet et jo dorëms, 
dass béid Parteien zesummekommen a vun enger 
drëtter an neutraler Instanz, engem Facilitateur, an 
engem kloer definéierte Kader begleet ginn, fir 
dass engersäits d’Affer, dat physesch a moralesch 
a senger Integritéit verletzt gouf, dat en trauma-
tescht Erliefnis hat, en Agrëff a säi Liewen hat an 
och dorënner leit, verstoe kann, firwat dass grad 
hatt Affer gouf vun enger Strofdot, fir dass et och 
duerno besser kann domadder ëmgoe - bon, 
souwäit dat méiglech ass -, an dass anerersäits 
den Auteur vun der Strofdot sech bewosst gëtt, wat 
säin Akt beim Affer bewierkt huet, wéi en Impakt et 
hat op säi Liewen an effektiv ronderëm d’Strofdot 
och responsabiliséiert gëtt. An dat kann och hëlle-
fen bei der Aglidderung erëm an d’Gesellschaft.
D’Iddi respektiv d’Konzept vun der Justice restaura-
tive ass Mëtt de 70er-Joren entstanen. An dës Aart 
a Weis vun der Konfliktléisung ass notamment 
ugewannt ginn a Südafrika nom Enn vum Apart-
heid-Regimm an awer och am Ruanda nom Geno-
cide un den Tutsi. An Europa si Frankräich an 
d’Belsch Virreider an der Justice restaurative.

Am Vierdergrond steet jo hei ganz kloer d’Repara-
tioun ronderëm d’Dot, déi begaange gouf. An et 

geet och hei ëm Resilienz. An et ass natierlech fir 
béid Parteien en emotional schwierege Moment. Et 
ass och net ëmmer esou, wéi fälschlecherweis och 
emol duergestallt gëtt, dass d’Affer systematesch 
vindikativ Gedanken huet an déi och fleegt.
Et huet awer och de Virdeel, dass dëse Prozess 
vun der Justice restaurative méi wäit geet wéi déi 
eigentlech Strof, déi vum Geriicht geschwat gëtt an 
déi och nach ëmmer zentrale Kärpunkt an eiser 
Strofjustiz bleift. A mir wëssen awer och alleguer-
ten heibannen, dass d’Strofjustiz a villen, a ganz 
ville Situatiounen och nëmmen eng Deeläntwert 
gëtt. An d’Justice restaurative ass hei ganz kloer 
eng zousätzlech.
De Moment gëtt et hei zu Lëtzebuerg néng Facilita-
teurs en justice restaurative, déi 2018 op der Uni 
Lëtzebuerg eng spezifesch theoreetesch Forma-
tioun gemaach hunn an e längere Stage an der 
Belsch, fir deemno och d’Justice restaurative hei 
zu Lëtzebuerg kënnen ëmzesetzen, bon, déi och 
Ärem Virgänger, Madamm Tanson, dem Här Braz 
ganz wichteg war, wéi Iech och.
Wuelverstan ass d’Justice restaurative net ze ver-
wiessele mat der Médiation pénale - dat ass oft de 
Fall -, déi éischter als eng Alternativ gesi gëtt zu de 
Poursuites pénales.
À ce stade hunn déi néng Leit awer nach ëmmer 
keen Agrement kritt, fir hir Fonctioun vun der Justice 
restaurative auszeüben, a koumen och deemno 
nach net zum Asaz.
E Projet de règlement grand-ducal, dat kann een 
och am Rapport vum Ministère de la Justice 
 noliesen, gouf ausgeschafft iwwert d’Justice res-
taurative, en somme wéi se sollt organiséiert ginn, 
vum Werdegang hier. De Staatsrot huet och säin 
Avis ofginn. Bon, de Règlement grand-ducal ass 
nach ëmmer net a Kraaft getrueden.
Dofir follgend Froen un d’Madamm Justizminis-
tesch:
Wéi geet et generell weider mat der Justice restau-
rative hei zu Lëtzebuerg?
A soll nach ëmmer, esou wéi d’Diskussioun war, de 
Centre de médiation dee Volet vun der Justice res-
taurative iwwerhuelen, fir och do d’Koordinatioun 
ze maachen?
Wéini kréien awer och déi Facilitateuren hiren Agre-
ment? Mir hunn d’lescht Woch an der zoustänneger 
Justizkommissioun jo geschwat iwwert dat neit 
Gesetz vun de Conditions d’honorabilité, dass och 
d’Facilitateurs en justice restaurative do den Agre-
ment solle kréien. Mussen déi waarden, bis d’Ge-
setz hei a Kraaft trëtt? Oder gëtt et en attendant 
aner Méiglechkeeten, fir dass se hir Fonctioun kën-
nen ausüben?
Mee virun allem d’Fro, sachant, dass d’Justice res-
taurative nach net konnt ausgeüübt ginn hei zu 
Lëtze buerg, gouf et scho respektiv wéi vill Ufroe 
gouf et scho vun Affer, vun Täter respektiv aneren 
Instanzen, déi wollten op d’Justice restaurative 
zréck gräifen, mee déi awer à ce stade net konnte 
consideréiert ginn?
An eng lescht Fro: Wéi gedenkt Der, de Pouvoir ju-
diciaire, d’Magistratur ze sensibiliséieren, fir dass 
och si an dësem Kontext op dës relativ nei Mesure 
zréckgräifen?
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här Dan 
Biancalana. D’Regierung huet d’Wuert, d’Madamm 
Justizminister Sam Tanson.

 Mme Sam Tanson, Ministre de la Justice.- Jo, 
merci, Här Dan Biancalana, dass Der déi Fro hei op 
den Ordre du jour de Mëtte vun der Chamber gesat 
hutt. Et ass e ganz, ganz wichtege Sujet, well et 
och eng aner Aart a Weis ass, fir an der Justiz 
ëmzegoe mat Stroftäter, an zwar eng Aart a Weis, 
déi dem Affer och kann zeguttkommen.
D’Terminologie vun der Justice restaurative 
 verweist op eng Prozedur, déi eng nei Approche 
duerstellt. Et geet net drëm, um Enn vun engem 
Prozess einfach eng Strof ze verhänken, mee et 
geet och drëm, d’Méiglechkeet ze ginn, fir, wa béid 
Parteien dat wëllen, also den Täter an d’Affer, en 
Echange tëschent hinnen ze erlaben an och dem 
Affer ze erlaben, d’Dot besser ze verschaffen. Well 
dat ass en Element, wat een dacks vergësst, wann 
een et reng vum Strofrechtlechen hier kuckt, dass 
do en Affer ass, wat och muss mat där Dot eens 
ginn.
Am selwechte Kontext gëllt et natierlech och, den 
Täter ze responsabiliséieren a schnellstméiglech 
positiv op säi Verhalen anzewierken, fir och 
zukünfteg Strofdoten ze verhënneren.
Mir schwätze generell vun enger Mesure de justice 
retaurative, déi allerdéngs vill Gesiichter kann 
hunn, jee nodeems wat de Kontext verlaangt an 
och erlaabt. Et ka sech ëm Travaux philanthro-
piques handelen, sougenannte Sozialstonnen, ma 
och ëm e spezifesch mat der Victime negociéierte 
Reparatiounsprogramm. Seng adequat Exekutioun 
gëtt vum Parquet iwwerwaacht an evaluéiert.
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Dir hutt et erkläert: D’Prozedur geet zréck op e Ge-
setz vun 2017, wat am Artikel 8.1 vum Cours de 
procédure pénale verankert ass, an et weist, dass 
d’Justice restaurative als Complement zu eise 
klassesche Prozeduren ze verstoen ass. D’Justice 
restaurative ass kee Moyen, Poursuitten oder 
engem Prozess ze entkommen. Se leeft, le cas 
échéant, och parallell, mat der Méiglechkeet, Re-
tombéeë vum Justice-restaurative-Programm och 
am Kader vun der Urteelspriechung an Uecht ze 
huelen.
Vu dass et sech ëm e Complement handelt, kann 
d’Justice restaurative zu all Moment ugesat ginn, 
sief et virum Prozess, duerno oder am Stadium vun 
der Exekutioun vun der Strof.
Allerdéngs geet e Prinzip fir d’Lancéiere vun esou 
enger neiaarteger Prozedur net duer, soudass eng 
Serie vu Mesuren hu misse geholl ginn an och nach 
en cours sinn, geholl ze ginn, fir dass mer och kën-
nen eng uerdentlech Mise en œuvre vun deem 
Ganzen erlaben.
Et ass eng Formatioun lancéiert ginn ab dem Joer 
2019, wou dann eng ganz Rëtsch vu Kandidate 
matgemaach hunn. An et sinn der aacht, déi 
schlussendlech déi Formatioun gepackt hunn, déi 
140 Stonne gemaach hunn. Do war eng theoree-
tesch Formatioun vun 80 Stonnen an eng prak-
tesch Formatioun och mat derbäi. An d’Uni Lëtze-
buerg huet dann am Juni 2019 déi Certificaten 
ausgestallt.
Mir hunn e Règlement grand-ducal geholl gehat. An 
de Staatsrot huet awer do eng Rëtsch Saachen dru 
bemängelt a notamment och eng Base légale ver-
laangt, fir dass mer definitiv domadder ukommen. 
Mir sinn amgaangen, dat ze finaliséieren, dass mer 
dat kënnen op den Instanzewee ginn. A parallell 
awer schaffe mer eng Konventioun aus, déi och 
misst an den nächste Wochen ënnerschriwwe ginn, 
mat dem Centre de médiation, wou et drëms geet, 
dass eng Coordinatrice oder e Coordinateur kann 
agestallt ginn am Centre de médiation, fir de Projet 
kënnen ze koordinéieren, wou et och drëms geet, 
den éischten Ekipement ze installéieren an eng 
Mise en place vun engem Comité de pilotage.
Dat heescht, à ce stade hu mer nach keng Deman-
den, fir dovunner ze profitéieren. A wat insgesamt 
d’Sensibiliséierung dovunner ugeet, fannen ech déi 
genausou wichteg wéi d’Mediatioun en général, 
wou mer och an enkem Kontakt si mam Centre de 
médiation, fir ze kucken, wéi mer dat nach kënne 
besser um Geriicht vermëttelen. An et ass fir mech 
en Deel allgemeng vun der Formatioun a vun der 
Formation continue vun de Magistraten.
Merci villmools.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools 
der Madamm Justizministesch.

7. 7542 - Projet de loi portant modifi-
cation de la loi du 14 août 2018 autorisant 
le Gouvernement à acquérir, lancer et ex-
ploiter un satellite et son segment sol 
destinés à l’observation de la Terre
Mir kéimen dann elo zum Projet de loi 7542 iwwert 
de LUXEOSys-Programm. D’Riedezäit ass nom Mo-
dell 1 festgeluecht. Et hu sech schonn ageschriw-
wen: d’Madamm Diane Adehm, den Här André  Bauler, 
den Här Dan Biancalana, den Här Fernand Kartheiser, 
den Här Marc Baum an den Här Sven  Clement. An 
d’Wuert huet elo d’Rapportrice vun  dësem Projet de 
loi, déi honorabel Madamm  Stéphanie Empain. Ma-
damm Empain, Dir hutt d’Wuert.

 Une voix.- Très bien!
Rapport de la Commission de la Sécurité intérieure 
et de la Défense

 Mme Stéphanie Empain (déi gréng), rapportrice.- 
Villmools merci, Här President. Léif Kolleeginnen a 
Kolleegen, ech sinn haut hei, fir Iech de mëndleche 
Rapport ze maache vum Projet de loi 7542, also 
deem Gesetz, wat eng Augmentatioun vum Budget 
fir de sougenannte LUXEOSys virgesäit. De Geset-
zestext ass relativ kuerz. Dofir gëtt de Rapport 
awer e bësse méi laang, well et awer hei eng Partie 
Punkte gëtt, déi an der Kommissioun diskutéiert gi 
sinn.
Wéi mir all wëssen, geet et hei ëm méi wéi eng 
simpel Augmentatioun vum Budget, mee eeben 
och ëm den Historique vum Dossier, deen derzou 
gefouert huet, dass mir haut iwwert dës Augmen-
tatioun schwätzen.
Als Presidentin vun der Defensekommissioun kann 
ech soen, dass mir eis laang mam Dossier 
beschäf tegt hunn an zu méi wéi enger Geleeënheet 
eis mam Minister a sengen Experte konnten aus-
tauschen. Allméiglech Froe konnten a si gestallt 
ginn, soudass d’Kommissioun vun der Defense elo 
prett war, fir de Projet an d’Plenière ze ginn a sech 
ze prononcéieren. An esou sinn ech also elo hei, fir 
Iech dëse Rapport vun deem Gesetz a vun der Aar-
becht an der Kommissioun ze ginn, ouni awer drop 
ze verzichten, och zu engem Deel op d’Aarbecht an 

der Commission de l’exécution budgétaire anze-
goen. Mir hunn am Kader vun dësem Projet de loi 
deels am Binom geschafft, dat och relativ gutt. An 
dofir hu mer eis zesummen derfir entscheet, 
 d’Ergeebnisser dovunner och an dëse Rapport mat-
afléissen ze loossen.
Loosst mech ufänke mat deem relativ einfachen 
Deel vum Projet de loi. Et handelt sech hei ëm e 
Projet, deen aus zwee Artikele besteet. Deen éisch-
ten Artikel beseet, dass de Budget vum Projet op 
elo e Maximum vun 309 Milliounen Euro erhéicht 
gëtt, dëst ouni TVA, an dat Ganzt op 14 Joer. Den 
Artikel, dee leet och däitlech fest, wat alles an 
 dëser Zomm enthalen ass: Dat sinn d’Acquisitioun, 
de Lancement an d’Exploitatioun vum Satellitt.
Deen zweeten Artikel, deen hält d’Modalitéite fest, 
wou d’Depensë verbucht ginn: Alles wat d’Acqui-
sitioun ubelaangt, leeft iwwert de Fonds d’équipe-
ment militaire, an alles wat d’Gestioun an d’Exploita-
tioun ubelaangt, leeft iwwert de Budget vun der Di-
rection de la Défense. Dës Detailer sinn duerch en 
Amendement gouvernemental de 24. August derbäi-
komm, dëst nodeems de Staatsrot op  d’Necessitéit 
higewisen huet, fir eng kloer Distinctioun ze suergen 
eeben tëschent den Dépenses d’investissement en-
gersäits an den Dépenses de fonctionnement ane-
rersäits.
Wat d’Antecedente vum Projet ubelaangt: De Projet 
ass de 27. Mäerz 2020 an der Chamber deposéiert 
ginn. De 26. Mee hu mir den Avis vum Staatsrot 
kritt. De 24. August hu mer d’Amendements gou-
vernementaux ugeholl, déi dem Avis vum Staatsrot 
sollte gerecht ginn, an de Staatsrot sollt doropshin 
och weider keng Remarke méi hunn.
De Projet ass natierlech och e puermol an der Kom-
missioun traitéiert ginn, mol als Jointe mat der 
Comexbu, mol reng an der Zesummestellung vun 
der Defensekommissioun. Dozou muss ee vläicht 
erklären, dass ganz am Ufank just d’Comexbu sai-
séiert war, well et jo als Alleréischt emol eng Fro vun 
der Exécution budgétaire war.
Den 11. Juni ass de Projet de loi dunn eng éischte 
Kéier an der Defensekommissioun presentéiert 
ginn. Duerno koumen nach zwou Réunions jointes 
mat der Comexbu derbäi, eng Enn Juni, fir iwwert 
den technesche Volet ze schwätzen, an eng den 
13. Juli, fir iwwert de finanzielle Volet vum Projet 
ze schwätzen. Firwat do als Jointe? Ma well dat 
dann dee Moment Informatioune waren, déi fir béid 
Kommissioune gläichermoosse relevant waren.
Duerno hu mer eis nach zweemol an der Defense-
kommissioun gesinn, fir Detailer ze beschwätzen, 
dat am Oktober an dunn nach eemol elo kierzlech, 
den 10. November, wou mer de Point gemaach kritt 
hunn, wat den Emplacement vun den Antennen 
ubelaangt.
Mee och d’Comexbu huet parallell un engem Rap-
port geschafft. An eis war et eeben, wéi ech virdru 
gesot hunn, wichteg, d’Konklusiounen aus deem 
Rapport och an eise Rapport matafléissen ze loos-
sen. An nodeems mer déi Konklusiounen elo kritt 
hunn, hu mer déi dann och an dëse Rapport hei in-
tegréiert.
Elo zu deem e bësse méi komplexen Deel: Ëm wat 
geet et am Projet? A wat sinn d’Knackpunkten hei 
an dësem Projet? Ech mengen, eng ganz Partie 
Leit heibanne kennen de Projet schonn e bësse 
méi laang wéi ech, well se 2018 schonn an der 
Chamber waren, dee Moment, wou de Projet ini-
tialement an der Chamber diskutéiert ginn ass an 
dunn och gestëmmt ginn ass.
Et geet wéi gesot ëm de Luxembourg Earth Observa-
tion System, LUXEOSys, e Programm, dee virgesäit, 
en Äerdbeobachtungssystem en place ze setzen an 
en dann och ze operéieren. An deem Beräich ent-
steet eng ëmmer méi grouss Demande am Beräich 
vun der Defense. A Lëtzebuerg huet heimadder e 
Beräich identifizéiert, wou mer kënnen, notamment 
andeems mer eng Lacune fëllen, eisen Obliga-
tiounen en matière de défense nokommen, déi um 
Niveau vun der EU a vun der NATO gebraucht ginn: 
Dat si Capacitéiten um Niveau vun der Intelligence, 
der Surveillance an der Reconnaissance, déi mir hei-
madder kënnen zur Verfügung stellen.
Ze notéieren am Kader vun dësem Projet ass, dass 
et sech heibäi net ëm e Programm handelt, deen 
eng kommerziell Exploitatioun vun den héichopge-
léiste Biller virgesäit, well et sech hei ëm e Projet 
handelt, dee sech um Niveau vun institutionelle 
Kooperatioune mat eise Partner usidelt.
Wéi gesot, de Projet war am August 2018 schonn 
an der Chamber. An dës hat der Regierung dunn 
och dee Moment de virgesinnene Budget vun den 
initialen 170 Milliounen Euro hors TVA accordéiert 
fir d’Acquisitioun an den Deploiement vum System.
Allerdéngs ass am weidere Verlaf vum Projet fest-
gestallt ginn, dass de geplangte Budget net géif 
duergoen, fir d’Gesamtkäschte vun der Exploita-
tioun iwwert déi gesamt Lafzäit ze decken. Effektiv 
huet sech erausgestallt, dass den Dossier relativ 
iwwerstierzt an innerhalb vun immens kuerzer Zäit 
- mir schwätzen hei vun engem Zäitraum vu Juni 

bis Dezember 2017 - opgestallt gi war. Dëst ass, 
soubal dëst sech erauskristalliséiert huet, der 
Comexbu direkt vum Minister Bausch matgedeelt 
ginn. An d’Comexbu huet sech dem Dossier dunn 
och am Detail ugeholl an eng Partie Leit, déi um 
Projet bedeelegt waren, geruff, fir Froen ze stellen 
a fir méi Kloerheet ze suergen.
Vu den erheeblechen Ecart tëscht deem, wat 
d’Chamber ursprénglech als Budget presentéiert 
kritt huet, an deem, wat et am Endeffekt wierklech 
wäert kaschten, huet de Projet natierlech musse 
reevaluéiert ginn, net nëmmen um Niveau vun der 
Comexbu, déi sech mam Historique vum Dossier 
befaasst huet, mee eeben duerno och an der 
Verdeedegungskommissioun, déi derfir zous-
tänneg ass, sech mam technesche Volet ze be-
faassen. Dëst alles, fir kënnen ze evaluéieren, ob 
sollt um Projet festgehale ginn oder eeben net.
Esou huet d’Verdeedegungskommissioun och 
musse festhalen, dass den initiale Projet, wéi ge-
sot, iwwerstierzt opgestallt gi war. Den Depot vum 
Gesetz war jo och gemaach ginn, ier d’Resultater 
vun der Preetüd do waren, an domadder gouf et 
eng ganz Rei Käschten, déi net am initiale Budget 
figuréiert hunn. Och war et esou, dass de Budget 
op Basis vun enger Rëtsch vun Hypotheesen opge-
stallt gi war, déi net ausräichend am Virfeld veri-
fiéiert gi waren.
Ënnert dem Stréch ass festgestallt ginn, dass de 
Budget net richteg definéiert gi war: Verschidden 
Ausgabe waren iwwerhaapt net virgesinn, anerer 
waren ënnerschat ginn. A bei dëse Feelaschätzun-
gen handelt et sech ënner anerem ëm de Budget, 
dee gebraucht gëtt, fir de Projet ze operéieren, dat 
souwuel um Niveau vum Pilotage vum Satellitt, 
mee och um Niveau vum Data Processing Centre a 
vun der allgemenger Maintenance vum System. Ze 
nenne sinn hei ënner anerem och d’Installatioun 
vun enger Redondance um Niveau vum Datacenter, 
d’Location de service beim Gestionnaire vun der 
Polarantenn an och d’Mise en place vu securi-
séierte Linnen, déi net budgetiséiert gi waren.
Derbäi kommen awer och Infrastrukturkäschten, 
déi net virgesi waren an déi awer néideg sinn, fir de 
Projet iwwerhaapt starten ze kënnen. Esou brauch 
et zum Beispill Sockelen, fir d’Antennen op-
zestellen. Och déi sinn elo nodréiglech mat budge-
tiséiert ginn.
Elo war et awer esou, dass vun deenen 170 
Milliounen, déi ursprénglech virgesi waren, schonn 
eppes iwwer 168 Milliounen eleng fir d’Acqui-
sitioun vum System opgebraucht gi sinn. Dat ass 
dat, wat de Kontrakt mat OHB-I esou virgesinn 
huet. Domadder war, wéi gesot, quasi den integrale 
Budget schonn opgebraucht, woubäi dëse Kontrakt 
eebe just d’Livraisoun vum Segment spatial a vum 
Segment sol an déi derzougehéiereg Assurancë 
beinhaltet huet.
Wat des Weideren awer och nach gefeelt huet, dat 
war d’Gestioun vum System. Ursprénglech gouf uge-
holl, d’Lëtzebuerger Arméi kéint dat iwwerhuelen. 
Am Kloertext hätt dat bedeit, dass d’Arméi ënner 
anerem derfir zoustänneg gewiescht wier, déi Don-
néeën an Empfang ze huelen, d’Biller auszewäerten 
an ze verschaffen. An dat ass dee Volet, dee mir als 
„Data Processing Centre“ bezeechnen.
Et ass awer esou, dass d’Arméi déi Méiglechkeeten 
haut net huet an dass se och à court oder moyen 
terme net d’Méiglechkeet hätt, sech déi Capacitéi-
ten ze ginn, mat Sécherheet jiddefalls net, ier de 
System sollt an der Realitéit fonctionéieren.
Fir also sécherzestellen, dass dëse Projet iwwer-
haapt kéint an den Delaien ulafen, huet mussen no 
enger externer Léisung gesicht ginn. Dat schléisst 
net aus, dass mir elo drop hischaffen, dass mer ei-
ser Arméi déi Capacitéiten au fur et à mesure ginn, 
fir dass si sech och hei an dësem wichtege Beräich 
ka Savoir-faire uneegnen a Karriärsperspektive 
kann ubidden. Och dat war e Punkt, deen e puer-
mol an der Kommissioun diskutéiert ginn ass. Mee 
an enger éischter Phas war dat schonn eleng 
 wéinst der Rekrutementsprozedur an der Ausbil-
dungsdauer net méiglech, soudass fir dës extern 
Léisung och weider Käschten ugefall sinn.
Des Weidere war ursprénglech virgesi ginn, dass 
LuxGovSat de Pilotage vum Satellitt géif iwwerhue-
len. Och dat huet sech herno als net méiglech 
erauskristalliséiert, soudass och fir dëse Volet, dee 
mer als „Mission Operating Centre“ bezeechnen, 
huet mussen no enger externer Léisung gesicht 
ginn. Egal wéi, dëse Volet war och net am Budget 
virgesinn. A vu dass mer och net kënnen dovun 
ausgoen, dass LuxGovSat dëst gratis ugebueden 
hätt, wier dëse Budgetsposten esou oder esou och 
derbäikomm.
Da koum d’Problematik vum Emplacement vun den 
Antennen nach derbäi. Och dat war e Punkt, dee 
mer relativ vill diskutéiert hunn an der Kom-
missioun. Ursprénglech war Dikrech als Site virgesi 
ginn. Mee dat war, ier d’Etüd um Site vun Dikrech 
stattfonnt huet. Dës Etüd ass eréischt Ufank 2019 
gemaach ginn an et huet sech dunn erausgestallt, 
dass Dikrech aus méi Ursaachen net adaptéiert 

heifir ass. An nieft technesche Contrainten huet 
hei och matgespillt, dass déi Plaz, déi heifir ge-
braucht gi wier, eigentlech och operationell 
Contrainten hat, vu dass d’Arméi dës Plaz fir aner 
Saache brauch. Mir kruten dunn erkläert, dass déi 
Plaz gebraucht gëtt och fir Taktikübungen oder als 
Landeplaz fir Dronen zum Beispill.
De Punkt vum Emplacement vun den Antenne res-
pektiv der Necessitéit, de Standuert op Redu an der 
Belsch ze verlageren, huet an eiser Kommissioun 
effektiv och fir länger Diskussioune gesuergt. 
Duerfir huet de Ministère eis elo Ufank Oktober och 
eng Note explicative virgeluecht, déi all d’Punkten 
nach eemol opgegraff huet. Dat ass deels och 
technescher Natur, a fir ze versichen, et a ganz ein-
fache Wierder ze erklären - dat war net ëmmer 
esou ganz evident, wann een net grad en Inge-
nieursstudium gemaach huet -: Et handelt sech hei 
ëm eng Zort Satellitt, déi um Niveau vun den 
 Antenne virgesäit, dass dës dem Satellitt kënnen 
„nogoen“. Dat heescht, si mussen och nach eng 
gewëssen Inclinaisoun hunn, well se mussen eng 
gewëssen Zäit mat deem Satellitt a Kontakt 
bleiwen, wärenddeems de Satellitt de passage ass. 
Wann dat net de Fall ass, wann dat net kann assu-
réiert ginn, dann ass net genuch Zäit, fir dass 
d’Donnéeë vum Satellitt dee Moment, wann en 
eebe laanschtkënnt, kënnen erofgespillt ginn.
Fir dat kënnen hei ze maachen, hätte mer relativ 
opwändeg Infrastrukturaarbechte musse maachen. 
An ofgesi vun Dikrech waren dunn eeben och nach 
de Findel an de Site vun der SES a Betruecht gezu 
ginn. Mee all déi dräi Optiounen hu mussen ecar-
téiert ginn, an d’Detailer heizou fannt Der och am 
schrëftleche Rapport.
Fir de Programm net och nach duerch zousätzlech 
Delaien a Gefor ze bréngen, ass dunn d’Optioun vu 
Redu zréckbehale ginn, wéi gesot, an der Belsch. 
Hei ginn also d’Antennen elo stationéiert an hei 
soll och d’Station de contrôle d’urgence hikom-
men. Par contre muss heizou gesot ginn, dass op 
d’mannst dës Entscheedung keng allze grouss Re-
percussiounen op de Budget huet an och vun 
engem operative Point de vue keng gréisser nega-
tiv Implikatiounen huet, vu dass mir immens gutt 
mat eise belsche Partner zesummeschaffen. An en 
plus ass et esou, dass d’European Space Agency 
do och Satellitte stoen huet a sech domadder also 
och Méiglechkeete fir weider Kollaboratioune kën-
nen erginn.
Par contre, de Mission Operating Centre, zwee 
 Datacentere souwéi de sougenannte Centre de trai-
tement des images wäerten hirersäits hei zu Lëtze-
buerg ugesidelt ginn.
Fir also elo kënne mat enger zouverlässeger 
 Estimatioun bei d’Chamber zréckzekommen, huet 
de Verdeedegungsminister eng extern Etüd an Op-
trag ginn. Dës Etüd, déi op Experten am Beräich 
vun de Satellitten zréckgegraff huet, soll sämtlech 
Depensen iwwert déi gesamt Liewensdauer vum 
Projet berécksiichtegen. Des Weideren ass och op 
d’Expertis vun der belscher Arméi zréckgegraff 
ginn souwéi och op d’Expertis vun der SES.
Dës Etüd ass zur Konklusioun komm, dass eng 139 
weider Milliounen néideg sinn, fir de Projet ganz zu 
Enn ze bréngen. Dat ass zwar nach ëmmer eng re-
lativ pessimistesch Evaluatioun, mee ech mengen, 
mir wëlle jo alleguerten elo net, dass et derzou géif 
kommen, dass mer nach eng Kéier missten no-
schéissen.
A genee dat ass et och elo, wouriwwer mer eis 
haut hei prononcéieren. Stëmme mer fir dës Aug-
mentatioun vum Budget, fir de Projet kënnen ëmze-
setzen? Oder soe mer, dass mer net weiderfueren, 
woumat mer dann déi 168 Milliounen, déi schonn 
engagéiert gi sinn, ausginn hätten, fir am Endeffekt 
awer näischt ze hunn?
Loosst mech just vläicht nach eng Kéier kuerz er-
klären, wéi d’Aarbecht opgedeelt ginn ass tëscht 
deenen zwou Kommissiounen:
Also, an der Defensekommissioun - déi huet sech 
halt musse prononcéieren iwwert d’Zukunft vum 
Projet - ass et ëm d’Detailer vum Projet gaangen, 
dee méi technesche Volet, d’Opportunitéit vum 
Projet vun engem Defense-Point-de-vue aus ge-
sinn. D’Memberen aus der Defensekommissioun 
sollten all d’Informatioune kréien, déi se brauchen, 
fir kënnen ze entscheeden, ob mir als Chamber sol-
len déi zousätzlech Gelder gewären, fir dass de 
Projet kann exekutéiert ginn, oder eeben net.
An d’Defensekommissioun ass majoritairement zur 
Konklusioun komm, dass se zwar d’Evolutioun vum 
Projet regrettéiert, duerfir awer trotzdeem der Mee-
nung ass, dass de Programm LUXEOSys nach ëm-
mer eng Plus-value fir Lëtzebuerg duerstellt an do-
fir och weidergefouert sollt ginn.
An der Comexbu war et esou, dass d’Aarbecht sech 
méi drop konzentréiert huet, d’Vergaangenheet ze 
kucken, den Dossier opzeschaffen. Si huet sech 
also net onbedéngt iwwert d’Opportunitéit vum Pro-
jet ausgeschwat, mee si huet sech eebe mam Histo-
rique ausenanergesat an déi demokratesch Kontroll 
assuréiert. Dat heescht, dass d’Aarbecht an der 
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Comexbu eng aner Finalitéit hat an deemno hir 
Konklusiounen um Niveau vum Historique vum Dos-
sier och net onbedéngt en direkte Lien zur Entschee-
dung hunn, wéi et nieft dem Opschaffe vun der Ver-
gaangenheet eeben an Zukunft soll mam Projet 
weider goen. An trotzdeem, vu dass d’Comexbu an 
d’Commission de la Défense hei zu engem groussen 
Deel am Binom fonctionéiert hunn, hu mir zesum-
men d’Entscheedung getraff, dass déi Aarbecht aus 
der Comexbu och soll zu engem Deel mat an dëse 
Rapport afléissen, nämlech deen Deel vun de 
 Recommandatiounen, déi ausgeschafft gi sinn.
Dës Recommandatioune géif ech duerfir och hei 
gären a mengem mëndleche Rapport erëmginn an 
ech géif och gären direkt soen, dass mir eis an der 
Verdeedegungskommissioun deene Recommanda-
tiounen nëmme kënnen uschléissen.
Eis éischt Recommandatioun war et, dass an 
 Zukunft bei esou gréissere Projeten ëmmer am Vir-
feld ganz detailléiert Zuele solle geliwwert ginn, fir 
dass d’Chamber sech e ganzt Bild vum geplangte 
Budget ka maachen, vum gesamte Projet.
Déi néideg Etüden, souwuel um Niveau vun der 
 Faisabilitéit wéi och um Niveau vum Budget, 
mussen ofgeschloss sinn, ier d’Chamber mam Pro-
jet saiséiert gëtt.
Drëttens: D’Comexbu recommandéiert staark, dass 
d’Chamber bei grousse Projete méi en intensive 
Suivi vum finanzielle Volet assuréiert, dat onofhän-
geg vum concernéierte Ministère. Aktuell ass et jo 
esou, dass dat just fir de Suivi vun de Grands pro-
jets d’infrastructure geschitt, wou da reegelméis-
seg Representantë vu Bâtiments publics, Ponts et 
chaussées, CFL, Fonds Belval oder esou gesi ginn. 
An esou war et och de Verdeedegungsminister 
selwer, dee proposéiert huet, dass dës Prozedur 
och sollt op gréisser Defenseprojeten ausgeweit 
ginn.
A véiertens: Um Niveau vun der Kommunikatioun an 
der Koordinatioun tëscht de concernéierten Ac-
teuren um Niveau vum zoustännege Ministère an 
der Arméi recommandéiert d’Comexbu, dass op Re-
gierungsniveau sollen Aarbechtsgruppe geschafe 
ginn, déi déi richteg Leit, also Leit mat den néidege 
Kompetenzen an dem néidege Rang, sollen zesum-
mebréngen, fir esou gréisser Projeten adequat ze 
begleeden.
Heimadder ass mäi mëndleche Rapport zu dësem 
Projet de loi eigentlech ofgeschloss. Fir weider 
 Detailer invitéieren ech Iech natierlech, och de 
schrëftleche Rapport ze consultéieren.
An domadder bleift mer awer elo nach, den Accord 
vun der grénger Fraktioun zu dësem Gesetze sprojet 
ze ginn. An deen Accord, dee gi mir, well mer zur 
Konklusioun komm sinn, no all deenen Informa-
tiounen, déi mer elo kritt hunn, dass dëst e gudde 
Projet ass, deen elo och soll zu Enn gefouert ginn.
Loosst mech awer hei och nach a mengem per-
séinlechen Numm e puer Mercie lassginn. Fir 
d’éischt wollt ech Merci soen all deene Leit, déi an 
deene leschte Méint un dësem Projet geschafft 
hunn, virop dem Minister a senge Leit, déi sech net 
gescheit hunn, op d’Chamber duerzekommen, fir 
eis Deputéiert iwwer all d’Entwécklungen an dësem 
Projet a Kenntnis ze setzen, an hinnen ëmmer Ried 
an Äntwert stoungen. Ech géif awer och gären der 
Madamm Adehm als Presidentin vun der Comexbu 
Merci soe fir déi Aarbecht, déi si heiran investéiert 
huet, mat de Membere vun der Kommissioun, fir 
hei am demokratesche Prozess fir méi Kloerheet 
ze suergen.
A well mir hei op voll Transparenz setzen, géif ech 
heimadder och gären am Numm vun der Majoritéit 
eng Resolutioun deposéieren, well och wa mir elo 
all d’Informatiounen um Dësch leien hunn a kënnen 
en toute connaissance de cause haut eng Ent-
scheedung fir de Suivi vum Projet treffen, esou 
weess ech awer, dass um Niveau vun der Comexbu 
weiderhin Onsécherheeten, wat den Historique 
ube laangt, um Dossier bestinn.
Déi Resolutioun, déi mer deposéieren am Numm vun 
der Majoritéit, beseet, dass mer als Chamber e Rap-
port spécial bei der Cour des comptes sollen an Op-
trag ginn, fir un d’Aarbechte vun der Comexbu un-
zeknäppen.

 Une voix.- Très bien!
 Mme Stéphanie Empain (déi gréng).- D’Cour des 

comptes ass dat Organ, wat kompetent ass, fir de 
Contrôle vun der Gestion financière vum Staat ze 
assuréieren, a si steet der Chamber justement hei-
fir zur Säit. An deemno sollte mir och dorobber 
zréck gräifen.
Voilà, Här President, ech ginn Iech d’Resolutioun of 
a soen Iech Merci.
Résolution 1
La Chambre des Députés,
- considérant l’historique du projet « LUXEOSys », 
notamment en ce qui concerne le coût du projet ;
- vu les conclusions du rapport de la Commission 
du Contrôle de l’exécution budgétaire relatif au pro-
jet de loi n° 7542 ;

- saluant et partageant la volonté de transparence 
du Gouvernement dans ce dossier et dans la planifi-
cation de futurs projets ;
- considérant que la Cour des comptes est l’organe 
compétent pour le contrôle de la gestion financière 
des organes, administrations et services de l’État et 
que la Chambre des Députés peut à tout moment 
demander à la Cour des comptes de présenter un 
rapport spécial sur des domaines spécifiques de 
gestion financière,
décide
- de demander à la Cour des comptes d’établir un 
rapport spécial sur la gestion financière du projet 
LUXEOSys et de le présenter à la Chambre des 
 Députés.
(s.) Stéphanie Empain, André Bauler, Dan Biancalana.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Madamm Empain. Als éischte Riedner ass déi ho-
norabel Madamm Diane Adehm agedroen. 
 Madamm Adehm, Dir hutt d’Wuert.
Discussion générale

 Mme Diane Adehm (CSV).- Här President, Dir 
Dammen an Dir Hären, ier ech an de Vif vum Sujet 
eraginn, wéilt ech eppes ganz kloerstellen: D’CSV 
steet zur NATO an d’CSV steet zu den Engagemen-
ter vu Lëtzebuerg géintiwwer der NATO. Mee beim 
Vott vum zousätzleche Budget haut de Mëtteg fir 
den Observatiounssatellitt, do kënne mir beim 
beschte Wëllen net mat Jo stëmmen.
Dat, wat an dësem Dossier - oder soll ech éischter 
soen Affär, well mir sinn net méi um Niveau vun 
engem Dossier hei, mir si carrement an enger Affär 
dran -, wat doranner geschitt ass, geet net méi op 
déi berüümte Kouhaut.
Ier ech richteg mam Dossier ufänken, géif ech 
 gären op d’Lignes directrices de la défense zréck-
kommen, déi 2017 verëffentlecht gi sinn, an dat no 
jorelaangen Diskussioune mat all de concernéier-
ten Acteuren. Ouni elo a sämtlech Detailer vun 
dëse Lignes directrices de la défense anzegoen, 
well ech och net d’Zäit hunn, fir dat ze maachen, 
wéilt ech awer e puer Punkten ervirsträichen, déi 
hëllefen, fir déi Geschicht hei mam Militärsatellitt 
besser ze verstoen.
Éischtens: Et gouf an deene Lignes directrices de 
la défense ganz kloer festgehalen, dass d’Lëtze-
buerger Arméi soll aktiv sinn am Beräich vum sou-
genannten ISR, der Intelligenz, der Surveillance an 
der Reconnaissance. Dës Capacitéite vun der Ar-
méi solle moderniséiert ginn duerch Investisse-
menter an nei Technologien. An dëst soll am 
Aklang geschéie mat der traditioneller Reconnais-
sancemissioun vun der Lëtzebuerger Arméi.
Zweetens: Et soll e Pôle gouvernemental aérien um 
Findel geschaf ginn, well de Findel schonn deelweis 
fir militäresch Zwecker benotzt gëtt. Lëtze buerg 
huet eng grouss Expertis am Fluchberäich an och 
am Krankentransport iwwert d’Aviatioun.
En drëtte Punkt: Lëtzebuerg huet e grousse Savoir-
faire am Satellitteberäich. An hei ass och eis Arméi 
ganz aktiv an der Kommunikatioun iwwer Satellit-
ten. An dësem Zesummenhang steet och schwaarz 
op wäiss geschriwwen: « La défense étudiera en 
outre des options en vue de s’engager dans un pro-
gramme d’observation spatiale. »
Et ass an de Lignes directrices de la défense des 
Weidere festgeschriwwen, dass den Defensebud-
get vum Lëtzebuerger Staat soll bis d’Joer 2020 
vun 0,4 % op 0,6 % vum Bruttoinlandsprodukt erop-
goen. Laut dem fréieren Defenseminister Étienne 
Schneider wieren dat bal 400 Milliounen Euro pro 
Joer.
Dës véier Punkte si wichteg, fir d’Suite vum Dossier 
ze verstoen. 2018 hu mer dunn den éischte Projet 
LUXEOSys gestëmmt. Deemools huet den Defense-
minister Étienne Schneider e Gesetzesprojet depo-
séiert iwwert den Observatiounssatellitt an et huet 
geheescht, dass an deem Dossier alles dra wier. Al-
les! De Rapporter Marc Angel sot op der Chambers-
tribün, an ech zitéieren en: „An där Zomm vun 170 
Millioune sinn och d’Frais de gestion an och d’Mar-
gen abegraff. An déi Ausgaben do sinn à charge 
vum Fonds d’équipement militaire.“ Am schrëftleche 
Rapport vum Marc Angel steet dat selwecht.
Eng Fiche financière gouf et bei deem Projet net. 
D’Argument war, dass d’Verhandlungen nach 
amgaang wieren an d’Fiche financière wär confi-
dentiel. Dat huet och de Staatsrot deemools ge-
stéiert. An den deemolege Spriecher vun der CSV, 
de Jean-Marie Halsdorf, huet um Chambersmikro 
gesot, dass mer amgaang wieren, eng Virwëlztut 
ze stëmme mat deem Observatiounssatellitt, an en 
huet vum Minister Schneider deemools zousätz-
lech Informatioune gefrot. Déi sinn awer net ge-
liwwert ginn, well mir waren de 24. Juli 2018, also 
an enger vun de leschte Plenarsitzunge virun de 
Walen am Oktober 2018.
Firwat insistéieren ech drop, dass an deenen 170 
Milliounen alles sollt dra sinn? Well genee dat de 

Problem ass! Et war awer net alles an deenen 170 
Milliounen dran, soss géife mir haut net hei stoen, 
dës Diskussioun féieren an eis iwwerleeën, ob mer 
dann elo mussen 139 Milliounen zousätzlech 
stëmmen oder net.
Wou kommen déi 139 Milliounen hier? Pricewater-
houseCoopers hunn eis e schéine Rapport ge-
maach, a laut hinne gëtt et dräi verschidde Katego-
rië vun zousätzleche Käschten an dësem Projet:
Éischtens: Modification de la configuration afin 
d’améliorer le système, néng Milliounen Euro, dat 
ass d’Resilienz vum System, déi soll gestäerkt ginn.
Eng zweet Kategorie, dat sinn Hypothèses de base, 
déi net realisabel sinn: 58,7 Milliounen. Do geet et 
ënner anerem ëm d’Antennen, déi dann awer net 
kënnen zu Dikrech gebaut ginn, en Data Processing 
Centre, e Mission Operating Centre, déi och sollten 
op Dikrech kommen, an natierlech nach déi ganz 
Exploitatioun vun den Donnéeën, déi sollt vun der 
Lëtzebuerger Arméi gemaach ginn, wat déi jo dann 
och net mécht.
Eng drëtt Kategorie vu Käschte si Käschten, déi am 
Gesetz vum 14. August 2018 net virgesi waren: 67,1 
Milliounen. Heiranner fale Maintenancekäschte vun 
informatesche Systemer a vun Antennen, Loca-
tioune vun den Antennen zu Svalbard, awer och 
d’Exploitatioun an d’Supervisioun vu LUXEOSys an 
dem Mission Operating Centre, deen zoustänneg 
ass fir d’Kontroll an d’Steierung vum Satellitt. An 
dëst hätt solle vu LuxGovSat gemaach ginn.
A schlussendlech kommen nach d’Coûts de sup-
port externe. Dat sinn awer Peanuts am ganze 
Chiffer, dat sinn 3,5 Milliounen.
Här President, Dir Dammen an Dir Hären, den ak-
tuellen Defenseminister François Bausch huet am 
Mäerz vun dësem Joer eng dréngend Reunioun vun 
der Budgetskontrollkommissioun gefrot, well hien 
hätt en Dossier, wou et finanziell Schwieregkeete 
géif, an hie wéilt esou séier wéi méiglech mat 
deem Dossier an d’Chamber kommen.
Nodeems d’Budgetskontrollkommissioun vun der 
Chamber da vum aktuellen Defenseminister 
 François Bausch fir d’éischt informéiert gouf iwwer 
finanziell Problemer bei der Ëmsetzung vum Ge-
setz an iwwer méiglech zousätzlech Käschten, 
huet dës Kommissioun beschloss, eng ganz Partie 
Leit ze héieren, déi an deen Dossier implizéiert 
 waren. An dëst gouf gemaach an der Optik fir ze 
verstoen, wat schifgelaf ass a wéi eng Kon-
sequenzen een doraus kann zéie fir d’Zukunft.
Ugefaangen hu mir mam Patrick Heck, dem fréieren 
Direkter vun der Defense ënnert dem deemolege Mi-
nister Étienne Schneider. Och den Étienne Schneider, 
als fréieren Defenseminister, gouf gehéiert. Des Wei-
dere gouf mam Kolonell Paul Nilles de fréiere Perso-
nalchef vun der Lëtzebuerger Arméi gehéiert, an och 
de Chef d’état-major vun der Arméi, de Generol Alain 
Duschène. Eise leschten Invité war den Direkter vu 
LuxGovSat, de Patrick Biewer.
An ech mengen, d’Reaktioune vun den Deputéier-
ten no deenen eenzelne Kommissiounssitzunge 
waren an deem Sënn ganz opschlossräich. Do ass 
e puermol de Saz gefall: „Mir si belu ginn!“
Ech ginn Iech just ee Beispill, dat Beispill vum Här 
Heck: Den Optrëtt vum Här Heck war, ech muss 
scho soen, äusserst speziell. An hien huet d’Cham-
ber carrement belunn. Op d’Fro hin, ob hie viru sen-
ger Ausso mam Étienne Schneider geschwat hätt, 
huet hien an der Kommissioun „Nee“ gesot. Deen 
Dag drop huet hie seng Ausso revidéiert a behaapt, 
hie wier mat der Situatioun an der Chamber iwwer-
fuerdert gewiescht. Entschëllegt, den Här Heck 
war awer ëmmerhi mol eng Kéier Direkter vum 
Geheimdéngscht hei zu Lëtzebuerg an e war Direk-
ter vun der Defense!
(Brouhaha)
Et ass en héije Beamten hei am Lëtzebuerger Land. 
Dee kann net einfach soen, e wier iwwerfuerdert 
gewiescht, wann d’Chamber him e puer Froe stellt 
zu engem Dossier. Da muss dee Mann wéinst 
Onverméigen zréckgestuuft ginn, oder et muss ee 
sech wierklech Froe stellen iwwer seng Capacitéi-
ten, déi en nach huet.
(Brouhaha)
Zousätzlech huet dee gudde Mann eis e Memoran-
dum gi fir d’Membere vun der Budgetskontrollkom-
missioun, fir dass mer dann zousätzlech Informa-
tioune kréichen. An dee Memorandum, deen da 
just fir den interne Gebrauch geduecht war, dee 
war bannent kierzester Zäit integral um Internetsite 
vun RTL ze liesen. Méi ass an där ganzer Saach net 
erauskomm. Et ware just Ongereimtheeten a 
kontradiktoresch Aussoe vu vir bis hannen, déi 
sech an de Verbatime vun all deenen Auditiounen 
erëmspigelen. Ech ka se net alleguerten hei opzie-
len, well ech géif Stonnen duerfir brauchen. Ech 
wëll awer just e puer Punkten eraushuelen, well déi 
einfach markant waren.
Ugefaange mat der Genèse vum Projet a mat OHB-
I: Wéi koum dee Projet deemools an de 
Wirtschaftsministère? A wéi ass et duerno weider-

gaangen? Wéi eng Roll huet HITEC an dësem Dos-
sier gespillt? Gouf et iergendwellech Verspriechen 
un OHB? Wéi eng Verbindung huet bestanen 
zwëschent dem CEO vun OHB an dem deemolege 
Wirtschafts- an Defenseminister Étienne Schneider? 
OHB ass fir den deemolege Wirtschaftsmi nister 
keen onbeschriwwent Blat. Hie war reegelméisseg a 
Kontakt mat hinnen am Kontext vu senger Spacemi-
ning-Initiativ. Dës Firma gëtt also vum Wirtschafts-
minister Étienne Schneider un den Defenseminister 
Étienne Schneider weidergeleet.
An dunn ass et eng Kéier ganz séier gaangen: Am 
Dezember 2017 krute si den Optrag, fir eng Viretüd 
ze maachen, eng Etüd, déi iwwregens, wéi de Pro-
jet de loi virgeluecht ginn ass, nach net ofge-
schloss war! Déi war eréischt am Juni 2018 ofge-
schloss, an am Juli ass de Projet gestëmmt ginn. 
An am September gouf schonn ënnerschriwwen.
Et ass eng enk Verbindung, vläicht eng perséinlech 
Verbindung tëscht dem deemolege Wirtschafts-
minister an Defenseminister an dem CEO vun OHB, 
dem Marco Fuchs, well dee lueft den Étienne 
Schneider um Site vun OHB de 6. Februar 2020 ex-
plizitt. Hie lueft den Étienne Schneider an den 
 héchsten Téin an e bedauert säin Ausscheeden 
aus der Regierung.
Wann ee gesäit, mat wéi enger Vitess dee Projet 
duerch sämtlech Instanze geboxt ginn ass, da 
stéisst et engem sauer erop! An et muss ee sech 
d’Fro stellen, ob hei alles selon les règles de l’art 
geschitt ass. Wann ee gesäit, wéi d’Marché- 
publics-Gesetz méiglecherweis gebéit ginn ass, fir 
där Firma den Zouschlag ze ginn, da kann ee mol 
esou munch Zweifelen un der Rechtméissegkeet 
vun deem Marché äusseren.
Erschwéierend kënnt nach derbäi, dass mir einfach 
keng kloer Äntwerte kréien. Den Étienne Schneider 
verstoppt sech hannert senge Beamten, de Patrick 
Heck, éischte Beamten an der Defense deemools, 
stellt sech entweeder domm oder en huet keng 
Anung vum Marché-publics-Gesetz. D’Madamm 
Nina Garcia schwätzt vu Gewunnechten, déi dee-
mools an der Defense waren, well och nodeems et 
e Marché-publics-Gesetz an der Defense zënter 
2012 gouf - 2012! -, wier awer nach weiderge-
schafft gi wéi virdrun: „Jo, dat Gesetz, dat gouf et 
dann eeben, mee mir haten eis Gewunnechten.“
Den Här Bausch sengersäits seet awer als jëtzegen 
Defenseminister, d’Marchéë sollen ausgeschriwwe 
ginn.
Niewebäi sief bemierkt, dass et géint déi Attribu-
tioun vum Satellittebau un OHB-I zwee Recourse 
gouf, déi awer duerno fale gelooss gi sinn. Firwat? 
Kruten déi zwee Konkurrenten aner Saachen an 
Aussiicht gestallt? Mir wëssen et net. Goufen 
d’Lignes directrices vun der Defense eventuell sen-
gerzäit adaptéiert, fir dëse Projet mat eranzekréien, 
sou wéi eng Journalistin dat an engem Interview 
mam aktuellen Defenseminister suggeréiert hat? 
Mir wëssen et net. Dat misst opgekläert ginn.
Zweete Punkt: PwC. PwC ass vum Här Bausch 
beoptraagt ginn, eng Revue de programme ze maa-
chen, Enn 2019. Firwat goufen an deem Kontext 
déi Häre Schneider an Heck net gehéiert? PwC seet 
eis: „Mir hu just op Basis vun Dossiere geschafft 
an et war net virgesinn, fir iergendeen ze héieren!“ 
Wat och ëmmer dat heescht.
Et muss ee sech d’Fro stellen, ob et wierklech intel-
ligent war, fir PwC mat där Revue de programme ze 
befaassen, well et stelle sech an eisen Ae ver-
schidde Froen. Den Här Heck erzielt eis zum Bei-
spill, dass PwC eng Stratégie de recrutement fir 
d’Arméi gehollef huet ze entwéckelen. Stëmmt dat? 
PwC ass de Wirtschaftsprüfer vun OHB SE an 
Däitschland. Här Minister, sidd Dir dovunner au 
courant? Mir stellen eis ganz kloer d’Fro, ob PwC 
net en Interessekonflikt huet an dat Mandat vläicht 
guer net hätt dierfen unhuelen. Firwat also grad 
PwC?
Och hei gouf sech bei der Vergab vum Marché net 
un d’Marchésgesetz gehalen, oder mir wëssen et 
zumindest net. Dat Eenzegt, wat kloer ass, dat ass, 
dass PwC als Assistance à la maîtrise d’ouvrage 
zréckbehale gouf, well si déi Revue de programme 
realiséiert hunn. An do ass kloer an däitlech gesot 
ginn, dass do keng Ausschreiwung méi gemaach gi 
war.
Do sinn eng ganz Partie onglécklech Zoufäll an 
 eisen Aen, an déi missten am Detail beliicht ginn.
Drëtte Punkt: d’Roll vun der Arméi an deem heiten 
Dossier. Am Gesetzesprojet war virgesinn, dass 
d’Arméi géif den Data Processing Centre iwwerhue-
len. Hei ginn d’Ufroe fir d’Biller behandelt an et gëtt 
derfir gesuergt, dass och déi richteg Biller ge-
maach ginn a weidergeleet ginn. Duerfir brauch ee 
laut PwC eng 20 bis 25 Leit mat dem néidegen in-
formatesche Material. Dës 20 bis 25 Leit gouf et 
awer 2018 net an der Lëtzebuerger Arméi.
Den Här Beaudot, de belsche Spezialist, dee fir 
d’Lëtzebuerger Defense schafft, huet eis erkläert, 
dass et sech ëm eng Formatioun vun ongeféier 
sechs Méint handelt, déi een an der Belsch mécht, 
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fir spezifesch kënnen déi Biller do ze exploitéieren. 
De Gesetzesprojet, deen éischten, gouf 2018 depo-
séiert, de Satellitt sollt 2022 operationell sinn, also 
hätt ee véier Joer gehat, fir d’Leit anzestellen an 
auszebilden. Et hätt een dach direkt kënnen de 
 Profill vun de Leit ausschaffen a se rekrutéieren. 
Jiddweree weess jo, dass déi dote Prozedur 
 dauert. An da mussen déi Leit nach hir Formation 
de base um Härebierg maachen. Dann eréischt gi 
se fir eng spezifesch Formatioun an d’Belsch.
Laut de Lignes directrices hätt d’Arméi sech mis-
sen dës Kompetenzen uneegnen, well dat jo an de 
Beräich ISR fält, dee sollt ausgebaut ginn. An 
d’Arméi war derbäi, wéi d’Lignes directrices ausge-
schafft goufen. Esouwuel de Patrick Heck wéi den 
Étienne Schneider soten eis, dass d’Arméi dës 
Tâchë sollt iwwerhuelen an dass dat och esou vir-
gesi war.
De Kolonell Nilles, dee bis 2018 responsabel fir 
d’Personal vun der Arméi war, sot eis, dass ni rieds 
gaangen ass, fir zousätzlech Leit anzestelle re-
spektiv Spezialisten anzestellen. Och den Här 
 Beaudot seet eis, dass d’Diskussioun ronderëm 
d’Astelle vun zousätzleche Persounen ëmmer rela-
tiv flou war.
An de Generol Duschène seet eis carrement, dass 
hien eréischt beim Liese vum Gesetzesprojet rea-
liséiert huet, dass d’Arméi concernéiert wier. Des 
Weideren huet hien eis gesot, dass d’Leit fir de 
 LUXEOSys dann zousätzlech zu deene 45 Leit 
miss ten agestallt ginn, déi d’Arméi all Joer astellt, 
an déi zousätzlech Leit wieren awer nun emol am 
Budget pluriannuel vun der Arméi net virgesinn.
Hei stellt sech wierklech d’Fro, wie mat wiem ge-
schwat respektiv net geschwat huet!
Et gëtt dach Reunioune vum sougenannte „COCO-
DEF“, do sëtzt d’Defense dra grad wéi d’Arméi. Wat 
schwätzen déi Leit dann do mateneen, wa se net 
iwwert déi heiten Dossiere schwätzen? Drénke se 
Kaffi? E Gliesche Waasser? Et muss ee sech Froe 
stellen! Firwat ass näischt geschitt? Firwat huet 
d’Arméi sech net op d’Bee gesat an insistéiert, fir 
déi Leit ze kréien, déi se gebraucht huet?
Firwat huet de Minister Bausch keng Initiativ 
 ënnerholl, fir d’Leit anzestellen? Hie stellt just fest, 
oder éischter gesot, hie léisst duerch PwC feststel-
len, an dat am Mäerz 2020, nodeems en awer 
schonn iwwer ee Joer Defenseminister ass, dass 
déi Leit net do sinn. An eisen Ae gesäit proaktiv 
Politik anescht aus!
Véierte Punkt: d’Antennen. Am urspréngleche Pro-
jet vun 2018 war jo virgesinn, dass d’Antenne soll-
ten op den Härebierg kommen. Wéi d’Kommissioun 
vun der Defense eng Visitt um Härebierg uganks 
2019 gemaach huet, war dat och nach esou virge-
sinn. Duerno sinn d’Experte vun OHB-I an HITEC 
och op de Site gaangen an dunn hu si festgestallt, 
dass et awer net geet. Et gouf vun engem Hangar 
geschwat. Et gouf vu Beem geschwat. Et gouf vun 
enger Landeplaz fir Drone geschwat. An zu gudder 
Lescht gouf gesot, d’Arméi bräicht dës Plaz fir aner 
Projeten.
Och de Site vun der SES zu Betzder gouf eréischt 
am Juni 2020 verworf. Am leschten Oktober si mir 
du gewuer ginn, dass nach am August 2020 eng Vi-
sitt um Site stattfonnt huet, mee wou dann awer 
festgestallt ginn ass, dass et zwar duerchaus méi-
glech gewiescht wier, technesch méiglech ge-
wiescht wier, fir d’Antennen op Betzder ze setzen, 
mee et wier een elo ënner Zäitdrock, well et misst 
e Kommodo gemaach ginn an et missten héich 
Bëtonssockele gebaut ginn. A ganz niewebäi si 
mer dunn och nach gewuer ginn an enger Nott, déi 
mer kritt hunn, dass et och emol Iwwerleeunge 
gouf, fir d’Antennen op de Findel ze setzen.
Fënnefte Punkt: d’Roll vu LuxGovSat. Am Verwal-
tungsrot vu LuxGovSat sëtzen eng Rei Vertrieder 
vum Lëtzebuerger Staat, well dës Firma deels Staat 
an deels SES ass. Den Étienne Schneider huet eis 
an der Budgetskontrollkommissioun Extraite vu 
Procès-verballe vum Verwaltungsrot virgelies, wou 
allkéiers drasteet, dass LuxGovSat interesséiert 
wier, fir d’Exploitatioun vum Satellitt ze maachen. 
Dat sinn Extraite vun 2018.
Am September vun dësem Joer war de Patrick 
Biewer, Direkter vu LuxGovSat, bei eis an der Bud-
getskontrollkommissioun. Hie liest eis e puer méi 
Sätz aus deene selwechte Procès-verballe vir. An 
do héiere mir dann, dass eigentlech ëmmer han-
nendrusteet: “subject to the right diligence and re-
ception of the requirements from the Luxembourg 
Defence”. An dës Requirements vun der Luxem-
bourg Defence louchen eréischt am Hierscht 2019 
vir. An dunn huet LuxGovSat festgestallt, dass si 
eigentlech keng Offer elo géifen op deen de-
tailléierte Cahier des charges maachen, well si net 
outilléiert wieren, a souwisou wéilte si der SES, wat 
jo och deelweis hiert Mammenhaus wier, keng 
Konkurrenz maachen.
Sechste Punkt: d’Marchésgesetz. Ech hat et 
schonn ugeschwat: OHB-I hat den Optrag kritt, fir 
eng Viretüd ze maachen iwwert d’Parameteren an 
d’Besoine vum System an dës Etüd war nach net 

ofgeschloss 2018, wéi de Projet deposéiert ginn 
ass. Ass et do zu enger Ausschreiwung komm oder 
net? Esou wéi mir et verstanen hunn, ass et net 
 wierklech zu enger Ausschreiwung komm. Et koum 
wuel zu engem RFI, engem „request for informa-
tion“. Dee gouf awer just gemaach, fir de Präis ze 
drécken. A PwC soen an hirer Revue de programme 
just lapidar, si géife sech net zur Legalitéit vun 
deem Marché oder Net-Marché, oder wat och ëm-
mer, ausschwätzen. Dont acte!
Den Étienne Schneider mengt dozou: „Jo, ech hu 
mech op meng Beamte verlooss.“ An de Beamte 
Patrick Heck stellt sech entweeder domm oder e 
weess et net. An d’Madamm Nina Garcia, ëmmerhi 
Juristin aus der Defense, kënnt dann erëm op hir 
„Gewunnechten“ zréck, déi et an der Defense gouf, 
jo, voilà: „ Ier et dat Gesetz 2012 gouf iwwert 
d’Marchés publics an der Defense, huet een dat 
esou gemaach, wéi een dat fir gutt fonnt huet, an 
dunn duerno ass een eigentlech mat deene Gewun-
nechte virugefuer.“
(Brouhaha et hilarité)
Jo, Dir laacht! Et ass net méi fir ze laachen an där 
heiter Saach!
An da gëtt et zu all deenen inhaltleche Froen, déi 
ech elo opgeworf hunn, och nach aner Punkten, déi 
opstinn: Firwat ass de Gesetzesprojet esou séier 
vum Étienne Schneider virun de Walen 2018 duerch 
d’Chamber gedréckt ginn? D’Chamber wousst zu 
deem Zäitpunkt net, dass dee ganze Budget aleng 
nëmmen duerch de Bau an de Lancement vum Sa-
tellitt opgebraucht war. Am Ministère ware se sech 
däers awer wuel bewosst. An och de Wirtschafts-
minister wousst dat. En huet d’Chamber net in-
forméiert. Firwat? Och net am September 2018, 
wéi en de Vertrag mat OHB-I ënnerschriwwen huet, 
wou scho gewosst war, dass déi 170 Milliounen 
net géifen duergoen. Firwat?
Zweet Kategorie Froen: Firwat ass den aktuellen 
 Defenseminister François Bausch eréischt am 
Mäerz 2020 mam Dossier an d’Chamber komm, ob-
schonns hie schonn am Fréijoer 2019 gemierkt huet, 
dass et net duergeet mat de Suen? Wollt hie 
waarden, bis den Étienne Schneider aus der 
 Regierung ausgetrueden ass?
An et mécht mech richteg rosen - awer wierklech 
richteg! -, dass den aktuelle Verdeedegungsmi  - 
n ister dëst Haus, den éischte Pouvoir, net éischter 
informéiert huet. Hie wousst dat schonn esou 
laang am Viraus. Hi wousst, dass et mindestens 70 
bis 80 Milliounen Euro méi deier géif ginn. An en 
huet d’Chamber annerhalleft Joer laang am Don-
kele gelooss. Och dat ass en handfeste Skandal a 
weist, wat de Minister vun der Chamber hält.
Dass de fréiere Minister net wollt virun de Walen 
zréck an d’Chamber kommen, kann ee sech virstel-
len. Mee Dir als neie Minister, Här Bausch, Dir hätt 
missen Tacheles schwätzen. An dat hutt Dir net ge-
maach! Dir hutt gewaart, bis den Här Schneider 
sech aus der Regierung zréckgezunn hat.
An da ginn et zwou Méiglechkeeten, firwat dass 
een dat esou mécht, wéi Dir et gemaach hutt: Ent-
weeder Dir wollt net, dass den Här Schneider Iech 
nach am Regierungsrot géif draschwätzen. Esou 
wéi beim PwC-Rapport sollt hien nëmmen net 
 iwwer Är Pläng informéiert ginn. Oder Dir hutt mam 
Här Schneider gemeinsam Saach gemaach. Dir 
wollt verhënneren, dass d’Chamber him e Stréck 
géif draus dréien, an Dir wollt verhënneren, dass 
seng politesch Responsabilitéit géif engagéiert 
ginn. Dat, nodeems de „Macher Schneider“ schonn 
esou munch Suen an de Sand gesat hat. Ech erën-
neren u Planetary Resources, Join an esou weider.

Sou oder sou, egal wéi den Dossier gelaf ass, Här 
Minister, och Dir sidd responsabel dofir. An da 
kommt Dir bei eis an d’Chamber an da wëllt Dir eis 
Rotschléi ginn, wat mir an der Comexbu ze maachen 
hunn!

Ech hu mir Ären Interview vum Mee 2020 nach eng 
Kéier ugelauschtert. Deen ass eigentlech un Iwwer-
hieflechkeet vis-à-vis vun der Chamber net méi ze 
iwwertreffen. Frappant ass an deem Interview, 
dass Dir maacht, wéi wann Dir Iech guer net mat 
der Vergaangenheet auserneegesat hätt. All Fro, 
wou et ëm Äre Virgänger geet a wat do am 
Ministère gelaf ass, gitt Der aus de Féiss. Mee der 
Chamber, där gitt Der awer gutt Rotschléi!

An ech soen et nach eng Kéier: Dat hutt Dir ge-
maach, nodeems Dir et verpasst hutt, d’Chamber 
en temps utile iwwert d’Mëssstänn an Ärem Haus 
ze informéieren. An et geet sécherlech net duer, fir 
sech hei hannert engem Kontabilitéitsgesetz ze 
verstoppen an ze soen: „Ech brauch eréischt an 
d’Chamber ze kommen, wann de Budget opge-
braucht ass, oder kuerz virdrun, fir eng Rallonge 
gestëmmt ze kréien.“ Dat ass de Geck mat der 
Chamber gemaach! An dat ass Är Responsabilitéit, 
Här Bausch.

En drëtte Punkt: Et gëtt och nach aner technesch 
Méiglechkeete wéi e Satellitt, fir Biller vun der Äerd 
ze kréien. Dat sinn Dronen. Ass d’Optioun vun den 
Dronen analyséiert ginn, ier mer elo nach eng Kéier 
139 Millioune fir de Satellitt noschéissen?

Véiert Fro: Et gëtt en Artikel vum „Lëtzebuerger 
Land“ vum 31. Juli 2020. Ech zitéieren: „Vertei-
digungsminister Bausch bestätigt dem Land, dass 
das Satellitenprogramm in NATO-Kreisen auf wenig 
Verständnis gestoßen ist und Luxemburg aktuell 
unter Druck steht. Die NATO erwarte vor allem, 
dass Luxemburg sich stärker auf terrestrische Auf-
klärungsarbeit konzentriert. Das heißt: mehr Trup-
pen mit mehr Feuerkraft.“
Firwat gëtt trotzdeem um Projet LUXEOSys fest-
gehalen, wa mir riskéieren, en net als NATO-Effort 
unerkannt ze kréien? Kënne mer dozou eng kloer 
an däitlech Ausso kréien, wannechgelift?
An dann nach eng Kéier e fënnefte Punkt, d’Lignes 
directrices de la défense, wou erëm eng Kéier vum 
Pôle gouvernemental aérien um Findel geschwat 
gëtt. Et war virgesinn, fir en Hangar ze bauen, an 
deem d’Militärfligere kéinte stoen an och d’Main-
tenance gemaach ginn. An deen Hangar sollt och fir 
d’Militärmedezinn benotzt ginn. Firwat ass dëse 
Pôle aérien net geschaf ginn um Findel?
De jëtzege Minister seet: „Et ass net genuch Plaz 
do.“ Da stellen ech meng Fro anescht: Firwat huet 
de Mobilitéitsminister Bausch net an der viregter 
Regierung drop opmierksam gemaach, dass et 
keng Plaz um Findel fir dee Pôle aérien gëtt? 
 Firwat huet hien déi Ligne-directricë matgedroen 
an der Regierung? Hätt hien net missen den 
deemolegen Defenseminister dorop hiweisen?
Här President, Dir Dammen an Dir Hären, ech kom-
men esou lues zum Ofschloss. Ech mengen, mir 
sinn eis hei am Haus eens, dass esou e Fiasko wéi 
dësen net méi däerf virkommen. Mir sinn eis eens, 
dass d’Chamber muss fréizäiteg komplett an och 
kontinuéierlech iwwer nei Projeten informéiert ginn.
An an deem Sënn géif ech en Appell un de Minister 
maachen, esou séier wéi méiglech an déi zoustän-
neg Chamberskommissioun ze kommen, fir déi 
 aktuell ustoend an zukünfteg Projeten ze presen-
téieren. Dat hutt Dir an Aussiicht gestallt, et ass 
awer nach net geschitt.
Mir hätten och gäre weider Prezisiounen zu de 
 Berechnunge vum Effort vun der Defense, well mir 
mengen, dass et do eng Partie Onkloerheete gëtt, 
wéi gerechent gëtt, fir op déi 400 Milliounen ze 
kommen. An ech mengen, mir sinn eis och hei am 
Haus eens, dass et kee Sënn mécht, sënnlos Suen 
auszeginn, just fir eisen Engagementer vis-à-vis 
vun der NATO gerecht ze ginn.
D’Gesetzesinitiative musse sämtlech Käschten 
 ëmfaassen. Dat gouf an der Vergaangenheet 
 wäitgeeëndst gemaach. Dat gouf och vusäite vun 
der Madamm Garcia confirméiert, entgéint vun den 
Aussoe vum Här Heck an och verschiddene Mem-
bere vun der LSAP-Fraktioun. Et däerf kee Flécken-
teppech méi sinn!
D’Koordinatioun um Niveau vun de betraffene Gre-
mie muss verbessert ginn. De Ministère, d’Arméi 
an d’Direction de la défense mussen Hand an Hand 
schaffen.
Donieft ass et awer och wichteg, dass mir eis als 
Chamberskommissioun déi néideg Moyene ginn, fir 
och eiser Kontrollfunktioun besser gerecht ze ginn. 
An duerfir géif ech en Appell un d’Chamberadmi-
nistratioun maache fir ze kucken, wéi Projeten am 
Beräich vun der Defense gemengerhand am Aus-
land begleet ginn.
An ech wéilt dann awer zum Schluss nach eng 
Kéier kuerz eisen Nee zu dësem Projet resuméie-
ren: Eist Vertrauen an de viregten, awer och den 
aktuellen Defenseminister huet staark gelidden. Et 
sinn zwee Ministeren, déi sech géigesäiteg Schol d-
zouweisunge maachen, d’Direction de la défense, 
déi de Ball der Arméi dohispillt, d’Arméi, déi de Ball 
nees zréckspillt, Beamten, déi d’Chamber riicht-
eraus beléien. Eventuell illegal Handlungen. Steier-
gelder, déi mir näischt, dir näischt zur Fënster 
erausgehäit ginn, well och dëse Projet kéint even-
tuell duerch den Asaz vun Dronen a seng Schranke 
gewise ginn.
Déi lescht Informatiounen a Saachen Emplacement 
vun den Antenne weisen iwwregens, dass den Dos-
sier nach ëmmer net mat dem néidege Seriö uge-
paakt gëtt. Et herrscht nach wie vor net déi néideg 
Transparenz. Esou si mir zum Beispill als Defense-
kommissioun, wou ech dann och d’Chance hunn, 
Member ze sinn, bei enger Visitt vun der NSPA 
(ndlr: NATO Support and Procurement Agency) an 
engem Niewesaz gewuer ginn, dass d’NSPA even-
tuell kéint fir de Projet LUXEOSys Datecapacitéit 
zur Verfügung stellen. Vu Regierungssäit si mir dat 
doten net gewuer ginn. Mir hunn dat just op Nofro 
hi confirméiert kritt.
Och wat de Rekrutement vum Niveau vun der Arméi 
ugeet, huet sech näischt gedoen zënter dem Amts-
untrëtt vum François Bausch.
Och eng besser Informatioun iwwer nei Projeten 
huet nach net stattfonnt. Et ginn zwar schéin An-
noncë gemaach, mee et huet sech nach näischt 
gedoen.
An de Projet LuxGovSat, och en anere Projet, deen 
an der leschter Legislatur gestëmmt ginn ass, kann 

och net un d’Versprieche vum Étienne Schneider 
uknäppen, well wann een d’Konte fir d’Joer 2019 
kuckt, do gesäit een, dass relativ vill Perten ac-
cumuléiert gi sinn. An do ass ze liesen, dass et 
wäert schwéier sinn, dës Perten opzehiewen.
Aus all deene Grënn a well mir jo dovunner aus-
ginn, dass och kee Wëlle besteet, an dësem Dos-
sier vollëmfänglech opzeklären, wäert d’CSV géint 
dëse Projet stëmmen.
An ech deposéieren duerfir och am Numm vun de 
véier Oppositiounsparteie - mat der ADR, déi Lénk 
an de Piraten - eng Resolutioun, fir eng Enquêtë-
kommissioun ze froen, fir alleguerten déi Froen, 
déi ech elo hei opgezielt hunn, beäntwert ze kréien, 
an zwar richteg an net mat Kontradiktiounen a Wi-
schiwaschi-Äntwerten.
Résolution 2
« Instauration d’une commission d’enquête dans le 
contexte du projet LUXEOSys »
La Chambre des Députés,
- rappelant l’adoption en fin de législature dernière 
du projet de loi n° 7264 autorisant le Gouvernement 
à acquérir, lancer et exploiter un satellite et son 
segment sol destinés à l’observation de la Terre (ci-
après « projet LUXEOSys ») pour un montant total 
de 170.000.000 euros TVA non comprise (y inclus 
les frais liés à l’acquisition, le lancement et l’exploi-
tation du satellite) ;
- rappelant dans ce contexte les affirmations du 
rapporteur du projet de loi n° 7264 sur les ondes de 
la radio 100,7 : « Ech hu gemengt, et wier alles abe-
graff » ;
- renvoyant toutefois à la revue de programme com-
manditée par le Ministre de la Défense et présentée 
à la Commission du Contrôle de l’exécution budgé-
taire (ci-après la « Commission ») le 30 mars 2020, 
laquelle fait état d’une augmentation de l’enveloppe 
budgétaire de presque 140 millions d’euros, soit 
pratiquement le double du prix initialement prévu ;
- rappelant qu’au vu de cette explosion des coûts, la 
Commission a décidé d’entendre les parties en 
charge du dossier ;
- qu’il en est ressorti que :
· l’ancien Ministre de la Défense et l’ancien direc-
teur de la Défense savaient déjà en septembre 2018 
que le budget voté était insuffisant,
· l’actuel Ministre de la Défense et son directeur de 
la Défense en avaient connaissance au plus tard 
avant l’été 2019,
- qu’ils ont toutefois tardé à en informer la Commis-
sion ;
- que l’audition des parties en charge du projet 
LUXEOSys n’a au demeurant pas permis de faire la 
lumière des tenants et aboutissants du dossier ;
- que pire encore, au cours des entrevues, il est ap-
paru que les déclarations des parties prenantes 
n’étaient pas concordantes et même contradic-
toires, notamment en ce qui concerne :
· la mise en place du segment sol, y compris les an-
tennes,
· le rôle à assumer par l’Armée dans la prise en 
charge du projet,
· l’implication de la société LuxGovSat,
· la passation des marchés publics,
· la budgétisation du projet,
- qu’il s’ensuit que les députés ont été induits en er-
reur, manipulés, pour ne pas dire trompes ;
- rappelant la fonction de contrôle que la Chambre 
des Députés est en droit d’exercer vis-a-vis du Gou-
vernement dans un régime démocratique ;
- notant dans ce même contexte que les moyens de 
la Commission du contrôle de l’exécution budgé-
taire sont limités,
décide
- d’instituer une commission d’enquête conformé-
ment à l’article 64 de la Constitution, aux dis-
positions de la loi modifiée du 27 février 2011 sur 
les enquêtes parlementaires avec pour mission :
· d’examiner la genèse du projet LUXEOSys,
· de revoir la gestion du projet au sein de la Direc-
tion de la défense et l’interaction de celle-ci avec 
les différentes parties prenantes,
· de vérifier le respect des procédures notamment 
en matière de passation des marchés publics,
· d’examiner les questions connexes qui pourraient 
surgir au cours de ses travaux,
- de faire rapport à la Chambre des Députés confor-
mément à l’article 12 de la loi précitée, et ce dans 
les meilleurs délais.
(s.) Diane Adehm, Sven Clement, Fernand Kartheiser, 
David Wagner.
An ofschléissend géif ech nach gären eng Kéier op 
zwee Zitater zréckkommen, souwuel vum Patrick 
Heck wéi vum Étienne Schneider, déi praktesch 
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identesch sinn. De Patrick Heck seet: „Et ware 
Suen do a mir hu Projete gesicht fir d’NATO.“ An 
den Étienne Schneider seet an engem Interview op 
RTL: „Och wann de Projet méi deier gi wier wéi déi 
ursprénglech 170 Milliounen Euro, et ware jo Suen 
do.“
Merci fir d’Nolauschteren.

 Plusieurs voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Madamm Adehm. Nächste Riedner ass den hono-
rabelen Här André Bauler. Här Bauler, Dir hutt 
d’Wuert.

 M. André Bauler (DP).- Merci, Här President. Ech 
wollt virop der Rapportrice fir d’éischt Merci soe fir 
deen dach awer ganz detailléierte Rapport, dee si 
hei gemaach huet iwwert dësen dach äusserst 
techneschen a komplizéierten, jo, verwurrelten 
Dossier, virun allem och dee ganze Wäerdegang 
vun dësem Dossier, dee mer jo och ënnert der Pre-
sidence vun der Madamm Adehm an der Comexbu 
iwwer Wochen a Méint duerchstudéiert hunn.
(Brouhaha)
Léif Kolleeginnen a Kolleegen, et si bal 65 Joer 
hier, datt den éischte kënschtlechen Äerdsatellitt 
an de Weltall geschoss gouf. Nodeems den ame - 
r ikanesche President Eisenhower 1955, am Kader 
vun de Virbereedunge fir dat internationaalt geo-
physikalescht Joer, den Uerder fir de Bau vun 
engem Äerdsatellitt ginn hat an d’Sowjetunioun  
-.véier Deeg duerno eng änlech Aktioun ugekën-
negt hat, war d’Course zwëschent deenen zwou 
Weltmuechte lancéiert.
Déi westlech Welt huet net schlecht gestaunt, wéi 
d’Sowjetunioun schonn de 4. Oktober 1957, also 
zwee Joer drop, de Satellitt Sputnik 1 an de Weltall 
geschoss huet. D’Missioun vum éischte Satellitt 
war et fir ze beweisen, datt et méiglech ass, 
kënschtlech Objeten am Weltraum ze lokaliséieren.
Mam Sputnik 1 - no deem jo och d’ailleurs en neie 
Vaccin soll benannt sinn - huet d’Ära vun der Welt-
raumfaart ugefaangen. Zanterhier kreesen zeg Sa-
tellitte ronderëm d’Äerd a Planéite bezéiungsweis 
Stäre vun der Mëllechstrooss. Ob Navigatiouns-, 
Observatiouns-, Kommunikatiouns- oder eebe Mili-
tärsatellitten, eleng 2.800 Satellitten oder Äerdtra-
bante kreesen zurzäit ronderëm eise Planéit.
Vergiesse mer net, datt Lëtzebuerg Enn den 80er 
Joren et gepackt hat, fir sech als Satellittestan d-
uert op der Landkaart ze positionéieren. No den 
1970er Joren hätt kee Mënsch dat fir méiglech ge-
halen an och an den 80er Jore gouf et Stëmmen, 
déi dëse Projet äusserst kritesch gesinn hunn. Enn 
1988, viru bal 22 Joer also - ech ka mech nach ge-
nee un d’Biller erënneren -, ass et eiser deemoleger 
Regierung ënnert dem Staatsminister Jacques 
Santer du gegléckt, vun der Weltraumstatioun Kou-
rou aus e Satellitt an de Weltall ze schéissen. Dat 
huet vill Courage verlaangt. Eng déck Staang Sue 
stoung um Spill. De Risiko war also ganz héich, ma 
mir hate Chance an d’Aventure ass um Enn ge-
gléckt. Haut kënne mer op eng 30-järeg Erfarung 
am Beräich Satellitten zréckkucken.
Deemnächst soll dann en neie Satellitt bäikommen, 
de militäreschen Observatiounssatellitt LUXEOSys. 
D’DP steet hannert den Ziler an der Noutwendeg-
keet vun dësem Projet. De Satellitt ass e Bäitrag vu 
Lëtzebuerg am Kader vun eiser Bedeelegung an 
der NATO.
(M. Mars Di Bartolomeo prend la présidence.)
Lëtzebuerg ass an der NATO an an der EU Ver-
flichtungen agaangen an d’Regierung ass och 
gewëllt, déi Obligatiounen ze erfëllen. Eist éischt 
Zil, bis d’Joer 2020 0,6 % vum PIB an d’NATO ze in-
vestéieren, hu mer erreecht. Elo geet et drëms, fir 
eist zweet Zil, bis 2023 also op 0,72 % ze kommen, 
och ze erreechen.
Mat dem Projet Militärsatellitt kann ee ganz kloer 
Biller maachen a se un d’NATO oder un d’UNO wei-
derginn. Loosst mech ganz kuerz zwee Beispiller 
vum Notze vun deem Satellitt ginn: Sou kënne mer 
zum Beispill d’Küste besser iwwerwaachen, awer 
och Konflikter duerch Observatioun, duerch Beo-
bachtunge besser antizipéieren a vläicht dozou 
bäidroen, se ze entschäerfen.
Eise Bäitrag an der NATO wier och mat 0,72 % vum 
PIB nach kleng am Verglach zu dem Seuil vun 2 %, 
dee mer gesat kritt hunn. Mäi Fraktiounskolleeg 
Gusty Graas huet awer schonn dacks hei op dëser 
Tribün betount, dass déi 2 % fir eis op guer kee Fall 
en ustriewenswäert Zil sollte sinn. Fir Lëtzebuerg 
ass et zimmlech illusoresch, fir dat ze erreechen.
Aus de genannte Grënn wier et net gutt, wa mer 
dee Projet vum Militärsatellitt op hallwer Streck 
wuertwiertlech géifen ofwiergen oder ofschéissen. 
Mir géifen eisen Zousoen op internationalem Plang 
net gerecht ginn. Mir géifen net méi als zouverläs-
sege Partner an der NATO ugesi ginn.
Ech kommen awer net derlaanscht, fir iwwert de Fi-
nanzement vum Militärsatellitt ze schwätzen. Vill 
Käschten, a meng Virriednerinnen hunn dat hei be-
tount, waren am initiale Projet, deen 2018 kuerz 

virun de Wale vun der Chamber gestëmmt gouf, net 
opgelëscht. Dat ass e Fakt an dee bedauere mer.
Mir begréissen awer, dass den aktuelle Minister, 
wuelgemierkt Verdeedegungsminister, sech kloer 
derfir ausgeschwat huet, dass an Zukunft de ge-
neeë Käschtepunkt vun engem Projet vun esou 
engem Ausmooss vun Ufank un an engem Projet 
de loi opgelëscht an esou komplett wéi méiglech 
ageschat soll, jo, muss ginn. Do däerf et an Zu-
kunft keng zwou Meenungen driwwer ginn. Do 
mussen, wéi mäi Fraktiounskolleeg Gusty Graas et 
och schonn an engem RTL-Interview ganz kuerz, 
mee awer treffend sot, all d’Kaarte vu vireran op 
den Dësch kommen.
Nieft dem Finanzement huet fir déi dräi Antenne 
vum Satellitt och nach mussen eng appropriéiert 
Plaz gesicht ginn, well se net, wéi ufangs geplangt, 
zu Dikrech um Härebierg konnten opgeriicht ginn. 
Och zu Betzder an um Findel wier dëst no den Etüde 
schlussendlech awer net méiglech gewiescht. 
D’Rapportrice huet eis dës Tatsaach des Breeden an 
des Laangen - am gudde Sënn vum Wuert - erkläert. 
Grad wéi se eis den Hin an Hier an dësem dach 
komplizéierten an deelweis däregen Dossier detail-
léiert resuméiert huet.
An der Comexbu hu mer zesummen eng ganz Rei 
vu Recommandatiounen ausgeschafft, déi eestëm-
meg ugeholl goufen. Ech wëll op dëser Plaz just 
nach betounen, dass d’Demokratesch Partei an hir 
Fraktioun hei an der Chamber hannert deene Re-
commandatioune stinn.
Fir meng Fraktioun ass net de Projet u sech, also per 
se, de Problem, mee eng mangelhaft Kommu-
nikatioun a Koordinatioun an domat och eng feelend 
Transparenz. Dat muss an Zukunft verbessert ginn. 
Et muss deemno méi ënnert den eenzelne Servicer 
an Acteure geschwat ginn, oder vläicht, esou wéi et 
ausgesäit, iwwerhaapt mol geschwat ginn. Hei gouf 
et tëscht der Arméi an dem Ministère, wéi et 
 schéngt an no deenen Echangen, déi mer an der 
Comexbu haten, keen Austausch, deen awer drén-
gend noutwendeg gewiescht wier.
Här ... - ech muss eng Kéier hannert mech kucken, 
ob et eng Presidentin oder e President ass -, jo, Här 
President, och d’DP stellt ganz eniichter fest, dass 
esou munches an deem Dossier hei schifgelaf ass. 
Och de Kolleeg an Defenseexpert Gusty Graas huet 
scho virun enger Zäitchen um Radio Kloertext ge-
schwat, dass d’Deputéiert hei net alles gesot kritt 
hunn. An trotzdeem stellt sech d’Fro, ob een net 
awer elo muss no vir kucken a sech virun allem 
mat de Konsequenzen auserneesetzen, déi op eis 
duerkommen, wann dee Projet elo géif ratschdeg 
ofgebrach ginn.
Da géifen déi Milliounen Euro, déi schonns inves-
téiert goufen, komplett an de Sand gesat ginn. Déi 
wieren also komplett verluer, wann dëse Projet géif 
gestoppt ginn. Dat ka jo a kengem sengem Interessi 
sinn. Ech kann do nëmmen dem Minister Bausch 
zoustëmmen, deen dat och viru Wochen esou 
 änlech an engem „Wort“-Interview erkläert huet.
An der leschter Kommissiounssitzung huet de Mi-
nister selwer gemengt, et géif Sënn maachen - och 
wann hien der Chamber an näischt wéilt dra-
schwätzen -, wann d’Chamber d’Cour des comptes 
géif beoptragen, fir hei dach emol iwwerhaapt e 
Rapport spécial ze maachen. Am Numm vu menger 
Fraktioun plädéieren ech och fir dës Optioun a mir 
ënnerstëtzen natierlech d’Resolutioun, déi vun der 
Presidentin vun der Verdeedegungskommissioun 
hei deposéiert ginn ass.
Aus de virdru genannten Ursaache steet d’Demo-
kratesch Partei hannert dësem Projet, mee net 
hannert der Manéier, wéi de Projet organisatoresch 
a konzeptuell ugepaakt gouf. E Rapport spécial 
vun eisem Rechnungshaff kann an eisen Ae fir méi 
Kloerheet suergen an offeleeën, wat wou a wéini 
konkreet schifgelaf ass, wou also deen een oder 
anere Mëssel entstanen ass.
Wéi och ëmmer, den diskutéierten Observatiouns-
satellitt ass eise Bäitrag zu den Ustrengungen, déi 
och mir an der NATO leeschte mussen, enger 
NATO, op där hire Schutz mir als klengt Land 
 besonnesch ugewise sinn.
Domat ginn ech den Accord vu menger Fraktioun 
zu dësem Gesetzesprojet a soe Merci fir d’No-
lauschteren.

 Plusieurs voix.- Très bien!
 M. Mars Di Bartolomeo, Président de séance.- 

Merci och dem Här Bauler. An nächsten ageschriw-
wene Riedner ass den Här Dan Biancalana. Här 
Biancalana, Dir hutt d’Wuert.

 M. Dan Biancalana (LSAP).- Merci, Här Pre-
sident. Léif Kolleeginnen a Kolleegen, jo, d’Cham-
ber huet haut iwwer e Projet ze bestëmmen, deen 
an deene leschte Méint, Wochen an Deeg vill iwwer 
sech schwätze gedoen huet. An ech wëll och hei 
schonn direkt uganks vu menger Ried kloer ervir-
sträichen: An den Ae vun der LSAP ass de LUXEO-
Sys e wichtege Projet. Där Meenung war den ehe-
molege Verdeedegungsminister an där Meenung 
ass och de jëtzege Minister.

Kloer ass fir eis natierlech, dass d’Konzeptioun an 
d’Budgetisatioun vum Projet suboptimal gelaf sinn. 
An doraus musse mer déi richteg Léiere fir d’Zu-
kunft zéien. An ech kommen zum Schluss vu 
menger Ried nach eng Kéier drop zréck.

Firwat ass et e gudden a wichtege Projet? Lëtze-
buerg huet sech 2014 zu Wales dozou engagéiert, 
seng Defenseefforte vun 0,4 % op 0,6 % vum PIB 
eropzesetzen a sech mëttelfristeg den 2 % 
unzenäheren. Och hu mer eis dozou engagéiert, 
20 % vun den Defenseefforte fir Investissementer 
ze reservéieren.

Mir huelen also hei eis Verantwortung wouer a wei-
sen international Solidaritéit, andeems mer d’Ef-
forte vun der NATO, mee och vun der Europäescher 
Unioun duerch dës nei Capacitéiten ënnerstëtzen. 
Als klengt Land mat bescheidene Mëttel ass eis 
national Sécherheet enk mat der NATO verbonnen. 
An duerch dëse Projet droe mir e klengen, awer 
wichtegen, also net onweesentlechen Deel zum 
Bündnis bäi.

D’Haaptaufgabegebitt vun eiser Arméi vis-à-vis vun 
der NATO ass dat vun der Reconnaissance. A mir 
sinn an der Reconnaissance terrestre spezia-
liséiert, en Deel vum Gebitt vun der Intelligence, 
Surveillance a Reconnaissance, kuerz ISR.

Lëtzebuerg huet och eng ganz Rëtsch Kompe-
tenzen a Capacitéiten am Space an a Saache Satel-
litten entwéckelt, sou virun allem och an der Satel-
littekommunikatioun, zum Beispill duerch d’SES, fir 
och déi hei ervirzesträichen. Dësen Knowhow 
kënnt och elo schonn a Krisesituatiounen duerch 
eis Arméi an den Asaz, zum Beispill am Mali, fir 
dëst Land net ze nennen.

Mat LUXEOSys moderniséiere mer eis also um Ge-
bitt vum ISR a verréngere gläichzäiteg de Risiko fir 
déi implizéiert Leit aus der Arméi. D’Moderniséie-
rung vun eisen ISR-Capacitéiten, wou mer jo op 
besteeënd Capacitéiten opbaue kënnen, ass d’ail-
leurs och en Haaptzil vun de Ligne-directricë vun 
der Defense, déi 2017 adoptéiert goufen. Mat 
 dësem Projet komme mer also engem reelle 
 Besoin vun der Europäescher Unioun an och der 
NATO a Saachen ISR no, dat well et och an haite-
gen Zäiten ëmmer méi gefrot gëtt.

De LUXEOSys ass e ganz attraktive System, dee 
verschidde Besoinen, souwuel a militäresche wéi 
och an zivillen Domäner, couvréiert. De Projet kann 
och eis Arméi duerch nei Beruffer a Perspektive 
méi attraktiv maachen. Och wann d’Arméi jo net 
méi, wéi uganks geplangt, direkt mat der Exploita-
tioun implizéiert wäert sinn, huet de Verdeede-
gungsminister awer ënnerstrach, dass d’Arméi 
mëttelfristeg an de Projet matabezu wäert ginn, an 
dat ass och nëmmen ze begréissen.

Finalement huet de Projet LUXEOSys awer och e 
Retour économique fir Lëtzebuerg, duerch d’Firma 
OHB-I. Sou schafft dës Firma och mat lëtzebuer-
gesche Sous-traitanten zesummen, déi effektiv 
dann och de Spacesecteur weiderdreiwen.

Niewebäi, an och dat Resultat ass e Fait, schaffe 
mer verstäerkt a verdéiwen och d’Lienen a Saa-
chen Defense mat der belscher Arméi. Och déi 
 Kooperatioun steet hei am Vierdergrond.

Dat sinn an eisen Aen eng ganz Rei positiv Punk-
ten, dat sinn eng Rei Plus-valuen.

Här President, trotzdeem wëlle mer net verstoppen, 
dass d’Konzeptioun vum Projet hätt kënne besser 
sinn, wouduerch eng Rei Nobesserungen net néi-
deg gewiescht wären, déi natierlech och en Impakt 
op de Budget haten.

Do ass et wichteg, fir an Zukunft Verbesserunge 
virzehuelen, an ech mengen, et ass och fir eis wich-
teg als Deputéiert, eng komplett Vue op esou 
grouss Projeten ze hunn, éier mer se stëmmen. An 
ech mengen, dat hu mer alleguerten heibannen er-
kannt.

Den initiale Projet vun 2018 huet op eng Rëtsch 
vun Hypotheese gefousst, déi hirersäits op den 
Donnéeë vun der Defense a vun der Arméi ge-
maach goufen an op déi sech den deemolege Mi-
nister beruff huet, wann et zum Beispill ëm d’Im-
plantatioun vun den Antennen, d’Operatioun vum 
Centre de traitement vun de Biller duerch d’Arméi 
oder de Contrôle an d’Steierung duerch LuxGovSat 
gaangen ass.

 Une voix.- Très bien!

 M. Dan Biancalana (LSAP).- Dat war zu deem 
Zäitpunkt déi beschten Optioun an den Ae vum Mi-
nister, eng Decisioun, déi vun Informatiounen, déi 
em zougedroe goufen, gestëtzt war. Et leien haut 
aner Donnéeën um Dësch, wouduerch verschidden 
Hypotheesen net méi machbar sinn an de Projet 
ëmgeännert huet misse ginn.

De Fait, dass en cours de route Ännerungen hu 
misse virgeholl ginn, ass vläicht net ëmmer Usus. 
Et goufen eng Rei nei Elementer, déi zur Verfügung 
stounge par rapport zum éischte Projet. Deemools 
wéi och haut hu béid Ministeren, par analogie, op 
Donnéeën zréckgegraff, déi hinnen zur Verfügung 

stounge respektiv stinn. A béid Demarchë si kom-
plett nozevollzéien.

Här President, d’Fakte leien um Dësch. All déi 
wichteg Acteure goufe gehéiert. Et ass elo an der 
Verantwortung vun der Chamber fir sécherzestel-
len, dass an Zukunft dës Prozeduren an och dës 
Planungsprozesser méi transparent a previsibel 
oflafen, fir dass mir och als Chamber e Maximum u 
Kloerheet hunn, wa mer gréisser Projete stëmmen.
Dofir droe mer och ganz kloer als LSAP déi Rëtsch 
Recommandatioune mat, déi d’Comexbu ausge-
schafft huet an déi och hei an de Rapport agefloss 
sinn an déi och un d’Regierung adresséiert goufen. 
An ech wëll hei kuerz op déi eng an op déi aner 
agoen:
Mir sollte sécherstellen, dass d’Etüden, déi grond - 
l eeënd Hypotheesen an déi initial Käschte vun 
engem Projet confirméiere sollen, an Zukunft esou 
wäit wéi méiglech ofgeschloss sinn, éier d’Projeten 
hei an der Chamber op den Dësch geluecht ginn an 
och gestëmmt ginn. Sou kënne mer Konstellatiou-
nen, dass nom Vott vum Projet Ännerungen néideg 
sinn, well grondleeënd Hypotheese geännert hunn, 
an Zukunft vermeide respektiv zumindest mini-
méiere respektiv reduzéieren.
Et ass kloer, dass ee konnex Käschte vun engem 
Projet net ëmmer am Viraus kennt. Et kënnen nei 
Situatiounen optrieden. Et kann een dat net ëmmer 
virausgesinn, notamment wann et ëm d’Acqui-
sitioun an och ëm d’Realisatioun geet.
Mir sinn och d’accord, dass d’Chamber méi gene-
rell de finanzielle Volet vu grousse Projete méi in-
tensiv suivéiere soll a virun allem och - dat hu mer 
duerch déi verschidden Aussoe vun deene 
 verschiddenen Acteuren, déi net ëmmer deckung s-
gläich waren, héieren -, dass mer eng besser Kom-
munikatioun a Koordinatioun tëschent deene ver-
schiddenen Entitéite brauchen an dass dofir och, 
mengen ech, eng Plattform, en institutionelle Kader 
soll geschaf ginn, wou dës Acteuren nieft der ge-
meinsamer Ausaarbechtung och de Suivi vum Pro-
jet maache kënnen.
Ech ginn also heimat den Accord vun der LSAP-
Fraktioun, dass mer och déi Rallonge budgétaire 
hei vun 139 Millioune stëmmen, fir dass dëse Pro-
jet ganz kloer eng Realitéit gëtt an dass mer och 
weiderhin international Solidaritéit weisen. A merci 
awer och der Rapportrice fir hire schrëftlechen a 
mëndleche Rapport.
Ech soen Iech Merci.

 Une voix.- Très bien!
 M. Mars Di Bartolomeo, Président de séance.- 

Merci och dem Här Biancalana. An nächsten age-
schriwwene Riedner ass den Här Fernand 
Kartheiser. Här Kartheiser, Dir hutt d’Wuert.

 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Villmools merci, 
Här President. Ech hu leider nëmmen e puer Mi-
nutte fir dëse ganz wichtege Sujet. Mee ech fänken 
un, fir der Madamm Empain Merci ze soe fir hire 
Rapport an der Madamm Adehm ze felicitéiere fir 
hire Virtrag, deen, géif ech soen, och vun eis bal 
ganz ka matgedroe ginn an dee mat ganz vill 
 Expertis, Kompetenz hei virgedroe gouf.
D’ADR war deemools fir de Projet vum Satellitt aus 
änleche Grënn wéi d’CSV: well mir eis zu der kol-
lektiver Verdeedegung bekennen, well mer och 
mengen, datt Lëtzebuerg sollt e verlässlechen Al-
liéierten an der NATO sinn, an och well d’Argumen-
ter, déi virgedroe goufen, deemools schonn iwwer-
zeegend waren.
D’Lignes directrices vun der Defense waren zwar 
net mat der Oppositioun ofgeschwat deemools, 
mee et ass awer geschwat ginn, fir deen Technolo-
gieréckstand vun der Lëtzebuerger Arméi ausze-
gläichen, wat och an eisen Aen eng richteg Ap-
proche war, fir d’Zukunft virzebereeden. Et ass ge-
sot ginn, datt d’ISR-Capacitéiten - also Intelligence, 
Surveillance a Reconnaissance - vun der Arméi 
sollte besser opgebaut ginn. Och dat ass an eisen 
Aen eng richteg Approche gewiescht, well d’Arméi 
do eebe schonn eng gewëssen Expertis hat.
An et ass eis vu Retombée économique geschwat 
ginn deemools duerch de Verkaf vu Biller. Dat 
konnte mer net kontrolléieren deen Abléck, mee 
dat ass jo an der Tëschenzäit eigentlech esou net 
méi ze halen. A mir haten eng Fro, déi och dee-
mools am Raum stoung, dat ass d’Kontinuitéit vum 
Projet: Wat geschitt, wann de Satellitt no zéng Joer 
dann net méi op Orbit ka bleiwen? Gëtt en dann er-
sat? Hu mer Kompetenzen opgebaut, déi mer dann 
an d’Zukunft projezéieren? Mee grosso modo ware 
mir d’accord mat deenen Argumenter, déi virgedroe 
goufen.
Haut ass et anescht. Mir wësse méi! A mir wësse 
méi an e puer Aspekter. Dat Éischt ass de Konzept 
en tant que tel. Här Bausch, ech mengen, d’Ma-
damm Adehm hat dat och scho gesot, Dir hutt 
selwer op Zweifelen an der NATO opmierksam ge-
maach, ob dat elo dee Genre Kontributioun ass, 
dee vun eis wierklech erwaart gëtt. Gëtt et e Mank-
tum an der NATO un deem Typ Satellitt? Dat musse 
mer och emol méi genau ofklären. Ass et dee 
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 Manktum och deemools ginn, wéi déi hei Decisioun 
geholl ginn ass, 2018? Oder hätte mer kënnen op 
aner Weeër goen? D’Madamm Adehm hat d’Dronen 
ernimmt. Dat ass richteg. Mee et gëtt och aner 
Weeër wéi elo deen heiten Typ Satellitt.
An ech mengen, Här Bausch, Dir hat selwer viru 
Kuerzem e Message op der Websäit vun enger 
Lëtze buerger Firma hannerlooss, dat ass Kleos. 
Kleos, déi hunn eng aner Approche, vill méi bëlleg. 
Déi hunn en aneren Typ Satellitt, déi hunn aner Sa-
tellitten. Déi maachen am net optesche Beräich 
eng ganz effizient Opklärungsaarbecht. Déi hunn 
der elo véier eropgeschoss mat engem indesche 
Lanceur, dänesch Satellitten. Ech mengen, déi 
goufen an Dänemark gebaut. Déi si mat engem 
 indesche Lanceur eropgeschoss ginn. A si plangen 
elo schonn un enger zweeter Well vun Nanosatellit-
ten, Käschtepunkt ronn 12 Milliounen Euro.
An d’Fro stellt sech, wann een dat da vergläicht, 
och wa mer op de Wee vu Satellitte ginn, fir Äerd-
observatioun ze maachen, wann dat dann den Usaz 
soll sinn, ob deen, dee mir deemools gewielt haten, 
deen eis vun der Regierung recommandéiert gouf, 
deemools schonn dee richtege war oder ob net 
aner Optioune mat Acteuren zum Deel hei am Land 
oder Acteuren, déi sech an der Tëschenzäit hei am 
Land niddergelooss hunn, och gangbar gewiescht 
wären.
Drëtt Element: OHB-I, och dat huet d’Madamm 
Adehm schonn ernimmt. Mee normalerweis hätte 
mer jo och iwwer Arianespace oder anerer kënnen 
esou Operatioune maachen. An d’Fro stellt sech 
eeben, an och dat musse mer elo am Nachhinein 
kucken: Firwat OHB-I a firwat net bei der Konkur-
renz? Oder firwat net deelweis aner Optiounen och 
studéieren?
War de Konzept realistesch? Sou wéi en eis pre-
sentéiert gouf, war en et sécher net! Déi Iddi vum 
Verkaf vun de Biller huet sech och am Nachhinein 
als net realistesch erausgestallt. Well engersäits 
gëtt gesot, datt déi Biller héichopléisend sinn, also 
och héichsensibel vum Militäreschen hier, an dann 
hu se awer keng Klassifikatioun! Well et ass esou: 
Well se keng Klassifikatioun hunn, hätte se 
nämlech déi Nisch an der kommerzieller Welt kën-
nen ausfëllen, fir datt och anerer op esou Biller 
 kéinten zréckgräifen.
Mee dee Modell geet net! A mir hunn et och gesinn 
an dat hu mer och entdeckt bei den Diskussiounen a 
leschter Zäit, dat geet net, well och bei LuxGovSat 
hu mer Problemer vu Vertrauen. Et ass nun eemol 
esou, datt an deem do Beräich eigentlech d’Vertraue 
vu Militär zu Militär existéiert. An et ass ganz 
schwéier fir militäresch Clienten oder staatlech 
Clienten, fir genuch Vertrauensbasis zu engem net 
militäresche Partner opzebauen. Dat ass net ein-
fach. Et ass mat LuxGovSat net einfach an et ass 
hei am Beräich vun der Auswäertung vu militäre-
schen Opklärungssatellitten och net einfach.
D’Fro ass: Wéi wäit ass et dann iwwerhaapt realis-
tesch? A bleift d’Regierung bei deem Konzept, fir 
déi Biller net ze classifiéieren, déi sou bei deem 
LUXEOSys da sollte geholl ginn.
Et ass e bëssen eng falsch Alternativlosegkeet, déi 
hei opgebaut gëtt. Et gëtt eng ganz Rei Aspekter, 
wou ee sech kéint soen: „Dee Satellitt do, dee 
kënne mer vläicht bei anere Partner viruverwäer-
ten.“
(M. Fernand Etgen reprend la présidence.)
A mir, och wa mer am Satellitteberäich wéilte 
bleiwen, kéinten op de Wee vun Nanosatellitten 
oder vun anere Satellitte goen, soudatt déi finan-
ziell Perten, wann iwwerhaapt, kéinte limitéiert 
ginn. Also brauche mer eng nei Iwwerzeegungsaar-
becht um Fong vum Dossier, wann d’Regierung eis 
wëll kredibel duerstellen, datt mer op deem do Wee 
sollte virugoen.
Mir hunn, wat elo den Oflaf vun der Saach ugeet, 
einfach mat engem schrecklechen Amateurismus 
hei ze di gehat. Et kann ee sech legitimmerweis 
froen, ob d’Regierung net hätt missen direkt och op 
de Wee goen an deem ganze Verlaf vum Projet, fir 
mat engem anere Staat zesummenzeschaffen, 
deen eng grouss Experienz an deem do Beräich 
huet. D’Amerikaner, d’Fransousen, wien och ëmmer, 
mee een, dee vun A bis Z weess, wéi d’Gestioun 
vun esou Satellitte gemaach gëtt, dat wär och e 
Wee gewiescht, dee kredibel gewiescht wär, am-
plaz datt e Ministère wéi eisen, dee ganz kleng ass 
a kloer net outilléiert ass, fir e Projet vun esou 
enger Envergure ze geréieren, datt dee sech dorun-
ner gëtt.
Mir hu jo elo gesinn, wou do d’Problemer opdau-
chen a mir mussen entweeder op de Wee goe vun 
enger vill méi intensiver Zesummenaarbecht mat 
eisen Alliéierten, wa mer esou Projeten hunn, oder 
de Ministère esou ausbauen, datt e kapabel ass, 
mat esou Projete besser ëmzegoe wéi an der 
Vergaangenheet. Op jidde Fall, dat wat do geschitt 
ass, ass einfach net kredibel, et ass net ze vertrie-
den. An d’Responsabilitéit vun deene Saache siche 
mir net bei de Beamten, mee beim Minister, bei 
deem Minister, deen Äre Virgänger war, Här 

Bausch, awer och bei Iech. Well et ass nun eemol 
esou, datt ee sech net kann aus där Verantwortung 
eraushuelen, wann ee Chef vun engem Ministère 
ass oder eeben de politesch Verantwortleche vun 
engem Ministère.
Gëschter an der Pressekonferenz vun der Oppo-
sitioun sinn ech méi laang op d’Problemer vun dem 
Personal agaangen. Ech wëll just hei kuerz widder-
huelen, datt et nach ëmmer kee Personalopbau 
gëtt, kee Personalkonzept, déi kredibel sinn, fir datt 
d’Arméi eng Kéier kann d’Auswäertung vun deene 
Biller iwwerhuelen. Et ass just nach eng Kéier viru 
Kuerzem vum Generol Thull confirméiert ginn, datt 
dat d’Absicht ass. Mee nach ëmmer si mer wäit 
 dovun ewech, fir e konkreete Projet an deem 
Beräich ze hunn.
D’Antennen. Ech wëll hei och kuerz op déi Diskus-
sioun agoen. Et ass eis erkläert ginn, d’Antenne 
 kéinten net op den Härebierg kommen. Mir haten 
och do virun zwou Wochen e puer Erklärungen 
 héieren. Ech kennen den Härebierg warscheinlech 
relativ gutt, och am Vergläich zu allen anere Kollee-
gen heibannen, well ech nun emol eelef Joer Offi-
zéier vun der Arméi war.
(Interruption)
Ech kennen den Härebierg an ech kann Iech soen: 
Et ass kee Problem. Mir hunn do dräi Erklärungen 
héieren, déi eng manner glafwierdeg wéi déi aner. 
Déi eng ass, et bräicht ee Plaz, fir eng Wäschanlag 
dohinner ze setzen. Déi aner ass d’Landeplaz fir 
d’Dronen; ech ginn net op d’technesch Detailer an, 
ech erspueren Iech dat. An dat Drëtt ass, et wär déi 
eenzeg Plaz um Härebierg, fir Taktik ze maachen. 
Déi dräi Erklärungen halen d’Strooss net! Et ass 
einfach net kredibel.
Et ass eis och gesot ginn, datt wann déi Missioun 
dohinner komm wär, do e puer Beem hätte missen 
ëmgehae ginn. Dat deet mir och leed, mee et kann 
ee se dann op enger anerer Plaz erëm planzen. An 
et hätte misse Sockele vun zwielef Meter dohige-
sat ginn. An dat sinn Objektiounen, déi aus engem 
Ministère kommen. Mat allem Respekt, Här Minis-
ter, Är Partei baut industriell Wandanlage vun 200 
Meter a méi Héicht an dann ass e Sockel vun zwie-
lef Meter fir eng Antenn fir Iech op eemol e Pro-
blem! Wësst Der, näischt vun deenen do Saache 
kann eis iergendwéi iwwerzeegen.
D’Antenne kënnen elo op Redu kommen. Da sot Der 
eis, an dat ass vläicht an absolutten Zuelen oder aus 
der Vue vum gesamte Staatsbudget richteg, dat wär 
net vill. Dat sinn dann 2,5 oder 2,9 Milliounen Euro 
oder esou, déi dat kascht. Ech hunn trotzdeem e 
schlecht Gefill, wësst Der. Och 2,9 Milliounen sinn e 
Käschtepunkt.
An ouni wëllen ze polemiséieren, ech erënnere 
mech hei un déi Diskussiounen, déi mer beim 
 Adapto haten, ëm Milliounebeträg an där dote 
 Gréisstenuerdnung, fir den Adapto ze reforméieren. 
A fir mech sinn déi 2,9 Milliounen, déi mer fir 
 näischt ausginn, fir d’Antennen op Redu ze setzen, 
wou mer se hätte kënnen op den Härebierg setzen, 
net akzeptabel! An Äert Argument vun deenen 
zwou Milliounen, datt dat net géif an d’Gewiicht 
 falen, dat akzeptéieren ech net. Mir hunn aner Pro-
jete gehat, wou déi Sue méi wéi wëllkomm 
gewiescht   wären.
Mir hunn elo mat der Belsch eng Zesummenaar-
becht fonnt, fir déi Biller auszewäerten. Dat ass 
ganz gutt. Eis belsch Frënn, déi hëllefen eis bei 
ganz villem. Dat ass eng exzellent Zesummenaar-
becht. Trotzdeem wier et gutt, wa mir déi eege Ka-
pazitéite géifen opbauen, fir dat ze maachen, fir 
och déi Karriäre méi interessant ze maachen, fir 
d’Arméi méi interessant ze maachen.
Mee mir hunn en Accord belgo-luxembourgeois of-
geschloss am Oktober 2017, dat steet och an den 
Dokumenter. Dat ass en internationalen Accord, 
Här Minister, a wéi ëmmer froe mer Iech: Wéini 
kréie mer dee virgeluecht, fir en ze ratifizéieren? 
Dir wësst, et gëtt en Avis juridique, et gëtt ganz 
wéi neg Saachen, déi mer net kënnen hei ratifizéie-
ren, déi musse geheim gehale ginn, Dir kennt dat. 
Dat heescht, deen Accord bilatéral, deen hätte mer 
gär hei, fir en ze ratifizéieren. A mir géife gär wës-
sen: Wat kascht dat, datt elo déi belsch Arméi dat 
mécht? Wien decidéiert, wéi eng Biller an Optrag gi 
ginn?
Ech mengen, dat hänkt jo och domat zesummen. 
Well mir, d’Lëtzebuerger Arméi, hu jo elo nach net 
déi Kompetenzen, fir dat ze maachen. Dat heescht: 
Wien decidéiert, wéi eng Biller gemaach ginn, wéi 
se ausgebeut ginn, wéi se verwäert ginn, u wie se 
virugi ginn? Dat alles wäert jo wuel an deem Ac-
cord stoen. Dofir hätte mer e gär hei an der Cham-
ber, well dat ass e wichtegen Deelaspekt vun deem 
ganze Projet iwwert déi Joren, bis da schlussend-
lech Lëtzebuerg déi Kompetenzen huet, fir dat 
selwer ze maachen.
Dann de „pôle gouvernemental aérien au Findel“. 
Dat ass eng Saach, wësst Der, wou éischtens 
d’Lignes directrices sech dorop bezunn hunn - an 
och dat huet d’Madamm Adehm ernimmt gehat -, 
dat war eng Saach, déi bannent der Koalitioun an 

där viregter Regierung ofgekläert ginn ass. Dat war 
an der Koalitioun esou ofgemaach, an da stoung et 
och am Koalitiounsaccord vun 2018, datt dee Pôle 
gouvernemental aérien soll op de Findel kommen. 
An da kënnt et elo net! An do froe mir eis: Wou ass 
dann do de Problem? Ech mengen, wann ech elo 
bei der LSAP wär, da géif ech awer déi gréng froen: 
„Wéi trei sidd Dir zum Koalitiounsaccord?“, well dat 
stoung jo awer do dran.
An elo hu mer hei erheeblech Méikäschten, zum 
Deel, well de Pôle gouvernemental aérien op eemol 
net méi geet, obschonn en am Koalitiounsaccord 
war. Fir eis ass dat och net kredibel. Mee dat ass 
éischter e koalitiounsinterne Problem.
Mir wëllen als ADR, datt mir eng kredibel Defense 
hunn, déi vun den Alliéierten unerkannt gëtt. Mir 
stinn därmoossen ënner Drock, well mer esou eng 
niddreg Kontributioun leeschten, datt mer prin-
zipiell mat Iech d’accord sinn, datt mer mussen do 
méi maachen, fir eis Flichten als Alliéierte kënnen 
ze erfëllen. Ech mengen, där Saach kënne mer eis 
net entzéien a mir wëllen eis och där Saach net 
ent zéien.
Awer wa mer esou vill Suen investéieren, da musse 
mer dat op eng seriö Manéier maachen. Mir 
mussen eng reell Plus-value hunn. Et muss eng 
Saach sinn, déi eisem Land notzt. Et muss pro-
béiert ginn, d’Arméi doduerch ze revaloriséieren. Et 
muss probéiert ginn, och ekonomesch, datt et am 
Virdeel vum Land ass. Et muss een, kuerz gesot, 
eng responsabel Gestioun maache vun dësem Dos-
sier. Et däerf een net amateuristesch virgoen. Et 
muss ee kucken, datt de Ministère esou opgebaut 
ass, datt e seng Aarbecht kann erfëllen. Dat schël-
lege mer all deene Leit, déi Steiere bezuelen, fir 
esou een Dossier ze maachen.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Kartheiser. Nächsten ageschriwwene Riedner 
ass den honorabelen Här Marc Baum. Här Marc 
Baum, Dir hutt d’Wuert.

 M. Marc Baum (déi Lénk).- Merci, Här President. 
Wat alles bei deem Projet Militärsatellitt schifgelaf 
ass, dat ass virdru vu verschiddene Virriedner 
schonn ausféierlech an och ganz gutt debattéiert 
ginn. Duerfir wëll ech och elo hei op dëser Plaz net 
méi laang dorobber agoen. Mir menge souwisou, 
datt mer nach keng Konklusiounen zéie kënnen, 
well mer nach net genuch Elementer hunn. A genau 
dowéinst brauche mer och eng Enquêtëkom-
missioun, déi déi Kontradiktiounen, déi an deem 
Dossier bestinn, wierklech opkläre kann an och ka 
Konklusiounen zéien, politesch Konklusiounen. An 
dat kann e Rapport vun der Cour des comptes mat 
Sécherheet net!
Här President, fir eis war am Summer 2018 de Kaf 
vun engem Spionagesatellitt fir 170 Millioune kom-
plett absurd an onnëtz. Duerfir hu mer och dee-
mools als eenzeg am Parlament vertruede Partei 
dergéint gestëmmt. Ëmsou méi absurd an onnëtz 
ass et fir eis, elo nach eng Kéier 140 Milliounen 
dropzeleeën. An ech mengen, do muss een awer 
soen, datt ee vläicht Gréisstenuerdnungen hier-
stellt.
An der Wunnengskris, an där mer am Moment sinn, 
huet de Fonds du logement e Joresbudget vun 170 
Milliounen. Hei verpolfere mer 309 Millioune fir 
eppes, wat an eisen Aen onnëtz an absurd ass, an 
dat ass den eigentleche Skandal, onofhängeg 
 dovunner, datt dee Projet katastrophal geréiert 
gouf.
Wat eis bei där ganzer Saach awer am meeschte 
wonnert, ass, datt sech esou vill gewonnert gëtt. 
Well dëse Projet spillt sech, wéi och all anere Mili-
tärprojet, an engem ganz ongesonden Ëmfeld of, 
dat carrement predestinéiert ass, fir Steiergelder 
ze verbëtzen.
Well bei all aner Investitioun vum Staat gëtt fir 
d’éischt e konkreete Besoin festgestallt, zum Bei-
spill: Mir brauchen an enger bestëmmter Regioun e 
Lycée oder en neit Spidol oder mir brauchen nei 
 Zuchinfrastrukturen et cetera. Fir d’éischt gëtt e Be-
soin festgestallt, da gëtt e Projet geplangt, da gëtt e 
chiffréiert, et ginn Etüde gemaach an da gëtt ge-
kuckt, wou een an der Staatskeess de Budget ze-
summekritt, fir kënnen dee Projet ze realiséieren.
Bei der Defense ass et ëmgekéiert. Do gëtt et fir 
d’éischt de Budget an duerno gëtt gekuckt, wat een 
da mat deene Sue maache soll. An dat féiert dann 
dozou, datt net op genee artikuléiert Besoinen hi-
geschafft gëtt, well et jo kee wierkleche Besoin 
gëtt, mee datt et méi oder manner der Kreativitéit 
vum jeeweilege Minister iwwerlooss ass, wéi een 
déi 400 Milliounen Euro pro Joer iwwerhaapt lass-
gëtt. An dat wëssen d’Entreprisen och!
Déi privat Acteure wëssen natierlech, datt d’Regie-
rung sech muss riseg Ausgaben aus de Fangere 
suckelen. An am Land vun de kuerze Weeër hunn 
déi natierlech Interessi dorunner, der Kreativitéit 
vum jeeweilege Minister op d’Spréng ze hëllefen. 
An ech zitéieren hei den ehemolege Verteide-
gungsminister Étienne Schneider am Projet vum 

Rapport vun der Comexbu, wou e gesot huet: „Ma 
déi“, also déi privat Acteuren, „déi liese jo och 
d’Zeitung. Déi hu jo och matkritt, datt mer zu Wales 
eis engagéiert hunn, anstatt 80, 90 Milliounen an 
Zukunft 400 Milliounen d’Joer auszeginn. An da 
wären et schlecht Geschäftsleit, wa se net op 
d’Iddi kéimen ze soen: ‚Elo hëllefe mer deem awer 
emol, déi Suen auszeginn.’ Voilà!“ Zitat um Enn.
Voilà, da kommen esou hallefgar Projeten dobäi 
eraus, déi kee Mënsch brauch a fir déi d’Autoritéite 
manifestement net déi néideg Expertis an och net 
déi néideg Kompetenz hunn.
Här President, déi Affär hei ronderëm de Spionage-
satellitt ass just e Symptom vun engem Problem, 
dee säin Ursprong op deem onsäglechen NATO-
Sommet 2014 zu Wales huet, wou deemools eng 
nei Oprëschtungsspiral decidéiert gouf. Datt mir 
als Lénk der NATO hir Existenzberechtegung of-
schwätzen, dorobber brauch ech net méi ze insis-
téieren, mee d’Absurditéit vun deem Club gëtt mat 
senger reng quantitativer Approche nach eng Kéier 
zousätzlech op d’Spëtzt gedriwwen. Och wann et 
deelweis Planungsprozesser ginn, heescht et grosso 
modo einfach: „Léif Staatscheffen, Dir musst méi 
Suen ausginn an alles gëtt gutt.“ Ma d’Resultat ass 
dann dat doten, net nëmmen hei zu Lëtzebuerg, mee 
e bëssen iwwerall.
An och do nach eng Kéier, den Étienne Schneider 
huet et selwer gesot an der Kommissioun, och 
erëm en Zitat: „Et ass keen, deen iergendee Waffe-
system sech liwwere gelooss huet, deen am Präis 
war.“ Dat ass Politik, dat ass d’Realitéit an deem 
dote Beräich! A wie profitéiert dann dovunner? Ma 
et ass kee Geheimnis, datt d’USA an déi grouss 
 EU-Länner déi aner NATO-Membere virun allem 
dowéinst zu méi héije Militärausgaben drängen, 
well se sech massiv Opträg fir hir Rüstungsindus-
trie erhoffen.
Wéi d’Geschicht jo och androcksvoll bewisen huet, 
spillen an deem Beräich d’Interessie vum Kapital 
ëmmer eng grouss Roll. A fir dat vis-à-vis vun der 
Bevëlkerung ze rechtfertegen, erfënnt oder exage-
réiert d’NATO da stänneg nei Bedroungspotenzia-
ler, fir datt och nëmme keen op d’Iddi kënnt, dat 
doten a Fro ze stellen. An esou fléissen dann 
 iwwerall nei Milliarden an d’Rüstungsindustrie an 
an d’Täsche vun hiren Aktionären.
Mee fillt sech duerfir iergendeen an Europa méi sé-
cher? An déi Fro misst ee sech jo awer och am na-
tionale Kontext stellen. Mécht dëse Satellitt eist 
Land méi sécher? Well dat ass jo awer dat, wat zu-
mindest an der Theorie d’Aufgab vun der Defense 
misst sinn.
Et ass ëmmer erëm erstaunlech, wéi wéineg sech 
mat der Fro beschäftegt gëtt, wat da schlussend-
lech mat deem Krichsmaterial gemaach gëtt, dat 
d’Regierung sech wëll uschafen. Dat, wat eis jo 
eigentlech sollt interesséieren, ass d’Exploitatioun, 
déi schlussendlech mat dësem Satellitt gemaach 
gëtt. Wat ass d’Finalitéit dovunner?
Deen heite Satellitt soll kënne Biller mat enger 
ganz héijer Opléisung schéissen, et ass virdru scho 
gesot ginn: manner wéi 50 Zentimeter, vun egal wéi 
enger Plaz op der Welt. Mee wéi eng Objete ginn 
dann do fotograféiert an a wéi engem Kontext? Wie 
kritt déi Biller a wat maachen déijéineg schluss-
endlech domat? An do, muss ech soen, sinn d’In-
formatiounen awer ganz spärlech geséit: Am 
éischte Projet ass nach gesot ginn, en Deel vun de 
Biller géif u privat Firme verkaaft ginn. Dovunner 
schéngt elo mëttlerweil keng Ried méi ze sinn. De 
Minister Bausch huet eis an der Kommissioun 
 erkläert, datt d’Biller ausschliisslech am Kader vu 
Kooperatiounsaccorden tëschent Regierungen 
oder awer mat Institutioune wéi der NATO oder der 
UNO géifen ausgetosch ginn.
Ech gi jo net dovunner aus, datt mir als Deputéiert 
jeemools wäerten esou Kooperatiounsaccorden ze 
gesi kréien. Mee ech froen awer trotzdeem mol 
den Här Minister: Wat sinn dann dem Staat Lëtze-
buerg seng Konditiounen, déi hie stelle wäert, fir 
datt auslännesch Regierungen oder d’NATO kën-
nen op Satellittenopname vu LUXEOSys zréckgräi-
fen?
Wann zum Beispill eisen NATO-Partner Tierkei elo 
eng Ufro mécht, fir Prezisiounsopname vun de Kur-
degebidder am Norde vum Irak ze kréien, wat maa-
che mer dann? Schécke mer hinnen déi dann? 
Wann Israel Biller vun der Gazasträif ufreet oder 
Italie Biller vun den Uelegfelder a Libyen, schécke 
mer hinnen déi dann? An opgrond vu wéi enge Pro-
zeduren an Decisiounen?
Iwwerhaapt ass et schwéier virstellbar, wéi dëse 
Satellitt soll fir d’Verdeedegung agesat ginn, 
 zumindest emol fir d’Verdeedegung am strikte 
Sënn, nämlech d’Verdeedegung vum europäeschen 
Territoire. Wat ee sech awer ganz gutt virstelle 
kann, ass, datt de Satellitt fir d’Verdeedegung vun 
ekonomeschen Interessien an alle méigleche 
 Weltgéigenden agesat gëtt.
Här President, d’Majoritéit vun dëser Chamber 
wäert viraussiichtlech eng Rallonge fir de Satellitt 
stëmmen, deen domat am Ganzen 309 Millioune 
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kaschte wäert, zumindest Stand haut. Et weess ee 
jo net, wat nach wäert derbäikommen. Et muss een 
och soen, déi 309 Milliounen, déi sinn hors TVA. 
Den Ursprong vun deene Méikäschten ass net 
opgekläert. D’Plus-value fir eis Arméi ass méi wéi 
zweifelhaft an d’Finalitéit an d’Utilisatioun vun 
deem Satellitt sinn total am Onkloren. Derbäi 
kënnt, datt de lëtzebuergesche Satellitteprogramm 
bei der NATO, sou gëtt zumindest de Minister 
Bausch an engem Artikel vum „Land“ zitéiert - 
d’Madamm Adehm huet en och schonn ernimmt -, 
op wéineg Verständnis stéisst.
An do soen ech mer: Do bäisst sech jo dann awer 
d’Kaz an de Schwanz. Wa mer soen, datt mer 
mussen eis Ausgaben am Militärberäich an d’Luucht 
setze wéinst der NATO, an duerfir maache mer dann 
esou Acquisitioune wéi déi heiten, an d’NATO seet 
dann: „Jo, mee dat ass awer net, wat mir eis dorën-
ner virstellen, oder dat, wat mir wënschen“, da muss 
ee soen, mee dann ass dat awer en Argument, wou 
ee wierklech d’Finalitéit vun deem Ganzen a Sënn an 
Zweck dovu kann a Fro stellen.
Här President, Dir eraant et: Mir kënne wierklech 
net novollzéien, wéi een dëse Projet gudde Gewës-
sens matstëmme kann. Mir wäerten et op alle Fall 
net maachen. Merci.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Marc Baum. A leschten ageschriwwene  Riedner 
ass den honorabelen Här Sven Clement. Här 
 Clement, Dir hutt d’Wuert.

 M. Sven Clement (Piraten).- Här President, léif 
Kolleeginnen a Kolleegen, ech hu bei dëser Diskus-
sioun ee grousse Virdeel géintiwwer menge Virrie-
dner, vläicht mat der Ausnam vum Här Baum, well 
d’Piraten, wéi Der wësst, 2018 net mat fir dëse Pro-
jet gestëmmt hunn, well mer dee Moment nach net 
Deel vun dësem héijen Haus waren.
(Interruption)
Verschiddener heibanne géife sech warscheinlech 
haut wënschen, dass se net missten erklären, fir-
wat si fir esou e Projet gestëmmt hunn, obwuel, an 
dat wëll ech hei ganz kloer soen, d’Chamber net 
schold drun ass, datt d’Finanzéierung vun dësem 
Projet esou kolossal aus dem Rudder gelaf ass. 
D’Verantwortung fir dëse Projet an déi domat a 
mengen Ae verlueren 309 Milliounen Euro läit ganz 
kloer bei der Regierung.
Jo, et war dem Här Schneider säi Projet. A jo, den 
Här Schneider ass haut net méi do. Mee dat spillt 
keng Roll. Et ass hei ze einfach fir ze soen, datt 
dëst alles eleng dem Här Schneider seng Respon-
sabilitéit gewiescht wier. Eng Regierung ass eng 
Ekipp, eng Ekipp vu Spiller, déi sech all Woch, nor-
malerweis freides, trëfft an dann u sech och misst 
wëssen, wat déi aner Spiller esou dreiwen. Just 
well ee Spiller aus dem Veräin austrëtt oder en 
Transfert an d’Privatwirtschaft mécht, heescht dat 
net, datt déi aner net weiderspillen.
Wéinst „manque de temps et de ressources“, esou 
steet et am Rapport (veuillez lire: esou steet et am 
Exposé des motifs), wier et 2018 zu engem Feeler 
komm, e Feeler, deen de Steierzueler läppesch 
zousätzlech 139 net Euro, mee Milliounen Euro 
kascht! 139 Milliounen Euro, dat ass genuch, fir de 
Mindestloun fir 3.860 Leit wärend engem Joer mat 
alle Chargen ze bezuelen. Stellt Iech emol vir, wat 
een domat maache kéint. Dat ass, wéi de Marc 
Baum et richteg sot, e gudde Batz vum Budget fir 
soziale Wunnengsbau. Wat kéint een nëmme maa-
chen an Domänen, wou et Krise ginn: Logement s-
kris, Sozialkris ..., a Klimakris, soyons fous! Et  kéint 
een also wierklech eppes mat deenen 139 Millioune 
maachen. A wat maache mir? Ma mir schécke se 
hannert 170 anere Milliounen an d’Stären!

Verbessert mech, wann ech falsch leien, mee et 
ass jo awer keen, deen an der Regierung en Zäit-
plang virgeluecht krut ausser deem, deen d’Regie-
rung sech selwer ginn huet. Also de „manque de 
temps et de ressources“ ass e selbstverschëlte 
Feeler. Fir bei de Sportsmetapheren ze bleiwen: e 
Selbstgoal.

All anere Projet de loi, deen an dësem héijen Haus 
virgeluecht gëtt, soll ausgeschafft, ausgerechent 
an iwwerpréift sinn. Firwat gouf dat bei dësem Pro-
jet verpasst? Aus deem ganz einfache Grond 
vläicht, well d’Regierung gefaart hat, si hätt keng 
Zäit méi. Et war vläicht schonn déi 91. Minutt an et 
hat ee vläicht d’Impressioun, datt ee sech net géif 
iwwert d’Nospillzäit erausretten an datt déi nächst 
Legislatur eng aner Ekipp um Terrain géif stoen. Si 
huet gefaart, datt d’Wielerinnen an d’Wieler hinne 
keng zweete Kéier hiert Vertrauen aussprieche géi-
fen. Also amplaz ofzewaarden an dësem Projet déi 
néideg Zäit ze loossen, gouf mat der Briechstaang 
en Text ofgestëmmt, deen esou net hätt däerfe 
gestëmmt ginn.

Deemools gouf gesot, d’Arméi hätt deen néidegen 
Knowhow schonn opgebaut. „Ee Projet, dee sech 
100%eg areit an d’Kompetenze vun der Lëtzebuer-
ger Arméi“, Zitat Étienne Schneider Juli 2018. D’Ar-
méi wier am ISR-Beräich ausgebilt an duerfir géif 
dëse Projet gutt bei si passen.

Haut steet fest, d’Arméi kann och mëttelfristeg net 
déi Leit ausbilden, fir mat dem Satellitt ëmzegoen. 
An dat ass nëmmen ee Facteur, wou sech verkalku-
léiert a verplangt gouf. Net nëmme war an ass 
d’Arméi net prett, fir mam Satellitt ëmzegoen, d’An-
tennen hätten och net op den Härebierg gepasst.
D’Infrastrukture fir d’Biller vum Satellitt ze empfänke 
mussen op enger gesécherter Plaz ënnerbruecht 
ginn, duerfir fält och all anere Standuert hei am Land 
dann an d’Waasser. Duerfir mussen d’Infrastruktur 
an d’Bedreiwung elo vun de belschen Noperen 
 iwwerholl ginn. Et gouf einfach net mat den Ac-
teuren um Terrain geschwat. Och mat engem virlee-
fege Rapport vun der Budgetskontrollkommissioun, 
dee bal 150 Säite laang ass, si mer eis emol nach 
net sécher, ob net nach méi an dësem Dossier 
schifgelaf ass.
Et kéint een elo soen, a verschiddener vu menge 
Virriedner hunn et gemaach, datt et besser ass, fir 
elo nach eng Kéier 139 Milliounen dranzestiechen, 
well soss déi 170 Milliounen, déi mer schonn in-
vestéiert hunn, herno komplett fir näischt waren. 
Also leeë mer elo nach eemol méi wéi dräi Véierel 
vum Kafpräis drop an der Hoffnung, datt elo alles 
klappt? Well souguer wa mer mat deenen 309 
Milliounen averstane wären, wie seet dann, datt et 
dobäi bleift? Soen eis dat déi nämmlecht Consul-
tanten, déi mer elo hu misse froen, fir dat Ganzt ze 
decortiquéieren, wat bei där éischte Kéier schif-
gaangen ass, wéinst engem „manque de temps et 
de ressources“.
Ben, eppes kann ee soen: E „manque de temps et 
de ressources“ kann dës Kéier net d’Excuse sinn, 
well d’Oppositioun huet drop insistéiert, datt mer 
hei souguer nach méi laang géifen driwwer disku-
téieren. A wann et herno erëm géif dozou kommen, 
datt et e „manque de temps et de ressources“ wär, 
da wär dat deen zweete Selbstgoal vun der Re-
gierung. Da géif et 2:0 stoen.
Mir wëssen awer och nach ëmmer net mat Sé-
cherheet, wat wou wéi genau schifgaangen ass. 
Well et an de Gespréicher mat de Leit um Terrain 
deels zu ganz widderspréchlechen Aussoe koum, 
kënne mer net garantéieren, datt an dësem Projet 
net nach méi Problemer optauchen.
Duerfir fuerderen d’Piraten mat deenen aneren 
 Oppositiounsparteien, datt d’Chamber eng Enquê-
tëkommissioun zouléisst. Nëmme wa mer verstinn, 
wat hei alles schifgaangen ass, kënne mer sécher 
sinn, dass mer an zwee Joer net nach eemol op 
där selwechter Plaz stinn an de Staat net nach 
eemol Sue fir e Satellitt hiergëtt.
D’Regierung huet hei vill Vertraue verspillt. A mir 
Piraten sinn net dovun iwwerzeegt, datt dat heiten 
déi lescht Finanzsprëtz fir Satellitten ass, well: 
Dëse Satellitt huet eng Liewensdauer vun zéng 
Joer. D’Arméi geet dovunner aus, datt se fënnef bis 
zéng Joer brauch, fir déi néideg Capacitéiten intern 
opzebauen. Dat heescht, mir hunn elo e Choix. 
 Entweeder mir soen der Arméi: „Baut déi Ressour-
cen op!“ An da soe mer domadder implizitt: „Majo, 
da baue mer och nach en neie Satellitt duerno, an 
da kascht dat eeben dat, wat et kascht.“ Mir gesi 
jo, wat et kascht. Oder mir soen: „Nee, mir hunn elo 
agesinn, datt eis Arméi wierklech net mat Satellitte 
kann. An da schéisse mer elo e Satellitt an d’Stä-
ren, fir an zéng Joer dee Satellitt net méi ze 
brauchen, en net méi kënnen ze brauchen, well en 
dann näischt méi liwwert!“
Den Här Angel sot deemools: „De Satellitteprojet 
passt gutt bei Lëtzebuerg“, well mer, ech zitéieren, 
„ee grousse Savoir-faire“ hätten a well dëse Projet 
eis eng - nach eng Kéier Zitat - „grouss Visibilitéit 
am Ausland“ géif ginn. Also de „Savoir-faire“ hu 
mer, fir Geld an d’Stären ze schéissen! D’„grouss 
Visibilitéit am Ausland“, bon, ech hat geduecht, de 
Projet sollt eis eng grouss Visibilitéit „op“ d’Aus-
land ginn, mee vläicht hunn ech et och falsch ver-
stanen, an de Satellitt soll Fotoe vu sech selwer 
maachen.
Ganz éierlech, léif Kolleeginnen a Kolleegen, et war 
e schéinen Dram: den Dram vun engem Militärpro-
jet, mat deem mer eise Verflichtungen als Member 
vun der NATO nokomm wieren a mat deem mer 
nach e groussen - ech zitéieren erëm - „retour éco-
nomique“ gehat hätten. Den Dram, datt mer d’Biller 
vum Satellitt hätte kënne verkafen an esou en Deel 
vun de Käschten zréckkriten. D’Realitéit, dat musse 
mer all agesinn, elo wou mer mat engem décke 
Kapp moies erwächen, war an ass eng ganz aner.
Här President, léif Kolleeginnen a Kolleegen, dëse 
Projet, deen hätt sollen ee vun dëser Regierung 
hire grousse Prestigeprojete ginn, wäert an d’Ge-
schicht agoen als ee vun hire gréissten Echecken. 
„Wie mengt, domat géif et duergoen, deen iert“, sot 
den Här Baum viru méi wéi zwee Joer. A wéi Recht 
e sollt hunn! Ech mengen, dat war em deemools 
selwer emol nach net esou ganz bewosst.
Mir mussen agesinn, datt de Projet vun engem 
 Satellitt net méi drobar ass, an ophalen, de Steier-
zueler hiert Geld muttwëlleg weider zur Fënster 
erauszepuchen. A wat déi schonn engagéiert 
Käschte sinn: Jo, mir hunn e Slot, fir e Satellitt an 

de Weltall ze schéissen. Wann et stëmmt, wat 
d’Regierung eis erzielt huet, datt et do esou eng 
grouss Demande no deene Slotte gëtt, fanne mer 
sécher een, deen dee keeft.
Mir hunn en Engagement fir zwou Antennen. Wann 
et stëmmt, wat d’Regierung eis erzielt huet, an et 
géif e Mangel un esou Antennecapacitéite ginn, 
well mer déi och net um fräie Marché kéinte kafen, 
ma da kënne mer sécher een um fräie Marché fan-
nen, fir deem déi Antennen zu engem vläicht méi 
bëllege Präis weiderzeverkafen.
A mir hu Sue fir e Satellitt ausginn. Ma wann et 
esou eng grouss Demande dobausse gëtt, fir esou 
e Satellitt ze bedreiwen, da fënnt sech sécher och 
een, deen eis dee Satellitt géif ofkafen.
Dat heescht, amplaz hei ze behaapten, mir géifen 
170 Milliounen zur Fënster erauspuchen, wa mer 
dee Projet hei net géife verlängeren, sollte mer eis 
vläicht d’Fro stellen, wéi mer 170 Milliounen erëm 
kënnen erakréien, andeem mer de Krëppeng ver-
schierbelen an domadder den Defizit esou kleng 
wéi méiglech halen. Well mir sinn hei net an enger 
Kris, mir sinn an enger Sammlung vu Krisen, an do 
kënnt et op all Euro un! An éier mer hei dovu 
schwätzen, 139 Milliounen nozeschéissen an 
 domadder 309 Milliounen an de Sand, pardon, an 
d’Stären ze setzen, sollte mer vläicht kucken, wéi 
mer de Leit um Terrain hëllefen, an dat direkt, an 
net als Éischt an d’Stäre kucken.
Ech soen Iech Merci.

 M. Marc Goergen (Piraten).- Ganz gutt!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Clement. D’Regierung huet d’Wuert, den Här 
Verdeedegungsminister François Bausch.
Prise de position du Gouvernement

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Merci, Här President, fir d’Wuert. Merci och allen 
Deputéierte fir hir Beiträg, och wann et bei Ver-
schiddenen, haaptsächlech zum Schluss, e bëssel-
chen ... Effektiv, ech hu bal d’Stäre gesi bei där 
Interventioun, mee et hat eigentlech a groussen 
Deeler net méi esou schrecklech vill mam Projet ze 
dinn. Ech kommen nach dorobber ze schwätzen.
Ech muss Iech soen, Här President, Dir Dammen an 
Dir Hären, ech sinn eigentlech e bësse perplex. Ech 
si perplex iwwer ...

 Une voix.- Ma mir och!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 

... virun allem déi Interventiounen, déi hei gemaach 
gi vun der Oppositioun. Net, well d’Oppositioun na-
tierlech gär Transparenz a Kloerheet hätt an deem 
Dossier. Déi wëll jiddwereen an dat fannen ech och 
absolutt berechtegt, zemools fir d’Oppositioun, 
mee d’Parlament am Generellen, datt se déi ver-
laangt.
Mee ech si perplex iwwert den Toun, ech si perplex 
iwwert d’Aggressivitéit, déi hei un den Dag ge-
luecht ginn ass, ech si perplex, verwonnert, well 
dat an deene leschte Méint eigentlech net de Fall 
war, zënter datt mer an der Kommissioun - ob et an 
der Comexbu war oder och an der Defensekommis-
sioun - Stonnen a Stonnen iwwert de Projet diskuté-
iert hunn, Tonnen Dokumenter hannerluecht hunn.
Ech sinn eigentlech e Fervent vun der Direktiwwer-
droung vun de Kommissiounssëtzungen an de 
 Public.
(Interruptions)
Jo, et kënnt heiansdo vir, datt een an der Oppo-
sitioun där nämmlechter Meenung ass wéi e Mem-
ber vun der Regierung. Dat kann duerchaus virkom-
men.

 M. Sven Clement (Piraten).- Awer net all Kéier!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 

Mee ech war nach ëmmer der Meenung, datt dat 
wichteg wär. An hei hunn ech am Fong e gutt 
 Beispill geliwwert.

 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Dat ass der 
Chamber hir Fro, net der Regierung hir!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Här 
President, ech hunn den Deputéierte ganz attentif 
nogelauschtert wärend bal zwou Stonnen. Ech wär 
frou, wa se sech elo géifen esou wäit beméien, mir 
och nozelauschteren! An duerno kënne se sech 
selbstverständlech d’Wuert froen - Parole après mi-
nistre -, an ech hunn Zäit, da kënne mer nach bis 
zwielef Auer hei weiderdiskutéieren. Dir hutt zwar 
nëmme Modell 1 gewielt als Chamber, mee ech hu 
kee Problem domadder. Ech wär elo frou, wann ech 
meng Ausféierungen normal, disziplinéiert kéint 
weiderféieren an net dauernd géif ënnerbrach ginn. 
Well ech hunn d’Deputéiert och net ënnerbrach!
Wéi gesot: Ech sinn e Fervent vun der Iwwerdroung 
an dat heiten huet mer e gutt Beispill ginn. Well 
ech kann Iech soen: Deen Toun an dat, wat hei elo 
gesot ginn ass, dat war guer net de Fall an der 
Kommissioun! An der Kommissioun si vill Froe ge-
stallt ginn - sachlech, roueg. Ech sinn als Minister 
souguer oft gelueft ginn an ech krut mindestens 
100-mol Merci gesot, well ech esou transparent 

wär an d’Dokumenter géif hannerleeën. Mee natier-
lech, dat kritt ee jo net mat. An ech kann och ver-
stoen, datt ee jo elo en Narrativ haut brauch, fir den 
Dossier ofzeschléissen. An den Narrativ mécht, 
datt een dat natierlech muss zu enger Affär 
héichschaukelen, well soss passt dee Narrativ jo 
net no baussen. Dat ass jo da warscheinlech de 
Grond, firwat dat esou gemaach ginn ass.
Mee bon, soit! Ech kann domadder liewen an ech 
wëll och direkt soen: Mir ass et an deene ganze 
Méint, wou mer elo an deenen eenzelne Kom-
missiounen diskutéiert hunn, iwwerhaapt net 
drëms gaangen, fir Scholdzouweisungen ze maa-
chen. An et ass mir och guer net drëms gaangen, 
fir meng eege Responsabilitéit, déi ech wärend 
zwee Joer hat - de 4. Dezember sinn ech genau 
zwee Joer Defenseminister -, vu mer ze weisen.
An ech wollt och soen: All déi Saachen, déi ech do 
bei d’Kommissioun bruecht hunn, déi Dokumenter, 
déi Notten, déi mer viruginn hunn, dat hu mer net 
gemaach, fir Scholdzouweisungen ze maachen. 
Dat hu mer gemaach, well mer wollten erausfan-
nen: Wéi ass dat gelaf an der Vergaangenheet, wéi 
ass deen Dossier evoluéiert a firwat sinn déi 
Schwieregkeeten do komm?
A wann da gesot gëtt, dat wär bal Arroganz, ech 
hätt d’Kommissioun ze spéit informéiert ... Ech 
wëll der Madamm Adehm an och allen aneren 
 Deputéierte vun der Oppositioun soen: Ech sinn am 
Dezember 2018 Defenseminister ginn. Dat heescht, 
wann een da rechent, räsonabeler Weis war et 
J anuar 2019, ier ech en marche war - fir datt mer 
dann och wëssen, wou mer an de Joren dru sinn. 
Wann et esou wär, wéi Dir behaapt, datt ech anner-
halleft Joer gewaart hätt, ier ech d’Kommissioun 
informéiert hätt, dann hätt ech d’Kommissioun 
eréischt am Summer 2020 informéiert. Or, ech 
hunn awer ufangs des Joers 2020 scho gefrot, fir 
an d’Kommissioun ze kommen!
Firwat hunn ech eréischt ufangs 2020 an net am 
Summer 2019 gefrot? Ma am Summer 2019 huet 
sech effektiv erausgestallt, datt mam Budget 
Schwieregkeete kéinten opkommen, mee ech hat 
nach keen Iwwerbléck. An et war mer natierlech 
wichteg, fir d’éischt emol mat engem externe 
Consultant zesummen Uerdnung an den Dossier ze 
kréien an ze kucken: Wou wäerte mer dann herno 
landen?
An ech muss och soen, an der Pressekonferenz 
kréien ech dann op där enger Säit gesot, ech wär 
ze spéit an d’Kommissioun komm, fir se ze infor-
méieren. An da gëtt awer gläichzäiteg gesot, do 
hätt ech vun 180 Millioune geschwat an elo wären 
et awer nëmmen 139 Milliounen, déi missten 
nogestëmmt ginn, wat eigentlech de Beleeg ass, 
datt et mer drëms gaangen ass, datt ech der Kom-
missioun awer hallefweegs eppes iwwert den His-
torique an iwwert de Verlaf vum Dossier kéint vir-
leeën, wat dann och kéint dozou féieren, datt mer 
an der Kommissioun kéinten doriwwer diskutéie-
ren. 
Ech hätt Iech am Summer 2019 natierlech kënne 
soen: „Ech hunn do schonn eng Rei Bedenken, ech 
weess awer nach net esou richteg, wou ech d’Be-
denke siche ginn an duerch wat se kommen. An 
ech kann Iech och elo finanziell nach näischt soen, 
well ech muss dat emol nach kucken.“ Dann hätt 
Der gesot: „Dee mécht de Geck mat eis! E soll emol 
kucken, datt en eis en uerdentlechen Dossier vir-
leet, an da soll en erëmkommen!“
Mee precisement dat hunn ech gemaach! Soubal 
den Dossier an d’Berechnunge fäerdeg waren, hunn 
ech d’Kommissioun informéiert, an dunn hu mer 
ugefaangen ze diskutéieren. An Dir krut an där 
Kommissioun - an et ware Gott weess vill Stonnen 
a Sëtzungen - all Dokumenter an alles, wat Der ge-
frot hutt.
Elo kënnt Der mer soen, dat stellt Iech net zefrid-
den, wat Der do gesot kritt hutt. Mag sinn. Dat 
akzeptéieren ech och! Mee ech hunn och schonn 
deemools gesot, an zwar relativ fréi, dat wär net u 
mir ze decidéieren, mee ech wär awer fir total 
Transparenz an d’Chamber hätt eng Instanz zur 
Verfügung: Wann Der mir net gleeft, datt dat alles 
ass vun Dokumenter, déi ech hunn, ma wannechge-
lift, da beoptraagt d’Cour des comptes, déi jo eng 
onofhängeg Instanz ass, déi der Chamber ënner-
steet, déi precisement duerfir do ass, fir d’Exeku-
tioun vum Budget ze kontrolléieren! Ma beoptraagt 
déi, e Rapport spécial ze maachen, da kënne mer jo 
kucken, ob se méi erausfënnt oder méi Dokumen-
ter fënnt wéi déi, déi ech hunn oder ech Iech hei 
ginn hunn, oder ob ech iergendeppes gezielt hunn, 
wat net deem entsprécht, wéi et wierklech ofgelaf 
ass.
Dat ass iwwer Méint net gemaach ginn! An ech 
sinn duerfir och frou, datt d’Majoritéit dat dann elo 
wëllt nohuelen an duerfir déi Resolutioun haut de-
poséiert huet, fir datt d’Cour des comptes déi Aar-
becht ka maachen. Ma duerfir ass déi do! Dat ass 
Äert Instrument als Chamber. A méi hunn ech och 
deemools an deem Interview iwwregens net gesot, 
wou Der gesot hutt, dat wär „arrogant Schulmeiste-
rei“. Nee, dat hunn ech gesot, well ech laang Depu-
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téierte war, laang an der Budgetskontrollkom-
missioun war an oft esou Rapporte gekuckt hunn, 
och oft Rapporte gefrot hunn an oft Rapporter bei 
esou Froe war. A well ech weess, wéi d’Chamber 
fonctionéiert.
Dat war éischter de Contraire: Dat war aus Respekt 
virun der Chamber, datt ech gesot hunn, datt ech 
eigentlech net kéint verstoen, datt déi Instrumen-
ter, déi d’Chamber huet, net géife genotzt gi fir ze 
kucken, dann ze verifiéieren, ob dat, wat ech der 
Chamber géif soen, herno och wierklech géif stëm-
men, a wéi de Verlaf wierklech war.
Duerfir: Fir mer do e Reproche ze maachen, bon, 
wann Der dat mengt, Dir hutt dee gemaach. Mee 
ech soen Iech just nach eng Kéier: Am Januar 2019 
hunn ech, wéi gesot, ugefaangen. Am Summer 
2019, sechs Méint duerno, hunn ech festgestallt, 
wou d’Schwieregkeete waren. Ech hunn direkt eng 
Bestandsopnam maache gelooss a soubal mer 
d’Resultat haten, hunn ech informéiert. Dir kommt, 
Madamm Adehm, jo da vläicht och eng Kéier an 
d’Regierung, da wënschen ech Iech bonne Chance, 
wann Der mengt, dat géif méi séier goen oder Dir 
kéint dat aneschters maachen. Op alle Fall ass dat 
net esou.
An da wëll ech Iech soen zu deene Recommanda-
tiounen, déi Der gemaach hutt an Ärem Rapport: 
De Gros vun de Recommandatiounen, déi hunn ech 
Iech selwer relativ fréi an der Budgetskontrollkom-
missioun proposéiert! A firwat hunn ech dat propo-
séiert? Ma well ech dovun iwwerzeegt sinn a well 
ech och vun Ufank u gesot hunn, datt ech do 
d’Schwieregkeete gesi bei der Handhabung vun 
 dësem Projet.
An da kommen ech zu der Vergaangenheet an zu 
de Schwieregkeeten an zu de Widderspréch - Dir 
nennt dat „widderspréchlech Aussoen“, déi den Här 
Heck gemaach huet. Den Här Heck huet keng wid-
derspréchlech Aussoe gemaach; oder vläicht huet 
en där och gemaach, i don’t know, dat ass un Iech, 
dat ze verifiéieren. Mee op alle Fall: D’Grondphilo-
sophie, mat där den Här Heck bei Iech komm ass, 
wéi en Iech erkläert huet, wéi de Projet ugaange 
ginn ass, dat ass iwwer Joerzéngte virdrun effektiv 
d’Grondphilosophie an der Defense gewiescht. Déi 
hunn ech awer net gutt fonnt! A wéi ech dee Projet 
gesinn hunn an entdeckt hunn, datt e Schwiereg-
keeten huet, hunn ech effektiv och dowéinst 
d’Hänn iwwert dem Kapp zesummegeschloen, well 
ech mer gesot hunn: Dat kann net sinn! An d’autant 
plus, well 2012 eng nei europäesch Gesetzgebung 
do war, déi mécht, datt een an der Defense zwar 
nach ëmmer kann aus Defensegrënn zum Beispill 
net iwwer Marché-publicke fueren, mee datt dat 
awer vill méi ageschränkt ass.
Mee dat war awer eigentlech nach dee mannste 
Problem hei an där ganzer Geschicht. Fir mech war 
den Haaptproblem, datt ech der Iwwerzeegung 
sinn, datt et net ka sinn, datt ech e Projet zesum-
mestellen, bei deem net all d’Käschten, déi domat 
ze dinn hunn, direkt dra sinn. An dat huet den Här 
Heck Iech och hei erkläert, en huet gesot: „D’Philo-
sophie an der Defense war ëmmer, datt gesot ginn 
ass: ‚Jo, do huele mer dann d’Fonctionnements- 
oder d’Exploitatiounskäschten, déi ginn herno 
iwwert de Fonds d’équipement militaire finan-
zéiert. Dat anert gëtt iwwert den normale Budget 
vun der Defense finanzéiert.’“
An ech hunn eng Kéier an der Kommissioun gesot, 
dat wär, wéi wann ech bei Bâtiments publics géif 
soen: „Ech bauen e Gebai“, an ech bréngen ier-
gendee Finanzéierungsgesetz vun engem Gebai. 
An da soen ech: „Dat ass awer nëmmen de Réibau 
mam Daach drop an esou weider. Mee herno d’Hei-
zung, d’Elektresch an alles, wat drakënnt, dat finan-
zéieren ech iwwert deen normale Budget, iwwer 
iergendee Fong a mengem Budget, well dat huet jo 
nëmmen indirekt mam Gebai ze dinn.“
Esou ass et och hei. An ech hunn Iech dat vun 
Ufank un an der Kommissioun gesot: Ech hunn do 
eng aner Philosophie. An ech si vun Ufank un och 
an dee Ministère eragaange mat där nämmlechter 
Philosophie wéi déi, déi ech iwwert déi Jore virdrun 
an dem Bauteministère hat, wou ech vill méi Pro-
jeten hu misse geréieren an deem heite Sënn wéi 
an dem Defenseministère.
An duerfir hunn ech Iech och proposéiert, datt ech 
d’office gär hätt, datt d’Defenseinvestissementspro-
jeten an dëser Legislaturperiod genau wéi d’Projete 
bei Bâtiments publics oder an aneren Administra-
tiounen ënnert déi nämmlecht Prozedure géife falen, 
datt mer also reegelméisseg an d’Budgetskontroll-
kommissioun géife kommen, fir Iech d’Exekutioun 
vum Budget ze weisen.
Duerfir, et kann een awer d’Saachen elo net esou 
verdréien, och wann et engem an den Narativ passt 
haut, fir eng Affär draus ze maachen a fir dann ze 
versichen ze soen: „Hei ass e Minister, deen huet 
versot!“ Ech kann domadder liewen, wann Der 
mengt, dat mussen ze soen. Mee bleift awer 
wannechgelift bei der Wourecht, wéi et war!
D’Realitéit war déi, datt de Minister d’Chamber 
drop opmierksam gemaach huet. An d’Realitéit ass 

awer och déi, muss ee soen, datt d’Chamber 2018 
bei der Analys vum Gesetz an der grousser Majori-
téit - mat Ausnam vun deene Lénken - awer guer 
näischt fonnt huet a fir dat Gesetz hei gestëmmt 
huet!
Dat mannst, wat een do awer och muss soen, dat 
ass, datt d’Froen net ganz wäit hu misse goen. Well 
wann Der deemools als Oppositioun esou kritesch 
gewiescht wäert, dann hätt Der och deemools kën-
nen dergéint stëmmen. Dir hutt et net gemaach! 
Duerfir wannechgelift, ier Der Léieren ausdeelt an 
hei Scholdzouweisunge maacht, kuckt awer och e 
bëssen op Är eegen Agenda a wéi Der Iech am 
Dossier hei verhalen hutt!
(Interruptions et brouhaha)
Da wëll ech awer och soen, datt hei eng Rei Saache 
gesot ginn, déi einfach net stëmmen!

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Bausch, er-
laabt Der, datt den Här Roth Iech eng Fro stellt?

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Selbst verständlech.

 M. Gilles Roth (CSV).- Merci, Här Bausch. Dir 
hutt elo Referenz gemaach op de Vott, deen dee-
mools gemaach gouf, ënner anerem vun der CSV-
Fraktioun. Ech wëll Iech da just d’Fro stellen: Huet 
de Rapporter - wann ech mech gutt erënneren, war 
dat den Här Angel - dann drop higewisen, dass 
nach misst eng Zousazrallonge gestëmmt ginn?

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Den 
Här Rapporter huet net op eng Zousazrallonge 
 higewisen. Mee, Här Roth, wann ech awer héieren, 
mat wéi enger Einfachheet elo hei analyséiert gëtt, 
datt een hätt misse wëssen, wat alles am Projet 
géif feelen an datt dat mat deenen 170 Milliounen 
net kéint duergoen - et gëtt jo hei duergestallt, wéi 
wann dat scho virdru quasi d’évidence gewiescht 
wär -, dann hätt ee sech awer och mindestens als 
Chamber, als Deputéierten, Majoritéit wéi Oppo-
sitioun, missen deemools eng Rei Froe stellen, ob 
et mat deenen 170 Millioune géif duergoen, d’au-
tant plus, wou awer och eng Rei Indicë schonn dee-
mools do waren, datt et net géif duergoen.
Dann hätt ech op alle Fall an der Oppositioun war-
scheinlech d’Gesetz net gestëmmt. Vläicht net, 
well ech et net gutt fonnt hätt, mee well ech gesot 
hätt: „Ech hunn awer do eng Rei Zweifelen, ob dat 
doten herno opgeet.“ Mee dat ass awer net mäi 
Problem. Mäi Problem ass deen, datt een net elo 
hei ka maachen, …

 M. Jean-Marie Halsdorf (CSV).- Mir hunn awer 
deemools gesot, et wär eng Virwëlztut, Här Mi-
nister. Eng Virwëlztut, dat ass eng Virwëlztut!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Jo, 
mee Dir hutt et awer gestëmmt, Här Halsdorf. Dir 
hutt d’Virwëlztut awer gestëmmt, Här Halsdorf.

 M. Jean-Marie Halsdorf (CSV).- Justement well 
mer eng proaktiv Haltung haten.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Jo. 
Mee …

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Halsdorf, Dir 
kënnt net einfach esou draschwätzen.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Här 
Halsdorf, ech hu jo kee Problem ...

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Roth freet 
nach eng Kéier d’Wuert.

 M. Gilles Roth (CSV).- Här Minister, ech mengen, 
dass awer d’parlamentaresch Aarbecht net kann 
dra bestoen, dass een näischt seet. Et ass den 
 Objet vun dem Minister, dee Ministre du ressort 
ass, fir en Dossier a voller Transparenz a mat alle 
Konsequenzen ze presentéieren. An et ass och dann 
um Rapporter, dee meeschtens de Majoritéitsfrak-
tiounen zougehéiert, fir da vollëmpfänglech d’Cham-
ber opzeklären, wat dass se dann herno stëmmt.
Dir kënnt awer elo net hei behaapte kommen a 
soen: „Ma Dir musst alles erausfannen, wat fir eng 
Faillen a wat fir engem Gesetz drastinn.“ Ech 
mengen net, dass dat de Sënn vun engem gesonde 
Parlamentarismus ass!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Här 
Roth, ech ginn Iech Recht, datt et d’Verflichtung 
ass vum Minister, fir hei a voller Transparenz ze 
weisen, wat am Projet steet. Mee wann ech awer 
als Oppositiounspartei, wéi den Här Halsdorf et jo 
selwer seet, deemools der Meenung war, et wär eng 
Virwëlztut, eng Virwëlztut vun 170 Milliounen ...

 M. Jean-Marie Halsdorf (CSV).- Mir hätten och 
kënnen dergéint stëmmen. Mir hunn dat justement 
net gemaach.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Här 
President, ech hu jo kee Problem, datt ech Froe ge-
stallt kréien, ...

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Halsdorf, ech 
hat Iech schonn eng Kéier gesot gehat: Wann Der 
gären d’Wuert hätt, da mellt Iech, da frot et. Mee 
Dir kënnt net einfach esou hei draschwätzen!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Wann ech awer deemools der Meenung war, et wär 
eng Virwëlztut, als Oppositiounspartei, …

 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Den Här 
 Halsdorf war Arméiminister.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
… ech weess net, ob ech dann als Oppositiounspar-
tei eng Virwëlztut gestëmmt hätt.

 Une voix.- Ech weess.
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Méi 

wollt ech domat net soen. Ech wëll dat där Einfach-
heet an där Liichtegkeet géigeniwwerstellen, mat 
där elo hei Virwërf gemaach gi par rapport zu mir, 
datt ech hätt missen a sechs Méint quasi d’Virwëlz-
tut schonn decortiquéiert hunn an erkläert hunn a 
virun d’Chamber erkläre kommen. Méi wollt ech am 
Fong domadder net soen, wéi datt et an der Praxis e 
bësse méi komplizéiert war.
A fir nach eng Kéier drop zréckzekommen: All 
Froen, selbstverständlech, vun allen Deputéierte 
sinn ëmmer berechtegt. D’Chamber ass do, fir 
d’Regierung ze kontrolléieren, domadder hunn ech 
kee Problem. Mee ech sinn erstaunt iwwert de Ver-
laf an der Kommissioun an den Toun, deen haut hei 
war. Dat wollt ech domadder eraussträichen.
Dann zu enger Rei Saachen, déi gesot ginn, déi ein-
fach net richteg sinn, Här President, Dir Dammen 
an Dir Hären! Et ginn hei eng Rei Saachen duercher-
neegehäit, bewosst, onbewosst, ech weess et net. 
Et ass mer eigentlech och egal.

 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Bewosst!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Ech 

wëll se awer eng Kéier beliichten.
Fir d’éischt emol ugefaange mat deenen zwee 
Haaptelementer vum Segment sol, also vun der Ex-
ploitation au sol. Mir wousste scho relativ fréi, also 
dat hu mer haut an der Bestandsopnam drastoen, 
datt scho relativ fréi bekannt war, datt de Segment 
sol net an den Ausgaben ..., also an dem éischte 
Finanzéierungsgesetz kéint dra sinn. Firwat? Mee 
well effektiv jo schonn Enn September, ufangs 
 Oktober e gudden Deel vum Budget opgebraucht 
war fir d’Constructioun vum Satellitt, d’Erop-
schéisse vum Satellitt an esou weider. Dat heescht, 
dee ganzen Exploitatiounsdeel war net dran.
An do kënnt de Problem hier. De Problem kënnt 
menger Aschätzung no dohier, datt einfach e Fee-
ler gemaach ginn ass vun dem deemolegen Defen-
sedirekter a vun der Defense en général an och 
warscheinlech vum deemolege Minister, datt ein-
fach geduecht ginn ass: Mir finanzéieren dat sepa-
rat iwwert de Fonds d’équipement militaire. Or, ech 
hunn eng aner Positioun dozou. Ech mengen, dat 
geet net. Ech mengen, et kann net sinn, datt de Sa-
tellitt just an der Luucht flitt, dovun hu mer jo 
näischt. De Segment sol gehéiert per se zum Satel-
litt an et hätt een dat d’office missen an de Projet 
drasetzen.
Dat ass ee vun de grousse Problemer. Mee et ass 
awer net esou, wéi et hei duergestallt gëtt, datt all 
déi Suen, déi mer elo hei virgesinn, déi 139 
Milliounen, datt dat d’Suen zu der Fënster eraus-
gehäit wär, datt déi onnëtz géifen ausgi ginn. Nee, 
dat ass net richteg! Déi Suen do, déi gehéieren zum 
Käschtepunkt vun esou engem Satellitt. Dat 
heescht, et ass net esou, datt mer duerch de Fait, 
datt se am éischte Finanzéierungsgesetz net dra 
waren, elo doduerjer méi missten ausginn, well do 
eppes vergiess gi wär an doduerjer d’Saach méi 
deier géif ginn. Nee, et gëtt méi deier, well ee 
menger Aschätzung no d’office hätt missen 2018 
am Projet, deen d’Chamber fir de Vott virgeluecht 
kritt huet, dee ganzen Deel vun der Exploitatioun an 
d’Finanzéierungsgesetz setzen. Da wär d’Situa-
tioun net esou gewiescht.
Mee dat wëllt awer dann och heeschen, datt et 
keng Elementer sinn, déi mer elo musse finanzéie-
ren, just well dat deemools vergiess gi wär. Et 
gehéiert einfach zum Projet. Dee ganzen Data Pro-
cessing Centre an och dee MOC, déi iwwregens jo 
och op Lëtzebuerg kommen, déi gehéieren zum 
Projet. An dat ass ee groussen Deel vum Käschte-
punkt.
An da wëll ech och soen, dat huet nëmmen indirekt 
ze di mat dem Fait, datt mer elo soen, et hätte 40, 
50 Leit vun der Arméi dat misse maachen - ech 
kommen och nach op dee Volet ze schwätzen -, 
mee déi ganz Infrastruktur war jo och net virge-
sinn. Et ass jo net nëmmen de Käschtepunkt vum 
Personal, et ass och d’Infrastruktur, déi net virgesi 
war. Bon, an dat ass eeben elo hei am Projet mat 
dran.
Da kommen ech zu den Antennen. Dat ass zënter 
Méint den Haaptsujet an der Kommissioun 
gewiescht. An ech wëll éischtens emol dozou 
soen, datt ech och vläicht léiwer gehat hätt, wann 
d’Antennen zu Lëtzebuerg gewiescht wären. Mee 
dat ass awer net den Haaptproblem, éischtens, fir-
wat mer hei e Gesetz mussen nostëmmen, an et 
ass och net déi Haaptschwieregkeet, déi mer am 
Projet hunn. A wann da gesot gëtt, dat wär e Ver-
loscht vun der Souveränitéit, datt mer d’Antennen 
elo op Redu setzen, da wonneren ech mech iwwer 
esou Aussoen, well d’Antenne vu LuxGovSat stinn 
och zu Redu. Dat ass jo och deemools hei an der 

Chamber gestëmmt ginn. Do huet kee Mënsch 
sech déi Froe gestallt. An zu Redu, do stinn och 
SES-Antennen. Redu ass e Site, deen op euro-
päeschem Niveau virgesinn ass, fir dat dohinzeset-
zen. Et ass eigentlech iwwerhaapt kee Problem, fir 
dat do ze maachen.
Mee dat ass, wéi gesot, net de Méikäschtepunkt. 
An dat ass och ganz sécher net e Verloscht vu Sou-
veränitéit. Mee ech plädéieren awer fir Redu an net 
fir aner Varianten, well all aner Varianten, déi de 
Moment nach an der Diskussioun waren oder sinn, 
mat esou grousse Schwieregkeete verbonne sinn, 
datt ech fäerten, datt mer dann erëm eng Kéier 
Verspéidung kréien, datt dat erëm mat méi Käschte 
verbonnen ass an eis am Endeffekt awer näischt 
méi bréngt. Well déi Antenne fonctionéiere wonner-
bar vu Redu aus, sou wéi och d’LuxGovSat-Antenn, 
déi schonn do steet, do bedriwwe gëtt, ganz gutt 
do fonctionéiert.
An da wonneren ech mech och, datt net méi driwwer 
geschwat gëtt - well dat sinn zum Beispill Punkten, 
déi mech perséinlech erstaunt hunn, datt déi emol 
iwwerhaapt net virgesi waren, weeder an den 
urspréng lechen Diskussiounen nach soss iergend-
zwousch -: Mee zum Beispill d’Antenn an Norwegen 
- déi zweet Antenn, déi ee brauch -, déi ass absolutt 
noutwendeg, well déi Biller musse jo 24 Stonnen op 
24 kënne gesent ginn, 7 Deeg op 7. Dee Satellitt 
kreest jo x-mol ronderëm d’Äerd, dat heescht, dee ka 
jo och op Plaze gesteiert ginn, duerfir brauch een 
déi zwou Antennen. Or, déi an Norwege war guer net 
virgesinn, déi war weeder am Projet insgesamt 
virgesinn nach soss iergendwou. Déi ass och elo 
virgesinn an deem heiten. Duerfir ass dat, wéi gesot, 
méi sécher an deem Ganzen.
Den Datacenter respektiv de Backup vum Datacen-
ter waren och net virgesinn am Projet. Dir sot, Dir 
wäert erstaunt gewiescht bei der NSPA; ech hat et 
zwar eng Kéier an enger Kommissioun erwäänt. 
Mee ech muss Iech awer éierlech soen, ech mengen, 
datt de Projet, dee mer elo haut hei diskutéieren, a 
wou mer wat wëlle maachen, dat ass jo net méi den 
Objet gewiescht vun der Budgetskontrollkommis-
sioun. An der Budgetskontrollkommissioun war den 
Objet fir ze kucken, d’Vergaangenheet opzeschaf-
fen.
Mee et ass jo awer eng gutt Iddi, datt mer ver-
sichen, och do mat Lëtzebuerger Partner ze schaf-
fen, mat der NSPA, mat där mer laang Erfarung 
hunn, an datt mer versichen, op déi zréckzegräifen, 
fir dat do ze maachen. Mee dat war och net am 
Projet virgesinn.
Dat heescht, et gëtt eng ganz Rei Ausgaben, déi 
am Finanzéierungsgesetz net virgesi waren, well se 
eeben an där falscher Logik ugewannt gi sinn, nom 
Motto: „Mir maachen dat iwwert de Fonds d’équi-
pement militaire; mir maachen et iwwert den nor-
male Budget“, wou iwwregens awer och d’Suen net 
am Pluriannuel virgesi waren, an dat huet dozou 
gefouert, datt mer déi Schwieregkeeten hunn.
Dat ass och eng Philosophie, déi ech net deelen, 
well ech mengen, nach eng Kéier, datt ee bei 
engem Investissementsprojet einfach alles an de 
Projet setze muss, deen een der Chamber virleet, 
an net iwwer verschidde Weeër fuere soll wéi hei, 
well soss huet ee jo net transparent par rapport zu 
der Chamber geschafft, wann een de Projet depo-
séiert.
Mee, wéi gesot, déi Philosophie do ass an der 
 Defense iwwer Joerzéngten ugewannt ginn! An déi 
ass awer elo gebrach, kann ech Iech soen. An dat 
op eege Proposen, déi ech gemaach hunn an 
deene leschte Joren. Dat huet och erëm eng Kéier 
näischt mat Scholdzouweisung ze dinn, dat ass 
einfach meng Meenung an dat ass och d’Aart a 
Weis, wéi ech un dee Projet wëll erugoen.
Da kënnt d’Fro: D’Arméi, wat hätt d’Arméi kënne 
maachen? A wéi staark ass d’Arméi haut am ISR-
Beräich?
Éischtens emol wëll ech soen: den ISR-Beräich, dat 
ass jo net nëmmen de Satellitt. D’Arméi huet haut 
Erfarung opgebaut, an dat maache mer jo an dat 
gesi mer jo am Mali, wou mer iwwert de GovSat 
Kommunikatiounen zur Verfügung stellen, wou 
d’Lëtzebuerger Zaldoten dohinnerginn an do d’Kom-
munikatiounssystemer opriichten. Do ass iwwert déi 
lescht Joren Erfarung an Knowhow opgebaut ginn. 
Mee dat ass eng aner Technik, do geet et ëm aner 
Saachen.
Et gëtt am ISR-Beräich zum Beispill och den Drone-
programm, wou d’Arméi amgaangen ass, vill ze 
maachen, a wou mer och elo am Kader vun där 
neier Missioun am Mali, der European Union Trai-
ning Mission Mali, wou mer mat dra sinn, e Con-
tingent an de Mali schécken, wou d’Lëtzebuerger 
Arméi mat hiren Erfarungen a mat hirem Knowhow, 
dee se am ISR-Beräich opgebaut huet, am Drone-
beräich ka schaffen.
Mee an deem hei Beräich ass et keng Erfarung ginn. 
An et ass esou, dat muss een awer wëssen, wann ee 
bei der Arméi 40 spezialiséiert Leit brauch, an dat 
hei si jo awer méi spezialiséiert Leit, da muss een 
déi emol rekrutéieren an da mussen déi jo mol hir 
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Formatioun maachen an der Arméi. Dat heescht, 
véier Méint ITB, a wann een d’ganz Formatioun an 
der Arméi kuckt, dann ass een op mindestens dräi, 
dräi an en halleft Joer. Dat heescht, och wann een 
dann 2018 e Gesetz stëmmt, wou esou eppes dra-
steet oder wou dann och gesot gëtt, mir maachen 
dat iwwert d’Arméi, da muss ee feststellen, datt dat 
net realistesch war bei deem Timing, deen do gi war, 
well d’Ausbildung vun der Arméi eleng - sous condi-
tion, datt een iwwerhaapt Leit fënnt, déi een duerfir 
brauch - effektiv esou vill Joer dauert.
Et ass awer elo esou, datt mer de Gros vun deenen 
operationelle Saache jo zu Lëtzebuerg maachen. Mir 
wäerten dee ganze Steierungssystem an och dat, 
wou d’Date verschafft ginn, zu Lëtzebuerg hunn. Do 
gëtt et entre-temps schonn eng Rei Iddien. An et ass 
mir jo och wichteg, datt dat zu Lëtze buerg ass. An 
ech hu kee Problem, fir no an no Leit vun der Arméi 
natierlech do ausbilden ze loossen, datt déi no an 
no kënnen dorobber schaffen. Mee dat ass awer elo 
och net dat, wat de Projet, wéi soll ech soen, zum 
Scheitere bréngt.
Dann zum Pôle gouvernemental aérien: Beim Pôle 
gouvernemental aérien, do ass jo esou, do steet jo 
keng Beschreiwung an deene Ligne-directricen, déi 
iwwregens ni duerch de Regierungsrot ... Déi sinn 
zwar duerch de Regierungsrot gaangen, mee net an 
deenen Detailer, wéi Dir dat hei geschildert kritt 
hutt. Mee dat ass emol egal, dat ass och net wich-
teg. Wat wichteg ass, dat ass dat, wat dosteet.
Natierlech hu mer um Flughafen och haut e Pôle 
oder baue mer eppes op am Sënn vun engem Pôle 
gouvernemental aérien um Niveau vun der 
 Defense. Ech wëll awer drun erënneren, datt mer 
rezenterweis zwee Helikoptere fir d’Arméi 
 geliwwert kritt hunn. Déi stinn um Flughafen. Ech 
wëll och drun erënneren, datt mer de Programm 
A400M hunn. Den A400M ass zwar net hei sta-
tionéiert, mee wäert awer och mat iwwer Lëtze-
buerg fonctionéieren. Ech wëll drun erënneren, datt 
mer fir den MRTT-Programm elo rezenterweis nach 
d’Stonnen an d’Luucht gesat hunn. Dat ass och e 
Programm, deen dozou gehéiert.
Also dee Pôle gouvernemental aérien am Beräich 
vun der Defense, dee beinhalt vill Facetten. Mee op 
alle Fall konnt déi Satellittefacette vum NAOS 
(ndlr: National Advanced Optical System) net dra 
sinn, well deemools, wéi 2017 d’Ligne-directricë 
festgehale gi sinn, do ass et en NAOS-Projet iwwer-
haapt nach net ginn! Dat heescht, dee Projet ass jo 
vill méi spéit derbäikomm. Datt et do emol Iddien 
oder Virstellunge gi si fir ze soen: „Kënne mer dat 
net op de Flughafen hisetzen?“, dat ass eng Saach 
- dat ass iwwregens och de Grond, firwat gekuckt 
ginn ass, d’Antenn ronderëm de Flughafen ze set-
zen -, mee realistesch gesinn ass dat awer net 
machbar, well effektiv do keng Plaz ass.
An ech wëll Iech och soen - dat hunn ech och als 
Mobilitéits-, als Transportminister deemools dem 
Defenseminister méi wéi eng Kéier gesot -, datt dat 
limitéiert ass, wat mer vu Méiglechkeeten hunn um 
Flughafen, well de Flughafen einfach limitéiert ass 
a senger Capacitéit. An a priori ass et awer nach 
ëmmer en ziville Flughafen a mir wëlle jo net e mili-
täresche Flughafen draus maachen. Mir kënnen 
eng Rei Saache maachen, awer ganz sécher net e 
grousse Pôle do opbauen, wéi dat da vläicht ver-
schidde Leit sech wéilte virstellen.
Da kommen ech zur Fro: Firwat hu mer PwC 
gewielt? Éischtens emol ass et net richteg, mir 
hunn eng ... Do muss ee jo wëssen, mir sinn an 
zwou Etappe virgaangen. Wéi ech am Summer 
2019 entdeckt hunn, datt et Schwieregkeete géife 
gi mam Finanzement, du wollt ech jo déi Analys 
maachen. Dunn hunn ech emol dräi Offere gefrot. 
Ech wousst jo net, wat d’Envergure wär, wou ech 
do géif erauskommen. Ech hunn do jo missen ... 
Ech hunn eng Rei Saache festgestallt, datt et net 
géif opgoen, an do hu mer dräi Offeren erageholl, 
an déi bescht Offer, also déi gënschtegst Offer - 
wéi dat da virgesinn ass - war deementspriechend 
déi vu PwC. Mir hu PwC net einfach esou gewielt.
Wéi dunn natierlech PwC déi Viraarbecht gemaach 
hat a wéi mer du festgestallt hunn, wou de Misär 
léich an datt et awer wichteg wär, datt mer eng Be-
gleedung hätten en vue vum Fäerdegstelle vum 
Projet de loi a fir datt mer op déi richteg Bunne kéi-
men, jo, logescherweis si mer du mat PwC weider-
gefuer, well dat hätt jo kee Sënn ergi fir ze soen: 
„Elo schreiwe mer erëm frësch aus.“ Da wär en 
Neien eventuell erakomm, deen hätt déi ganz Aar-
becht vu virdrun erëm eng Kéier missen oprullen an 
och nach eng Kéier misse genau kucken. An dat 
war de Grond, firwat mer dat gemaach hunn.
Ech muss Iech och soen: Ech fannen et e bëssen e 
staarkt Stéck, éierlech gesot! Dir werft hei enger 
Gesellschaft, enger Fiduciaire - an net där manns-
ter, enger vun de Big Four - e Conflit d’intérêts vir. 
Dat ass liichtfankeg gesot. Ech hätt dat an Ärer 
Plaz net onbedéngt gemaach, well ech gi jo awer 
dervun aus, datt PwC als eng vun de Big Four 
schlau genuch ass an oppasst, wa se en Optrag 
unhëlt, datt se kee Conflit d’intérêts huet. Ech hof-
fen dat zumindest! Dat ass net dem Minister seng 

Responsabilitéit, mee dat ass deem seng Respon-
sabilitéit, deen den Optrag unhëlt. Do muss et kloer 
sinn, datt dee kee Conflit d’intérêts huet. Duerfir 
géif ech awer e bëssen oppassen, wann ech esou 
Saache soen an an de Raum geheien.
An och bei enger Rei anere Saachen, déi gesot gi 
sinn! Et huet jo awer kee Wäert, datt mer hei mat 
Vermutunge schaffen, wou iwwerhaapt keen ee Be-
leeg do ass par rapport zur Fro, wien do wou wat fir 
eng Interesse gehat hätt. Op alle Fall kann ech Iech 
eent soen: Dir sot, ech hätt bewosst gewaart, ier 
ech an d’Kontrollkommissioun komm wär, fir den 
Étienne Schneider ze protegéieren oder wat weess 
ech, well ech gewosst hätt, e wéilt aus der Re-
gierung erausgoen.
Ech hunn Iech virdrun och erkläert, firwat ech 
eréischt tëschent Januar an ... Ech hunn iwwre-
gens schonn am Januar déi éischt Ufro gemaach a 
mir wëssen och: En éischten Datum war scho méi 
fréi fixéiert ginn, an du koum Covid. Duerfir huet 
dat sech och alles e bësse verschoben. Mee ech si 
komm zu engem Zäitpunkt, ech hunn ugefrot zu 
engem Zäitpunkt, wou den Étienne Schneider nach 
an der Regierung war, just fir dat ze soen! An ech 
hunn och déi do Aarbecht, déi Viraarbecht all ge-
maach zu engem Zäitpunkt, wou den Étienne 
Schneider nach an der Regierung war. An ech muss 
Iech och soen, ech wousst am Summer 2019 net, 
datt den Étienne Schneider den 1. Mäerz net méi 
an der Regierung wär. Dat huet den Étienne 
 Schneider mir selbstverständlech net gesot, an dat 
geet mech och eigentlech näischt un. Dat ass jo 
seng Decisioun, net meng Decisioun, an hie mécht 
och do, wéi hien dat fir richteg fënnt. Dat ass een-
zeg an eleng seng Decisioun.
An déi Decisioun ass bekannt ginn ufangs des 
Joers, wéi ech scho längst ugefrot hat, fir bei d’Bud-
getskontrollkommissioun ze goen. A wat wär och 
mäin Interêt dovunner? Sot mir mol ee Grond, wat do 
mäin Interêt wär, fir dat ze maachen! Fir datt ech 
herno d’ganz Responsabilitéit eleng droe géif, oder 
wat? Pardon, ech mengen, dat ergëtt kee Sënn han-
nen a vir, fir mer dat ze ënnerstellen! A virun allem 
ergëtt et kee Sënn, well ech Iech erkläert hunn, wéi 
ech un d’Saach erugaange sinn a firwat et mer esou 
wichteg war, datt ech eréischt bei d’Chamber géif 
kommen zu deem Zäitpunkt, wou ech och wierklech 
konnt soen, wat d’Envergure wär a wou ech géif 
mengen, op Basis vun enger genauer Analys, datt 
d’Schwieregkeete  wären.
Dat gëtt iwwregens och ëmmer esou gemaach. Mir 
komme jo ni an d’Budgetskontrollkommissioun, och 
net am Stroossebau ..., well mir ware jo nach ëmmer 
an der Legalitéit. Ech hu kee Centime bis elo aus-
ginn iwwert dat eraus, wat am Finanzéierungsge-
setz, dat d’Chamber gestëmmt huet, virgesi war. 
Wann ech dat gemaach hätt, dat wär e gréissere 
Problem gewiescht!
Mee ech hunn dat net gemaach an duerfir hunn 
ech et gemaach, wéi et ëmmer gelaf ass, och an 
der Bautekommissioun an der Vergaangenheet. 
Well do ass et jo net esou, wéi wann et do net och 
Projete gi wären, wou d’Käschten emol explodéiert 
wären. Ech wëll nëmmen un d’Nordstrooss denken: 
Dir kënnt Iech jo erënneren, wéi vill Mol do huet 
missen nogestëmmt ginn, a vu verschiddenste  
-.Ministeren. An déi sinn och allkéiers an d’Bud-
getskontrollkommissioun gaangen, wa se bis eng 
genau Bestandsopnam haten, wat da wierklech 
Saach wär a wéi vill se gerechent hunn, datt misst 
nogestëmmt ginn. Duerfir, wéi gesot, ass dat 
 zimmlech mat den Hoer erbäigezunn, fir mir dat hei 
wëllen ze ënnerstellen.
Da wëll ech nach op eng Rei Froen agoen, déi den 
Här Kartheiser och gestallt huet. Dat Éischt ass, e 
seet: „Jo, wie seet eis dann, datt hei en Interêt do 
ass?“ Mir hätte jo gesi bei LuxGovSat, datt et 
schwiereg wär, fir Projeten ze ficeléieren an 
 Zesummenaarbecht mat anere Regierungen oder 
mat der UNO, mat der NATO, also mat ëffentlechen 
Institutiounen.
Da wëll ech nach eng Kéier drop hiweisen, datt et e 
groussen Ënnerscheed gëtt: LuxGovSat gëtt ge-
réiert vun enger kommerzieller Gesellschaft. Also 
LuxGovSat ass eng kommerziell Gesellschaft: 50 % 
Staat, 50 % SES. Déi grouss Schwieregkeet, déi do 
besteet, ass natierlech, datt dat, wat mer hei kënne 
maachen, nämlech e Government-to-Government-
Vertrag - wéi Dir et och richteg beschriwwen hutt -, 
datt dat bei LuxGovSat net geet. Dat geet just fir 
déi 10 %, déi mir d’office als Lëtzebuerger Staat 
kafen, wou mir driwwer verfügen. Déi kënne mir 
verginn, dat hu mer jo och gemaach, elo zum Bei-
spill mat der MINUSMA-Missioun am Mali mat der 
UNO. Mir hunn dat gemaach, andeem mer en Deel 
vun eiser Capacitéit der UNO zur Verfügung stellen, 
fir da kënnen eng Telekommunikatiounsverbindung 
hierzestellen iwwer Satellitt am Mali.
Mee hei ass jo e Satellitt - do geet et ëm d’Observa-
tioun -, an deen ënnersteet zu 100 % der Defense, 
also dem Staat an der Arméi, dat heescht, et ass 
eng ganz aner Saach! Mir kënnen hei parfaitement 
e Government-to-Government-Vertrag maachen. Et 
geet jo och net ëm kommerziell Interêten, mee et 

geet ëm wierklech institutionell Interêten, déi 
hannendrustiechen. An duerfir ass dat, mengen 
ech, eng ganz aner Geschicht.
Dann zu Ärer Fro mat Kleos: Firwat gi mer net op 
esou e Wee? Ma Kleos ass e flotten, e gudde Pro-
jet, menger Meenung no, mee dat ass eppes ganz 
aneschters, e ganz anere System. Do maache se 
keng Fotoen. Do geet et zum Beispill drëms, fir 
Schëffer duerch elektronesch Moyenen ze identifi-
zéieren. Dat heescht, dat huet net déi Prezisioun 
wéi déi Biller, déi mer kënnen iwwert de Satellitt hei 
maachen. Dat heescht, et ass e ganz aneren Han-
nergrond hannendrun, wéi gesot, deen natierlech 
gutt ass, mee just fir ze erklären, firwat dat awer en 
Ënnerscheed ass.
An ech wëll Iech och soen: Mat de Belsch hu mir 
nach net en Accord, mee mir hunn eng „letter of 
intent“ ënnerschriwwen. Dat heescht, dat ass keen 
Accord. En Accord wär, wa mer eppes ënner..., also 
mir hunn eis do nach zu näischt engagéiert. An ech 
mengen, mir komme selbstverständlech bei d’Cham-
ber, soubal mer eis zu iergendeppes engagéieren.
Da wéilt ech dem Här Baum soen, dass ech natier-
lech, éischtens emol, seng Meenung absolutt res-
pektéiere wëll, well ech mengen, déi Lénk sinn déi 
Eenzeg heibannen, déi eigentlech eng kloer 
 Haltung hunn an deem Dossier hei, well se aus po-
liteschen, klore Grënn vun Ufank u géint dee Projet 
waren. Ech deelen déi Meenungen net vun hinnen 
an allen Hisiichten. Et sinn eng Rei Saachen, déi 
den Här Baum seet, déi ech souguer kann deelen. 
Nach laang net alles, mee et sinn eng Rei Saachen, 
déi ech kann deelen. Mee déi Lénk sinn déi Eenzeg, 
déi eng kohärent Haltung hei am Dossier hunn an 
déi ganz kloer och duerfir, …
(Interruptions)
… wéi een op Däitsch géif soen, „erhobenen 
 Hauptes“ hei kënnen dergéint stëmmen.

 M. Sven Clement (Piraten).- D’Regierung huet 
also keng?

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
 Gelift?

 M. Sven Clement (Piraten).- D’Regierung huet 
also keng kohärent Haltung?
(Coups de cloche de la présidence)

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Nee! Ech schwätzen elo vun deenen, déi dergéint 
sinn.

 Une voix.- Très bien!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Ech 

schwätze vun deenen, déi dergéint sinn. Ech si jo 
derfir, Här Clement. Ech kommen nach drop zréck, 
ech si jo nach net fäerdeg. Gitt mer emol eng 
Chance! Ech sinn nach net fäerdeg.
(Interruption par M. Sven Clement)
O, Här Clement, …

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Bausch 
huet d’Wuert a soss keen!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
… Dir hat laang Zäit, Dir hutt net vill gesot an deenen 
zéng Minutten, wou Der geschwat hutt. Bon!
Den Här Baum huet …

 M. Marc Goergen (Piraten).- Awer en huet 
d’Wourecht gesot!
(Coups de cloche de la présidence)

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Dem Här Baum seng Meenung ass ganz kohärent 
gewiescht, ...

 M. Marc Goergen (Piraten).- E bësse Respekt vi-
rum Parlament hei!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
... duerfir respektéieren ech se, och wann ech net 
an allem mat em averstane sinn.
Ech muss och soen, natierlech kann een all 
 militäresch Ausgab ëmmer erëm vergläiche mat 
aneren Ausgaben, an da kléngt et natierlech ëmmer 
am beschten, wann ee schwätzt vu Logement oder 
Sozialausgaben, vun allem, wat d’Mënschen, wat 
mir alleguer gär hunn a wou mer frou sinn, wann 
i nvestéiert gëtt, och ech. Mee ech mengen, dat ass 
jo awer net de Sënn vun der Saach. Bon, ausser et 
seet ee mer: „Ech sinn der Meenung, mir brauche 
keng Defense, mir brauche keng Arméi a mir sollen 
einfach déi Sue komplett aspueren an domadder 
just Wunnenge bauen.“ Déi Meenung kann een hunn, 
dat ass awer net meng Meenung. An ech mengen, 
dat ass och net d’Meenung vun deene meeschten 
heibannen. Mee, wéi gesot, ech respektéieren dat 
awer, zumindest ass dat eng gewësse Kohärenz, 
mat där hien déi Saachen hei virdréit.
Här President, Dir Dammen an Dir Hären, ech wëll 
als Ofschloss soen: Ech si wierklech, an dat hunn 
ech an der Kommissioun méi wéi eng Kéier gesot, 
Demandeur, datt den Historique hei am Detail 
 opgeschafft gëtt. An duerfir fannen ech och déi 
Propos, fir d’Cour des comptes ze beoptragen, eng 
gutt Propos. Bon, dat ass der Chamber hir De-

cisioun. An ech ginn och dovun aus, datt déi onof-
hängeg, neutral Instanz Cour des comptes do och 
eng uerdentlech Aarbecht wäert maachen an eis 
en uerdentleche Rapport wäert herno virleeën. An 
da musse mer kucken, wat an deem Rapport herno 
steet. A wann dee Rapport ergëtt, datt ee vläicht 
nach duerno weider muss diskutéieren, da solle 
mer duerno weiderdiskutéieren! Ech hunn domad-
der als Minister glat a guer kee Problem, a wéi 
enger Form och ëmmer, soen ech Iech och ganz 
kloer.
Mee alles dat ännert awer näischt drun, datt ech 
der Iwwerzeegung sinn, datt dee Projet hei als Pro-
jet a mat der Finalitéit, déi en huet - datt en eng De-
fensefinalitéit huet an eng zivill Finalitéit kann 
hunn -, e gudde Projet ass an datt et een ass, dee 
mech iwwerzeegt.
An ech wëll och soen, datt et net richteg ass, wa 
behaapt gëtt ... Ech hunn an engem Interview ge-
sot, datt d’NATO net frou wär, datt mir nëmme 
 wéilte Suen ausgi fir deier Projete wéi a Satellitten 
an esou virun. Domadder hunn ech awer net gesot, 
datt d’NATO eis dat net unerkennt. Dat ass net 
wouer, dat ass en NATO target! Mee d’NATO huet 
eis gesot: „Dir kënnt net nëmme just dat do maa-
chen.“ Dat war meng Ausso an dozou stinn ech och 
nach haut!
Dat heescht, mir si jo elo am NATO Defence Plan-
ning Process dran ... An iwwregens wëll ech der 
Madamm Adehm soen: Am Januar, de Rendez-
vous ass scho fixéiert mat der Chamberskommis-
sioun, iwwregens fir d’éischt! Ech ka mech net 
erënneren, an ech war laang an der Chamber, ech 
war och eng laang Zäit an der Defensekommis-
sioun als Oppositiounsdeputéierten, ech ka mech 
net erënneren, datt eng Kéier jeemools ee Minister 
an eng Kommissioun komm wär, an dat wärend 
dem NATO Defence Planning Process, dat heescht, 
wärenddeem wou diskutéiert gëtt driwwer, wat da 
fir den zukünftegen Effort de défense soll ustoen. 
Datt ech do wëll d’Chamber consultéieren, dat ass 
en Novum, Madamm Adehm! Deen hunn ech age-
fouert an dëser Legislaturperiod.
An deen hunn ech iwwregens net agefouert wéinst 
deem Projet hei, mee well ech et wichteg fannen, 
datt an den Defensefroen d’Chamber matabezu 
gëtt. Iwwregens kréie mer och duerfir am Januar 
en neit OMPs-Gesetz (ndlr: Opérations pour le 
maintien de la paix) - ech hoffen, datt den Avis vum 
Staatsrot, dee leschten Avis, elo geschwë kënnt -, 
dat och e Risennovum ass, wou d’Parlament vill 
méi abezu gëtt a Missiounen a vill méi Matsproo-
cherecht kritt, wann et drëms geet, Auslandsasätz 
ze maachen. An dozou stinn ech! Duerfir, dat ass 
och en Novum, dat hätten der vill och virdru scho 
laang kënne maachen.
Genausou wéi et och en Novum wäert sinn, datt 
mer an dem Defenseberäich an de Projeten an den 
nächste Joren op e ganz anere Wee wäerte goen 
an och um gudde Wee sinn dohinner.
Duerfir, wéi gesot, dat bleift alles sinn. Mee dat 
 ännert näischt drun, datt ech dee Projet hei gutt 
fannen, well ech iwwerzeegt dovu sinn, datt dee 
Projet eis vill ka bréngen an der Zesummenaar-
becht mat eisen Nopeschlänner, an der Zesum-
menaarbecht an der NATO, an der UNO, och vläicht 
nach op aneren Niveauen. Mir kënnen och am 
 humanitäre Beräich dee Beobachtungssatellitt hei 
notzen. Dir hutt vill Beispiller an der Kommissioun 
kritt. An duerfir, wéi gesot, sinn ech och iwwer-
zeegt, datt mer e solle maachen. An duerfir stinn 
ech och dozou an duerfir soen ech och Merci, datt 
dee Projet wäert eng Majoritéit fannen.
Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools 
dem Verdeedegungsminister François Bausch. Da 
freet den Här Marc Baum Parole après ministre.

 M. Marc Baum (déi Lénk).- Merci, Här President. 
Merci och fir déi Erklärunge vum Här Minister. Ech 
hat awer nach eng Fro gestallt, nämlech d’Fro, mat 
Beispiller ënnerluecht, wat dann d’Konditioune 
sinn, déi de Lëtzebuerger Staat stellt, fir Biller wei-
derzeginn, zum Beispill un de Koalitiounspartner 
Tierkei, zum Beispill am Fall Israel/Palästina. Wat 
sinn d’Konditiounen, déi de Staat stellt, fir esou 
 Biller weiderzevermëttelen?

 M. Fernand Etgen, Président.- D’Wuert geet 
zréck un den Här Bausch.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 
Merci, Här Baum, entschëllegt, ech hat effektiv déi 
Fro vergiess ze beäntwerten, mee déi ass per-
tinent. Mee ech sinn awer frou, well vu datt dat hei-
ten ausschliisslech an eisem Lëtzebuerger po-
litesche Contrôle ass - dat heescht, mir selwer 
kënne festleeën, wann de Satellitt bis fonctionéiert, 
wat fir eis eethesch, deontologesch Konditioune 
sinn, ënnert deene mer och wëlle Biller liwweren -, 
kënne mer dat definéieren. An do kennt Der jo 
meng Meenung! Also, Dir kënnt Iech virstellen, datt 
et kaum probabel ass, datt ech d’accord wär, datt 
mir géife Biller liwwere fir dat Beispill, dat Der vir-
drun zitéiert hutt an der Tierkei.
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Duerfir, hei kënne mir selwer d’Konditiounen definéi-
eren. An ech soen Iech, mir kënne jo kucken, wann 
et esou wäit ass, an da komme mer gär eng Kéier an 
d’Kommissioun, da weise mer Iech d’Richtlinnen, 
mat deene mer wëlle schaffen. Mee ganz kloer ass 
fir mech hei, datt ech mech wëll op dat baséieren, 
wat wierklech Defense ass, an datt ech net wëll 
hunn, datt hei Biller geholl ginn oder Biller zur Verfü-
gung gestallt gi fir Saachen, déi an déi Richtung 
ginn, déi Dir Iech kéint virstellen. Mee Dir hutt Recht, 
et ass eng ganz berechtegt Fro.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Bausch. D’Diskussioun ass elo ofgeschloss. 
Mir kommen elo zur Ofstëmmung iwwert de Projet 
de loi 7542. Den Text steet am Document parle-
mentaire 75424.
Vote sur l’ensemble du projet de loi 7542 et dis-
pense du second vote constitutionnel
Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
wëllen e Vott par procuration ofginn.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dëse Projet de loi mat 31 Jo-Stëmme 
bei 29 Nee-Stëmmen ugeholl.
Ont voté oui : MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles 
Baum, Mme Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, 
Fernand Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et Mme 
Lydie Polfer ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten, Mars Di Bartolomeo, Georges Engel, 
Claude Haagen, Mmes Cécile Hemmen et Lydia 
Mutsch (par M. Georges Engel) ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back (par Mme 
Josée Lorsché), François Benoy, Mmes Djuna 
 Bernard, Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc 
Hansen, Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue.
Ont voté non : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Léon Gloden), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par Mme Octavie Modert), 
Paul Galles (par M. Georges Mischo), Léon Gloden, 
Jean-Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par M. Claude Wiseler), Marc Lies, Georges 
Mischo, Mme Octavie Modert, M. Laurent Mosar, 
Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-Paul 
Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes, Claude Wiseler 
et Michel Wolter ;
MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding (par M. Fernand Kartheiser) ;
MM. Sven Clement et Marc Goergen ;
MM. Marc Baum et David Wagner.
Freet d’Chamber d’Dispens vum zweete Vote 
constitutionnel?
(Assentiment)
Et ass also esou decidéiert.
Da komme mer zu deenen zwou Resolutiounen, déi 
bei dëser Debatt deposéiert gi sinn.

 M. Gilles Roth (CSV).- Den Här Gloden freet nach 
Parole après ministre.

 M. Léon Gloden (CSV).- Ech wollt nach eng Re-
solutioun deposéieren.

8. Dépôt d’une résolution par M. Léon 
 Gloden

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Gloden 
huet d’Wuert.
(Brouhaha)
Exposé

 M. Léon Gloden (CSV), auteur.- Merci, Här Pre-
sident. Ech hat elo dem Här Bausch, wéi mir alle-
guer heibannen, ganz gutt nogelauschtert. An en 
huet mech op eppes Spezielles hellhöreg ge-
maach. Et huet elo näischt direkt mam Satellitt ze 
dinn. En huet gesot, wann et no him géif goen, da 
kéinten d’Sëtzunge vun de Kommissioune public 
sinn, dat heescht, déi kéinten iwwerdroe ginn.
Mir haten d’lescht Joer hei eng Resolutioun depo-
séiert, déi ass dunn un de Bureau verwise ginn, Här 
President. Ech deposéiere se hei nach eng Kéier 
dann elo mat den néidegen Ënnerschrëften. An ech 
gi jo dovunner aus, datt déi gréng Kolleegen hiren 
eegene Vizepremier dann den Owend net hei 
séance tenante desavouéieren. Duerfir froe mer 
elo de Vott haut.
Merci.
Résolution
La Chambre des Députés,
- constatant que pour pouvoir participer pleinement 
au processus démocratique, il est impératif que les 
citoyens et citoyennes se voient reconnaître l’accès à 
l’information publique comme un droit fondamental ;

- notant que ce droit contribue à la légitimité et à la 
confiance envers les institutions étatiques ;
- constatant que les séances plénières de la 
Chambre des Députes sont publiques et qu’elles 
sont retransmises à la télévision ainsi que dispo-
nibles en ligne ;
- constatant également que d’autres parlements, 
dont le plus emblématique, à savoir le Parlement 
européen, vont plus loin dans leur volonté de trans-
parence et d’ouverture en permettant aux citoyens 
et citoyennes de suivre en direct via retransmission 
télévisée et/ou en différé sur le web les discussions 
au sein des commissions parlementaires ;
- constatant que les discussions préparatoires au 
sein des commissions parlementaires font partie 
intégrante de la procédure législative,
décide
- dans le sens de la transparence que les réunions 
des commissions sont par principe publiques ;
- de permettre partant aux citoyens et citoyennes de 
suivre en direct les débats et discussions au sein 
des commissions parlementaires via retransmis-
sion télévisée sur Chambre TV et en différé via re-
transmission sur le site de la Chambre des Dépu-
tés ;
- de réserver le huis clos aux réunions portant sur 
des dossiers sensibles.
(s.) Léon Gloden, Sven Clement, Gilles Roth, Marc 
Spautz, Claude Wiseler.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Gloden.

9. 7542 - Projet de loi portant modification 
de la loi du 14 août 2018 autorisant le Gou-
vernement à acquérir, lancer et exploiter un 
satellite et son segment sol destinés à l’ob-
servation de la Terre (suite)
Résolutions
Mir kommen awer elo fir d’éischt zréck op déi 
 Resolutiounen, déi am Kader vum Projet 7542 de-
poséiert goufen.
Résolution 1
Fir d’éischt déi Resolutioun, déi vun der Madamm 
Stéphanie Empain ofgi ginn ass. Ech mengen, do 
ass alles gesot. Kënne mer …
(Interruption)
Den Här David Wagner freet nach d’Wuert.

 M. David Wagner (déi Lénk).- Nee, Här President, 
merci, mee et ass nach net alles gesot ginn. Ech 
mengen, et muss een awer e bëssen iwwert déi 
zwou Resolutioune schwätzen.
Et geet hei wierklech net, a mir hunn dat oft gesot, 
ëm e Procès d’intention, a kenger Richtung. Den 
Här Minister Bausch huet virdru gesot, datt e per-
plex wier, well an de Kommissiounssëtzunge vun 
der Comexbu den Toun u sech relativ roueg war, di-
plomatesch war a mer net wéi Barbaren do ran-
daléiert hunn.
Dat stëmmt jo och, étant donné, datt mer kee 
Procès d’intention wollte maachen! An ech gehéie-
ren zu deenen, déi e puermol souguer och dem ak-
tuellen Här Verteidegungsminister felicitéiert hu fir 
seng Zesummenaarbecht. An ech sinn och nach 
ëmmer net der Meenung, datt de gréisste Problem 
beim Här Bausch läit, nach ëmmer net.
Mee mir krute Saache gesot an dëser Kommis-
sioun, an dofir ass et lues gaangen, mir krute Saa-
che gesot an dëser Kommissioun, wou mir perplex 
waren, an net just d’Oppositioun, mee ech mengen, 
och jiddweree vun der Majoritéit. An et kann een 
dovun ausgoen - ech hunn net vill Zäit, d’Madamm 
Adehm ass awer op déi Saach ganz komplett 
agaangen -, et ass héchstwarscheinlech esou, datt 
d’Volleksvertriedung - Volleksvertriedung! - belu 
ginn ass vun héijere Beamten, belu ginn ass!
An dat ass déi Fro, déi sech stellt: ob et bewosst 
war oder onbewosst war an esou weider; mee et si 
jo vill Kontradiktiounen do. D’Fro, déi sech stellt, ass, 
ob dat normal ass hei am Lëtzebuerger Staat, datt 
vläicht Ministeren oder héijer Beamten an iergend-
enger Form vu Prozedur d’Wourecht net soen a wei-
derhin op Ufro vu Volleksvertrieder d’Wourecht net 
soen. Akzeptéiere mir dat - wat och e Signal ass fir 
d’Zukunft! - oder soe mer: „Dat geet net!“?
Mir haten an der Kommissioun e bëssen driwwer 
diskutéiert. Et gouf gesot: „Et mécht kee Sënn, déi 
Leit erëm eng Kéier anzelueden.“ Mee am Prinzip, 
wa Kontradiktiounen do sinn, da muss ee se kon-
frontéieren domat, fir duerno wierklech d’Saach 
 erauszehuelen. Vläicht ass net vill hannendrun. 
Vläicht ass awer villes hannendrun!
An da gouf gesot: „Jo, mee da soe se dat sel-
wecht!“ Mee dofir brauche mer eng Enquêtëkom-
missioun, fir justement déi Leit erëm eng Kéier an-
zelueden, an dës Kéier si se ënner Eed! Ënner Eed 
musse se aussoen! Du däerfs och ënner Eed léien, 

et huet awer just aner Konsequenzen. An eng 
 Enquêtëkommissioun gëtt sech och aner Mëttelen.
Fir sech herno hannert der Cour des comptes ze 
verstoppen ... Also, ech fannen d’Resolutioun vun 
der Majoritéit legèrement skandaléis, well mir sinn 
amgaangen hei als Chamber, e bëssen eis Muecht 
ze amputéieren! Et geet net just drëms, …

 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- D’Cour des 
comptes ass en Instrument vun eis!

 M. David Wagner (déi Lénk).- D’Cour des 
comptes ass en Instrument vun eis?

 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Jo!
 M. David Wagner (déi Lénk).- Eng Commission 

d’enquête ass „och“ en Instrument vun eis!
 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Jo, wëllt Dir 

Juge d’instruction ginn?
 M. David Wagner (déi Lénk).- Nee! Ech wëll hei 

just ...
 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Voilà!
 Mme Octavie Modert (CSV).- Här Di Bartolomeo, 

Iech huet een an der Kommissioun och net esou 
vill héieren!

 M. David Wagner (déi Lénk).- Ech wëll Parlamen-
tarier sinn! An anscheinend wëllt Dir dat net.
(Brouhaha)

Also, mir sinn der Meenung, de Problem ass 
deen, ...

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Wagner 
huet d’Wuert a soss keen!

 M. David Wagner (déi Lénk).- ... mir sinn hei zu 
Lëtzebuerg - ech wëll awer eppes soen: Dofir kënne 
mer net -, mir sinn eent vun deene rare Länner, wou 
d’Majoritéit muss d’accord sinn, fir dass eng 
 Enquêtëkommissioun kann instruéieren. Egal, wien 
dofir zoustänneg ass a wien d’Schold dorunner 
dréit: Dat ass net normal!

A ville Länner brauch een eng kritesch Mass fir 
d’Enquêtëkommissioun. Dir hutt an Däitschland, a 
Frankräich, an der Belsch, an den USA Parlamenter, 
déi sech eescht huelen, déi maache reegelméisseg 
Enquêtëkommissiounen! Et ass am Prinzip näischt 
dobäi, eng Enquêtëkommissioun ze maachen 
 iwwer iergendeppes, iwwer iergendeng Fabrick, 
wou e Problem ass, iwwer en Ëmweltproblem. Si 
maachen Enquêtëkommissiounen. Bei eis ass dat 
eng gréisser Staatsaffär!

An de Problem ass justement, mengen ech, wann ee 
seet: „Mir wëlle keng Enquêtëkommissioun maa-
chen“, da bedeit dat zwou Saachen ... A mir haten 
eng 2013, do war d’ganzt Parlament, y compris déi 
deemoleg Regierung, domadder averstanen, wat een 
där muss zegutthalen, an en Deel vun dëser ehemo-
leger Regierung huet dat jo och misse bezuelen. 
Wann ee seet: „Mir wëlle keng Enquêtëkommis-
sioun“, heescht dat zwou Saachen: Mir schwächen 
d’Parlament. An et ass e Prezedenzfall an deem 
dote Fall, well et sinn 29 Deputéierter, eng ganz 
grouss Minoritéit, géint eng ganz kleng Majoritéit 
vun 31 Deputéierten, déi soen: „Nee, mir maache 
keng Enquêtëkommissioun!“ Mir schwächen d’Parla-
ment!

A wat ass dat fir e Signal!? Well ech ginn net 
 dovunner aus, datt et eppes ze verstoppe gëtt oder 
datt et ëm en handfeste Skandal geet. Mee wann 
een dat refuséiert, dann denken ech et awer!

 M. Sven Clement (Piraten).- Richteg!

 Plusieurs voix.- Très bien!

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Wagner. Dann huet den Här Clement d’Wuert 
gefrot.

 M. Sven Clement (Piraten).- Et geet ëm näischt 
anescht wéi d’Glafwierdegkeet vun eis alleguerten 
heibannen. Dat ass net einfach esou dohinnerge-
sot. Ech hunn ugefaangen, Politik ze maachen, well 
ech un de Parlamentarismus gleewen, well ech dru 
gleewen, datt d’Demokratie eppes Wäertvolles ass, 
eppes ass, wat d’Derivë vun deenen, déi grad de 
Pouvoir hunn, kontrolléiert, eppes, wat vum Vollek 
gedroe gëtt, an zwar vum ganze Vollek.

A mir stinn hei alleguerten, alle 60, déi heibanne 
sinn, si mer hei, fir d’ganzt Land ze vertrieden. Mir 
sinn net hei, fir eng Partei ze vertrieden. Mir gi 
certes iwwer Parteilëschte gewielt, mee mir sinn hei, 
fir d’Land ze vertrieden. Mir sinn hei, fir d’Regierung 
ze kontrolléieren.

Et ass net ëmgedréit: Et ass net un der Regierung, 
fir dem Parlament ze soen, wat et ze maachen 
huet. Et ass um Parlament, fir ze kucken, ob 
d’Regierung dat mécht, wat se seet. An dann, wa 
se eppes anescht mécht oder wa se eppes mécht, 
wat potenziell problematesch ass, dann ass et un 
eis, fir dat ze denoncéieren. Dat ass net Riichter 
spillen, dat ass net „Juge d’instruction“ spillen, dat 
ass net e Prozess maachen. Dat ass sech eescht 
huelen! Dat ass demokratesch Wäerter eescht hue-
len!

D’Resolutioun vun der Regierung, oder vun der Ma-
joritéit - mee mir hu jo vum Minister héieren, datt e 
se ganz, ganz sympathesch fënnt an en huet dat 
och an der Kommissioun e puermol ugedeit, sou-
datt een do wierklech emol vun „ofgeschwat“ kéint 
schwätzen - verlaangt, datt just, an dat ass wich-
teg, „just“ d’Gestion financière vun deem Projet 
soll gekuckt ginn. Ech fannen dat skandaléis!

Ech muss Iech ganz éierlech soen: Dat geet mir net 
wäit genuch! Well den David Wagner huet et hei ge-
sot, a jiddwereen, deen déi 150 Säite vum Rapport 
vun der Comexbu gelies huet, weess, datt iergend-
een d’Parlament ugelunn huet. Iergendeen huet 
d’Onwourecht gesot, ob bewosst, onbewosst, ob 
en et geplangt hat, premeditéiert oder net. Méi wéi 
een huet souguer hei am Parlament dem Parla-
ment, dem héchste Kontrollorgan, wat mer an 
enger Demokratie hunn, d’Onwourecht gesot!

A wa mir haut domat averstane sinn, deen Dossier 
einfach ze klasséieren a just d’Finanzgestioun vun 
deem Projet ze analyséieren, da soe mir domadder 
dobaussen als Éischt emol: „Et ass okay, Dir kënnt 
eis uléien!“ Ech weess net, ob mer dann iwwerhaapt 
nach als Parlament mussen zesummekommen. Well 
wa mir dobaussen de Leit soen, déi an d’Chamber 
convoquéiert ginn, fir hei eng Ausso iwwert 
d’Kontroll vun engem Budget ze maachen: „Dir 
 däerft eis uléien an et geschitt Iech guer näischt“, da 
kënne mer de Buttek zoumaachen, léif Kolleeginnen 
a Kolleegen! Well ganz éierlech, da si mer hei just 
nach Statisten an engem Schauspill, wat inzenéiert 
ass, fir datt herno 29 Leit dat eent soen an 31 Leit 
awer dat maachen, wat d’Regierung hinnen an 
d’Hausaufgabebichelche geschriwwen huet. Dat 
kann et net sinn!

Mir als Chamber mussen eis eescht huelen! An den 
David Wagner huet et richteg gesot: Et ginn op der 
ganzer Welt Parlamenter, wou ee mat substanziell 
méi klenge Minoritéite wéi 29 Siechzegstel eng En-
quêtëkommissioun ka kréien.

Elo ass et esou, wéi et ass, datt mer hei zu Lëtze-
buerg am Moment nach eng Majoritéit dofir brau-
chen. Jiddweree vun deenen, déi hei an der Re-
gierung sinn am Moment, an der Majoritéit sëtzen, 
ka sech warscheinlech - vläicht mat Ausnam vun 
der LSAP, déi si scho méi laang derbäi - drun erën-
neren, wéi et ass, an der Oppositioun ze sëtzen. 
Denkt ëmmer dorunner, wann Der 31 zu 29 eng 
 Enquêtëkommissioun rejetéiert haut, datt et an Zu-
kunft och Dir kéint sinn, déi hei stinn an eng 
 Enquêtëkommissioun froen, well iergendeen ane-
ren, deen haut vläicht an der Oppositioun ass, ep-
pes gemaach huet, wat derwäert ass, enquêtéiert 
ze ginn! An d’Chamber unzeléien, ass derwäert, en-
quêtéiert ze ginn, an dat däerf net ouni Konse-
quenze sinn!

 M. Marc Goergen (Piraten).- Richteg!

 Plusieurs voix.- Très bien!

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Clement. An dann hat d’Madamm Diane Adehm 
d’Wuert gefrot. Madamm Adehm, Dir hutt d’Wuert.

 Mme Diane Adehm (CSV).- Ech mengen, et ass 
ganz kloer, dass d’Chamber hei gefuerdert ass, fir 
dat doten ze analyséieren, dat doten ze kucken, 
erauszefannen, wat den Historique ass, an deem-
entspriechend alles festzehalen an engem Rapport, 
deen der Chamber misst hannerluecht ginn.

Mir hunn, fir dat kënnen ze maachen, eng Dispo-
sitioun an der Verfassung stoen, am Artikel 64 vun 
eiser Verfassung respektiv am Gesetz vum 27. 
 Februar 2011 an och an eisem interne Reglement 
vun der Chamber, nämlech déi vun der Enquête 
parlementaire, fir eng Enquête parlementaire anze-
leeden an esou engem Fall.

Duerfir geet an där Resolutioun dann hei nach rieds 
dovun: „datt d’Chamber soll haut nach decidéieren, 
datt déi parlamentaresch Untersuchungskommis-
sioun soll ageruff ginn, fir datt sollen déi ganz Ope-
ratiounen“ - deemools ass et ëm de Service de 
renseignement gaangen; Här Bausch, Dir hutt Iech 
richteg erëmerkannt, well ech sinn amgaangen, 
Iech ze zitéieren -, „also dat, wat do gegrënnt ginn 
ass, et soll alles gekuckt ginn, wat dee Service ge-
maach huet, an dat alles op der Basis vun der Le-
galitéit, ob dat alles op der Basis vun der Legalitéit 
gemaach ginn ass, respektiv d’Methoden, mat 
deene geschafft ginn ass, ob dat alles Methode 
waren, déi op der Basis vun der Legalitéit stinn, an 
datt deementspriechend, wéi gesot, e Rapport géif 
ofgescheckt ginn, deen an der Chamber géif han-
nerluecht ginn an deementspriechend och eng 
 Kéier an enger ëffentlecher Sitzung hei géif debat-
téiert ginn.“

An dat doten, Här Bausch, dat sinn Är Wierder, mat 
deenen ech Iech elo hei zitéiert hunn.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Déi 
géif ech och haut nach soen.

 Mme Diane Adehm (CSV).- An deemools ass eng 
Resolutioun hei deposéiert ginn, déi vu sämtleche 
Parteien ënnerschriwwe ginn ass, Majoritéit wéi 
Oppositioun. Majoritéit wéi Oppositioun! Wat hutt 
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Dir ze verstoppen, dass Dir keng Enquêtëkom-
missioun an dësem Fall wëllt?
Mir wëssen alleguerte ganz genee, …
(Brouhaha)
… wa mer deen heite Rapport an d’Cour des 
comptes ginn, ech zitéieren Iech d’Gesetz vun der 
Cour des comptes, d’Gesetz vun 1999, Artikel 2: 
Champ de contrôle vun der Cour des comptes: 
„contrôle de la gestion financière des organes, ad-
ministrations et services de l’État“, Artikel 3: « Ob-
jectifs de contrôle. La Cour des comptes examine la 
légalité et la régularité des recettes et des dépenses 
ainsi que la bonne gestion financière des deniers 
publics. »
Jiddwereen, dee Member vun der Budgetskontroll-
kommissioun ass, weess, dass d’Cour des comptes 
net iwwert dat doten erausgeet. A wa se et an der 
Vergaangenheet probéiert huet, ass se op d’Plaz ge-
sat ginn.
D’Cour des comptes kontrolléiert keng Opportuni-
téit vun den Depensen. Si kontrolléiert net, wou 
OHB-I hierkomm ass, wat mat OHB-I geschitt ass. 
Si analyséiert net, firwat dass mer 2018 am Juli 
nach hu misse coûte que coûte e Gesetz stëmmen. 
Si analyséiert net, firwat dass Dir, Här Minister, 
eréischt am Mäerz 2020 an d’Chamber komm sidd. 
Si analyséiert net, firwat dass d’Arméi hir Kompe-
tenzen net éischter opgebaut huet. Si analyséiert 
net, wat bei LuxGovSat geschitt ass, wat d’Vertrie-
der vum Staat am Verwaltungsrot vu LuxGovSat 
gesot oder net gesot hunn. Si analyséiert net 
d’Kommunikatioun zwëschent deene verschidde-
nen Acteuren, déi awer maassgeeblech dozou ge-
fouert huet, dass mer haut mussen 139 Milliounen 
nostëmmen.
Duerfir, Här Bausch, firwat weigert Der Iech, fir 
d’Enquêtëkommissioun matzestëmmen?

 Une voix.- Très bien!
(Brouhaha)

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Bausch 
freet direkt d’Wuert, fir dorobber ze reagéieren.

 M. Georges Engel (LSAP).- ... dem Minister mol 
no ... 32:29!
(Hilarité)

 M. Marc Goergen (Piraten).- Dir maacht dach, 
wat de Minister wëll!

 M. Sven Clement (Piraten).- Bei enger Reso-
lutioun, Här President!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Wat 
d’Debatt méi spéit gëtt, wat se méi komesch 
Tournuren unhëlt. An d’Madamm Adehm verlaangt 
elo schonn, datt ech hei soll mat ofstëmmen. Ech 
mengen, Dir wësst jo, datt de Minister hei net mat 
ofstëmmt. Ech sinn net Member vun der Chamber.

 M. Marc Goergen (Piraten).- Dir gitt awer de 
Kommando.
(Exclamations)

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Jo, 
mee lauschtert emol, dat ass jo awer d’Realitéit. 
Also heihinnerzekommen an ze soen, de Minister, 
dee wär …

 M. Marc Spautz (CSV).- Ganz schwaach, ganz 
schwaach!
(Coups de cloche de la présidence)

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Bausch 
huet laang gewaart, fir kënnen dorobber ze reagéi-
eren, an en däerf elo dorobber reagéieren!

 M. Sven Clement (Piraten).- A wéi enger Pro-
zedur?

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Dat, 
wat Der do virgelies hutt, wat ech deemools als 
 Deputéierte gesot hunn, dozou stinn ech nach zu 
100 % haut. A wann ech dat an där doter Geschicht 
haut ze decidéieren hätt, géif ech et nach eng Kéier 
100 %eg d’nämmlecht decidéieren, well ech et rich-
teg fonnt hunn.
(Interruption)
Jo! Da loosst mech emol ausschwätzen! ... well 
ech et 100 %eg richteg fonnt hunn. An natierlech 
kann een ëmmer iwwer eng Enquêtëkommissioun 
diskutéieren. An ech hunn hei nach kee Wuert ge-
sot, wat meng Meenung ass zu der Enquêtëkom-
missioun. Dat ass un der Chamber, dat ze decidéie-
ren, wat se wëllt decidéieren, net u mir. Genausou 
wéi d’Chamber och déi aner Resolutioun hei wäert 
stëmmen oder net stëmmen, déi deposéiert ginn 
ass.
D’Chamber ass souverän ze decidéieren, wat se 
wëllt. A wann Dir keng Majoritéit an dësem Parla-
ment kritt fir eng Initiativ, déi Dir geholl hutt, dann 
ass dat net dem Minister seng Schold, beim beschte 
Wëllen!
(Brouhaha et protestations)
Jo. Jo, an ech wëll Iech just soen, wann Der dat hei 
virgelies hutt, wat der Cour des comptes hiren 
 Objektiv ass, dat ass richteg. Mee ech mengen, 

datt dat och d’Haaptaufgab ass, déi de Moment ze 
analyséieren ass. Well ech maachen et nämlech 
net wéi verschidde Leit heibannen, datt ech 
d’office, d’office, ouni e Beleeg ze hunn, Beamten 
hei an der Chamber ënnerstellen, si géife léien!

 M. Sven Clement (Piraten).- Mir hu Preuven 
 dofir.
(Coups de cloche de la présidence)

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Da 
leet déi Preuvë vir!

 M. Sven Clement (Piraten).- 150 Säite Rapport! 
Deen ee seet dat eent, deen anere seet dat anert.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Ech 
muss Iech soen, Här President, ech muss Iech 
soen ...

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Clement, Dir 
hutt d’Wuert net!

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Här 
President, ech muss Iech soen, wat hei, wat ech 
hei ...
(Interruption)
Ech hu mech bis elo nach net hei dozou geäussert. 
Mee ech muss Iech awer soen, et ass awer e 
 bëssen e staarkt Stéck! Hei gëtt iwwer Beamten 
hiergefall, hiergezunn op eng Aart a Weis, wéi ech 
et scho laang net méi erlieft hunn an dësem Parla-
ment. A mir haten eng Diskussioun jo elo rezenter-
weis iwwer Respekt par rapport zu Beamten. Ech 
mengen, Verschiddener erënnere sech net méi 
dorunner. An ech fannen, datt dat net geet, datt 
mer awer hei kënnen op der Chamberstribün - en 
public! - einfach mam Numm och Beamten zitéie-
ren an d’office behaapten, si géife léien, si wäre 
 Ligener, si géifen hir Aarbecht net uerdentlech 
maachen, ouni datt dat beluecht ass. Ech fannen 
dat wierklech e ganz staarkt Stéck, Här President, 
Dir Dammen an Dir Hären!

 Plusieurs voix.- Très bien!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- An 

dat loossen ech och net zou par rapport zu de 
Beamten.
A fir de Rescht, ech hu jo gesot, dat passt an Ären 
Narrativ, wat Der hei wëllt maachen, fir eng Show 
ze veranstalten um Schluss vun dësem Projet.
Ech hunn awer och gesot - a wann den Här Wagner 
seet, et wär ziviliséiert erofgaangen, dat wär, well 
kee wollt an esou weider an esou virun -, et si vill 
Froen, déi zum Deel souguer hei gestallt gi sinn, 
déi sinn zum Deel emol net an der Kommissioun 
gestallt ginn, och net u mech gestallt ginn! Just fir 
ze soen. Et ass jo awer, kommt, mir sinn ...
An dat ass och, firwat ech gesot hunn, ech géif mer 
wënschen, datt et iwwerdroe gëtt, well da géif war-
scheinlech de Public och emol matkréien, wat an 
de Kommissiounen diskutéiert gëtt. Dann hätt de 
Public och en anert Bild dovunner. Mee bon, ech 
kann awer domadder liewen, dat gehéiert och zum 
Parlament, datt den Narrativ dora besteet, fir herno 
e Showdown ze maachen an der Plenière ronderëm 
e Gesetz, mat deem een net averstanen ass. Okay!

 Une voix.- O, Dir maacht elo hei och Show!
 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- 

Bon, dat hutt Der elo hei veranstalt.
Mee fir de Rescht, wann de Rapport vun der Cour 
des comptes do ass ... Well dat ass awer dat Wich-
tegst, dat Wichtegst ass awer hei, an dat kuckt 
d’Cour des comptes: Si kuckt precisement, wéini 
ech wou wat ënnerholl hunn a puncto vun der Ges-
tioun a vun der Exekutioun vum Budget par rapport 
zu deem heite Projet. D’Cour des comptes kuckt 
hei, ob d’Ausschreiwungsgesetz respektéiert ginn 
ass oder net. D’Cour des comptes kuckt hei, ob al-
les am Projet dra war, wat hätt missen dra sinn an 
ob dat kontabilitéitsméisseg richteg war, datt een 
dat hätt wëllen zum Beispill esou maachen, wéi 
den Här Heck dat hei erkläert huet, oder net.
An d’Cour des comptes wäert och do Recomman-
datioune maachen. An et gëtt e Contradictoire, 
deen och do organiséiert gëtt tëschent der Cour 
des comptes an dem Ministère an de Verwaltungen 
an der Arméi. Déi wäert dat alles kucke goen!
Natierlech schwätzt d’Cour des comptes sech net 
iwwert d’Opportunitéit vum Satellitt aus. Dat wär jo 
nach de Clou! Dat ass jo net deenen hiren Objektiv. 
An dat ass jo och net haut d’Theema, wann ech dat 
richteg hei verstinn. Haut ass jo den Haaptsujet ... 
Well ech wëll awer nach eng Kéier drop hiweisen, 
datt d’Chamber hei, datt se all mat Ausnam vun 
deene Lénke d’Opportunitéit vum Projet agesinn 
haten, well en ass mat enger grousser Majoritéit 
hei gestëmmt ginn 2018! Dat schéngt elo hei aus 
der Siicht nees erauspulveriséiert ze ginn, well mer 
en Narrativ brauchen, deen eng grouss Affär draus 
mécht.
Et hunn hei 58 Deputéierter fir dee Projet ge-
stëmmt 2018! Also d’Opportunitéit, fir de Projet ze 
maachen, schéngt jo awer, huelen ech emol un, 
mat deenen 58 Deputéierte gi gewiescht ze sinn.

A fir de Rescht, wann dee Rapport do ass, dat hunn 
ech och gesot a menger Ried, da soll d’Chamber 
dee kucken. Mee, wéi eebe gesot, d’Chamber 
mécht dat, wéi se dat wëllt. Ech hu kee Problem, an 
dat soen ech och kloer, mat kenger Aart a Weis a 
mat kengem Moyen, fir hei zu Transparenz ze kom-
men. Well, wéi gesot, ech hunn dee Projet hei iw-
werholl an ech stinn zum Projet als solchen, well 
ech e gutt fannen, mee ech stinn net zum Histo-
rique.
Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
Bausch. Da Parole après ministre fir den Här 
Kartheiser.

 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Villmools merci, 
Här President. Ech mengen, et ass ganz vill gesot 
ginn, wat de Fong ugeet elo vun där Diskussioun. 
Dofir wëll ech elo net onbedéngt dorobber agoen. 
Ech wëll just soen, datt mir als ADR selbstver-
ständlech och déi Resolutioun fir eng Enquêtëkom-
missioun ënnerschriwwen hunn an datt dee Räso-
nement, deen hei vun der Madamm Adehm am 
Numm vun eis véier Parteie virgedroe ginn ass, eis 
Ënnerstëtzung fënnt.
Et ass eppes anescht, wat ech wollt soen. Ech 
hunn dem Här Minister Bausch nogelauschtert an 
ech hu mech gefrot: Wéi ass eigentlech déi Situa-
tioun, an där mer elo sinn, ze interpretéieren, 
 iwwert déi Diskussioun eraus, ob mer elo sollen 
eng Enquêtëkommissioun maachen oder net?
Ech maache mer vill Suergen! An ech mengen, ech 
sinn net deen Eenzegen. Ech erënnere mech, am 
Ufank, wéi Gambia ugetrueden ass, do huet et ge-
heescht: „Mir maachen d’Fënstere grouss op. Mir 
sinn eigentlech déi Koalitioun vun der Transparenz, 
vun der Oppenheet. Mir maachen alles nei.“
A wat ass elo geschitt an all deene Joren? Mir ge-
sinn, datt déi Koalitioun hei eng Koalitioun ass, déi 
sech Lëtzebuerg lues a lues accaparéiert. Mir ge-
sinn eng Koalitioun, déi sech der Kontroll entzitt. 
Mir gesinn eng Koalitioun, déi méi a méi d’Beamte 
politiséiert, déi Prozeduren aushielegt. Mir gesinn 
eng Koalitioun, déi en Ëmbau mécht vu ganz ville 
Saachen am Land, laanscht dëst Parlament. A 
virun allem, mir gesinn eng Regierung, déi sech hi-
rer Verantwortung entzitt.
Esou vill Feeler sinn a leschter Zäit geschitt! A wat 
fir eng Konsequenze goufen op Regierungsniveau 
gezunn? Keng! Et ass eng Kultur vun den „Intou-
chables“: „Mir sinn zwar Ministeren, mir maache 
Feeler, mee mat eisen 31 Deputéierte brauche mir 
d’Verantwortung dofir net ze iwwerhuelen.“ Et ass 
dat, wat mer fundamental Suerge mécht: Wou geet 
déi demokratesch Kultur an dësem Land hin?
Den Här Wagner huet e gutt Beispill genannt. Mir 
sollten eis iwwerleeën, ob mer net op e Wee ginn, 
datt mer eng Enquêtëkommissioun mat manner 
wéi der Majoritéit hei am Parlament kënnen aféi-
eren. Mir sollten dat an der Reglementskom-
missioun elo an nächster Zukunft diskutéieren. Mir 
wäerten als ADR déi Initiativ iwwerhuelen, datt mer 
dat konkretiséieren. Mir kënnen net nokucken, wéi 
dëst Land lues a lues seng demokratesch Kultur 
ewechgeholl kritt.
Här Minister, och Dir sidd nëmmen nach e puer 
Joer do an da komme Walen. A mir brauchen an 
deene Walen eng Diskussioun iwwert d’Demokratie 
zu Lëtzebuerg.
Ech soen Iech Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
Kartheiser. An dann huet den Här Clement d’Wuert 
gefrot.

 M. Sven Clement (Piraten).- Merci, Här President. 
Als Éischt emol, den Här Minister huet hei déi gan-
zen Zäit dovunner geschwat, datt en e grousse Fan 
dovunner wär, datt d’Kommissiounssëtzunge sollten 
ëffentlech sinn - ech schwätzen herno nach eng 
 Kéier iwwert déi Resolutioun -, an do wëll ech just 
drop hiweisen, datt déi heite Kommissiounssët-
zunge vun der Comexbu Verbatimen hunn. An au 
contraire vun der Chamber war et just d’Regierung, 
déi an déi Verbatime fusche gaangen ass mam 
schwaarze Stëft! Dat heescht, wa mer hei vun Trans-
parenz schwätzen, da kommt, wannechgelift, bleiwe 
mer éierlech: D’Chamber huet Verbatimen ufertege 
gelooss an et ass doranner gefuscht ginn: vun der 
Regierung!
Also wannechgelift, ëmmer erëm drop hinzeweisen, 
mir bräichten ëffentlech Kommissiounssëtzungen ... 
Da sollte mer wéinstens éierlech bleiwen: Mir hunn 
déi PVen!
Wa gesot gëtt, an ech stinn dozou, ech hu gesot: 
„Mir goufen ugelunn.“ A firwat soen ech dat? Ma 
well et schwaarz op wäiss aus deene Verbatimen 
ervirgeet, datt verschidde Leit kontradiktoresch 
Aussoe gemaach hunn.
Ech sinn der Meenung - an de Minister huet mech 
jo dann och dozou invitéiert an den Här Haagen 
huet mech och dozou invitéiert, datt dat mäi Rôle 
wär -: Nee, ech sinn der Meenung, datt dat „eise“ 
Rôle wär als Chamber!

 M. Claude Haagen (LSAP).- Nee, Dir hutt jo 
Preuven! Ech hu se net.

 M. Sven Clement (Piraten).- A, Här Haagen, Dir 
gitt also zou, datt Der 150 Säite Rapport vun der 
Comexbu einfach net gelies hutt! Très bien! Très 
bien!
(Interruptions)

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Clement 
huet d’Wuert a soss keen!

 M. Claude Haagen (LSAP).- ... Contradictiounen, 
ech gesi keng Contradictiounen ...

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Clement, fuert 
roueg weider! Dir hutt d’Wuert.

 Une voix.- Dat ass kee Rapport, et ass eng Com-
pilatioun.

 M. Claude Haagen (LSAP).- Et geet elo duer!
(Brouhaha)

 M. Sven Clement (Piraten).- Bon, ech waarden 
dann, bis den Här Haagen opgehalen huet mat 
jäizen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Här Clement, et 
ass un Iech!

 M. Sven Clement (Piraten).- Merci, Här Pre-
sident. Mir kënnen also déi Verbatimen tel quel un 
de Parquet weiderginn, ouni d’Schwärzungen, well, 
ech mengen, dat géif ganz kloer weisen, wat hei 
geschitt ass, datt mer hei Lige gezielt kruten. An 
dat, denken ech, sollte mer dann och maachen!

 M. Fernand Etgen, Président.- Dann huet den Här 
Roth nach d’Wuert gefrot gehat. An da kritt de 
 Minister d’Wuert zréck.

 M. Gilles Roth (CSV).- Här President, ech wëll déi 
Diskussioun hei net verlängeren. Ech muss awer 
soen, dass mir an dëser Legislaturperiod, déi 2018 
am Oktober ugaangen ass, menger Erënnerung no 
dräi Seancë vu Chamberskommissiounen haten: Dat 
war d’Justizkommissioun an der berüümter Daten-
affär, dat war d’Environnementskommissioun an der 
Geschicht Gaardenhaischen, mat allem, wat sech do 
hannendru beweegt huet, an et ass d’Affär 
 LUXEOSys gewiescht.
An deenen dräi Kommissiounen ass noweislech vu 
Leit, déi do opgetruede sinn, net d’Wourecht gesot 
ginn. An deenen dräi Kommissiounen! Dat war an 
der Gaardenhaischenaffär, dat war an der Ge-
schicht vun den Daten, wou Vertrieder vun Institu-
tioune kontradiktoresch Aussoe gemaach hunn, 
wou se am Ufank gesot hunn, et wier keng Re-
cherche nominative méiglech. Herno huet sech 
erausgestallt, dass bei den Date Recherche-nomi-
nativë méiglech waren.
An hei weess jiddwereen, souwuel vun der Majoritéit 
wéi vun der Oppositioun, déi an der Comexbu waren, 
an der Commission de l’exécution budgétaire, dass 
hei vu Beamten Onwourechte gesot gi sinn. Et steet 
enger éischter Institutioun, an dat ass nun eemol 
d’Parlament, zou, dass se esou Komportementer net 
kann toleréieren. An duerfir muss ech ganz éierlech 
soen: Ech kann net novollzéien, firwat dass eng Ma-
joritéit hei mat 31 géint 29 Stëmmen eng Enquêtë-
kommissioun fir d’Wourechten - hei sinn et faktuell 
Wourechten, ëm déi et geet! - kann ofleenen.
Et ass emol nach net, dass herno politesch Konse-
quenze géife gefrot ginn, mee et geet ganz einfach 
ëm faktuell Wourechten: Wat ass richteg an deem 
Dossier a wat ass net richteg?
A wann eng Majoritéit untrëtt, déi gesot huet, a be-
sonnesch hei ee Minister, deen, ëm deen et geet, 
deen net méi an de Fonctiounen ass, dee gesot 
huet als Éischten: „De ,Mief’ vun der CSV, dee muss 
eraus!“, dass déi Partei an déi Majoritéitsvertrieder, 
dass déi dat hei net kënne matstëmmen, dat ass fir 
mech onverständlech!
A fir domadder opzehalen, géif ech op jidde Fall 
froen, ... Well ech gesinn, dass déi hei sech jo net 
béien, hei gëllt einfach Majoritéit géint Oppo-
sitioun. Dat ass dat Mëttel, hei gëtt dat duerchge-
boxt mat 31 géint 29! Leit, déi sech Transparenz an 
hire Walprogramm schreiwen, déi Transparenz 
schreiwen a Regierungsprogrammen, Leit, déi net 
fäerdeg ginn, hei vun Transparenz ze schwätzen! 
Mee dann exercéiert se! Dann exercéiert se a weist 
dem Land, dass Der dozou stitt, a kuckt, dass déi 
Fakte vun deem Militärsatellitt, dass déi hei ee fir 
alle Mol ëffentlech opgekläert ginn!
A wann Der dat net wëllt maachen, Dir Dammen an 
Dir Hären, da verlaange mer zumindest, dass Der 
an där Resolutioun, déi Der dann als Majoritéits-
partei zu 31 wëllt hei virleeën, zumindest akzepté-
iert, dass dee Rapport vun der Cour des comptes 
an der Chamber an engem ëffentlechen Debat dis-
kutéiert gëtt an net nëmmen einfach an der 
 Comexbu. Dat ass op jidde Fall dat, wat mer froen.
Dat heescht, mir froe principalement, dass Der déi 
Enquêtëkommissioun hei matstëmmt, a subsidiai-
rement hätte mer gären, dass Der zumindest dann 
an der Resolutioun, déi Der selwer abruecht hutt, 
schreift, an ech zitéieren dat: « de présenter à la 
Chambre des Députés le rapport de la Cour des 
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comptes qui en discutera en séance publique dans 
les meilleurs délais ».

 M. Fernand Etgen, Président.- Dann hat den Här 
Minister Bausch d’Wuert gefrot.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Jo, 
Här President, ech wëll elo näischt méi soen zu 
deem doten. Mee ech wëll awer eppes soen zu 
deem, wat den Här Clement virdru gesot huet, well 
dat soss dobaussen ausgesäit, wéi wann d’Regie-
rung hei an engem Rapport, an engem PV vun der 
Chamber Zensur bedriwwen hätt.
Ech muss soen, dat ass awer e staarkt Stéck, Här 
Clement! Dir wësst ganz genau, wat mer gefrot 
hunn deemools als Defense, well et geet jo hei ëm 
privat Firmen: datt verschidden Nimm a verschidde 
Saache sollte schwaarz gemaach ginn, annet wat 
Aussoe si vu verschiddene Leit, déi do ausgesot 
hunn. Dat ass jo wierklech ongeheierlech, esou e 
Virworf ze maachen! Mee et geet haaptsächlech 
drëms, datt verschidde Saachen eeben aus rechtle-
che Grënn par rapport zu Firme sensibel waren. An 
dat ass natierlech gekuckt ginn, dat war och ganz 
wéineg, wat schwaarz gemaach ginn ass. An dat 
ass dat, ëm wat et geet.
Ech wëll Iech awer just soen, …

 M. Sven Clement (Piraten).- Dir wollt et awer 
streamen. Dat hutt Der virdru gesot.

 M. François Bausch, Ministre de la Défense.- Jo, 
mee nee! Ech wéilt Iech, jo, Här Clement, Dir … 
Lauschtert, wësst Der, et ass awer e groussen 
 Ënnerscheed, ob Der elo hei ... Dir hutt dat elo esou 
duergestallt, wéi wa mir carrement Aussoen do 
sträiche gelooss hätten, wat net stëmmt! Mee 
 duerfir ass et awer wichteg, datt ech dat preziséie-
ren. Bon, Dir sidd jo de Spezialist doranner, fir esou 
Saachen esou duerzestellen no baussen. Dat hu 
mer jo schonn erausfonnt.
(Interruptions)
Ech wëll Iech awer och soen, datt, wann eppes - 
wat ech net weess, ech weess jo net, ob et hei sou 
ass, a priori gesinn ech hei näischt, wat strofrecht-
lecher Natur ass -, mee wann eppes iergendwann 
eng Kéier géif kommen, wat strofrechtlecher Natur 
ass an et geet bei d’Justiz, bon, dann ass et jo 
esou: D’Justiz wäert da souwisou alles saiséiere 
vun Dokumenter, wat do ass, an dann ass dat jo 
souwisou net ze verheemlechen.
Duerfir, haalt awer op ze maachen, wéi wa mir elo 
géifen hei als Regierung carrement net nëmme 
wierklech d’Procès-verballe wëlle fälsche vun der 
Chamber, mee och nach wéilten an der Justiz hei 
intervenéieren! Wou si mer dann ukomm?!
Pardon, ech mengen, mir sollen hei jiddweree seng 
Aarbecht maachen! An ech bleiwen derbäi, ech si 
selwer och interesséiert, datt an deen Dossier hei 
100 %eg Transparenz drakënnt.
Voilà! Méi soen ech elo dozou net méi, Här Pre-
sident, well ech mengen, ech hunn alles gesot.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här Bausch.
Ech gesi keng Wuertmeldung méi, soudatt mer 
 kënnen zur Ofstëmmung iwwert d’Resolutioun 
Nummer 1 kommen.
Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen ...
(Brouhaha)

 M. Marc Baum (déi Lénk).- Mat oder ouni 
Ajoute?

 M. Fernand Etgen, Président.- D’Resolutioun 
Nummer 1, déi vun der Madamm Stéphanie Empain 
deposéiert ginn ass an déi e Rapport spécial 
iwwert d’Gestion financière bei der Cour des 
comptes freet.
Den Här Roth freet nach d’Wuert.

 M. Gilles Roth (CSV).- Also, vun eiser Säit vun 
der CSV géife mer déi Resolutioun do matstëmmen 
a mir géifen Iech bieden, dass Der derbäi géift 
schreiwen, dass d’Chamber iwwert de Rapport vun 
der Cour des comptes an enger ëffentlecher Sit-
zung debattéiert. Dat heescht, wann Der dat gär 
formuléiert hätt, da géife mer en Addendum maa-
chen, dee proposéiert: « décide de demander à la 
Cour des comptes d’établir un rapport spécial sur 
la gestion financière du projet LUXEOSys et de le 
présenter à la Chambre des Députés, qui en dis-
cutera en séance publique ».

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Ech gesinn, datt 

eng Zoustëmmung duerfir do ass. Mee den Här 
Wagner huet nach d’Wuert gefrot.

 M. David Wagner (déi Lénk).- Merci, Här Pre-
sident.
(Brouhaha général)

 M. Gilles Roth (CSV).- Jo, mee ass et ...? Mir 
kënnen den Ordre net méi inverséieren.

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Wagner 
huet d’Wuert.

 M. David Wagner (déi Lénk).- Merci, Här Pre-
sident. Jo, mir fannen dat u sech och, wat d’Ajoute 
ugeet, déi den Här Roth elo fir déi Resolutioun pro-
poséiert huet. Déi Resolutioun stellt eis, wéi ech vir-
dru gesot hunn, net zefridden, well mer der Meenung 
sinn, datt d’Majoritéit - ech soen net „d’Regierung“, 
mee „d’Majoritéit“, dat sinn anscheinend zwou ganz 
verschidde Saachen - sech hannert der Cour des 
comptes verstoppt. Mee (veuillez lire: Mee et wär 
gutt), wa mer dann awer och wéinstens déi Debatt 
kéinten hunn, well et geet jo hei nëmmen drëms, fir 
net Uschëllegungen ze maachen, mee just Kontra-
diktioune festzestellen; an dofir bräicht een a Wierk-
lechkeet eng Commission d’enquête, wa mer seriö 
wieren. Mee dat si mer anscheinend zum Deel net 
an deem Mooss, op jidde Fall net an dësem Sall. 
Mee voilà, mir wäerte mat där Ajoute déi heite Reso-
lutioun matdroen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Wagner. Dann nach d’Madamm Lorsché.

 Mme Josée Lorsché (déi gréng).- Merci, Här Pre-
sident. Mir stinn dozou, dass mer d’Cour des 
comptes wëlle mat deem Dossier saiséieren, fir 
Transparenz ze schafen. D’Cour des comptes ass 
en onofhängege Gremium, deen an der Verfassung 
verankert ass, deen och vun der Chamber gewielt 
ginn ass a vun der Chamber saiséiert ka ginn, fir 
eebe grad déi ëffentlech Depensen ze kontrolléie-
ren. A mir bleiwen der Meenung, datt et zu dësem 
Moment dat richtegt Organ ass, fir dës Aufgab ze 
maachen.
Mir sinn awer ganz gär bereet, hei och eng Debatt 
driwwer ze féieren. An och dat gehéiert zu der 
Transparenz an zu der politescher Meenungsbil-
dung, nach eng Kéier, op all de Säiten. Mir ënnerstët-
zen deen do Zousaz. An ech mengen, da misste mer 
domat awer vläicht och emol eng Kéier zu engem 
Konsens kommen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Madamm Lorsché. Den Här Georges Engel.

 M. Georges Engel (LSAP).- Jo, merci, Här Pre-
sident, fir d’Wuert. Ech ka mech der Madamm 
 Lorsché uschléissen, obwuel deen Zousaz u sech 
superfetatoire ass, well d’Chamber ka sech ëmmer 
nach mat engem Debat saiséieren, dee se kann 
 halen. Mir sinn awer d’accord. Ech gesi schonn: Den 
Här Clement, dee spréngt scho bal aus der Këscht.

 M. Sven Clement (Piraten).- Well Der d’Regle-
ment net kennt!

 M. Georges Engel (LSAP).- E ka säi Pathos hei 
net ganz ausspillen, deen zimmlech op d’Nerve 
geet, wëll ech just soen.

 M. Sven Clement (Piraten).- O Dir mir och!
 M. Georges Engel (LSAP).- Déi Resolutioun hei 

kënne mer matstëmmen, obwuel deen Zousaz su-
perfetatoire ass. Mir kënnen en awer matstëmmen.

 Mme Lydie Polfer (DP).- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Ech mengen, u 

sech schéngt et awer kloer. Den Här Roth nach, 
wannechgelift.

 M. Gilles Roth (CSV).- Ech soen de Majori-
téitsvertrieder Merci fir déi Flexibilitéit, eis Ajoute 
bäizemaachen. Mee an der Argumentatioun, an 
ech wëll dat nach eng Kéier widderhuelen, hate mir 
principalement fir d’Enquêtëkommissioun gefrot. 
An duerfir géife mir och froen, Här President, dass 
déi Resolutioun iwwert d’Enquêtëkommissioun fir 
d’éischt gestëmmt gëtt an dann duerno déi iwwert 
d’Cour des comptes.

 Plusieurs voix.- Très bien!
(Brouhaha)

 M. Fernand Etgen, Président.- Okay. Da stëmme 
mer fir d’éischt …

 Plusieurs voix.- Nee!
(Interruptions)

 M. Fernand Etgen, Président.- Nee, kommt mir 
bleiwen dobäi. Mir haten de Vott schonn uge-
faangen an duerno hutt Dir eréischt reagéiert. Mir 
stëmmen elo iwwert d’Resolutioun Nummer 1 of, 
déi vun der Madamm Stéphanie Empain deposéiert 
ginn ass, mam Zousaz, deen den Här Roth ge-
maach huet.
Résolution 1 modifiée
La Chambre des Députés,
- considérant l’historique du projet « LUXEOSys », 
notamment en ce qui concerne le coût du projet ;
- vu les conclusions du rapport de la Commission 
du contrôle de l’exécution budgétaire relatif au pro-
jet de loi n° 7542 ;
- saluant et partageant la volonté de transparence 
du Gouvernement dans ce dossier et dans la planifi-
cation de futurs projets ;
- considérant que la Cour des comptes est l’organe 
compétent pour le contrôle de la gestion financière 
des organes, administrations et services de l’État et 
que la Chambre des Députés peut à tout moment 
demander à la Cour des comptes de présenter un 

rapport spécial sur des domaines spécifiques de 
gestion financière,
décide
- de demander à la Cour des comptes d’établir un 
rapport spécial sur la gestion financière du projet 
LUXEOSys et de le présenter à la Chambre des 
 Députés, qui en discutera en séance publique.
(s.) Stéphanie Empain, André Bauler, Dan  Biancalana.
Vote sur la résolution 1 modifiée
Wien domadder averstanen ass, dee soll mat Jo 
stëmmen.
Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
wëllen e Vote par procuration ofginn.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dës Motioun eestëmmeg mat 60 
 J o-Stëmmen ugeholl.
Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Léon Gloden), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par Mme Octavie Modert), 
Paul Galles (par M. Georges Mischo), Léon Gloden, 
Jean-Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par M. Claude Wiseler), Marc Lies, Georges 
Mischo, Mme Octavie Modert, M. Laurent Mosar, 
Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-Paul 
Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes (par M. Jean-
Paul Schaaf), Claude Wiseler et Michel Wolter ;
MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles Baum, Mme 
Simone Beissel, M. Frank Colabianchi, MM. Fernand 
Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
 Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et 
Mme Lydie Polfer ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten (par Mme Simone Asselborn-Bintz), Mars 
Di Bartolomeo, Georges Engel, Claude Haagen, 
Mmes Cécile Hemmen et Lydia Mutsch (par M. 
Georges Engel) ;

Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back, François 
Benoy, Mmes Djuna Bernard, Stéphanie Empain, 
Chantal Gary, M. Marc Hansen, Mme Josée Lorsché 
et M. Charles Margue ;

MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding (par M. Fernand Kartheiser) ;

MM. Sven Clement et Marc Goergen ;

MM. Marc Baum et David Wagner.

Da kéime mer zum Vott vun der Resolutioun Num-
mer 2, déi den Asaz vun enger Enquêtëkom-
missioun freet.

Vote sur la résolution 2

Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.

Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
e Vote par procuration wëllen ofginn.

Appel nominal (votes par procuration)

Domadder ass dës Resolutioun mat 29 Jo-Stëmme 
an 31 Nee-Stëmmen ofgeleent.

Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Léon Gloden), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par Mme Octavie Modert), 
Paul Galles (par M. Georges Mischo), Léon Gloden, 
Jean-Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par M. Claude Wiseler), Marc Lies, Georges 
Mischo, Mme Octavie Modert, M. Laurent Mosar, 
Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-Paul 
Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes (par M. Jean-
Paul Schaaf), Claude Wiseler et Michel Wolter ;

MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding (par M. Fernand Kartheiser) ;

MM. Sven Clement et Marc Goergen ;

MM. Marc Baum et David Wagner.

Ont voté non : MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles 
Baum, Mme Simone Beissel, Frank Colabianchi, 
MM. Fernand Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme 
Carole Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty 
et Mme Lydie Polfer ;

Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten (par Mme Simone Asselborn-Bintz), Mars 
Di Bartolomeo, Georges Engel, Claude Haagen, 
Mmes Cécile Hemmen et Lydia Mutsch (par M. 
Georges Engel) ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back, François 
Benoy, Mmes Djuna Bernard, Stéphanie Empain, 

Chantal Gary, M. Marc Hansen, Mme Josée Lorsché 
et M. Charles Margue.

10. Question urgente n° 3169 de Mme 
Diane Adehm concernant le blocage par 
POST Luxembourg de SMS envoyés par un 
laboratoire dans le cadre du large scale 
testing
Mir kommen dann zur Question urgente Nummer 
3169 vun der Madamm Diane Adehm iwwert 
d’Blockéiere vun SMSen am Kader vum Large-Scale-
Testing. D’Madamm Adehm huet fënnef Minutten, fir 
hir Fro virzedroen an no der Äntwert vum Minister 
eventuell eng Zousazfro ze stellen, an der Regierung 
stinn zéng Minutten zou. Madamm Adehm, Dir hutt 
d’Wuert.

 Mme Diane Adehm (CSV).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Den 2. November 2020 huet de Santésmi-
nistè re op sengem Facebook-Kont annoncéiert, 
dass ee just soll den offizielle Sourcen trauen, wann 
een um Large-Scale-Testing deelgeholl huet, an et 
kréich ee keng Resultater iwwer Facebook, also 
d’Messagerie vu Facebook geschéckt, mee just 
 iwwer SMS oder iwwer Courrier.
Gëschter Owend war op „Tageblatt“ online ze 
liesen, dass et awer Problemer gi si mat deene 
Messagen, mat deenen SMSen, déi vun dem Large-
Scale-Testing weidergeschéckt gi sinn, an dass déi 
bei verschiddene Leit net ukomm sinn, aus deem 
Grond, well d’Post e Filter, en Antifraudefilter drop-
gesat huet, an doduerjer sinn eng ganz Partie 
SMSe blockéiert ginn.
Duerfir hunn ech aus deem dote Grond eng Partie 
Froen un de Minister: Wärend wéi enger Period 
sinn d’SMSen net duerchgaangen? Sinn all d’SMSe 
vun deem Laboratoire betraff, deen zitéiert gëtt? A 
wéi vill SMSe sinn net duerchgaangen? Huet de 
Laboratoire kierzlech de Provider gewiesselt, fir 
d’SMSen erauszeschécken? Betrëfft dëse Problem 
nëmme Post-Clienten oder sinn och Clientë vun 
anere Providere concernéiert?
Wann et nëmme Post-Clientë sinn: Gëtt et eng offi-
ziell Lëscht vu Provideren op internationalem oder 
europäeschem Niveau, déi esou e fiabele Service 
des messageries mobiles ubidden, op déi d’Post 
sech baséiert? A wann et keng esou eng Lëscht 
gëtt, op wéi enger Basis huet d’Post dann decidéi-
ert, wéi eng international Sécherheetsstandarde si 
géinge respektéieren? A wéi kënnt et, dass déi aner 
Mobilltelefonsbedreiwer net déi selwecht Stan-
darden hunn?
A wann deen heite Problem net nëmme Post- 
Clientë betrëfft, mee och d’Clientë vun anere Pro-
videren, wéi eng Providere sinn dat? Wéi vill SMSe 
sinn hei vun dëser Saach betraff an iwwer wéi eng 
Zäitspan? An ass de Minister der Meenung, dass 
dës Problemer de Kampf géint de Virus net bean -
trächtegen? An ass de Minister net der Meenung, 
dass déi zoustänneg staatlech Servicer d’Leit hätte 
missen iwwert dëse Problem informéieren, amplaz 
dass se dat doten aus der Press gewuer ginn?
Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Madamm Adehm. D’Regierung huet d’Wuert: den 
Här Wirtschaftsminister Franz Fayot.

 M. Franz Fayot, Ministre de l’Économie.- Merci, 
Här President. Merci un d’Diane Adehm fir déi Fro 
hei. An ech wëll soen, dass et eng wichteg Fro ass, 
dass et och eng ass, wou et mer wichteg ass, de 
Sachverhalt ze erklären, well d’Leit dobaussen, all 
déi Leit, déi en Test gemaach hunn, sech hei natier-
lech ganz seriö Froe stellen, dass et wichteg ass, 
dass si wëssen, wat passéiert ass, well se natier-
lech Vertrauen an eise Gesondheetssystem mus-
sen hunn.
Als Éischt géif ech awer gäre ganz kloer soen an 
och betounen, dass d’Post hei hir Aarbecht ge-
maach huet an dass een der Post hei kee Reproche 
ka maachen, wat een och, mengen ech, kann 
anescht interpretéieren, wann een deen Artikel do 
liest, deen zitéiert gëtt an där Question urgente.
Wat ass geschitt? Et ass esou, dass all Laboen 
d’Resultater vun den Tester per SMS verschécken, 
wat de schnellste Moyen ass, fir de Leit Bescheed 
ze soen. D’Laboe verschécken déi SMSe mat den 
Testresultater an der Reegel net selwer, mee gräi-
fen dofir op extern Firmen zréck, déi dat fir si maa-
chen. Déi extern Firme gräifen dann op Sous-
traitanten zréck, op Telecom-Operateuren, déi dës 
SMSen dann un den Ennclient verschécken.
Leider ass e klengen Deel vun deenen SMSen an 
dësem konkreete Fall iwwer en Telecom-Operateur 
verschéckt ginn, deem seng Servicer vun der Post 
als net vertrauenswierdeg ugesi ginn. An aus 
Grënn vu Cybersécherheet huet d’Post déi SMSen 
erausgefiltert an net weiderginn.
D’Post huet héich Sécherheetsstandarden, jo. A si 
huet u sech hei näischt aneschters gemaach wéi 
hir Aarbecht an déi Standarden ugewannt. Et kann 
een also dofir der Post kee Virworf maachen. Si www.chd.lu
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hëlt hir Aufgab vu Cybersécherheet eescht an dat, 
dat muss ech och als zoustännege Minister fir 
d’Post soen, ass eppes, wat mech rassuréiert.
An dësem Eenzelfall sinn also eenzel SMSen net 
direkt bei de Leit ukomm. Dat Allerwichtegst ass 
awer hei, dass bei all deene Leit, déi positiv getest 
gi sinn, déi SMS iwwer en anere Wee direkt un 
d’Leit verschéckt ginn ass. Et ass also net vir-
komm, dass d’Informatiounen iwwer e positiven 
Test net direkt bei deene Concernéierten ukomm 
sinn. Jiddwereen, deen also positiv getest ginn 
ass, ass och direkt informéiert ginn an déi SMSe 
sinn net erausgefiltert ginn, si sinn also net iwwert 
dee geblacklistete Soustraitant verschéckt ginn.
De Problem ass elo erkannt. An et ass och ewell 
dru geschafft gi fir sécherzestellen, dass SMSe 
vum betraffene Labo just nach iwwer vertrauen-
swierdeg Operateure verschéckt ginn, also och déi 
negativ Tester.
Et ass och esou, an dat wësst Der, well d’Santé 
huet dat och op hirer Facebooksäit gesot, dass bei 
all Test, dee positiv war, net nëmmen dës SMS ver-
schéckt ginn ass, mee d’Servicer vun der Santé och 
de Leit esou séier wéi méiglech direkt iwwer e 
Kontakt Bescheed gesot hunn. Dir wësst, dass dat 
de Standardwee zu Lëtzebuerg ass, dass souwuel 
iwwer SMS wéi och duerno direkt iwwert d’Santé 
informéiert gëtt.
Nieft der SMS ass et och esou, dass jiddwereen, 
deen en Test gemaach huet, d’Méiglechkeet huet, 
säi Resultat direkt beim Labo iwwer Telefon noze-
froen oder awer och iwwert d’Internetsäit vum 
Labo nozechecken.
Wat wichteg fir mech ass, dat ass, dass de Pro-
blem mëttlerweil erkannt ginn ass an alles druge-
sat ginn ass, fir de Problem ze behiewen, och 
duerch eng exzellent Zesummenaarbecht tëscht 
dem betraffene Labo an der Post, déi hei dem Labo 
schnell gehollef huet, eng Solutioun ze fannen.
Dat Allerwichtegst ass awer, dass duerch dëse Pro-
blem net déi ganz Lutte géint d’Pandemie a Fro ge-
stallt gëtt. Well nach eng Kéier, jiddwer Persoun, 
déi positiv getest ginn ass, krut och op direktem 
Wee d’Resultat an huet net onnéideg aner Per-
sounen ugestach.
Merci.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Fayot.

11. 7698 - Projet de loi portant modifi-
cation de la loi du 20 juin 2020 portant in-
troduction d’un congé pour soutien familial 
dans le cadre de la lutte contre la pandémie 
Covid-19
Mir kommen dann elo zum leschte Punkt vum 
Ordre du jour vun haut, de Projet de loi 7698 iwwert 
de Congé pour soutien familial am Kader vun der 
Covid-19-Pandemie. D’Riedezäit ass nom Basis-
modell festgeluecht. An ech ginn direkt d’Wuert un 
de Rapporter vun dësem Projet de loi, den hono-
rabelen Här Max Hahn. Här Hahn, Dir hutt d’Wuert.
Rapport de la Commission de la Famille et de l’In-
tégration

M. Max Hahn (DP), rapporteur.- Merci, Här Pre-
sident. D’Zuele vun de Covid-19-Infizéierte sinn an 

de leschte puer Woche massiv geklommen. Vill 
Stierffäll sinn effektiv bei den eelere Leit dekla-
réiert ginn. D’Situatioun an den Alters- a Flee-
geheemer ass sécher keng einfach, mee och an 
den Dagesstrukture fir eeler Leit a Persoune mat 
Handicap bestinn eng Rei Problemer, dorënner na-
tierlech an éischter Linn ze kleng Raim, fir déi 
selwecht Zuel vu Leit opzehuele wéi virun der Pan-
demie. Aus deem Grond schwätze mir haut iwwert 
dëse Projet.
De Gesetzesprojet 7698 ass eng Ännerung vum 
Gesetz vum 20. Juni 2020 iwwert de Congé pour 
soutien familial am Kader vun der Covid-19-Kris.
Vill Dagesstrukturen, déi sech ëm eeler Leit oder 
Persoune mat engem Handicap këmmeren, hunn 
am Fréijoer aus bekannte Grënn hir Diere missen 
temporär zoumaachen. D’Familljen, an deene jid-
deree schafft, hu sech du selwer ëm hir Famillje-
membere misse këmmeren, an dat huet si viru 
grouss Erausfuerderunge gestallt. Fir d’Leit an 
 dëser Situatioun ze ënnerstëtzen, huet de Famillje-
ministère de Congé pour soutien familial als Nout-
fallmesure agefouert gehat. Mir stëmmen haut dë-
sen Text, fir dass dëse Congé och nom 24. Novem-
ber nach ka bis de 25. Mee 2021 verlängert ginn.
Duerch déi vill Neiinfektiounen an de leschten 
Deeg a Wochen an déi domat entstanen nei Res-
triktioune kënne verschidde Strukture fir eeler Leit 
oder Persoune mat Handicap nëmmen eng begren-
zten Zuel vu Leit ophuelen, sief dat duerch coro-
nabedéngten Ausfäll beim Personal oder duerch ze 
kleng Raimlechkeeten, fir d’Geste-barrièren anze-
halen.
Dobäi kënnt natierlech déi besonnesch Vulnerabili-
téit vu verschiddene Persounen, déi et och oft on-
méiglech mécht, dass déi Leit sech un d’Geste-bar-
rièren halen. Ech denken do u Leit, déi duerch eng 
bestëmmte Krankheet oder en Handicap de Mask 
eeben doduerch net kënnen unhalen.
E puer Demanden, fir de Congé pour soutien fami-
lial verlängert ze kréien, koumen och scho beim 
Ministère eran. Dofir ass et eiser Meenung no im-
mens wichteg, dat besteeënd Gesetz ze änneren 
an dëse Congé ze verlängeren. Dëst ass, wéi gesot, 
geplangt fir weider sechs Méint an natierlech och 
just fir déi Leit, wou et wierklech keng aner Léisung 
gëtt. De Kader vum Gesetz bleift deen nämmlech-
ten.
De Congé pour soutien familial kann ugefrot ginn, 
wann eng autoriséiert Struktur temporär an am 
 Kader vun der Covid-19-Pandemie hir Aktivitéiten 
deelweis oder komplett astelle muss. De Congé ka 
souwuel vu Residente wéi och vu Frontalieren uge-
frot ginn. Eng autoriséiert Struktur muss sech 
deemno net onbedéngt zu Lëtzebuerg befannen, 
mee kann och am EU-Ausland leien.
D’Demande fir de Congé pour soutien familial 
muss un de Familljeministère geschéckt ginn an 
ass natierlech u gewësse Konditioune gebonnen. 
Och dës Konditioune sinn déi nämmlecht wéi am 
ale Gesetz. Dofir ginn ech och op dëser Plaz net 
nach eng Kéier dorop an.
Wann d’Demande akzeptéiert gëtt, da stellt de Fa-
milljeministère e Certificat an duebeler Ausféie-
rung aus, deen un den Employeur an un d’Kran-
kekeess geschéckt muss ginn. De Congé hält dann 
op, wann déi autoriséiert Struktur de Minister infor-
méiert, dass si hir Aktivitéit erëm deelweis oder 
komplett ophuele kann an doduerch och erëm eng 
Plaz fir déi eeler oder behënnert Persoun fräi ass.
(Mme Djuna Bernard prend la présidence.)
D’Zäit am Congé pour soutien familial ass 
 gläichgesat mat enger Incapacité de travail, déi am 
Fall vun enger Krankheet oder engem Accident 
ugefrot ka ginn. Dowéinst profitéieren d’Salariéen 
hei och vun deene selwechte Rechter, wat d’Sécu-
rité sociale an den Aarbechtsschutz betrëfft.
Fir dass et zu kenger finanzieller Benodeelegung 
kënnt, wäert dëse Congé och weider remuneréiert 
ginn. D’Sécurité sociale iwwerhëlt zu 100 % 
 d’Bäihëllefen, op déi d’Salariéen en Urecht hunn. 
D’Mutualitéit vun den Employeure rembourséiert de 
Patronen dann och de komplette Salaire mat de 
Charges patronales, déi si un hir Salariéen am 
Congé pour soutien familial ausbezuelt hunn, an 
iwwerhëlt och d’Indemnité pécuniaire fir d’Indepen-
danten.
Do dernieft genéisst de Salarié nämlech och 
 Kënnegungsschutz, soulaang den Employeur vir-
schrëftsméisseg vun der Absence informéiert 
gouf. Betoune wëll ech dann och nach eng Kéier, 
dass hei ausschliisslech erwuesse Persoune 
 viséiert sinn, déi e groussen Deel vun hirer Autono-
mie verluer hunn an dowéinst an hirem Alldag op 
d’Hëllef vun engem Drëtten ugewise sinn. A sou-
laang de Virus net mat Sécherheet verschwonnen 
ass oder ëmmerhin eng Impfung um Maart ass, 
musse mir och weiderhin de Familljen ënnert 
d’Äerm gräifen, fir dass se sech ëm hir Léifste këm-
mere kënnen.
Am Numm vun der DP-Fraktioun ginn ech Iech dofir 
natierlech och den Accord vun eiser Fraktioun an 
ech géif Iech Merci soe fir d’Nolauschteren.

Plusieurs voix.- Très bien!
Mme Djuna Bernard, Présidente de séance.-

Merci, Här Rapporter. An als éischten ageschriw-
wene Riedner ass den honorabelen Här Marc 
Spautz agedroen. Här Spautz, Dir hutt d’Wuert.
Discussion générale

M. Marc Spautz (CSV).- Merci, Madamm Pre-
sidentin. Ech wëll dem Rapporter villmools Merci 
soe fir seng Explikatiounen. Ech mengen, dass et 
fir eis als CSV wichteg ass, dass mer eng Verlänge-
rung maachen, well dat Gesetz de 25. November 
géif auslafen. Wéi mer d’Gesetz gestëmmt hunn, 
hate mer gehofft, et wier net noutwendeg - wéi mir 
alleguerten héchstwarscheinlech -, mee dass mer 
de Coronavirus bis Enn des Joers am Grëff hätten. 
An ech hoffen och elo, dass mer et fäerdegbrén-
gen, de Virus virum Oflaf vum Gesetz an de Grëff 
ze kréien, mat alle Moyenen, déi eis zur Verfügung 
stinn, fir dass mer net nach eng Kéier mussen op 
eng Verlängerung vun deem Congé zréckgräifen.
Et wier awer flott, wann d’Madamm Minister an 
 hirem Discours herno nach eng Kéier d’Zuel vun 
deene Leit géif erwänen, déi dodrop zréckgegraff 
hunn, well mir haten zoufälleg - nodeem mer 
gëschter de Rapport hei zwar ugeholl hunn - de 
Moien eng Diskussioun mam Sozialminister, wou 
och nach eng Kéier iwwer all déi Méiglechkeete ge-
schwat ginn ass. Och dat, wat den Här Hahn elo 
just gesot huet, wat bei der Mutuelle geschitt a wat 
och beim Congé geschitt, dass een dat och eng 
Kéier géif hei an der Chamber soen.
Dat gesot, villmools merci nach eng Kéier dem 
Rapporter an d’CSV wäert deem Gesetz d’Zoustëm-
mung ginn. Merci.

Mme Djuna Bernard, Présidente de séance.- Als 
nächsten agedroene Riedner ass déi honorabel 
Madamm Simone Asselborn-Bintz agedroen. Ma-
damm Asselborn-Bintz, Dir hutt d’Wuert.

Mme Simone Asselborn-Bintz (LSAP).- Merci, 
Madamm Presidentin. Léif Kolleegen a Kollee-
ginnen, merci dem Max Hahn fir säin ausféier-
lechen a prezise Rapport hei um Mikro an awer och 
säi schrëftleche Rapport. Deem ass och net ganz 
vill bäizefügen. En huet ganz vill gesot a ganz vill 
explizéiert. Mir als LSAP kënnen deem nëmmen 
zoustëmmen.
Mir soen all deene Leit Merci, déi doduerch eng 
Hëllef kréien. De Pendant vun dem Congé pour 
 raisons familiales ass jo de Congé pour soutien fa-
milial. Ech mengen, et ass ganz wichteg, dass dat 
elo och déi sechs Méint weidergefouert gëtt. Ech 
schléisse mech och dem Här Spautz u fir ze soen, 
dass mer hoffen, dass mer dann duerno vläicht dee 
Congé net méi esou brauchen an deem Mooss an 
dass mer d’Covidkris da vläicht e bëssen iwwersta-
nen hunn. Loosse mer Holz upaken!
An ech soen op jidde Fall Merci an ech ginn den 
Accord vun der LSAP-Fraktioun.
Merci.

Une voix.- Très bien!
Mme Djuna Bernard, Présidente de séance.- Déi 

nächst agedroe Riednerin ass déi honorabel Ma-
damm Chantal Gary. Madamm Gary, Dir hutt 
d’Wuert.

Mme Chantal Gary (déi gréng).- Merci. Merci 
dem Här Hahn fir säin detailléierte Rapport a fir 
d’Explikatiounen. Natierlech begréisse mer d’Ver-
längerung vum Congé pour soutien familial, well et 
gëtt näischt méi Wichteges, wéi an onerwaarten 
Zäiten doheem eng Stäip ze hunn. Duerfir ass et 
och nëmme wichteg a richteg, dass dës familiär 
Hëllef och an Netcoronazäite méiglech soll sinn.
(M. Fernand Etgen reprend la présidence.)
Heimat ginn ech den Accord vun der grénger 
 Fraktioun.
Merci.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Madamm Gary. Da wär et um honorabelen Här Fred 
Keup.

M. Fred Keup (ADR).- Merci, Här President. Merci 
och dem Max Hahn fir de Rapport. Mir hunn d’Ge-
setz matgestëmmt, dat éischt virun e puer Méint. 
An ech mengen, d’Situatioun ass elo esou, dass et 
nach eng Kéier muss verlängert ginn; leider, wéi 
dat gesot ginn ass. Mir mussen deene Famillen 
d’Ënnerstëtzung ubidden, déi dat brauchen. Och 
wann et der net vill sinn, ass et awer fir déi wich-
teg. An dofir stëmme mer natierlech och dëst Ge-
setz elo hei mat Jo.

M. Fernand Kartheiser (ADR).- Très bien!
M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Keup. Da wier et um honorabelen Här Marc 
Baum.

M. Marc Baum (déi Lénk).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Ech ka mech do och just menge Virriedner 
uschléissen. Och wann et keng Masse sinn, déi 
 dorobber zréckgräife mussen, ass et awer wichteg 
fir déi betraffe Leit.

Ech schléisse mech och ausdrécklech deem un, 
wat d’Madamm Gary gesot huet, nämlech datt mer 
esou en Instrument och brauchen no Coronazäiten, 
well ee sech jo och Fäll virstelle kann, wann en Ac-
cident an engem Altersheim geschitt oder soss 
 iergendwellech Saachen, wou mer dat doten Instru-
ment kënne benotzen oder dorobber kënnen zréck-
gräifen. Ech mengen, datt dat wichteg ass, och 
ausserhalb vu Coronazäiten. An ech mengen, datt 
de Ministère esou Reflexiounen duerchaus féiere 
sollt.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här Baum. 
Leschten agedroene Riedner ass den honorabelen 
Här Marc Goergen.

M. Marc Goergen (Piraten).- Merci, Här Pre-
sident. Merci dem Max Hahn fir säi gudde Rapport. 
Hei hëllefe mer konkreet de Leit, déi an deene Fäll 
sinn, an dofir wäerte mir als Piraten och eisen Ac-
cord ginn.
Merci.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Goergen. D’Regierung huet d’Wuert: d’Madamm Fa-
milljeministerin Corinne Cahen.
Prise de position du Gouvernement 

Mme Corinne Cahen, Ministre de la Famille et de 
l’Intégration.- Villmools merci all de Riedner elo a 
villmools merci dem Rapporter fir säi schrëft-
lechen a säi mëndleche Rapport.
Vläicht dann nach: Ech sinn nach eng Äntwert 
schëlleg. Et ware 57 Persounen, déi vum Congé 
pour soutien familial profitéiert hunn. Am Moment 
sinn nach 13 Dossieren aktiv. Dir gesitt, et sinn der 
net immens vill. Mee fir déi, déi et brauchen, ass 
dat Gesetz hei wierklech ganz, ganz wichteg.
Esou wéi den honorabelen Deputéierte Marc Baum 
grad gesot huet, wëlle mer dat och duerno a Krise-
situatioune perenniséieren oder wann emol eppes 
geschitt, dass dann dee Congé pour soutien fami-
lial och no der Covidkris ka gräifen.
Ech soen Iech vill, villmools Merci. Här President, 
mir gesinn, wann et ëm Mënsche geet an ëm 
 Hëllefen, dann ass jiddweree sech eens heibannen. 
An ech mengen, dass dat e ganz schéine Schluss 
ass am Fong geholl haut. Dofir sinn ech am Fong 
frou, dass dat heiten haut dee leschte Projet war, 
well ech fannen, et ass flott, sech op esou enger 
Nott haut och Awar ze soen.
Merci.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Madamm 
Familljeministesch. Domadder ass d’Diskussioun 
ofgeschloss.
Mir kommen dann zur Ofstëmmung iwwert de Pro-
jet de loi 7698. Den Text steet am Document parle-
mentaire 76984.
Vote sur l’ensemble du projet de loi 7698 et dis-
pense du second vote constitutionnel
Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
e Vote par procuration wëllen ofginn.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dëse Projet de loi eestëmmeg mat 
60 Jo-Stëmmen ugeholl.
Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Léon Gloden), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par  M. Michel Wolter), Paul 
Galles (par Mme Diane Adehm), Léon Gloden, Jean-
Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par M. Claude Wiseler), Marc Lies, Georges Mischo 
(par M. Emile Eicher), Mme Octavie Modert (par 
Mme Françoise Hetto-Gaasch), M. Laurent Mosar, 
Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-Paul 
 Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes (par M. Jean-
Paul Schaaf), Claude Wiseler et Michel Wolter ;
MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles Baum, Mme 
Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, Fernand 
Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
 Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et 
Mme Lydie Polfer (par M. Gilles Baum) ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten (par Mme Simone Asselborn-Bintz), Mars 
Di Bartolomeo, Georges Engel, Claude Haagen, 
Mmes Cécile Hemmen et Lydia Mutsch (par M. 
Georges Engel) ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back (par Mme 
Djuna Bernard), François Benoy, Mmes Djuna 
 Bernard, Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc 
Hansen, Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue ;
MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, Fred Keup et 
Roy Reding (par M. Fred Keup) ;
MM. Sven Clement et Marc Goergen ;
MM. Marc Baum et David Wagner.
Freet d’Chamber d’Dispens vum zweete Vote 
constitutionnel?
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(Assentiment)
Et ass also esou decidéiert.
Da kéime mer nach zum Vott vun de Resolutiounen 
an der Motioun, déi am Ufank vun der Sëtzung de-
poséiert gi sinn.

12. Résolution de M. Sven Clement relative 
à la mise à l’ordre du jour simultanée des 
projets de loi n° 7694 et n° 7703
(Résolution déposée au cours de cette séance pu-
blique - à consulter en page 158 de ce compte 
rendu)

Fir d’éischt déi Resolutioun, déi vun de Piraten 
 deposéiert ginn ass, wou gefrot gëtt, de Projet de 
loi 7694 eréischt op den Ordre du jour ze huelen, 
wann de Projet 7703 och um Ordre du jour steet.

Wëllt nach een zu där Resolutioun d’Wuert ergräi-
fen? Dat ass net de Fall.

(Interruption par M. Claude Wiseler)

Dach, den Här Claude Wiseler.

Discussion générale

 M. Claude Wiseler (CSV).- Jo, ech versti ganz 
kloer, wat d’Piraten hei wëlle maachen, well et 
 effektiv wichteg ass, datt dee Projet, deen den 
 Entreprisen Hëllefe gëtt, esou schnell wéi méiglech 
gestëmmt gëtt. Ech soen awer och ganz kloer: Mir 
kënne mat deem anere Projet net waarden. A wann 
iergendeng Diskussioun wier, datt dee géif vertaagt 
ginn, wär dat fir eis problematesch.

Fir mech ass et just wichteg, datt mer garantéieren, 
datt dee Projet iwwert d’Hëllefen och réckwierkend 
ass. Well dat eng Disposition plus favorable ass, 
mengen ech, wier dat och juristesch kee Problem. 
Dat ass fir eis wichteg, an aus deem Grond kënne 
mer déi Resolutioun hei net matstëmmen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Mars Di 
Bartolomeo huet nach d’Wuert gefrot.

 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Här President, 
deem ass näischt bäizefügen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Da kënne mer zum 
Vott vun dëser Resolutioun kommen.

Vote sur la résolution

Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.

Duerno maachen ech den Appel nominal fir déi, déi 
wëllen e Vote par procuration ofginn.

Appel nominal (votes par procuration)

Domadder ass dës Motioun mat 6 Jo-Stëmmen, 52 
Nee-Stëmmen an 2 Abstentiounen net ugeholl.

Ont voté oui : MM. Jeff Engelen, Fernand Kartheiser, 
Fred Keup et Roy Reding (par M. Jeff Engelen) ;

MM. Sven Clement et Marc Goergen.

Ont voté non : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Léon Gloden), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par M. Michel Wolter), Paul 
Galles (par M. Jean-Marie Halsdorf), Léon Gloden, 
Jean-Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par M. Claude Wiseler), Marc Lies, Georges Mischo 
(par M. Emile Eicher), Mme Octavie Modert (par 
Mme Françoise Hetto-Gaasch), M. Laurent Mosar, 
Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-Paul 
Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes (par M. Jean-
Paul Schaaf), Claude Wiseler et Michel Wolter ;

MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles Baum, Mme 
Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, Fernand 
Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
 Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et 
Mme Lydie Polfer (par M. Gilles Baum) ;

Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten (par Mme Simone Asselborn-Bintz), Mars 
Di Bartolomeo, Georges Engel, Claude Haagen, 
Mmes Cécile Hemmen et Lydia Mutsch (par M. 
Georges Engel) ;

Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back (par Mme 
Djuna Bernard), François Benoy, Mmes Djuna 
 Bernard, Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc 
Hansen, Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue.

Se sont abstenus : MM. Marc Baum et David 
 Wagner.

13. Motion de M. Marc Baum relative à la 
présentation de la stratégie d’acquisition, 
d’utilisation et de distribution des vaccins 
contre la Covid-19
(Motion déposée au cours de cette séance pu-
blique - à consulter en page 158 de ce compte 
rendu)

Da komme mer zur Motioun, déi vun déi Lénk depo-
séiert ginn ass iwwert d’Stratégie d’acquisition. 
Den Här Mars Di Bartolomeo.

Discussion générale
 M. Mars Di Bartolomeo (LSAP).- Merci, Här Pre-

sident. Ech wollt der Chamber proposéieren, déi 
heite Motioun mat enger klenger Ännerung unze-
huelen, déi ech mat de Fraktiounscheffen an och 
mam Auteur ofgestëmmt hunn, an zwar an der Dis-
position finale: « à présenter sa stratégie d’acqui-
sition, d’utilisation et de distribution des vaccins 
contre le Covid-19 à la Commission de la Santé et 
des Sports, qui proposera la forme que pourra 
prendre la présentation et la discussion de cette 
stratégie à la Chambre des Députés ».

 M. Fernand Etgen, Président.- Ass d’Chamber 
mat där Propositioun d’accord? Den Här Marc 
Baum als Auteur vun dëser Motioun.

 M. Marc Baum (déi Lénk), auteur.- (…)
(Micro défectueux)

 Une voix.- De Mikro geet net.
(M. Marc Baum emprunte le micro de Mme Simone 
Asselborn-Bintz.)

 M. Marc Baum (déi Lénk), auteur.- Merci, Här 
President. Merci och dem President vun der 
Santéskommissioun. Et ass mer wichteg ge-
wiescht, datt mer hei d’Unanimitéit kréien op 
engem extreem wichtege Sujet. E Sujet, wou et 
drëms geet, eng Sortie de crise sanitaire ze ent-
wéckelen. Mir brauchen déi Unanimitéit, mengen 
ech. Duerfir brauche mer och Transparenz, mer 
brauchen  Opklärung, mer brauche Sensibiliséi-
erung. An dat ass de Wee, dee mer gemeinsam 
musse goen, fir gemeinsam als Chamber och no 
bausse kënnen opzetrieden.
Dat heiten ass, mengen ech, e richtegt a wichtegt 
Signal, wat d’Impfungen ugeet.
Merci.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Här Baum.
Motion modifiée
La Chambre des Députés,
- vu l’acquisition par le Gouvernement de 420.000 
doses de vaccins anti-Covid-19 en tant que bénéfici-
aire de la commande groupée de la Commission 
 européenne ;
- considérant la nécessité d’élaboration d’une stra-
tégie nationale d’utilisation de ces vaccins ;
- considérant l’enjeu d’une réglementation démocra-
tique d’acquisition, d’achat et de distribution des 
vaccins anti-Covid-19 permettant un accès juste et 
équitable au vaccin des populations aux échelles 
nationales et internationales ;
- considérant que l’efficacité du vaccin anti- 
Covid-19 dépend d’une participation suffisamment 
large de la population à la campagne de vaccina-
tion ;
- considérant la nécessité en amont d’une cam-
pagne de vaccination, d’une campagne de sensibili-
sation de la population propre à susciter sa 
confiance et favoriser son consentement ;
- considérant l’enjeu du recours libre et non imposé 
par les personnes individuelles au vaccin en ques-
tion,
invite le Gouvernement
- à présenter sa stratégie d’acquisition, d’utilisation 
et de distribution des vaccins contre le Covid-19 à 
la Commission de la Santé et des Sports, qui propo-
sera la forme que pourra prendre la présentation et 
la discussion de cette stratégie à la Chambre des 
Députés.
(s.) Marc Baum
Vote sur la motion modifiée
Wie mat där Propositioun d’accord ass, dee soll 
d’Hand an d’Luucht hiewen.
Wien ass dergéint?
Wien enthält sech?
Dann ass déi Propositioun esou ugeholl.

14. Résolution de M. Léon Gloden relative 
à la décision de rendre les réunions des 
commissions publiques
(Résolution déposée au cours de cette séance pu-
blique - à consulter en page 172 de ce compte 
rendu)
Dann hu mer nach d’Resolutioun, déi vum Här Léon 
Gloden deposéiert ginn ass. Den Här Georges 
 Engel.
Discussion générale

 M. Georges Engel (LSAP).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Am Oktober d’lescht Joer huet d’CSV effek-
tiv déi heite Resolutioun schonn eng Kéier propo-
séiert. An dee Moment hunn déi meescht, mengen 
ech emol, Fraktioune sech derfir ausgeschwat, 
dass se soll an de Bureau kommen, fir diskutéiert 
ze ginn. Do ass se och elo scho méi wéi eng Kéier 

op alle Fall diskutéiert ginn an et sinn och eng Rei 
vun Demarchen an och Saachen doranner festge-
hale ginn. De Prinzip vun der Ëffentlechkeet vun de 
Kommissiounssitzungen, mengen ech, huet och 
keen a Fro gestallt, mee et gëtt awer eng Rei vu 
Momenter, wou ee vläicht seet, dass se net sollten 
ëffentlech sinn.
An där heiter Resolutioun steet dran, dass se u 
sech am Prinzip alleguerten ëffentlech wären an 
dass bei Dossiers sensibles kéint e Huis clos 
 geschwat ginn. Mir sinn u sech der Meenung, dass 
vläicht en Zousaz sollt derbäikommen, dass mer 
am éischte Saz soen « décide dans le sens de la 
transparence que les réunions des commissions 
peuvent être publiques sous réserve de l’accord de 
la commission ».
(Interruptions diverses)
Mir sinn der Meenung, dass et nämlech eng ganz 
Rei vu sensibelen Donnéeë gëtt oder et och Mo-
menter an der Kommissioun gëtt, wéi zum Beispill 
an enger Finanzkommissioun, an enger aussepoli-
tescher Kommissioun, wéi awer och an der Santés-
kommissioun, wéi mer se elo eng ganz Rei vu Kéie-
ren haten, dass gesot ginn ass: „Et wär besser, 
wann dat heiten heibanne bleift.“
Wann dat awer elo ëffentlech Sitzunge sinn, da 
kann een dat net méi esou maachen, soudass mer 
mengen, dass et richteg wär, wann een dee Saz do 
géif derbäisetzen. Wann dee Saz derbäikënnt, 
kënne mer als Majoritéitsparteien dat heiten och 
esou matdroen. Wann dat awer net derbäikënnt, da 
wäerte mer se mussen ofleenen.

 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Gloden 
als Auteur vun der Resolutioun.

 M. Léon Gloden (CSV), auteur.- Merci, Här Pre-
sident. Et ass richteg, dass mer déi Resolutioun 
d’lescht Joer am Oktober deposéiert hunn. Se ass 
un de Bureau verwise ginn. Den Här Engel huet ge-
sot: „Et ass elo scho puermol dodriwwer dis kutéiert 
ginn.“ Et kritt kee richtege Fortgang. Opgrond vun 
den Debatten haut hei an der Ausso vum Här 
Bausch hu mer déi elo nach eng Kéier deposéiert.
Ech stelle fest, dass mer eis eens si mam Här 
 Engel, dass et de Prinzip soll sinn, dass déi ëffent-
lech sinn. Mee de Prinzip ass de Prinzip, an d’Ex-
ceptioun ass d’Exceptioun. Mir hunn drageschriw-
wen, dass bei Sujets sensibles kann de Huis clos 
ugefrot ginn. Dat kënnen d’Membere vun der Kom-
missioun decidéiere sur-le-champ. A wann do eng 
Majoritéit ass, ass d’Kommissioun à huis clos.
Duerfir musse mer awer net de Prinzip verbesseren. 
Mir wäerten hei net un de Wording goen. Et ass elo 
hei, wéi et an engem däitsche Lidd heescht: „Hier 
und jetzt“. Ech erënneren un d’Ausso vum grénge 
Vizepremier an ech fuerderen elo hei de Vott.
Merci.

 Plusieurs voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Den Här Fernand 

Kartheiser.
 M. Fernand Kartheiser (ADR).- Villmools merci, 

Här President. Mir hunn all d’Sympathie fir d’Pro-
positioune vun der CSV an dësem Beräich, datt mer 
sollten d’Ëffentlechkeet an d’Transparenz spille 
loossen. Ech fanne just d’Prozedur iwwerraschend, 
well d’Diskussioune sinn amgaangen doriwwer, 
och an der Reglementskommissioun.
(Interruption)
Dat heescht, mir hunn elo eng Situatioun, wou 
d’Diskussiounen am Bureau an an der Reglements-
kommissioun just iwwert deen dote Sujet lafen an 
da solle mer nach eng Kéier hei driwwer ofstëm-
men. Dat ass vun der Prozedur hier fir eis eigent-
lech net richteg. Dofir wäerte mir eis hei enthalen.
Mee prinzipiell si mir och fir esou vill Transparenz 
wéi méiglech. Mir hunn also Sympathie fir dësen 
Text, denken awer, datt en am Abléck diskutéiert 
gëtt an datt mer dofir eigentlech net méi sollten 
driwwer hei ofstëmmen, wéinstens net am Abléck.
Merci.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 

Här Kartheiser. Dann huet d’Madamm Lorsché 
d’Wuert gefrot.

 Mme Josée Lorsché (déi gréng).- Jo, mir ware jo 
och als Fraktioun ugeschwat gi virdrun. Ech wëll 
nach eng Kéier ënnersträichen, datt mer wierklech 
zu der Ëffentlechkeet stinn. Mee natierlech huet 
och de Georges Engel Recht, wann e see: „Et gëtt 
sensibel Dossieren.“
Et ass awer elo net un eis hei ze decidéieren, wat 
sensibel ass a wat net. Et ass d’Kommissioun 
selwer, déi dat am beschten aschätzt. Et ass och de 
President vun enger Kommissioun, dee muss 
 wëssen: Wëll ech nach mat menge Memberen e sen-
sibelen Dossier beschwätze respektiv e sensibele 
Punkt iwwer Persounen, déi net onbedéngt gefilmt 
wëlle ginn, déi an der Kommissioun sinn? Dat muss 
nach ëmmer d’Autonomie vun de Kom missioune 
sinn. Dofir schloe mir och vir, dass mer deen Zousaz 

drasetzen: „sous réserve de l’accord de la commis-
sion“. Soss huele mer hinnen all Rechter ewech.
Dat stellt net a Fro, datt alles, wat ëffentlech ka 
ginn, och soll ëffentlech ginn. Vun dohier ënner-
stëtzen ech deen Zousaz och am Numm vun eiser 
Fraktioun.

 M. Fernand Etgen, Président.- Merci villmools, 
Madamm Lorsché. Dann huet den Här Marc Baum 
d’Wuert gefrot.

 M. Marc Baum (déi Lénk).- Ech soen der Ma-
damm Asselborn-Bintz Merci fir d’Mise à dispo-
sition vun hirem Mikro.
Et ass e bëssen eng kokass Situatioun elo. Mir 
 haten eng ganz belieften Debatt ronderëm e sensi-
belen Dossier. An de Minister fuerdert sechsmol, 
wann ech mech net verzielt hunn, datt d’Kommis-
sioune misste public sinn.
Mir als Lénk menge vum Prinzip hier och, datt et e 
Gewënn fir d’Demokratie wier, wann d’Kom-
missiounssëtzunge public wieren. Ech hat och ge-
duecht, datt mer do ronderëm eigentlech hei an der 
Chamber e Konsens hätten. An elo kréie mer eng 
Motioun presentéiert, wou ech bedaueren, datt 
d’CSV amgaangen ass, sech e Selbstgol ze schéis-
sen, well elo hu mer keng Unanimitéit méi op där 
doter Fro respektiv d’Majoritéit leent se of.
Ech fannen dat häerzlech onglécklech, well mer, 
mengen ech, riskéieren, deem vun eis alleguer 
gewënschte Prinzip vu méi Transparenz domadder 
net méi nozekommen. Ech sinn awer mam Inhalt 
vun där Resolutioun absolutt averstanen a wäert 
deen och matvotéieren. Ech fanne just d’Demarche 
häerzlech onglécklech.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Nom Här Marc 

Baum kënnt den Här Gilles Baum.
 M. Gilles Baum (DP).- Merci, Här President. Ech 

muss mengem Namensvetter absolutt Recht ginn. 
Mir sinn an enger Situatioun, déi e bëssen ongléck-
lech ass, well mir hunn eng Resolutioun, déi mer 
verwisen hunn a wou d’Aarbechten en cours sinn! 
A well et net esou virugeet, wéi ee sech dat kéint 
wënschen ... Ech hu Verständnis dofir, mee ech 
mengen, dee Projet hei ass och en Affer vum 
 Covid, well deen net prioritär behandelt ginn ass. 
An ech mengen zu Recht!
Wann Dir alleguerten Ären Agenda gekuckt hutt 
dës Woch oder vläicht den Dag vu muer an Dir ge-
sitt, wivill dass dës Woch um Programm war, da 
muss een och iwwerleeën, dass déi ganz Admi-
nistratioun hannendru genausou gefuerdert ass, 
wéi mir et sinn. Dat ass d’Erklärung, firwat dass 
dat doten net esou weidergaangen ass, wéi ee 
sech dat hätt kënne wënschen.
Et ass awer net, dass näischt gemaach ginn ass. 
Ech mengen, virun dräi Wochen, do war eng Reu-
nioun vum Bureau zesumme mat der Conférence 
des Présidents. Do ass de Memberen - och de 
Membere vun der CSV - en Dossier mat op de Wee 
gi gi fir ze weisen, wéi et an deenen anere Länner 
fonctionéiert.
Bon, mir hunn am Oktober d’lescht Joer als Demo-
kratesch Partei gesot, mir géifen dozou stoen. Mir 
stinn och elo dozou! Mir brauchen allerdéngs ganz 
kloer Reegelen, ech soen Iech dat. Et erlieft ee jo 
emol an där enger oder anerer Kommissioun, dass 
dann den éischte Riedner 20 Froe stellt, dann ass 
eng Stonn eriwwer. Ech maache mer awer och Ge-
danken iwwert déi Beamten, déi dann do solle ge-
filmt ginn.
Ech mengen, fir eis als Leit aus dem ëffentleche 
Liewe schéngt dat jo normal ze sinn. Fir e Beamten 
ass et vläicht net onbedéngt esou, dass hie wëllt, 
dass hien elo um Livestream gewise gëtt. Mer 
mussen eis och bewosst sinn: Wa mer zwou Kom-
missioune gläichzäiteg hunn, dat packe mer nach. 
Wa mer der dräi hunn ... Dat hu mer jo awer och, 
wéi gesot.
Bon, ech kommen op dat zréck, wat de Kolleeg 
Georges Engel gesot huet, fir eppes bäizesetzen 
am éischte Punkt vun den Invitten, da géife mir dat 
doten och matdroen.

 Une voix.- Très bien!
 M. Fernand Etgen, Président.- Dann huet den Här 

Claude Wiseler d’Wuert gefrot.
 M. Claude Wiseler (CSV).- Jo, merci, Här Pre-

sident. Ech wëll just eppes soen, well ech déi 
 Debatten heibanne respektiv an deene verschid-
dene Gremien, wou mer an der Chamber driwwer 
diskutéiert hunn, awer bal alleguer matkritt hunn. 
Ech mierken ëmmer, datt de Wëllen zur Transpa-
renz hei grouss deklarativ ausgedréckt gëtt, mee 
ech hunn awer d’Impressioun, an dat huet stricte-
ment näischt mam Covid ze dinn, datt, wa mer 
dann an den Detail vun den Diskussioune kommen, 
hei e Problem fonnt gëtt, do e Problem gesicht 
gëtt, en anere Problem nach opbruecht gëtt, dann 
d’Perfektioun vun de Kameraen. Dann: Wéi vill An-
glen? Musse mer dann elo den Deputéierte weisen 
oder net weisen?
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Mir hunn e Generalsekretariat, wat eis gesot huet, 
datt se parfaitement à même wären, innerhalb vun 
e puer Deeg oder innerhalb vun zwou Wochen dat 
doten en place ze setzen, datt dat iwwerhaapt kee 
Problem ass, fir dat en place ze setzen.
Wann ech d’Reglement vun der Chamber kucken, 
ass et a priori och kee Problem, fir do mat engem, 
zwee Sätz dat, wat an där Motioun hei steet, 
 einfach an d’Reglement anzeschreiwen an dat da 
fonctionéieren ze loossen. Ech hätt just gär, datt et 
gemaach gëtt, well et läit elo scho méintlaang a 
méintlaang do.
Déi Froen, déi opgeworf gi sinn, déi si virun ... Ech 
weess net, ech hunn elo den Ziedel net hei, mee 
viru véier, fënnef, sechs Méint krute mer de 
Pabeier, wat fir eng Froe mer ze beäntweren hunn. 
An et geet net virun! Eis Ongedold kënnt dohier, 
datt mer d’Impressioun hunn, datt déi Transparenz-
aussoen, déi hei gemaach ginn, duerno an der Rea-
litéit gebremst ginn, well et am Fong net richteg 
gewollt ass. Ech mag mech ieren, mee dat ass 
awer d’Impressioun. An dofir soe mer: Mer hätten 
et elo gär esou schnell wéi méiglech, alleguer!

M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Wiseler. Dann huet den Här Sven Clement d’Wuert 
gefrot.

M. Sven Clement (Piraten).- Jo, merci, Här Pre-
sident. Ech wollt als Éischt eng Kéier op den 
 aktuelle Règlement agoen, well dat, mengen ech, 
hei an där Resolutioun wierklech wichteg ass, fir 
de Kader ze setzen.
Dat Éischt ass: Den Artikel 22 (7) (veuillez lire: Ar-
tikel 25 (7)) seet, datt eng Kommissioun ka mam 
Accord vun der Conférence des Présidents ëffent-
lech Sëtzungen ofhalen. Dat heescht, et wär am 
Moment méiglech, wann dann d’Majoritéit dat géif 
matdroen, bei Sëtzungen, wou mer eis eens sinn, 
se ëffentlech ze maachen, fir se ëffentlech ze maa-
chen, sous condition datt d’Conférence des Pré-
sidents do vläicht eng Kéier e prinzipiellen Accord 
géif ginn.
Ech géif dann deementspriechend och d’Demarch 
ënnerhuelen, fir der nächster Conférence des Pré-
sidents esou eng Demande fir e prinzipiellen 
 Accord virzeleeën. Dat ass dat Éischt.
Dat Zweet ass, den Artikel 86 (3) (ndlr: aktuellen 
Artikel 89 (3)) seet, datt eng Motioun, déi hei depo-
séiert gëtt an an eng Kommissioun verwise gëtt, in-
nerhalb vun engem Delai vun dräi Méint erëm muss 
zréck an d’Chamber kommen.
Mir wëssen alleguerten, datt dat hei an der Cham-
ber reegelméisseg net de Fall ass. Bei deem heite 
Fall ass dat manifestement net de Fall gewiescht. 
Mir schwätzen hei vun eppes, wat bei engem État 
de la nation virun engem Joer deposéiert gouf, wat 
nach ëmmer net erëm zréckkomm ass. D’General-
sekretariat huet hir Aarbecht gemaach.
Da wëll ech awer dozou kommen, wat wichteg ass: 
Ass et méiglech? Vläicht net fir all Sëtzung, déi 
mer am Moment en présentiel maachen. Mee dat 
sinn déi wéinegst. Mir benotzen am Moment 
 Webex, fir déi Sëtzungen ze maachen, déi mer 
maachen. Do huet jiddwereen eng Kamera. Jidd-
wereen ass à même, datt seng Kamera e filmt. A 
jiddwereen ass à même, déi Kamera, dat Bild 
 komescherweis an den Internet ze iwwerdroen, 
well soss géife mer Iech net gesinn.

Webex huet eng flott Fonctionalitéit, an dat ass: Et 
kann een et direkt op Youtube oder änlech Platt-
forme streamen. Dat heescht, technesch gëtt et 
keen Argument, fir hei dergéint ze sinn! Mir benot-
zen haut eng Software, fir eis Kommissiounen ze 
organiséieren, déi dat kann, déi parfaitement à 
même ass, dat ze maachen.
Et gëtt also keen Argument, iwwer Kameraen ze 
schwätzen, iwwer Mikroen ze schwätzen. Wann et 
da bei engem Deputéierte sollt un de Suen hänken, 
fir en anstännege Mikro ze kafen, mengen ech, 
fanne mer och eng Léisung dofir.
Et ass nun emol esou: Technesch ass et méiglech, 
politesch war et emol eng Kéier gewollt, zumindest 
ëffentlech deklaréiert. Mee kommt, da maache mer 
et! Ech hoffen dann, datt dat, wat haut gesot gouf, 
datt an der Conférence des Présidents dann do op 
meng Propos hin, wann dat heiten da rejetéiert 
sollt ginn, wéinstens eng Unanimitéit do ass, fir en 
Accord de principe ze ginn, fir datt all Kom-
missioun, déi wëllt ëffentlech tagen, och ëffentlech 
tage kann.

M. Fernand Etgen, Président.- Merci, Här 
 Clement. Den Här Gilles Baum wollt nach eppes 
soen. Oder net?

M. Gilles Baum (DP).- Här President, ech weess 
net ganz genau, wat mer elo ofstëmmen. Wann et 
déi Textpropos ass, déi gemaach ginn ass, da 
kënne mer et leider net matstëmmen.

M. Fernand Etgen, Président.- U sech gëtt et 
keen Accord vum Auteur, fir d’Motioun mat där 
Textpropos, mat deem Zousaz ofzestëmmen. Da 
kënne mer de Moment, à moins datt den Här 
 Gloden elo eppes aneschters seet ...
(Interruption)
Den Här Gloden wëllt emol eppes soen. Da kommt, 
mir loossen emol den Här Gloden nach eppes 
soen!

M. Léon Gloden (CSV), auteur.- Här President, 
ech hunn elo hei gutt nogelauschtert. Jiddweree 
seet, e wär mam Prinzip vun der Publicitéit vun den 
Debaten an der Kommissioun d’accord. Dat steet 
am éischte Punkt. Ni moins, ni plus. Par principe si 
se ëffentlech.
Ass e sensibele Sujet do, da gi mer op den drëtte 
Punkt. An do steet ganz kloer, datt een da kann de 
Huis clos uwennen. D’Fraktiounsspriecherin vun 
deene Gréngen huet genau dat repetéiert, wat ech 
gesot hunn: Et ass un der Kommissioun ze de-
cidéieren, zesumme mam Bureau, wann e sensi-
bele Sujet do ass, fir dann de Huis clos am Viraus 
ze froen.
Dat steet hei! Mee dat, wat d’Majoritéitsparteien 
elo erëm hei am Wording wëlle verlaangen, dat ass 
erëm esou ganz vag an dat verbessert dee ganzen 
Text.
Also, eis Fuerderung ass ganz kloer: Dësen Text a 
soss näischt!

Plusieurs voix.- Très bien!
M. Fernand Etgen, Président.- D’Madamm Josée 

Lorsché freet d’Wuert.
Mme Josée Lorsché (déi gréng).- Mir sinn eis jo 

eigentlech eens. Wann den Här Gloden seet: „Et 
ass un der Kommissioun ze decidéieren“, da froen 
ech mech, firwat e sech un deem Zousaz stéiert, 
wou just hei explizitt gesot gëtt, datt d’Kommis-

sioun dat dann och ka selwer aschätzen. Et muss 
jo ee kënnen aschätzen, wien deen Dossier 
 sensible do dann als sensible erkläert oder net.
Dofir ass et eis Iddi fir ze soen: Et sinn d’Kommis-
sioune selwer. Mir ginn net vun uewen erof op se 
zou, mee d’Kommissioune selwer decidéieren, Jo 
oder Nee, well se hir Dossieren am beschte ken-
nen. Voilà!

M. Fernand Etgen, Président.- Ech gesinn, datt 
mer eis net eens ginn iwwert de Wording. Da 
stëmme mer iwwert d’Resolutioun of, esou wéi se 
deposéiert ginn ass.
Vote sur la résolution
Fir d’éischt de Vote électronique fir déi perséinlech 
Stëmmen.
Duerno maachen ech den Appel nominal fir de 
Vote par procuration.
Appel nominal (votes par procuration)
Domadder ass dës Motioun mat 25 Jo-Stëmmen, 
31 Nee-Stëmmen a 4 Abstentiounen ofgeleent.
Ont voté oui : Mmes Diane Adehm, Nancy Arendt 
épouse Kemp (par M. Laurent Mosar), MM. Emile 
Eicher, Félix Eischen (par M. Claude Wiseler), Paul 
Galles (par M. Jean-Marie Halsdorf), Léon Gloden, 
Jean-Marie Halsdorf, Mmes Martine Hansen (par M. 
Gilles Roth), Françoise Hetto-Gaasch, MM. Aly Kaes 
(par Mme Viviane Reding), Marc Lies, Georges 
Mischo (par M. Emile Eicher), Mme Octavie Modert 

(par Mme Françoise Hetto-Gaasch), M. Laurent 
 Mosar, Mme Viviane Reding, MM. Gilles Roth, Jean-
Paul Schaaf, Marc Spautz, Serge Wilmes (par M. 
Jean-Paul Schaaf), Claude Wiseler et Michel 
 Wolter ;
MM. Sven Clement et Marc Goergen ;
MM. Marc Baum et David Wagner.
Ont voté non : MM. Guy Arendt, André Bauler, Gilles 
Baum, Mme Simone Beissel, MM. Frank Colabianchi, 
Fernand Etgen, Gusty Graas, Max Hahn, Mme Carole 
Hartmann, MM. Pim Knaff, Claude Lamberty et Mme 
Lydie Polfer (par M. Gilles Baum) ;
Mme Simone Asselborn-Bintz, M. Dan Biancalana, 
Mmes Tess Burton, Francine Closener, MM. Yves 
Cruchten (par Mme Simone Asselborn-Bintz), Mars 
Di Bartolomeo, Georges Engel, Claude Haagen, 
Mmes Cécile Hemmen et Lydia Mutsch (par M. 
Georges Engel) ;
Mme Semiray Ahmedova, MM. Carlo Back (par Mme 
Djuna Bernard), François Benoy, Mmes Djuna 
 Bernard, Stéphanie Empain, Chantal Gary, M. Marc 
Hansen, Mme Josée Lorsché et M. Charles Margue.
Se sont abstenus : MM. Jeff Engelen, Fernand 
Kartheiser, Fred Keup et Roy Reding (par M. Fernand 
Kartheiser).
Domat si mer um Enn vun der Sitzung ukomm.
D’Sitzung ass opgehuewen.
(La séance publique est levée à 19.29 heures.)
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Session ordinaire 2019-2020

2869 Roy Reding Fonds du logement et Société nationale des habitations à bon  
  marché (SNHBM) 

2894  Gilles Baum Luxembourg placé en zone rouge par la Belgique
urgente 

2931 Mars Di Bartolomeo Affaire Panama Papers

2935 Sven Clement Accessibilité des sites web et applications mobiles du   
  Gouvernement

2941 Georges Mischo Transport public dans le cadre de Esch2022

2972 Gusty Graas Générateur de texte

Session ordinaire 2020-2021

3122 Sven Clement Travailleurs handicapés

3125 Fred Keup Construction de nouvelles lignes à haute tension

3126 Sven Clement Travaux scolaires à domicile

3127 Fernand Kartheiser,  Compétences linguistiques requises pour les agents de la  
 Fred Keup Police grand-ducale

3128 Claude Lamberty,  Gratuité des manuels scolaires
 Max Hahn 

3129 Jeff Engelen Vêtements de protection pour le personnel soignant

3131 Diane Adehm Mesures d’hygiène et de sécurité dans les administrations

3132 Diane Adehm Réalisation des mesures compensatoires au titre de la loi du 18  
  juillet 2018 concernant la protection de la nature

3133 Laurent Mosar  « E-Sport » au Luxembourg

3134 François Benoy Conversion des surfaces agricoles vers l’agriculture biologique

3135 Gusty Graas,  Vaccin contre la Covid-19
 Carole Hartmann 

3136 Sven Clement Protection des données dans le cadre des tests de dépistage  
  de la Covid-19

3138 Fernand Kartheiser Déclaration d’impôts en ligne

3139 Jeff Engelen Vaccination contre la grippe pour les membres du CGDIS

3140 Carole Hartmann Voie de délestage d’Echternach

3142 Marc Hansen Différentes règles sanitaires en termes d’isolement

3143 Carole Hartmann Licenciement après la 26e semaine d’incapacité de travail

3144 Simone Asselborn-Bintz,  Cours de rattrapage
 Francine Closener 

3145 Martine Hansen Spray nasal pour les patients souffrant de diabète

3148 Gusty Graas Mobilité transfrontalière entre Arlon et Luxembourg

3149 Dan Biancalana Protection des témoins

3150 Fred Keup Remboursement des frais d’inscription des cours de langue

3151 Diane Adehm Égalité de traitement entre  « salariés » du secteur public et  
  privé

3152 Jeff Engelen Compensation dans le cadre du chômage partiel

3153 Nancy Arendt Commissaire du Gouvernement à l’éducation physique et aux
 épouse Kemp,  sports
 Georges Mischo   

3154 Fred Keup Autorisation concernant la construction d’un parking près d’un  
  atelier protégé

3156 André Bauler,  Besoins en eau actuels et futurs de l’agriculture, de la   
 Gusty Graas viticulture et de l’horticulture

3158 Sven Clement Affectation du bâtiment  « Darwin » à la Cloche d’or

3159 Laurent Mosar,  Memorandum of Understanding (MoU)
 Gilles Roth 

3161 Gusty Graas,  Test rapide corona
 Carole Hartmann 

3162 Octavie Modert,  Interprétation des résultats des tests de dépistage de la  
 Marc Spautz Covid-19

3164 Gusty Graas Blocage du passage d’El Guergarat entre le Maroc et la   
  Mauritanie

3165 Fred Keup Langues administratives dans la fonction publique

3166 Georges Engel Création d’une ligne de bus à haut niveau de service (BHNS)  
  entre les communes de Pétange et Dudelange

3167 Nancy Arendt  Lits d’hôpitaux
 épouse Kemp 

3168 Martine Hansen,  Déprogrammation de certains soins hors Covid-19
 Jean-Marie Halsdorf 

3170 Nancy Arendt  Stratégie concernant les lits d’hôpitaux dans le cadre de la
 épouse Kemp pandémie de la Covid-19

3171 Tess Burton,  Extension de la validité des bons d’hébergement
 Francine Closener 

3172 Léon Gloden Entretien des cours d’eaux

3174 Fred Keup Sécurité dans le cadre de la natation scolaire

3175 Dan Biancalana,  Mémoire des volontaires des brigades internationales
 Mars Di Bartolomeo 

3176 Francine Closener Bilan de la foire des étudiants

3177 Marc Goergen Pratiques des huissiers de justice

3178 Jeff Engelen, Offre de formation pour les étudiants en médecine à
 Fred Keup l’Université du Luxembourg

3180 Sven Clement Conformité des masques
3182 Diane Adehm Immeuble  « Darwin » situé à la Cloche d’or
3184 Jeff Engelen Extension du réseau de fibre optique
3185 Marc Goergen Transports publics dans le contexte de la pandémie de la  
  Covid-19
3186 Marc Baum Évolution du chômage durant la pandémie de la Covid-19
3187 Sven Clement Réduction de l’offre des transports publics
3188 André Bauler, Taux de TVA réduit dans le cadre des travaux de construction 
 Max Hahn d’un logement
3189 Max Hahn Non-respect du port du masque dans les transports publics
3190 David Wagner Postes de direction dans les lycées
3191 André Bauler Adaptations au niveau des transports en commun tant au  
  niveau national qu’au niveau de la capitale
3192 Fernand Kartheiser Fuite d’informations auprès du Service de renseignement de  
  l’État
3193 Fernand Kartheiser,  Armoires à livres installées dans les villages
 Fred Keup 
3199 Francine Closener Feux d’artifice de la Saint-Sylvestre 2020-2021
3200 Martine Hansen, Communiqué du Ministère de l’Éducation nationale, de   
 Claude Wiseler l’Enfance et de la Jeunesse sur l’état de la situation dans les  
  écoles luxembourgeoises au 15 novembre 2020 
3205 Yves Cruchten Déguerpissements
3207 Mars Di Bartolomeo Relations de Google avec la presse écrite
3208 Simone Asselborn-Bintz,  Accès à Internet
 Francine Closener   
3213 Chantal Gary Violence domestique au Luxembourg lors de la crise de la  
  Covid-19
3215 Roy Reding Aides financières pour les entreprises impactées par la   
  pandémie de la Covid-19
3216 Fernand Kartheiser,  Bons d’hébergement
 Roy Reding 
3217 Marc Goergen Sociétés de sécurité privées
3218 Nancy Arendt Indemnités et jetons de présence des membres du conseil
 épouse Kemp d’administration de la Coque
3219 Martine Hansen,  Gratuité du vaccin
 Claude Wiseler 
3222 Sven Clement Échanges individuels dans le cadre des bilans intermédiaires
3223 Marc Goergen Exercice du culte dans le cadre de la pandémie de la Covid-19
3224 Marc Goergen Mesures sanitaires dans les galeries marchandes
3225 Fred Keup Mise à disposition de désinfectants dans les écoles
3226 Fred Keup Utilisation de la langue française pour les avertissements taxés
3227 Fred Keup Langage épicène
3228 Gusty Graas Transferts d’argent par des entités internationales vers l’Inde
3229 Jeff Engelen,  Commissaire à l’éducation physique et aux sports
 Fred Keup 
3231 André Bauler Mise en place d’un tram pour la  « Nordstad »
3232 Fred Keup Impact de l’obligation du port du masque sur les enfants
3233 Marc Spautz Baisse des cas de rhume
3234 Marc Goergen Gardes champêtres
3235 Gusty Graas,  Masques transparents
 Gilles Baum 
3237 Laurent Mosar,  Activités de gardiennage et de surveillance exercées par des  
 Gilles Roth, entreprises privées au profit de l’État
 Léon Gloden
3238 Jeff Engelen Utilisation privée de locaux commerciaux
3239 Jeff Engelen,  Digitalisation des démarches administratives
 Fernand Kartheiser  
3241 Marc Goergen Note de la direction du TICE concernant les chauffeurs
3242 Roy Reding,  Classification du bénévolat comme activité de loisir
 Jeff Engelen 
3243 Fernand Kartheiser Mesures sanitaires lors de cérémonies religieuses
3244 Roy Reding Mises en faillite demandées par des administrations
3245 Diane Adehm Test rapide pour le diagnostic de la Covid-19
3246 Max Hahn,  Pollution lumineuse
 Gusty Graas 
3247 Simone Asselborn-Bintz,  Chasse dans le cadre de la pandémie Covid-19
 Georges Engel 
3249 Sven Clement Accès au dossier patient et à l’ensemble des informations  
  relatives à la santé
3250 André Bauler,  Logements de service
 Max Hahn 
3251 Gusty Graas Traitement d’eaux usées
3252 Marc Goergen Classification de la chasse comme activité de loisir
3253 Roy Reding Aides pour le secteur Horeca
3254 Marc Baum Respect des obligations sanitaires dans le contexte   
  d’activités professionnelles
3255 Laurent Mosar,  Vente de participations par la BCEE et la SNCI
 Gilles Roth 
3256 Roy Reding Connaissances de langues requises pour le poste de  
  directeur auprès d’une entité publique
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 Question 2869 (21.09.2020) de M. Roy Reding
(ADR) concernant le Fonds du logement et la  Société 
nationale des habitations à bon marché (SNHBM) :
De Fonds du logement an d’SNHBM si wichteg 
 Acteuren um Lëtzebuerger Immobiliemarché.
An deem Zesummenhang géif ech gär dës Fro un den 
Här Logementsminister stellen :
- Wéi vill Wunnenge sinn zënter 2013 - pro Joer - vum 
Fonds du logement respektiv vun der SNHBM fäer-
deggestallt an op de Marché komm - esouwuel ver-
lount ewéi och verkaaft?
Réponse (05.10.2020) de M. Henri Kox, Ministre du 
Logement :
Zuel vu Wunnengen, déi säit 2013 vun der SNHBM an 
dem Fonds du logement gebaut gi sinn:
Tëschent 2013 an 2019 huet d’SNHBM 943 
 Wunnengen op de Marché bruecht, wouvunner 771 
verkaf goufe mat de Konditioune vum Ierfpachtrecht 
an dem Réckkafrecht iwwer 99 Joer, 116 Wunnenge 
si verlount ginn a 56 sinn nom Gebrauch vum Réck-
kafrecht nees weiderverkaf ginn.
Am Joer 2013 sinn 79 Unitéiten op de Marché komm, 
56 Unitéiten am Joer 2014, 102 Unitéiten am Joer 
2015, 78 Unitéiten am Joer 2016, 191  Unitéiten am 
Joer 2017, 205 Unitéiten am Joer 2018 an 232 Unitéi-
ten am Joer 2019.
Um 31. Dezember 2019 hat d’SNHBM an hirem Patri-
moine 262 Wunnengen an der Locatioun, 1.200 
Wunnengen am Verkaf mat de Konditioune vum Ierf-
pachtrecht an dem Réckkafrecht a weider 961 Wunn-
enge waren am Bau.
Tëschent 2013 an 2019 huet de Fonds du logement 
651 Wunnengen op de Marché bruecht, opgedeelt op 
d’Joren heescht dat: 119 Unitéiten am Joer 2013, 81 
Unitéiten am Joer 2014, 125 Unitéiten am Joer 2015, 
19 Unitéiten am Joer 2016, jeeweils 133 Unitéiten an 
de Joren 2017 an 2018 an 41 am Joer 2019.
Dozou ass ze soen, dass bei zousätzleche 34 
Wunnen gen, déi Enn 2019 hätte sollen op de Marché 
kommen, kuerzfristeg decidéiert gouf, dës Wunnen-
gen ze verlounen an net ze verkafen ewéi urspréng-
lech geplangt. Doduerch sinn dës Wunnengen 
eréischt ufangs 2020 op de Marché komm.
Op den 31. Dezember 2019 zielt de Fonds du 
 logement 1.937 Wunnengen, déi zu soziale Kondi-
tioune verlount ginn. 1.670 Unitéiten huet de Fonds 
du logement bis haut verkaf a 484 Wunnenge si fir 
de Staat an aner Institutioune gebaut ginn.

Question n°  Auteur  Objet

3257 Martine Hansen Postes vacants au sein des directions de l’enseignement  
  fondamental
3259  Jeff Engelen Délai de remboursement
cf. 3343 
3261 Francine Closener,  Intégration des réfugiés
 Cécile Hemmen 
3263 Martine Hansen,  Remboursement de la psychothérapie
cf. 3266 Françoise Hetto-Gaasch
3264 Sven Clement Accueil des patients au Centre Hospitalier du Nord
3265 Sven Clement Tests à domicile
3266  Sven Clement Remboursement de la psychothérapie
cf. 3263 
3267 André Bauler Trafic routier aux entrées du village de Bettendorf
3269 Claude Haagen Mesures sanitaires dans les salles d’audience
3270 Cécile Hemmen Risque de pauvreté
3271 Max Hahn,  Recrutement interne auprès de la Police grand-ducale
 Claude Lamberty 
3272 Nancy Arendt  Enquête sur la facturation dans le secteur de la santé
 épouse Kemp 
3274 Fred Keup Brochure sur la Deuxième Guerre mondiale au Grand-Duché  
  de Luxembourg
3275 Sven Clement Transfert de données par les compteurs intelligents
3276 Jean-Marie Halsdorf Surplus de vaccin contre la grippe
3277 Mars Di Bartolomeo,  Prêts logement
 Yves Cruchten 
3280 Paul Galles Bénévolat
3281 Octavie Modert Transport fluvial sur la Moselle
3282 Max Hahn,  Activité de location subventionnée du Fonds du logement
 Claude Lamberty  
3289 Georges Mischo Infirmiers de la médecine scolaire
3295 Mars Di Bartolomeo Nouvelles règles en matière de péage pour poids lourds
3302 Fred Keup Recensement de la population au cours de l’année 2021
3304 Gusty Graas Permis de pêche
3306 Cécile Hemmen Tram rapide
3309 Laurent Mosar,  Vidéosurveillance
 Serge Wilmes 

3314 Laurent Mosar,  Situation dans les structures d’accueil pour demandeurs de  
 Léon Gloden, protection internationale
 Emile Eicher
3325 Gilles Roth,  Gestion locative sociale
 Marc Lies 
3326 Max Hahn,  Impact des radars fixes
 Claude Lamberty 
3335  Octavie Modert,  Sonorisation du pavillon luxembourgeois à l’Expo 2020
cf. 3348 Diane Adehm Dubaï   
3336  Mars Di Bartolomeo Batterygate
3338 Marc Lies Adaptation du réseau RGTR suite à l’extension du tram
3342 Mars Di Bartolomeo,  Liaison ferroviaire Luxembourg–Chine
 Dan Biancalana 
3343 Mars Di Bartolomeo Délai de remboursement
cf. 3259 
3344 Gusty Graas,  Drones de l’armée luxembourgeoise
 André Bauler 
3345 André Bauler,  Production de légumes
 Gusty Graas 
3348  Fred Keup Expo 2020 à Dubaï
cf. 3335 
3353 Sven Clement Évaluation et contrôle de l’état de santé des assurés par le  
  Contrôle médical de la sécurité sociale
3356 Fred Keup Carence en vitamine D
3359 Laurent Mosar,  Vaccination de personnes incapables d’en manifester leur  
 Gilles Roth, volonté
 Claude Wiseler
3361 Jeff Engelen Stratégie de vaccination contre la Covid-19
3362 Martine Hansen,  Report de traitements à cause d’une infection Covid-19
 Claude Wiseler 
3363 Jeff Engelen Fermeture du secteur Horeca
3366 Laurent Mosar,  Décisions de blocage de transactions financières sur ordre  
 Gilles Roth de la Cellule de renseignement financier (CRF)
3380 Martine Hansen Helpline du large scale testing
4649  Jeff Engelen Tests PCR pour les voyages en avion
urgente

www.chd.lu

Question urgente 2894 (24.09.2020) de M. Gilles 
Baum (DP) concernant le Luxembourg placé en zone 
rouge par la Belgique :
À partir du 25 septembre 2020, 16.00 heures, le 
 Luxembourg sera de nouveau considéré par la Bel-
gique comme zone de risque et replacé sur la liste 
rouge.
Selon les informations publiées jusqu’à présent, tous 
les résidents belges rentrant du Luxembourg seront 
mis en quarantaine et devront faire un test de dépis-
tage, alors que chaque résident luxembourgeois de-
vra remplir un formulaire d’identification avant de se 
rendre en Belgique pour plus de 48 heures.
Alors que les frontaliers seront exclus des mesures 
nommées ci-dessus, la situation des 3.327 étu diants 
luxembourgeois reste confuse.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions sui-
vantes à Monsieur le Ministre des Affaires étrangères 
et européennes :
- Monsieur le Ministre dispose-t-il d’explications sup-
plémentaires sur la situation des étudiants 
 luxembourgeois ? Seront-ils exclus des mesures énu-
mérées ou devront-ils remplir à chaque retour en Bel-
gique le formulaire d’identification ?
- Est-ce que les étudiants risquent d’être mis en qua-
rantaine à chaque retour en Belgique ?
Réponse (02.10.2020) de M. Jean Asselborn, Mi-
nistre des Affaires étrangères et européennes :
Les étudiants luxembourgeois en Belgique qui se 
rendent au Luxembourg pour moins de 48 heures ou 
qui rentrent pour moins de 48 heures en Belgique, 
n’ont pas besoin de remplir le  « Passenger Locator 
Form (PLF) » en ligne et ne tombent pas sous l’obli-
gation de quarantaine ou de test.
Les dispositions belges telles qu’applicables aux étu-
diants luxembourgeois connaissent des évolutions 
constantes et des mises à jour ne sont pas à exclure.
Les règles générales sont consultables sur https://
travel.info-coronavirus.be/. Concernant le  « Pas sen-
ger Locator Form (PLF) », les modalités applicables 
sont consultables sous https://travel.info-coronavi-
rus.be/.

Question 2931 (01.10.2020) de M. Mars Di 
 Bartolomeo (LSAP) concernant l’affaire Panama 
Papers :
Le Ministre des Finances de la Belgique vient de 
confirmer que l’Inspection spéciale des impôts 

belge a reçu de l’Administration fiscale allemande  
« des données de masse concernant des contri-
buables belges cités dans l’affaire Panama Pa-
pers » et concernant des cas possibles d’évasion 
fiscale suite aux opérations douteuses du cabinet 
d’avocat Mossack Fonseca.
Les autorités allemandes avaient en effet, peu 
après la publication des Panama Papers parus 
dans une centaine de médias internationaux, pu 
acheter une grande partie des documents origi-
naux auprès du lanceur d’alerte. Les autorités alle-
mandes avaient accepté le principe d’un partage 
avec leurs voisins.
- J’aimerais dès lors savoir de Monsieur le Ministre 
des Finances si un tel partage a aussi été réalisé 
avec les autorités fiscales luxembourgeoises.
- Quel a été le cas échéant le résultat de l’examen 
de ces documents et quelles suites ont été don-
nées ?
Réponse (22.10.2020) de M. Pierre Gramegna, Mi-
nistre des Finances :
En date du 2 septembre 2020, l’autorité compé-
tente allemande a communiqué à l’Administration 
des contributions directes, par voie d’échange 
spontané, une grande quantité de documents ex-
traits du fichier communément appelé  « Panama 
Papers » ayant un lien personnel avec le Luxem-
bourg.
L’Administration des contributions directes est en 
train d’analyser ces documents à des fins d’imposi-
tion au Luxembourg. Ces documents se composent 
notamment de courriels, d’actes de constitution de 
sociétés offshore, de contrats de fiducie, de résolu-
tions des actionnaires et de copies de passeports.

Question 2935 (01.10.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant l’accessibilité des sites web 
et applications mobiles du Gouvernement :
Am Februar 2019 hat ech am Kontext vum Projet 
7351, bei deem et ëm behënnertegerecht Inter-
netsäiten an Applikatioune vum Lëtzebuerger Staat 
gaangen ass, an der Digitaliséierungskommissioun 
no zousätzlechen Informatioune gefrot. Ech wollt 
wëssen, wéi vill Internetsäiten an Applikatioune 
vun den Dispositiounen aus dem Projet 7351 (deen 
duerno zum Gesetz vum 28. Mee 2018 gefouert 
huet), betraff wieren. Deemools huet de Minister 
Bettel mir geäntwert, dass ongeféier 102 Inter-
netsäiten an 20 Applikatioune concernéiert wieren 
an aktualiséiert misste ginn, fir se méi accessibel 
fir Leit mat enger Behënnerung ze maachen.

Dem Gesetz vum 28. Mee 2018 no, missten alle-
guer déi betraffe Websäite bis den 23. September 
2020 ugepasst gi sinn.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister 
fir Kommunikatioun a Medien dës Froe stellen:
1. Wéi vill Säiten an Applikatiounen hu missen uge-
passt ginn? Goufen all déi vum Gesetz viséiert 
Säite virum 23. September 2020 ugepasst? Wann 
net: Wéi vill Websäite mussen nach iwwerschafft 
ginn a firwat konnten déi gesetzlech Delaien net 
agehale ginn?
2. An der Kommissioun hat ech och gefrot, wéi vill 
dës Upassunge géife kaschten. De Minister konnt 
mir deemools awer leider keng Äntwert op meng 
Fro ginn. Leien dem Ministère haut Donnéeë fir, déi 
chiffréieren, wéi vill d’Adaptatioune kascht hunn?
3. Den Artikel 1 § 2 a § 3 gesäit eng Rei Ausname 
vir, soudass et ëmmer nach vill Informatioune ginn, 
op déi Léit mat enger Behënnerung keen Accès 
hunn. Huet de Ministère vir, Applikatiounen a 
Websäiten, déi vum Gesetz vum 28. Mee 2018 aus-
geschloss ginn, ze aktualiséieren?
Réponse (29.10.2020) de M. Xavier Bettel, Premier 
Ministre, Ministre d’État, Ministre de la Digitalisa-
tion :
ad 1. Bis Enn 2020 huet de Service information et 
presse (SIP) 86 Accessibilitéitsdeklaratioune fir In-
ternetsitte kritt. Ier eng Accessibilitéitsdeklara-
tioun ka gemaach ginn, muss all concernéiert Or-
gan en Accessibilitéitsaudit ofschléissen. Deemno 
goufe 86 Internetsitte virum 23. September 2020 a 
Kon for mitéit gesat.
Fir déi Internetsitten, bei deenen et keen Audit 
gouf, spillt eng Konformitéitspresomptioun. Sou 
wéi d’Gesetz et virgesäit, kontrolléiert de SIP 
d’Acces sibilitéit unhand vun Echantillonen. Eng 
Kontroll vun allen Internetsitten ass net virgesinn. 
Et ass deemno net méiglech, eng prezis Zuel vun 
Internetsitten ze nennen, déi nach net konform wie-
ren. D’Anhale vun de gesetzlechen Delaien ass eng 
Obligatioun, déi bei deem Service läit, dee fir d’Rea-
lisatioun vun deem jeeweilegen Internetsite res-
ponsabel ass.
Fir déi mobill Applikatiounen huet de SIP nach keng 
Accessibilitéitsdeklaratioune kritt. De gesetzlechen 
Delai ass hei net den 23. September 2020, mee den 
23. Juni 2021.
ad 2. All Internetsite muss konform sinn, deemno 
gehéieren d’Käschte fir d’Mise en conformité 
(souwäit dofir Käschten ufalen) och zu de Käschte 
vun der Entwécklung a vum Bedreiwe vum Internet-
site. All Organ, dat an de gesetzleche Kader fält, ka 
säin eegenen Internetsite kreéieren. Et gëtt keng 
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zentraliséiert Opstellung vun de Käschten, déi even-
tuell iwwert dee Wee ugefall sinn.
ad 3. Verschidden Exemptioune sinn an der euro-
päescher Direktiv, op där d’Gesetz vum 28. Mee 
2019 baséiert, virgesinn. Och wann en Internetsite 
dispenséiert ass, ënnerläit en awer der gesetzle-
cher Obligatioun, fir eng Prozedur en place ze 
 setzen, déi en Informatiounsretour méiglech mécht. 
Dat bedeit, datt eng Persoun mat Handicap d’Recht 
huet, dat concernéiert Organ ze kontaktéieren, fir 
eng accessibel Alternativ vum betreffenden Inhalt 
ze kréien. Deemno sinn d’Persoune mat Handicap 
net systematesch vun dispenséierten Inhalter aus-
geschloss.
De SIP ass zoustänneg, fir der Europäescher Kom-
missioun e Rapport ze maachen iwwert d’Acces-
sibilitéit vun den Internetsitten an de mobillen Ap-
plikatiounen, grad sou wéi iwwert d’Resultater vun 
de Kontrollen, déi bis Enn 2021 an deem Kontext 
gemaach goufen. Opgrond vun de Resultater aus 
deene verschiddene Memberstaate kann d’Euro-
päesch Kommissioun d’Direktiv an hir Exekutiouns-
decisiounen iwwerschaffen oder komplettéieren.

Question 2941 (02.10.2020) de M. Georges 
Mischo (CSV) concernant le transport public dans 
le cadre de Esch2022 :
Mengen Informatiounen no, ass geplangt 2022, 
wann Esch europäesch Kulturhaaptstad wäert sinn, 
d’Zuchstreck Lëtzebuerg Esch/Uelzecht wärend 
zwee Méint wéinst Aarbechten ze spären.
An dësem Kontext géif ech gären der Regierung 
foll gend Froe stellen:
- Kann de Minister dës Informatioune bestätegen?
- Wa jo, wat fir eng Aarbechte gi gemaach?
- Ass et net méiglech, dës Aarbechte virun 2022 ze 
maache respektiv dono?
- Wat ass d’Alternativléisung wann dës Aarbechten 
onëmgänglech sinn?
- Deelt de Minister d’Meenung, datt et onglécklech 
wier d’Haaptachs vun der Mobilité douce wärend 
dem Kulturjoer ze spären an datt domat de ganze 
Projet „Esch2022“ zum Deel hypothekéiert wier?
Réponse (22.10.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics : 
Momentan ass effektiv geplangt, d’Zuchstreck 
 Lëtzebuerg–Beetebuerg am Joer 2022 am Summer 
wärend zwee Méint ze spären. D’Etüde lafen op 
Héichtoure bei den CFL fir ze analyséieren, ob dës 
Spär an där Envergure net ka reduzéiert ginn.
An éischter Linn ass et de Reamenagement vun der 
Gare Lëtzebuerg mat dem Uschloss vun den neie 
Quaien, wéinst deem deen Deel vun der Gare Lëtze-
buerg a Richtung Beetebuerg muss gespaart ginn. 
Donieft gëtt dann och vun der Streckespär pro-
fitéiert, fir op där Linn zum Beispill d’Pose vu 
Schallschutzmaueren zu Beetebuerg ze realiséie-
ren.
Well d’CFL op der Achs Lëtzebuerg–Beetebuerg 
eng ganz Partie grouss Projete gläichzäiteg ëmset-
zen, gëtt et ee coordinéierte Planning, deen de 
Rhythmus vun de Chantieren an den domat ver-
bonnene Gleisspäre virgëtt. De Planning gesäit bei-
spillsweis vir, dass am Summer 2021 de Nordkapp 
vun der Gare Lëtzebuerg gespaart ass, an am Sum-
mer 2022 den Deel a Richtung Beetebuerg. Ee Vir-
zéie vun deenen Aarbechten ass deemno net 
méiglech.
Ee Verleeën no hannen ass technesch méiglech, 
hätt awer als Konsequenz, dass de Planning vum 
Projet „Gare de Luxembourg. Aménagement des 
quais V et VI et restructuration du plan des voies“ 
misst iwwerschafft ginn an eventuell kéint Retard 
kréien. Opgrond vun der Ofhängegkeet tëschent de 
Projeten op dëser Achs, kéint e Report vun deenen 
Aarbechten och Auswierkungen op d’Planninge vun 
de Projeten „Gare périphérique à Luxembourg- 
Howald phase II“, „Nouvelle ligne Luxembourg–Bet-
tembourg“, „Modernisation des installations fixes 
en gare de Bettembourg“ a „Gare de Berchem : re-
nouvellement des infrastructures“ hunn.
D’Alternativléisung ass e Busersatzdéngscht të  - 
s chent Lëtzebuerg a Beetebuerg. Ab Beetebuerg 
wäerten d’Zich dann normal a Richtung Esch, Did-
deleng an Thionville fueren. An de Spëtzestonnen 
an der Woch sinn zousätzlech direkt Busser 

tëschent Lëtzebuerg an Esch geplangt. Dëse Ser-
vice kann, wann déi néideg Kapazitéiten zur Verfü-
gung stinn, och op d’Weekender ausgebaut ginn.
Donieft gëtt, wéi an der Äntwert op déi éischt Fro 
ugedeit, momentant analyséiert, ob et eng 
Méiglechkeet gëtt, déi geplangten Aarbechten sou 
ëmzeplangen, dass am Summer 2022 zumindest 
zäitweis Zich tëschent Lëtzebuerg a Beetebuerg an 
engem adaptéierten Horaire fuere kéinten.

Question 2972 (09.10.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant le générateur de texte :
Une organisation de recherche sur l’intelligence 
 artificielle vient de commercialiser une nouvelle 
version de son générateur de texte  « GPT-3 », 
 capable entre autres d’écrire des articles de presse, 
de créer du code informatique et même de ré-
soudre des problèmes mathématiques.
Le GPT-3 est désormais le système d’apprentissage 
automatique le plus puissant en sa matière et né-
cessite qu’un minimum d’entraînement. La machine 
aura la faculté de générer des textes complètement 
cohérents.
Bien que le logiciel reçoive beaucoup de louanges 
pour sa capacité rédactionnelle, de nombreuses cri-
tiques mettent en garde contre son utilisation mal-
veillante et ses effets néfastes sur la création litté-
raire.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre de l’Éducation na-
tionale, de la Jeunesse et de l’Enfance et à Ma-
dame la Ministre de la Culture :
- En général, comment l’utilisation de générateurs 
de texte pourrait-elle influencer la capacité écrite 
dans les milieux scolaires ? Quelles opportunités et 
quels dangers pourraient en résulter ?
- La commercialisation de générateurs de texte 
pourrait-elle augmenter le risque de triche dans le 
cadre de la rédaction de travaux académiques ?
- Est-ce qu’il est prévu d’informer les élèves sur le 
fonctionnement et la manipulation de systèmes 
d’écriture autonome ? Les élèves pourraient-ils être 
confrontés à utiliser des générateurs de texte dans 
leur quotidien scolaire ? À partir de quel âge ou ni-
veau d’enseignement serait-il envisageable d’initier 
des actions de sensibilisation en cette matière ?
- Monsieur le Ministre ne craint-il pas que la créa-
tion littéraire de l’être humain soit menacée par les 
systèmes d’écriture autonome, étant donné que la 
qualité rédactionnelle des générateurs de texte 
pourrait se rapprocher de plus en plus de celles des 
hommes ? Quelles seraient les conséquences d’un 
recours accru aux générateurs de texte pour les 
écrivains ?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Claude 
Meisch, Ministre de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse, et de Mme Sam Tanson, 
Ministre de la Culture :
Dans sa question parlementaire, l’honorable Député 
fait référence au générateur de textes GPT-3 (Gene-
rative Pretrained Transformer 3) de l’entreprise 
OpenAI LP et s’interroge sur les conséquences 
d’une éventuelle utilisation de tels outils dans un 
contexte scolaire.
- Indépendamment du constat que l’intelligence 
 artificielle (IA) génère des outils de plus en plus 
performants dans le domaine de la production de 
textes, il est peu probable qu’ils arrivent à se subs-
tituer aux auteurs humains et nous sommes ab-
solument persuadés que la capacité des élèves et 
des adultes à produire des textes authentiques res-
tera une compétence importante à bien des égards, 
tant dans le contexte de l’éducation que pour la 
 société en général. Dans les écoles, les appren-
tissages en vue de l’acquisition des compétences 
de la compréhension et de la production écrite gar-
deront toute leur place, puisqu’elles sont essen-
tielles pour la communication entre les humains, 
mais permettent aussi à l’individu de mieux structu-
rer ses pensées et réflexions et de les partager 
avec autrui.
À ce stade, même les générateurs de textes les 
plus performants ne peuvent ni inventer un texte se 
basant sur de nouveaux faits ni produire des conte-
nus originaux. Il s’agit de modèles statistiques de 
langage qui fonctionnent selon le principe de la 
prédiction de mots en calculant la probabilité qu’un 
mot succède à un autre. Pour y arriver, le généra-
teur a dû apprendre et mémoriser d’énormes quan-
tités de textes et de données (570 GB ou l’équiva-
lent d’un milliard de mots dans le cas de GPT-3), 
auxquelles il a recours pour compléter des textes. 
Cependant, les développeurs eux-mêmes avouent 
que, contrairement aux êtres humains, les généra-
teurs de textes sont incapables de comprendre ou 
d’interpréter ce qu’ils ont appris. Pour réussir une 
communication réelle, ils devraient non seulement 
reconnaître les formes linguistiques, mais aussi 
comprendre leur dépendance en relation avec l’in-
tention communicative de l’auteur. Le développe-

ment de telles compétences exige une connais-
sance du monde qui ne survient que lors d’un 
échange communicatif avec d’autres personnes et 
en interaction avec elles, comme c’est le cas entre 
élèves et enseignants.
Cependant, les générateurs de textes pourraient 
servir pour promouvoir les processus d’écriture de 
textes dans certains contextes et s’avérer fort 
utiles, notamment dans la synthèse et la repro-
duction de contenus existants.
- Le risque de voir des candidats se servir d’un sys-
tème d’écriture autonome dans le cadre de la ré-
daction de travaux académiques au moment où de 
tels outils seront abordables et plus répandus ne 
peut pas être totalement exclu. Ce phénomène 
existe bel et bien depuis longtemps quand des étu-
diants ont recours aux services d’un prête-plume ou 
lorsqu’ils recopient des passages d’œuvres 
d’autres auteurs sans les déclarer comme étant 
des citations. Afin de minimiser ce risque, il pour-
rait s’avérer nécessaire de revoir les formes d’éva-
luation utilisées communément en délaissant peu à 
peu la simple reproduction de savoirs au profit de 
la réalisation de productions individuelles et au-
thentiques. Le recours croissant à des présenta-
tions orales devant un public ou un jury pourrait ga-
gner en importance dans ce contexte.
- Pour l’instant, l’utilisation systématique de géné-
rateurs de textes dans les cours n’est pas prévue. 
Cependant, il pourra être intéressant d’aborder ce 
sujet le moment venu dans le cadre des cours d’ini-
tiation au coding qui viennent d’être introduits au 
cycle 4 de l’enseignement fondamental et qui se-
ront intégrés de manière transversale à partir du 
cycle 2 dès la prochaine rentrée, tout comme dans 
la discipline  « Computer science » qui sera intro-
duite aux classes inférieures de l’enseignement se-
condaire en septembre 2021 et dont un des objec-
tifs sera de jeter un regard averti derrière les cou-
lisses de la digitalisation et d’apprendre à connaître 
certaines formes d’IA avec leurs opportunités et 
risques. Dans ce contexte, les élèves pourront être 
confrontés à des systèmes d’écriture autonome et 
seront sensibilisés à reconnaître les caractéris-
tiques de textes générés par un logiciel.
- En ce qui concerne la menace que pourraient re-
présenter des générateurs de textes dans le cadre 
de la création littéraire et par conséquent pour les 
écrivains, nous ne partageons pas les craintes ex-
primées par certains. Les écrivains en chair et en 
os continueront surement à rédiger des œuvres in-
téressantes, issues de leur propre imagination et 
servies par leur style personnel et leurs talents lan-
gagiers. Si un système d’écriture autonome sera un 
jour capable de générer des récits, romans, 
poèmes, etc. dignes des meilleurs écrivains et que 
ces œuvres seront clairement marquées comme 
étant issus d’un processus d’IA, les lecteurs auront 
la liberté de choisir la lecture qui leur procure le 
plus de plaisir.

Question 3122 (10.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant les travailleurs handicapés :
D’ADEM mellt an hirem Rapport zum Mount 
 September, dass 3.258 Mënsche mat engem Statut 
spécifique bei hinnen als Demandeurs d’emploi 
ageschriwwe sinn. Dovun 1.651 Persounen, déi als 
Salariés handicapés oder als Salariés handicapés 
et à capacité de travail réduite ageschriwwe sinn.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Aarbecht dës Froe stellen:
1. Zu Lëtzebuerg musse 5 % vun de Posten am 
ëffentlechen Déngscht vu Persoune mat engem 
Statut de salarié handicapé besat ginn.
Sinn déi 5 % vu Salariés handicapés am ëffent-
lechen Déngscht iwwerall erfëllt? Falls net, firwat 
net?
2. Och fir de Privatsecteur ginn et Virgaben. Esou 
muss zum Beispill eng Firma mat méi wéi 300 Mat-
aarbechter 4 % vun hire Poste mat Persoune mat 
engem Statut de salarié handicapé besetzen. Falls 
een Employeur d’Quot net erfëllt, muss hien dem 
Staat 50 % vum Mindestloun vun engem Employé 
iwwerweisen.
2.1 Wéi vill privat Betriber halen sech net un déi ge-
setzlech festgeluechte Quoten?
2.2 Wéi vill Employeuren hunn dës Strof respektiv 
dësen Ausgläich dëst Joer schonn un de Staat be-
zuelt? Muss dëse Montant eemol am Mount oder 
eemol am Joer un de Staat iwwerwise ginn?
2.3 Wat fir Moossname gesäit de Staat vir, fir 
 d’Betriber zum Anhale vun de Quoten ze motivéie-
ren?
Réponse commune (12.01.2021) de M. Dan 
 Kersch, Ministre du Travail, de l’Emploi et de l’Éco-
nomie sociale et solidaire, et de M. Marc Hansen, 
Ministre de la Fonction publique :
ad 1. Déi éischt Fro ass e bëssen iwwerraschend, 
well genee dëse Sujet am Kader vun enger erwei-

derter parlamentarescher Ufro vum honorabelen 
Deputéierte Marc Spautz den 12. Mee 2020 am De-
tail am Plenum vun der Chamber vum Minister fir 
d’Fonction publique beäntwert gouf, dat och a Pres-
enz vum honorabelen Deputéierte Sven Clement. 
No esou kuerzer Zäit hu sech d’Zuelen dann och 
net signifikant verännert. Et sinn am Ganzen 914 
Agenten an der Fonction publique ënnert dem Sta-
tut vum Salarié handicapé beschäftegt, zwee méi 
wéi nach am Mee 2020. Am Regimm vum Employé 
maachen dat 7,3 % a beim Salarié 11,3 % aus. Bei 
de Fonctionnairë stinn eis keng Zuelen zur Ver-
fügung aus den Ursaachen, déi an der Interventioun 
vum 12. Mee explizéiert goufen an en iwwergräi-
fende Prozentsaz fir déi ganz Fonction publique 
kann dowéinst net genannt ginn.
ad 2.1 Vun den am Ganzen 2.359 Betriber, déi am 
Februar 2020 25 oder méi Salariéë beschäftegt ha-
ten, hunn 1.928 Betriber (81,7 %) d’Quot net erfëllt. 
An der Kategorie vun de Betriber mat 300 a méi 
Beschäftegte läit dësen Taux souguer bei 98 % (154 
vun 157 Betriber).
Bei den Entreprisen, déi 25-49 Salariéë beschäfte-
gen, sinn 33 % vun der Quot erfëllt. Bei de mëttel-
groussen Entreprisë mat 50-299 Salariéë sinn sou-
guer 72 % erfëllt. An der Kategorie vun den Entre-
prisë mat 300 a méi Mataarbechter si 27 % vun der 
Quot erfëllt.
De follgenden Tableau gëtt en detailléierten Iwwer-
bléck iwwert d’Situatioun am Privatsecteur:
(tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
ad 2.2 Den Artikel L. 562-5 vum Code du travail 
gesäit vir, dass am Fall vun engem Refus vum 
 Employeur, fir déi virgeschriwwen Unzuel vu Sala-
riés handicapés anzestellen, finanziell Sanktiounen 
ustinn. De Fait eleng, dass Quoten net erfëllt sinn, 
bedeit awer net forcement, dass e Refus vum Em-
ployeur virläit. D’Situatioun wär anescht, wann e Sa-
larié handicapé mat der néideger Qualifikatioun 
sech an engem Betrib, deen d’Quoten net anhält, op 
eng fräi Plaz mellt an net géif agestallt ginn. An 
deem Fall misst d’Sanktioun applizéiert ginn. Dem 
Aarbechtsministère läit aktuell keng esou eng 
Reklamatioun vir.
ad 2.3 De Staat verfüügt iwwert eng ganz Rei vu 
Mesuren a Bäihëllefen, fir d’Betriber ze incitéieren, 
Mataarbechter mat enger Behënnerung anzestellen:
- eng staatlech Bäihëllef zum Loun vu 40 %-100 %, 
inklusiv d’Charges patronales ;
- Bedeelegung u Formatiounskäschten ;
- speziell Bäihëllefe fir d’Aarbechtsplaz an d’Aar-
bechtsëmfeld ze amenagéieren ;
- Bereetstellung vu spezialiséierten Aarbechtse-
kipementer ;
- Bedeelegung un den Transportkäschten.
Mam Gesetz vum 1. August 2019 ass d’Aktivitéit 
vum  « Assistant à l’inclusion » agefouert ginn. 
Dëst erlaabt et engem Betrib, zesumme mam be-
traffene Mataarbechter op en agreéierte Service ze-
réckzegräifen, fir d’Inklusioun vum Mataarbechter 
am Betrib ze plangen an ze begleeden.
Doriwwer eraus setzt d’Regierung op eng geziilt 
Sensibilisatioun an der Gesellschaft am All-
gemengen, a speziell vun de Betriber, esou wéi et 
och am nationalen Aktiounsplang 2019-2024 fir 
d’Ëmsetzung vun der UN-Behënnerterechtskonven-
tioun virgesinn ass, dat mam Zil, d’Kompetenzen an 
d’Plus-value vu Mënsche mat enger Behënnerung an 
der Aarbechtswelt ervirzesträichen. An deem Sënn 
ënnerstëtzt d’Regierung och Initiative vun anere pri-
vaten an ëffentlechen Acteuren, z. B. am Kader vu 
Projete vum Europäesche Sozialfong (FSE).

Question 3125 (11.11.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant la construction de nouvelles 
lignes à haute tension :
D’Buergermeeschtere vu Luerenzweiler a Steesel 
reagéiere ganz empfindlech op Pläng vu Creos fir 
eng Héichspannungsleitung iwwert den Heeschdrëf-
fer Plateau an duerch de Gréngewald ze féieren. 
Esou e Projet werft eng Rëtsch generell mee och 
punktuell Froen op, déi ech hei wëll dem Här Energie-
minister an der Madamm Ëmweltminister stellen:
1. Wéi entwéckelt sech de Stroumverbrauch hei zu 
Lëtzebuerg an den nächste Joren, an zwar a) an 
engem Zenario, wou d’Land seng Klimaziler anhält, 
b) an engem Zenario, wou d’Hallschent vun den Au-
toen elektresch sinn?
2. Wéi vill vun deem Stroum kann hei am Land pro-
duzéiert ginn a wéi vill dovun duerch erneierbar 
Energien?
3. Gëtt et, nieft de Pläng, dës Leitung iwwert 60 bis 
70 Meter héich Masten tëscht Luerenzweiler an 
Hënsdref ze spanen, en Alternativplang?
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4. Wéi ass de Lëtzebuerger Staat finanziell un 
deem Projet bedeelegt?
5. Ass et méiglech, fir dës Héichspannungsleitung 
ënnerierdesch ze maachen?
6. Huet eng ënnerierdesch Féierung Nodeeler géint-
iwwer enger Uewerleitung?
7. Wéi vill Beem géingen dëser Leitung zum Affer 
falen an a wéi enge Bëscher?
8. Wéi vill Beem misste bei enger ënnerierdescher 
Féierung ëmgeluecht ginn?
Réponse commune (10.12.2020) de M. Claude 
Turmes, Ministre de l’Énergie, et de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1. + 2. De Lëtzebuerger Energie- a Klimaplang 
(PNEC) huet als Zil, déi fossil Energien (Diesel, Ben-
sin, Mazout, Gas), déi nieft dem Effet op eise Klima 
och eis Loftqualitéit schiedegen, schrëttweis 
duerch Energieeffizienzmoossnamen an erneierbar 
Energien ze ersetzen.
Dëse Plang gesäit vir, dass fir d’Erreeche vun de 
 Klimaziler am Joer 2030 d’Hallschent vun den Au-
toen elektresch bedriwwe ginn. Déi zwee gefrot Ze-
narie falen deemno am Joer 2030 zesummen. An 
dësem Zilzenario entwéckelt sech de Stroumver-
brauch zu Lëtzebuerg vu 6,1 TWh am Joer 2020 op 
6,4 TWh am Joer 2030, woubäi den Undeel vum 
Stroum um Gesamtenergieverbrauch vun 13 op 
18 % klëmmt. Op der Säit vun der Produktioun geet 
de PNEC am Zilzenario dovunner aus, dass bis 
2030 den Undeel vun der eegener Produktioun zu 
Lëtzebuerg un der Consommatioun bei 35,4 % 
wäert leien. Den Undeel vun erneierbaren Energië 
läit liicht drënner, bei 33,6 %.
Nieft der Gesamtconsommatioun ass de jeeweils ak-
tuelle Leeschtungsbedarf fir d’Ausleeë vum elektre-
sche Reseau maassgeebend. Virun allem ass et fir 
de Reseau méi schwiereg eng héich Leeschtung fir 
eng kuerz Zäit bereetzestelle wéi eng méi kleng 
Leeschtung iwwer eng méi laang Zäit, och wann 
d’Consommatioun déi selwecht ass. Iwwer d’lescht 
Jore weist sech, dass zu Lëtzebuerg de Spëtze-
leeschtungsbedarf opgrond vun eiser industrieller, 
demographescher, technologescher a sozialer Ent-
wécklung méi séier an d’Luucht geet wéi d’Gesamt-
consommatioun, ënnert anerem och a Periode mat 
wéineg Stroumproduktioun am Land.
ad 3. Am Kader vun de Prozeduren, an notamment 
an der Évaluation des incidences sur l’environn-
ment (EIE), déi rezent fir de Projet 380 ugelaf ass, 
gi verschidden Alternative fir d’Realiséierung hi-
siichtlech dem Impakt op de Mënsch an d’Ëmwelt 
ënnersicht an enger ëffentlecher Consultatioun ën-
nerluecht. Dobäi ginn ënner anerem och verschidde 
Formen an Héichte vu Maste gekuckt, an och 
d’Méiglechkeet fir d’Leitung ënnerierdesch ze féie-
ren. Zousätzlech Propose kënnen an der souge-
nannter „Scoping-Phas“ nach dozou kommen.
Grondsätzlech ass geplangt, dass de Projet 380 
duerch eng Kombinatioun mam Réckbau vu Leitun-
gen a Posten op verschiddene Plazen zu enger 
Verbesserung féieren, notamment doduerch, dass 
bestoend Leitunge vu Wunngebidder ewech geholl 
ginn.
ad 4. De Lëtzebuerger Staat ass net finanziell un 
dem Projet bedeelegt.
ad 5. + 6. Prinzipiell ass et méiglech, Héichspan-
nungsleitungen ënnerierdesch ze verleeën. Heibäi 
ginn isoléiert Kabelen an eng Roueranlag agezunn, 
déi virdrun an de Buedem agebaut gouf. Par rap-
port zu enger Fräileitung erginn sech Ënnerschee-
der besonnesch hisiichtlech vun:
- Landschaftsbild a visuellen Impakt;
- Flächebedarf a Flächennotzung;
- Agrëff op de Buedem;
- Versuergungssécherheet;
- Energeetesch Verloschter beim Transport;
- Maintenance a Reparaturaarbechten;
- Käschten.
Fir eng Decisioun bezüglech iwwerierdesch Fräilei-
tung oder ënnerierdesch Kabelanlag kënnen ze hue-
len, musse verschidde Vir- an Nodeeler conside-
réiert ginn. Dës gi wärend der EIE opgelëscht a 
bewäert, a kënne jee no Emplacement a Projet ganz 
ënnerschiddlech Resultater weisen.
ad 7. + 8. Och dës Fro gëtt am Kader vun der EIE 
gekuckt. Aktuell huet Creos fir säi Projet 380 de 
Bau vun enger Fräileitung virgesinn, vun där den 
Trasseverlaf awer nach net detailléiert feststeet an 
och weeder de Mastdesign nach d’Leitungshéicht 
endgülteg definéiert sinn. Aus deem Grond kann 
och nach keng Ofschätzung gemaach ginn, ob, a 
wat fir engem Bësch, a wéi vill Beem eventuell 
noutwenneg wieren ofgeholzt ze ginn a wou der 
eventuell bäikomme kënnen.
Och fir d’Optioun vun enger ënnerierdescher Féie-
rung gëtt et aktuell keen detailléierte finalen Tras-
severlaf. Dofir ass eng Ausso zum Verloscht vu 
Beem am Moment nach net méiglech a gëtt am Ka-
der vun der EIE gekuckt.

Generell ass awer virgesinn d’Trass ausserhalb vu 
wäertvolle Biotopen ze leeën. Des Weidere kënne 
Fräileitungen duerchaus iwwert e Bësch gebaut 
ginn ouni datt eng Schneis muss gehae ginn. Et ass 
an deem Kontext och drop hinzeweisen, datt am 
Projet 380 geplangt ass, dass insgesamt méi Pot-
toen a Leitungen zeréckgebaut wéi bäigesat gi wou 
d’Fläch dann entspriechend erëm ka genotzt ginn.

Question 3126 (11.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant les travaux scolaires à domi-
cile :
Dat lescht Schouljoer gouf am zweeten an drëtten 
Trimester virum allem vu Covid-19 dominéiert.
Verschidden Enseignanten hunn elo d’Gefill, mat 
hire Klasse vill Schoulprogramm missten nozehue-
len, a schaffen dofir am Cours méi intensiv a ginn 
de Kanner och méi Hausaufgabe wéi gewinnt.
Ënnert der Madamm Ministesch Delvaux-Stehres, 
war d’Fro, wéi vill Hausaufgabe Primärschoulkan-
ner solle kréien, e grousst Theema. An enger mi-
nisterieller Consigne vun 2005 gouf deemools fest-
gehalen, dass Kanner eréischt ab dem drëtte 
Schouljoer sollten Hausaufgabe kréien, an dass 
dës Aufgaben, déi ouni d’Hëllef vun engem Erwues-
sene misste kënne bewältegt ginn, am Total net 
méi wéi zwou Stonne pro Woch dierften an Usproch 
huelen am drëtte Schouljoer, an net méi wéi véier 
Stonnen ab dem véierte Schouljoer.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Bildung dës Froe stellen:
1. Wéi eng Consigne fir Hausaufgabe kann de Mi-
nister haut, bal 15 Joer no de genannte Richtlinne 
vun der Madamm Ministesch Delvaux-Stehres, vi-
rum Hannergrond vun der aktueller Pandemie ginn?
Hält de Minister un der Consigne fest, dass et 
Hausaufgaben eréischt ab dem Cycle 3 sollt ginn, 
an dass e Workload vun zwou, respektiv véier Ston-
nen, net depasséiert sollt ginn?
2. Däerf en Enseignant decidéieren, sech net un 
dës Consignen ze halen a méi Hausaufgabe ginn?
Ëm wéi vill Minutten/Stonnen däerf en Enseignant 
déi vum Minister proposéiert Consignen depasséie-
ren?
Réponse (15.12.2020) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. An der Lettre circulaire de printemps 2020 
kruten d’Enseignanten am Fréijoer 2020 déi aktuell 
Consignë par rapport zu den Hausaufgabe mat-
gedeelt.
Ewéi an dëse Consignen op en Neits betount gëtt, 
ass et wichteg, de Volume vun den Hausaufgaben 
un déi individuell Kompetenze vun de Schüler unze-
passen. Et ënnerläit dem Enseignant, op Basis vun 
enger formativer Evaluatioun, déi passend Hausauf-
gabe fir seng Schüler eenzel ze definéieren. D’Zil 
vun den Hausaufgaben ass eenzeg d’Wëssen, dat 
d’Schüler sech an der Klass ugëeegent hunn, ze 
verdéiwen a gläichzäiteg d’Entwécklung vun hirer 
Selbststännegkeet an hirer Kapazitéit am Beräich 
Zäit-Management ze ënnerstëtzen. D’Hausaufga-
ben erméiglechen et zugläich den Elteren, sech een 
Iwwerbléck ze verschafen iwwer déi Contenuen, déi 
an der Klass behandelt ginn, a se ginn hinnen 
 doriwwer eraus d’Geleeënheet, d’Efforten, déi 
d’Kanner an der Schoul gemaach hunn, doheem 
n ozevollzéien.
Ewéi am Plan d’études festgehalen, ass et och 
wichteg, de Kanner hir transversal Kompetenzen ze 
entwéckelen, andeem si ënner anerem léieren, rich-
teg ze léieren („apprendre à apprendre“). D’Hau-
saufgabe spillen an dësem Kontext eng wichteg 
Roll. Hire Volume respektiv d’Dauer fir hir Ëm-
setzung mussen an dësem Zesummenhang aller-
déngs ëmmer dem Niveau vum Developpement an 
de Schoulfächer vun de Schüler ugepasst sinn.
Et war net néideg, d’Consignë fir d’Hausaufgaben 
am Kader vun der aktueller sanitärer Kris unzepas-
sen.
E Kand, dat Ënnerstëtzung an engem bestëmmte 
Beräich brauch oder dat Retarden am Developpe-
ment vu bestëmmte Kompetenze virweist, kann op 
de Support vun der Equipe pédagogique zielen. An 
dësem Fall gi spezifesch Mesuren ënner anerem 
am Kader vum Appui pédagogique organiséiert. 
 Dofir sinn d’Hausaufgaben net do.
Fir eventuell Lacunnen, déi am Kader vum Confine-
ment entstane sinn, opzeschaffen, goufe virun der 
Rentrée Nohëllefscoursen organiséiert. Wärend 
dëse Coursë goufen d’Kanner duerch Léier-
sequenze guidéiert, déi vum SCRIPT ausgeschafft 
goufen, fir geziilt den Developpement vun eenzele 
Kompetenzberäicher ze fërderen an esou op déi in-
dividuell Besoine vun de Kanner anzegoen. D’Orga-
nisatioun vun de Nohëllefscoursë war eng wäertvoll 
komplementar Offer zum Appui pédagogique, deen 
aktuell an de Grondschoulen ugebuede gëtt.

ad 2) D’Léierpersonal ass gehalen, d’Consignen aus 
der leschter Circulaire ze respektéieren. Zentral 
beim Verdeele vun den Hausaufgaben ass ëmmer 
d’Analys vun de Kompetenze vun de Kanner. Et 
 ënnerläit dem Enseignant senger Kompetenz, op 
Basis vun dëser Analys an enger reegelméisseger 
Kommunikatioun mat den Elteren, de jeeweils 
passende Volume un Hausaufgabe fir all Schüler ze 
definéieren. Heibäi ass et besonnesch wichteg, 
enger differenzéierter Approche nozekommen an 
där och dem Rhythmus vum eenzele Kand Rech-
nung gedroe gëtt, well et selbstverständlech 
méiglech ass, datt ee Kand fir déi nämmlecht 
Aufgab méi oder manner Zäit brauch ewéi en anert.

Question 3127 (11.11.2020) de MM. Fernand 
Kartheiser et Fred Keup (ADR) concernant les com-
pétences linguistiques requises pour les agents 
de la Police grand-ducale :
Am Règlement grand-ducal du 12 mai 2010 fixant 
les modalités du contrôle de la connaissance des 
trois langues administratives pour le recrutement 
des fonctionnaires et employés des administra-
tions de l’État et des établissements publics 
heescht et am Art. 3:
 « En fonction de son niveau de carrière, le candidat 
déterminera laquelle des trois langues constituera 
sa première, sa deuxième et sa troisième langue. »
Am Hibléck op déi ënnescht Karriäre steet am 
nämm lechten Artikel:
 « En ce qui concerne les épreuves préliminaires 
 organisées pour les carrières inférieures, les ni-
veaux de compétences à atteindre tant pour la 
compréhension de l’oral que pour l’expression orale 
dans les trois langues sont fixés comme suit :
niveau B1 pour la première langue
niveau A2 pour la deuxième langue
niveau A1 pour la troisième langue. »
Well dës Virschrëfte jo och fir de Rekrutement bei 
der Police gëllen, ass et deemno esou, datt e 
Police beamten an der ënneschter Karriär, dee 
Lëtze buergesch als drëtt Sprooch ugëtt, just en 
 Niveau A1 an dëser Sprooch brauch.
Dowéinst wéilte mir dem Här Policeminister dës 
Froe stellen:
1. Ass den Här Minister sech bewosst, datt den Ni-
veau A1 just ganz rudimentär Kenntnisser vun der 
Sprooch viraussetzt, wuel wëssend, datt et fir e Po-
licebeamten zu Lëtzebuerg onverzichtbar ass, 
fléissend an ouni sproochlech Barrièrë kënnen op 
Lëtzebuergesch ze kommunizéieren?
2. Ass den Här Minister der Meenung, datt déi 
sproochlech Kompetenz am Hibléck op d’Lëtze-
buergescht onbedéngt misst eropgesat ginn, fir 
datt och e Policebeamten an der ënneschter Karriär 
senger Aufgab voll a ganz gerecht ka ginn?
3. Wa jo, a wéi engem zäitleche Kader kann een 
 domat rechnen, datt déi sproochlech Ufuerderun-
gen an deem Hibléck iwwerschafft an no uewen 
ugepasst musse ginn? Wéi ee sproochlechen Ni-
veau gedenkt den Här Minister fir d’Lëtzebuerges-
cht virzeschreiwen?
4. Wéi eng sproochlech Ufuerderungen, beson-
nesch am Hibléck op d’Lëtzebuerger Sprooch, solle 
fir d’Karriären A1, A2 a B gëllen? Wéi en Niveau ass 
fir den Interview an der Lëtzebuerger Sprooch virge-
sinn? Wéi verleeft den Interview a wéi laang dauert 
en? Sinn déi Leit, déi de Sproochenniveau sollen 
iwwerpréiwen, dofir besonnesch qualifizéiert? Wa 
jo, wéi? Wann nee, firwat net? Ass et eliminato-
resch, wann ee Kandidat fir an d’Police net 
fléissend Lëtzebuergesch schwätze kann?

Réponse (10.12.2020) de M. Henri Kox, Ministre de 
la Sécurité intérieure :

ad 1. Jo, ech si mir bewosst, dass den Niveau A1 
just ganz rudimentär Kenntnisser vun der Sprooch 
viraussetzt an dass e Polizist muss kënne fléissend 
an ouni sproochlech Barrièren op Lëtzebuergesch 
kommunizéieren.

ad 2. + 3. De Rekrutement vun de Poliziste gëtt 
duerch ee groussherzoglecht Reglement vum 29. 
Juli 2020 gereegelt. An dësem Reglement ass 
virgesinn, dass all Kandidat, dee Polizist wëllt ginn, 
am Lëtzebuergesche getest wäert ginn. Beim C1 
sinn am Artikel 12 (1) dräi mëndlech Exercicen oder 
Gespréicher op Lëtzebuergesch virgesinn a beim 
C2 gesäit den Artikel 16 eng Epreuve op Lëtzebuer-
gesch vir.

ad 4. Fir d’Fonction publique am Allgemenge sinn 
d’Niveauen am Artikel 3 vum groussherzogleche 
Reglement vum 12. Mee 2010 festgeluecht.

Fir d’Poliziste gëllen ausserdeem d’Artikelen 9 an 
10 vum groussherzogleche Reglement vum 29. Juli 
2020, woubäi de Reglement awer keng fix Niveaue 
virgesäit. Et ass also der Examenskommissioun 
iwwerlooss, fir den Oflaf vum Gespréich ze gestal-
ten, an och d’Krittäre festzehalen, déi een erfëlle 

muss. D’Memberen aus der Kommissioun, där hir 
Zesummesetzung an den Artikele 4, 18 an 20 defi-
néiert ass, sinn duerchaus qualifizéiert, fir eng 
Aschätzung vun de Kompetenze vun de Kandidaten 
ze maachen, déi awer weeder op d’Sproochekennt-
nisser spezifizéiert ass, nach sech dorops bes-
chränkt.

An den Artikelen 9, 10 an 12 ass festgehalen, dass 
en Echec am Lëtzebuergeschen zum Ausschloss 
vum Kandidat féiert.

Question 3128 (11.11.2020) de MM. Claude 
 Lamberty et Max Hahn (DP) concernant la gratuité 
des manuels scolaires :

Depuis la rentrée 2018-2019, les manuels scolaires 
obligatoires sont distribués à titre gratuit aux 
élèves de l’enseignement secondaire classique et 
général ainsi qu’à ceux de la formation profession-
nelle. Le programme de la gratuité des manuels 
scolaires a ainsi contribué à l’égalité des chances 
de notre système scolaire.

Afin d’encourager l’utilisation durable des manuels 
scolaires, le recours aux manuels d’occasion est 
 récompensé par un bon d’achat à hauteur de 50 % 
de la valeur des livres non commandés.

Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre de l’Éduca-
tion nationale, de la Jeunesse et de l’Enfance :

1) Monsieur le Ministre peut-il informer sur le 
nombre et la valeur des manuels scolaires obliga-
toires qui ont été commandés via l’application My-
Books pour la rentrée 2020-2021 ?

2) Est-ce que le nombre et la valeur totale des bons 
ont augmenté ou diminué depuis l’introduction du 
programme de gratuité ?

3) Combien d’argent un ménage peut-il économiser 
en moyenne par enfant et par année scolaire ?

Réponse (14.12.2020) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :

Dans leur question parlementaire, les honorables 
Députés demandent des informations au sujet de la 
gratuité des manuels scolaires.

ad 1) Le tableau ci-après renseigne sur le nombre 
et la valeur des manuels scolaires obligatoires qui 
ont été commandés via l’application MyBooks pour 
la rentrée 2020-2021 :

(tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question).

ad 2) L’évolution du nombre et de la valeur totale des 
bons d’achats générés en cas de non-sélection d’un 
manuel scolaire obligatoire se présente comme suit :

(tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question).

ad 3) Le montant qu’un ménage peut économiser 
en moyenne par enfant varie en fonction de la 
classe et de l’ordre d’enseignement dans lesquels 
un élève est inscrit. En effet, le nombre de manuels 
obligatoires est p. ex. plus élevé pour un élève de 
7e, alors qu’en classe de 1re, moins de manuels obli-
gatoires figurent au programme. L’économie engen-
drée par la gratuité des manuels peut s’élever 
jusqu’à 450 EUR par élève. Pour l’année scolaire ac-
tuelle, la moyenne s’élève à 212,42 EUR. Elle était 
de 187,21 EUR en 2018-2019 et de 179,51 EUR en 
2019-2020. À ce montant vient s’ajouter, le cas 
échéant, la valeur du chèque-livres.

Question 3129 (11.11.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant les vêtements de protection pour 
le personnel soignant :

Wann d’Asazpersonal vum CGDIS an enger Situa-
tioun intervenéiert, wou confirméiert ass, datt eng 
Persoun mam Covidvirus infizéiert ass, si si ugeha-
len, en Tyvek-Kostüm unzedoen. An deem Hibléck 
stellt sech déi berechtegt Fro, wéi d’Personal vun 
de Fleegedéngschter virgoe soll, wann och si am 
Kontakt si mat Persounen, wou de Verdacht op eng 
Covidinfektioun besteet.

An deem Kontext hätt ech follgend Froen un 
 d’Madamm Gesondheetsministesch:

1. Ass d’Personal vun de Fleegedéngschter, esou 
wéi dat beim CGDIS de Fall ass, ugehalen, en Tyvek-
Kostüm unzedoen, falls si am Kontakt si mat Per-
sounen, wou confirméiert ass, datt si mam Covid-
virus infizéiert sinn?

2. Wa jo, ginn et fir d’Fleegepersonal Instruktiou-
nen, wéi et den Tyvek-Kostüm richteg un- an ausdoe 
soll?
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3. Wa jo, ginn et fir d’Fleegepersonal Instruk-
tiounen, wéi et den Tyvek-Kostüm richteg entsuerge 
soll a wéi gesinn dës Instruktiounen aus?
4. Wann nee, firwat gëllt dës sënnvoll Mesure just 
fir de CGDIS an net och fir d’Fleegepersonal? Ass 
an deem Fall garantéiert, datt d’Fleegepersonal mat 
genuch héichwäertege Maske versuergt ass, fir 
sech effektiv géint de Virus ze schützen?
Réponse commune (09.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de Mme Corinne 
Cahen, Ministre de la Famille et de l’Intégration :
Säit Ufank vun der Covid-19-Pandemie huet d’Direk-
tioun vun der Santé Recommandatiounen erausginn 
iwwert d’Benotzung vun de sougenannten „Équipe-
ments de protection individuelle (EPI)“, déi och ree-
gelméisseg à jour gesat goufen no den neiste wës-
senschaftlechen Erkenntnisser. Dës Recommanda-
tioune sinn och disponibel um Site vum Ministère 
vun der Santé.
D’Direktioun vun der Santé war och iwwert déi 
lescht Méint ëmmer erëm am direkte Kontakt mat 
de Spideeler, Alters- a Fleegeheemer an de Fleege-
déngschter, fir op Froe vun de Mataarbechter par 
rapport zu de Schutzkleeder a Masken ze äntwer-
ten.
Den Tyvek-Kostüm ass just recommandéiert, wann 
d’Personal e ganz enke Kontakt mam Kranken huet a 
wann dobäi virauszegesinn ass, dass et zu Eclabous-
surë vu Kierperflëssegkeete komme kéint. Dëst ass 
z. B. de Fall an de Soins intensifs, wann e Patient 
muss intubéiert ginn an dobäi staark houscht.
Bei den normale Soinen ass een Tyvek net néideg.
Et ginn effektiv lnstruktiounen, wéi een en Tyvek 
richteg un- an ausdeet (z. B. Videomaterial). Am 
beschten ass awer, dass een dëst e puermol prak-
tesch geüübt huet ënner Opsiicht vun enger Per-
soun, déi domat Erfarung huet, ier een esou en 
Equipement benotzt. D’Entsuergung geschitt wéi 
bei all aner Schutzmaterial am Kader vum Covid-19, 
et ginn do keng speziell Obligatioune fir den Tyvek.
Et ass genuch adequat Schutzmaterial disponibel 
zu Lëtzebuerg.
D’Personal vun den Hëllefs- a Fleegedéngschter 
hält sech am Fall vu Kontakt mat potenziellen oder 
nogewisenen lnfektioune bei hire Clientë mam 
 Covidvirus un déi Richtlinnen, esou wéi se vun der 
Direktioun vun der Santé virgi sinn an och op hirem 
Internetsite publizéiert sinn1.
Den Tyvek-Kostüm ass deementspriechend fir 
 Hëllefs- a Fleegedéngschter net virgesinn.

Question 3131 (11.11.2020) de Mme Diane Adehm 
(CSV) concernant les mesures d’hygiène et de sé-
curité dans les administrations :
Op verschiddene Verwaltungen ass et duerch Plaz-
mangel net méiglech, Personal an eenzel Büroe res-
pektiv d’Leit zwee Meter auserneenzesetzen, fir 
dann déi néideg Distanz zum Dëschnoper ze hunn. 
Eng Méiglechkeet wier, déi Büroe mat Plexiglas 
ofzedeelen. Laut mengen Informatioune stinn de 
Verwaltungen net ëmmer déi néideg budgetär 
Moyenen zur Verfügung, fir sech mat Plexi-
glasscheiwen ze ekipéieren, soudass d’Personal de 
ganzen Dag mat enger Mask an dem Büro muss 
sëtzen.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
den Här Finanzminister, den Här Minister fir d’Fonc-
tion publique an den Här Minister fir Mobilitéit an 
ëffentlech Aarbechte stellen:
- Wien ass responsabel an zoustänneg, fir d’Sé-
cherheet vun de Mataarbechter an de Verwaltungen 
ze assuréieren?
- Wien ass responsabel, fir Plexiglas an de Büroen 
ze installéieren?
- Ass Budget an de jeeweilege Verwaltungen dispo-
nibel, fir Plexiglas ze installéieren? Wann nee, fir-
wat net?
- Wéi eng Verwaltunge si mat Plexiglas ekipéiert 
ginn a wéi eng sinn net ekipéiert ginn?
Réponse commune (12.10.2020) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, de M. Marc 
 Hansen, Ministre de la Fonction publique, et de M. 
François Bausch, Ministre de la Mobilité et des Tra-
vaux publics :
ad 1. D’Responsabilitéite si gesetzlech gereegelt. 
Prinzipiell ass den Direkter oder den Administra-
tiounschef vum jeeweilege Service zoustänneg fir 
d’Sécherheet vun de Mataarbechter.

1 https://sante.public.Iu/fr/espace-professionnel/recomman-
dations/direction-sante/000-covid-19/000-covid-191-an-
nexes/recommandations-reseaux.pdf

 https://sante.public.lu/fr/espace-professionnel/recomman-
dat ions/direct ion-sante/000-covid-19/000-covid-
191-annexes/060-protections-du-personnel-de-sante.pdf

 https://sante.public.Iu/fr/espace-professionnel/recomman-
dations/direction-sante/000-covid-19/000-covid-191-an-
nexes/epi-affiche-reseaux-visite-medicale-fr.pdf

Am Artikel 6 vun der „Loi modifiée du 19 mars 1988 
concernant la sécurité dans la fonction publique“ 
ginn d’Responsabilitéiten am Detail beschriwwen.
ad 2. Den Direkter oder Administratiounschef ass 
zoustänneg, fir an hire jeeweilege Gebaier déi orga-
nisatoresch Moossnamen ze ergräifen, fir d’Sé-
cherheet an d’Gesondheet vun de Mataarbechter ze 
schützen.
D’Installatioun vu Plexiglastrennwänn kann eng 
Moossnam sinn, déi vum Responsabelen a Be-
truecht geholl gëtt, wann et net méiglech ass, eng 
physesch Distanz vu mindestens zwee Meter tëscht 
eenzele Mataarbechter, déi an engem Büro schaf-
fen, ze respektéieren.
ad 3. D’Bauteverwaltung (ABP) huet op Ufro Reu-
niounssäll vu verschiddene Ministèrë mat Plexi-
glasscheiwen ekipéiert. Déi Fraise sinn och vun der 
ABP iwwerholl ginn.
Aner staatlech Servicer si fir d’Uschafung, d’Installa-
tioun an d’Bezuele vun esou Oftrennwänn eegever-
antwortlech. Duerfir hu si Kreditter am Kader vun 
de Budgetsartikelen xx.x.12.08x „Bâtiments : ex-
ploitation et entretien“ respektiv xx.x.12.270: „En-
tretien, exploitation et location d’immeubles, dé-
penses diverses“ zur Verfügung. Wann ee Service 
keng Méiglechkeet hat, fir Trennwänn ze bezuelen, 
huet d’ABP déi Fraisen iwwert de Fonds d’entretien 
et de rénovation en charge geholl.
ad 4. D’Bauteverwaltung huet insgesamt a ronn 25 
Gebaier Plexiglastrennwänn duerch Betriber instal-
léiere gelooss, zousätzlech goufen eng 40 Gebaier 
mat Trennwänn ekipéiert, déi am Atelier vun der 
ABP hiergestallt a bei den Demandeuren installéiert 
goufen. Well de Gros vun de Servicer sech selwer 
ëm esou Ekipementer gekëmmert huet, ass et net 
méiglech ze soen, wéi vill Verwaltungen insgesamt 
op esou Moossnamen zeréckgegraff hunn.

Question 3132 (12.11.2020) de Mme Diane Adehm 
(CSV) concernant la réalisation des mesures com-
pensatoires au titre de la loi du 18 juillet 2018 
concernant la protection de la nature :
La présente fait suite à ma question parlementaire 
n° 2441 du 25 juin 2020 et dont la réponse date du 
13 octobre 2020. Beaucoup d’interrogations restent 
pourtant ouvertes. C’est pourquoi je me permets de 
fournir les précisions suivantes en espérant obtenir 
les informations demandées dans un délai rappro-
ché :
Sur le site compensation.lu édité par le Ministère de 
l’Environnement, du Climat et du Développement du-
rable, l’Administration de l’environnement et l’Admi-
nistration de la nature et des forêts du Grand- Duché 
de Luxembourg, on peut lire ce qui suit :
  « Dans beaucoup de pays, la responsabilité pour la 
réalisation de mesures compensatoires incombe aux 
maîtres d’ouvrage. Au Luxembourg, ceux-ci parti-
cipent, de manière générale, à la mise en œuvre des 
mesures compensatoires dans ce qu’on appelle des 
pools compensatoires.
Les pools compensatoires constituent un patrimoine 
foncier, qui est aménagé pour des besoins de com-
pensation futurs en y réalisant des projets écolo-
giques d’envergure.
La loi prévoit deux types de pools compensatoires : 
le pool compensatoire national, géré par l’Adminis-
tration de la nature et des forêts (ANF) et des pools 
compensatoires régionaux, gérés par des com-
munes.
Contre le payement d’une taxe, les maîtres d’ouvrage 
peuvent se dédouaner de leur obligation de compen-
ser le dommage écologique causé par leur projet.
Cette démarche permet notamment de réduire les 
délais de réalisation des mesures compensatoires, 
et ainsi de diminuer les pertes de biodiversité pou-
vant survenir entre la réalisation d’un projet d’aména-
gement et la mise en œuvre effective des actions de 
compensation.
En outre, elle rend possible une mutualisation entre 
les compensations de plusieurs projets d’aména-
gement, afin de réaliser des économies d’échelle et 
de favoriser la cohérence écologique. Cette dé-
marche permet également de mieux aligner les diffé-
rentes mesures compensatoires avec les priorités 
nationales en matière de protection de la nature. »
D’après la loi du 18 juillet 2018 sur la protection de la 
nature, il se trouve toutefois que si la réalisation 
concrète des mesures compensatoires doit se faire 
au moins endéans le même délai que celui relatif à 
la réalisation des projets pour lesquels ces mesures 
sont prescrites, suivant les conditions imposées par 
le ministre, en sont exceptées celles réalisées dans 
les pools compensatoires, i. e. celles mises en 
œuvre par l’État.
Autrement dit,
- la compensation immédiate de la perte de la bio-
diversité constitue actuellement l’exception, i. e. si 
le ministre autorise la réalisation de mesures com-
pensatoires particulièrement favorables à la diver-

sité biologique, en précisant les sortes de mesures, 
leur localisation dans le même secteur écologique 
et leur envergure, sur des terrains dont le deman-
deur est propriétaire ;
- les autres mesures compensatoires, à charge de 
l’État notamment, peuvent être enregistrées pour 
un délai de sept années à partir de la mise en vi-
gueur de la loi de 2018 précitée. Autrement dit, 
l’État se donne sept ans pour constituer les pools ;
- de même, les éco-points y relatifs peuvent être dé-
bités du registre suite au paiement de la taxe de 
remboursement par le demandeur d’autorisation, 
même si les terrains accueillant les mesures com-
pensatoires ne sont pas encore disponibles ou si 
les mesures compensatoires n’ont pas encore été 
exécutées.
Au vu de tout ce qui précède, j’aimerais poser les 
questions suivantes à Madame le Ministre de l’En-
vironnement, du Climat et du Développement du-
rable :
1) Combien de fois des éco-points ont été débités 
depuis l’entrée en vigueur de la loi précitée sans que 
les terrains accueillant les mesures n’eussent été 
disponibles, voire sans que les mesures compensa-
toires n’eussent été exécutées ? Combien d’éco-
points ont ainsi été débités par an et à quelles fins ?
2) Quelle est la surface totale acquise par l’Office 
national du remembrement pour servir de terrains à 
la réalisation de mesures compensatoires depuis 
l’entrée en vigueur de la loi du 18 juillet 2018 sur la 
protection de la nature et pour quel budget ? Serait-
il possible d’avoir le détail par année ?
3) Madame le Ministre peut-elle m’indiquer (i) les 
zones destinées à la création de pools compensa-
toires et (ii) pour chaque pool compensatoire, la 
délimitation géographique à l’échelle 1/2500 ?
4) Madame le Ministre peut-elle m’indiquer si ces 
informations sont accessibles au public depuis un 
site Internet géré par l’État ? Dans l’affirmative, quel 
est ce site Internet ?
5) Madame le Ministre peut-elle me renseigner sur 
l’existence de pools compensatoires régionaux ? 
Quelle a été la somme totale remboursée aux ex-
ploitants de tels pools compensatoires ?
6) Madame le Ministre est-elle disposée à fournir 
tous ces détails dans le cadre des projets de loi  
« budget » et  « programmation financière plurian-
nuelle » ?
Réponse (15.12.2020) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1) Depuis l’entrée en vigueur de la loi du 18 juil-
let 2018, le Ministère de l’Environnement, du Climat 
et du Développement durable a été saisi de 161 
 demandes d’autorisation ayant déclenché les méca-
nismes de compensation tel que précisés par l’ar-
ticle 63.1 et pour lesquelles une taxe de rembourse-
ment en vertu de l’article 65 a été versée. La ventila-
tion du nombre de demandes et des montants (€) 
versés par année jusqu’au 28 septembre 2020 est in-
diquée dans le tableau 1. ci-dessous :
(tableau à consulter auprès de l’Administration parle-
mentaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre - 
Rôle des affaires - Questions parlementaires - recher-
cher n° de la question).
Étant donné que les projets compensatoires repris 
sous le point 3 n’ont pas encore été enregistrés au 
registre, l’intégralité des éco-points repris au tableau 
ci-dessous reste à être débitée. Les opérations de 
comptabilisation des éco-points dans le registre des 
mesures compensatoires débuteront au premier se-
mestre 2021. Vu l’envergure des mesures compensa-
toires déjà réalisées ou en cours de réalisation 
(31.815.680 éco-points v. pt. 3), il s’agit en l’occur-
rence d’un déficit compensatoire virtuel plutôt qu’un 
manquement réel de réalisation de mesures 
concrètes. Le déphasage entre la réalisation des me-
sures compensatoires et leur enregistrement s’ex-
plique par la rigueur scientifique dédiée à l’évalua-
tion de la bonne réalisation des mesures compensa-
toires tel que prévue à l’article 7 du règlement grand-
ducal du 1er août 2018 instituant un système numé-
rique d’évaluation et de compensation en éco-points.
En ce qui concerne les fins pour lesquelles les éco-
points ont été débités, il est renvoyé aux précisions 
communiquées dans le cadre de la réponse à la 
question parlementaire n° 2441.
ad 2) L’achat de terrains pour le compte du pool 
compensatoire national est assuré par le Comité 
d’acquisition du Ministère des Finances. Le tableau 
ci-dessous reprend les surfaces totales et le mon-
tant par année relatifs à ces acquisitions :
(tableau à consulter auprès de l’Administration parle-
mentaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre - 
Rôle des affaires - Questions parlementaires - recher-
cher n° de la question).
ad 3) À ce jour, seule l’Administration de la nature 
et des forêts a soumis des propositions concrètes 
de zones destinées à la création du pool compen-
satoire, en l’occurrence le pool compensatoire natio-
nal pour approbation selon les dispositions de l’ar-

ticle 64 de la loi du 18 juillet 2018. Le tableau ci-des-
sous reprend les zones approuvées, leurs surfaces 
respectives et le nombre d’éco-points escomptés 
suite à leur mise en œuvre. Les projets repris en gras 
sont en cours de réalisation. Les cartes à l’échelle 
demandée sont annexées à la présente.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration parle-
mentaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre - 
Rôle des affaires - Questions parlementaires - recher-
cher n° de la question.)
ad 4) Les zones reprises sous le point 3 ainsi que 
des fiches signalétiques y relatives peuvent être 
consultées sur le Géoportail national du Grand- 
Duché de Luxembourg (www.geoportail.lu), thème  
« Environnement », rubrique  « Mesures compensa-
toires », couche  « Zones de compensation approu-
vées ».
ad 5) Le syndicat intercommunal SICONA a obtenu, 
en date du 20 juin 2019, un accord de principe pour 
la constitution d’un pool compensatoire régional.  
Un premier projet à hauteur de 398.000 éco-points a 
été présenté à l’Observatoire de l’environnement na-
turel. Il sera soumis à l’avis du comité de gérance 
avant son approbation éventuelle par la Ministre de 
l’Environnement, du Climat et du Développement du-
rable.
ad 6) Le Comité de gérance, instauré par la loi 
concernant la protection de la nature, fera au pre-
mier semestre 2021 le bilan de toutes les trans-
actions financières réalisées dans le cadre des me-
sures compensatoires. Ce bilan sera rendu acces-
sible au public.

Question 3133 (12.11.2020) de M. Laurent Mosar 
(CSV) concernant l’« E-Sport » au Luxembourg :
Duerch d’Digitaliséierung an d’Technologiséierung 
vun eiser Gesellschaft, déi an deene leschte Joren 
ëmmer méi staark zougeholl huet, huet sech och 
den E-Sport staark weiderentwéckelt. Ëmmer méi 
Spiller bedreiwen E-Sport, wou se eleng oder an 
Equippen zesumme spillen. Domadder gëtt den 
Teamgeescht an de Wettbewerb, wéi och bei 
deenen „normale“ Sportaarten, gefërdert. Zulescht 
huet sech och schonns eng Federatioun (Luxem-
bourg Esports Federation) gegrënnt. Hire President 
waart awer laut engem Artikel aus dem Lëtzebuer-
ger Land vum 7. November 2020 bis haut op eng 
Äntwert vum Sportminister bezüglech engem Ge-
spréich, fir iwwert déi zukünfteg Entwécklung vum 
E-Sport ze schwätzen. Niewent dem Sport selwer 
spillt déi wirtschaftlech Perspektiv och eng Roll, 
wat zum Beispill de Sponsoring vun Equippen 
ugeet. Och kéinte grouss Turnéier zousätzlech Tou-
risten an d’Land bréngen.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
de Sportminister stellen:
1. Erkennt de Sportminister den E-Sport als eng 
sportlech Aktivitéit un? Kann de Minister dës Ent-
scheedung begrënnen?
2. Huet de Minister wëlles, déi opkommend 
Branche vum E-Sport speziell ze fërderen, fir hir Po-
tenzialer besser auszeschaffen?
Réponse (15.12.2020) de M. Dan Kersch, Ministre 
des Sports :
D’Regierung verfollegt mat groussem Interessi 
d’Entwécklung vum E-Sport op internationalem an 
och besonnesch op nationalem Niveau. Och de Re-
gierungsprogramm geet op déi ëmmer méi grouss 
Envergure vun dësem Phenomeen an, deem säi wirt-
schaftlechen a sozialen Impakt evaluéiert soll ginn.
D’Situatioun vum sougenannten E-Sport zu Lëtze-
buerg war och e Sujet an der rezentster Reunioun 
tëschent dem Sportministère an dem COSL. An 
deem Kontext, an dëst ass och der Luxembourg 
 Esports Federation schrëftlech matgedeelt ginn, 
wëll ech den honorabelen Deputéierten drun erën-
neren, datt, gemäss dem Artikel 2 vum ofgeännerte 
Sportgesetz vum 3. August 2005, eng Federatioun 
muss representativ um nationalen Niveau sinn, wat 
déi sportlech Aktivitéite betrëfft, fir als agreéierte 
Verband unerkannt kënnen ze ginn. Dës sportlech 
Ak tivitéite mussen des Weideren op internationalem 
Niveau unerkannt sinn, an et ass um Demandeur ze 
beweisen, datt all dës Konditiounen erfëllt sinn.
Des Weidere seet dann nach d’Sportgesetz, datt de 
Sportminister e Sportverband kann unerkennen, op 
Avis vum COSL.
Dësen Avis vum Daachverband vum privatorgani-
séierte Sport zu Lëtzebuerg, ass elo kierzlech un de 
Sportministère geriicht ginn an ass amgaang analy-
séiert ze ginn.

Question 3134 (12.11.2020) de M. François Benoy 
(déi gréng) concernant la conversion des surfaces 
agricoles vers l’agriculture biologique :
Selon un article paru dans l’hebdomadaire  
« d’Lëtze buerger Land » du 16 octobre 2020, 450 
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hectares de surfaces agricoles supplémentaires 
seraient en conversion vers l’agriculture biologique 
depuis le début de cette année. Ce chiffre signifie-
rait une augmentation considérable par rapport aux 
années précédentes, où il variait entre 100 hectares 
et 350 hectares.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre de l’Agriculture, de 
la Viticulture et du Développement rural :
1) Monsieur le Ministre peut-il confirmer le chiffre 
mentionné ci-dessus ? Peut-on constater une aug-
mentation de la surface en conversion par rapport 
aux dix années précédentes ?
2) Dans l’affirmative, quelles sont, selon le Mi-
nistère, les raisons pour les nouvelles conver-
sions ? Quelles sont les mesures que le Ministère 
estime déterminantes d’avoir incité les agriculteurs 
à une conversion vers l’agriculture biologique ?
3) Quelle incidence ce chiffre a-t-il sur le pourcen-
tage de surfaces agricoles exploitées en agricul-
ture biologique au Luxembourg ?
Le deuxième Plan d’action national de promotion 
de l’agriculture biologique a été lancé au début de 
cette année avec les premières mesures prévues à 
être mises en place avant fin 2020.
4) Quelles mesures ont déjà été mises en place et 
quelles mesures sont en train d’être élaborées ?
Réponse (08.12.2020) de M. Romain Schneider, 
Ministre de l’Agriculture, de la Viticulture et du Déve-
loppement rural :
ad 1) + 2) En 2020, jusqu’à présent, dix exploita-
tions avec au total 456,7 ha ont entamé la période 
de conversion vers l’agriculture biologique, deux 
autres exploitations ont en outre reporté le début 
de leur conversion au 1er janvier 2021.
Le tableau ci-après reprend les superficies et le 
nombre d’exploitations (sans les apiculteurs) ayant 
entamé la conversion durant les dix dernières an-
nées :
(tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question).
Ce tableau montre que la taille moyenne des exploi-
tations se convertissant vers l’agriculture biolo-
gique a tendance à se stabiliser entre 40 et 55 ha 
durant ces dernières années, ce qui n’était pas le 
cas auparavant. L’année 2020 ne ressort néan-
moins pas particulièrement par rapport aux années 
précédentes.
Dans l’interprétation de ces chiffres, le nombre et le 
type d’exploitations jouent un rôle prépondérant. 
Ainsi, en 2020, parmi les exploitations ayant en-
tamé la conversion, se trouvent sept exploitations 
de faible superficie (maraîchage, fruiticulture, viti-
culture …), alors que les trois exploitations  « pure-
ment agricoles » sont nettement plus grandes 
(124,11 ha en moyenne).
Ces disparités rendent très difficiles une comparai-
son d’année en année ainsi que les conclusions à 
en tirer.
Plusieurs autres exploitations prêtes à entamer la 
conversion ont attendu la fixation du montant défi-
nitif des nouvelles primes à l’hectare pour l’agricul-
ture biologique et entameront la conversion en 
2021. Le montant de ces primes est un des aspects 
importants dans la prise de décision des exploita-
tions quant à la conversion.
Évidemment, d’autres aspects comme l’orientation 
générale de la production, les possibilités de mise 
sur le marché des produits agricoles, la structure 
de l’exploitation et sa capacité à s’adapter aux 
règles de la production biologique, notamment au 
niveau des bâtiments d’élevage, jouent un rôle pré-
pondérant dans la prise de décision.
Dans ce cas, le rôle joué par les conseillers agri-
coles est très important. Le service de conseil spé-
cialisé en agriculture biologique a été largement 
sollicité en 2020, ce qui laisse prévoir une augmen-
tation des conversions dès 2021.
ad 3) Voir la dernière ligne du tableau ci-dessus 
pour les années 2010 à 2019. En 2020, et au vu de 
la superficie nouvellement convertie, le niveau des 
5 % de la SAU cultivée selon le mode biologique 
sera vraisemblablement atteint.
ad 4) Le PAN-Bio 2025 est constitué de 29 mesures 
regroupées au niveau de quatre axes. Une précision 
sur le ou les acteurs responsables ainsi qu’un ca-
lendrier indicatif (court terme : avant fin 2020 ; 
moyen terme : 2021-2023 et long terme : après 
2023) ont été mis en place. Le comité d’exécution 
(ComEx) se réunit depuis mars selon besoin, mais 
au moins toutes les quatre semaines pour faire 
avancer le développement du PAN-Bio 2025.
Au niveau de l’axe 1, l’inventaire des données exis-
tantes (mesure 1-1) a été entamé et l’étude de ca-
ractérisation des filières (mesure 1-2) va se faire en 
relation avec la mesure de développement de fi-
lières prévues à l’axe 4.

Au niveau de l’axe 2, les mesures 2-1 et 2-2 (res-
ponsable  « bio » auprès du MAVDR et Service de 
l’agriculture bio à l’ASTA) ont été mises en place, 
les mesures 2-3 et 2-4 (mesures d’information) ont 
été entamées ; la mesure 2-5 continue comme les 
années précédentes.
Au niveau de l’axe 3, les mesures 3-1 (primes bio) 
et 3-4 (critères d’éligibilité pour les primes) vont 
être appliquées dès 2021. Le soutien des frais de 
contrôles des exploitations agricoles (mesure 3-5) 
est assuré en continu. Concernant le conseil agri-
cole, la mesure 3-6 est en train d’être mise en pra-
tique et la mesure 3-7 a été engagée. Les mesures 
de formation ont en partie été assurées par l’asso-
ciation des producteurs biologiques, mais sont res-
tées à un niveau malheureusement très faible à 
cause de la crise du Covid-19.
La mesure 3-12 concernant les champs d’essais et 
les essais variétaux a été mise en œuvre et pour la 
mesure 3-14, l’évaluation du dossier a démarré afin 
de pouvoir être réalisée en 2021.
Au niveau de l’axe 4, la mesure 4-1 s’est penchée 
sur le perfectionnement de la culture d’orge de 
brasserie et l’utilisation du soja pour l’alimentation 
des poules pondeuses. En outre, les mesures 4-4, 
4-5 et 4-6 sont en cours.
Toutes ces mesures vont continuer en 2021 et 
d’autres vont s’y rajouter, selon l’échelonnement du 
budget prévu dans le PAN-Bio 2025.

Question 3135 (12.11.2020) de M. Gusty Graas et 
Mme Carole Hartmann (DP) concernant le vaccin 
contre la Covid-19 :
L’Union européenne a passé un contrat d’achat anti-
cipé pour le vaccin contre la Covid-19 des entre-
prises pharmaceutiques BioNTech et Pfizer. La com-
mande s’élève à 300 millions de doses du vaccin.
Le Luxembourg aura droit à 0,14 % de cette com-
mande, donc environ 420.000 doses du vaccin.
La stratégie de vaccination contre le coronavirus de 
l’Union européenne propose de vacciner en premier 
lieu le personnel de la santé, les personnes vulné-
rables ainsi que les personnes travaillant dans des 
secteurs d’importance systémique.
Cependant quelques défis se posent quant à la vac-
cination de la population.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Madame la Ministre de la Santé :
1) Madame la Ministre peut-elle préciser de quelle 
manière une personne pourra attester sa vulnérabi-
lité afin de recevoir une dose de vaccination, dès 
que celle-ci sera disponible ? Une personne vulné-
rable devra-t-elle présenter une attestation médi-
cale ou recevra-t-elle une invitation par la Caisse 
nationale de santé ?
2) Le Luxembourg dispose-t-il à ce moment des ca-
pacités suffisantes en personnel qualifié et en 
équipements de protection pour l’administration du 
vaccin ?
3) Le vaccin de BioNTech/Pfizer devra être main-
tenu à -80 degrés Celsius à tout moment. Madame 
la Ministre peut-elle nous fournir des explications 
quant au stockage et le transport du vaccin avant 
son utilisation ?
4) Madame la Ministre a-t-elle prévu de former une 
cellule mobile de vaccination pour les maisons de 
retraite et de soins afin d’éviter un déplacement 
aux personnes âgées ?
Réponse (30.11.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
ad 1) Les questions ci-dessus seront adressées 
dans le cadre de la stratégie vaccinale, actuelle-
ment en voie d’élaboration.
ad 2) Les capacités seront adaptées en fonction de 
l’arrivée des vaccins qui auront effectivement ob-
tenu une autorisation de mise sur le marché par 
l’Agence européenne des médicaments.
ad 3) Les plans et des outils logistiques détaillés 
pour soutenir un transport et un stockage efficaces 
des vaccins et une surveillance continue de la tem-
pérature (détails disponibles sur le site de la firme 
Pfizer2) sont actuellement en voie d’élaboration.
ad 4) Cette question sera adressée dans le cadre 
de la stratégie vaccinale, actuellement en voie 
d’élaboration.

Question 3136 (12.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant la protection des données 
dans le cadre des tests de dépistage de la 
 Covid-19 :
Am Kader vum Large-Scale-Testing (souwuel am 
klassesche LST wéi och um Fluchhafen) gi ver-

2 https://www.pfizer.com/news/hot-topics/covid_19_vacci -
ne_u_s_distribution_fact_sheet

schidde Kommunikatioune mam Patient per SMS 
duerchgefouert. Sou kritt een um Fluchhafen z. B. 
säi QR-Code per SMS geschéckt an a béiden Zena-
rie kritt ee säi Covid-19-Testresultat per SMS kom-
munizéiert. Elo ass et esou, datt souwuel d’Kom-
munikatioun vum Fluchhafen-Test wéi och d’Kom-
munikatioun vun de Resultater am Kader vum LST 
(deelweis) vun enger belscher Nummer kënnt, déi 
Proximus gehéiert. Déi selwecht Nummer gëtt ën-
ner anerem benotzt, fir OTP vun Amazon, Google, 
Microsoft an Twilio, véier US-Firmen, ze versché-
cken. Dernieft hunn och well d’Luxair an aner Air-
lines déi selwecht Nummer fir de Versand vun 
SMSe benotzt.
Et ass also dovunner auszegoen, datt ee Presta-
taire gewielt gouf, fir d’SMSen ze verschécken, 
deen eng Rei vun Nummere mutualiséiert benotzt. 
Och wann nëmmen negativ Covid-Testresultater 
verschéckt ginn, sou kann ee mam Link fir de QR-
Code um Fluchhafen, op d’Matricule vun der Per-
soun déi getest soll ginn zougräifen. Et entsteet 
also eng Verbindung tëscht Handysnummer a Ma-
tricule, déi vun enger Firma traitéiert gëtt, déi och 
fir US-amerikanesch Firme schafft.
D’Valeur ze wëssen, wéi eng Nummer zu wéi enger 
Matricule gehéiert an dat eventuell kënnen ze ver-
knäppen, mat der Erkenntnis ob ee Client bei Ama-
zon, Google oder Microsoft ass, plus eventuell mat 
Boardingkaarte vun Airlines, ass enorm. Hei kënne 
kommerziell Datebanken opgebaut ginn, déi et 
dann och nach erméigleche fir ze hannerleeën, ob a 
wéi heefeg eng Nummer (an domadder eng Per-
soun), negativ op Covid-19 getest gouf.
An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Gesondheet dës Froe stellen:
1. Wien ass alles als Sous-traitant fir de Versand 
vun deenen SMSen zoustänneg?
2. Wéi gëtt séchergestallt, technesch a kontraktuell, 
datt et net zum Opbau vun
Datebanke kënnt, an deene festgehalen ass, ob eng 
Nummer (an domadder Persoun) negativ getest 
gouf, respektiv wéi eng Nummer wéi heefeg getest 
gouf?
3. Plangt d’Regierung Schrëtt ze ënnerhuelen, fir 
dës Problemer ze mitigéieren?
4. Ass geplangt, en Data Protection Impact Asses s-
ment (DPIA) am Kader vun den Dateniwwerdroun-
gen an -traitementer am Kader vum LST ze erstel-
len? Respektiv gëtt et well esou een?
5. Wien ass Responsable de traitement fir dës Trai-
tementer?
Réponse (15.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
ad 1. Fir am Kader vum LST-Programm Daten am 
Zesummenhang mat Prouwen, Analysen an d’Resul-
tater ze verschaffen an un déi betraffe Persounen 
ze verschécken, gi perséinlech Date vu Labora-
toires Réunis benotzt. Laboratoires Réunis handelt 
hei als Responsable de traitement.
Laboratoires Réunis huet den Hosting vun engem 
Deel vun den Daten engem Déngschtleeschter uver-
traut. D’Dateverschlësselung an d’Conservatioun 
vum Verschlësselungsschlëssel gëtt duerch Labo-
ratoires Réunis assuréiert. Klinesch Date ginn an 
enger privater Cloud vun engem lëtzebuergesche 
Fournisseur vu Laboratoires Réunis gehost. An 
 dësem Kontext gouf d’Verschécke vu Resultater per 
SMS automatiséiert an d’Infrastruktur vum 
 Déngschtleeschter benotzt. Aus dësem Grond sinn 
dës SMSe vun engem Sous-contractant komm. 
Dëse muss vum Bedreiwer vum lëtzebuergeschen 
Telekommunikatiounsnetz akzeptéiert ginn, sou 
datt d’SMSen net blockéiert ginn an hiren Empfän-
ger erreechen.
ad 2. Laboratoires Réunis, als Responsable de trai-
tement, veraarbecht perséinlech Date fir spezi-
fesch, explizitt a legitimm Zwecker, nämlech Covid-
19-Tester ze organiséieren, an auszewäerten als 
Deel vum LST-Programm. Dës Zwecker ginn am 
ëffentleche Marché public beschriwwen a stellen 
dofir kontraktuell Obligatioune fir Laboratoires Réu-
nis duer. Also veraarbecht Laboratoires Réunis 
keng perséinlech Daten, déi aus dem LST-Pro-
gramm entsti fir aner Zwecker wéi déi, déi am Ka-
der vum Marché public autoriséiert sinn.
Wat den Déngschtleeschter, de Sous-traitant vu 
 Laboratoires Réunis ugeet, ass dësen duerch 
kontraktuell Verflichtunge gebonnen, déi beson-
nesch den Artikel 28 vum Reglement (UE) 2016/679 
reflektéieren. De Sous-traitant huet dofir eng 
kontraktuell Verflichtung, nëmmen op d’Instru k-
tioune vu Laboratoires Réunis ze handelen. Als 
Sous-traitant muss den Déngschtleeschter och déi 
pertinent gesetzlech Bestëmmunge vun deem ge-
nannte Reglement respektéieren.
Schlussendlech, wéi uewen uginn, sinn d’Date fir 
déi de Sous-traitant am Numm vu Laboratoires Réu-
nis den Hosting assuréiert, verschlësselt; den 
 Déngschtleeschter kann dofir net Zougang dozou 
hunn, soudatt ee Weiderbenotze vun Date baussent 
den definéierten an autoriséierten Zwecker net 
méiglech ass.

ad 3. Au vu vun der aktueller Situatioun wéi uewe 
beschriwwen, mengt d’Regierung net, datt zousätz-
lech Moossnamen néideg sinn. Et wäert ee weider-
hin enk mat Laboratoires Réunis kooperéieren, fir 
de Schutz vun den Date vun de betraffene Per-
sounen ze garantéieren.
ad 4. D’Risike vun de verschiddenen Traitementer, 
déi am Kader vum LST-Programm ausgefouert ginn, 
gi kontinuéierlech bewäert, fir en adequate Schutz-
niveau ze garantéieren, entspriechend der Natur 
vun den Traitementer.
ad 5. Wéi schonn uewen ernimmt, handelen d’Labo-
ratoires Réunis als Responsable de traitement fir 
d’Prelevementer, fir d’Analysen a fir d’Verschécke 
vun de Resultater.

Question 3138 (12.11.2020) de M. Fernand 
Kartheiser (ADR) concernant la déclaration d’im-
pôts en ligne :
D’Entreprisen hunn zu Lëtzebuerg d’Méiglechkeet, hir 
Steiererklärung op digitalem Wee un d’Steierverwal-
tung eranzereechen. Dës gëtt dann och an der Steier-
verwaltung digital verschafft. Och Privatpersounen 
(physesch Persounen) hunn d’Méiglechkeet, hir 
Steiererklärung digital eranzereechen. Allerdéngs 
ass et esou, datt d’Steiererklärung vun de physesche 
Persoune bis dato vun der Steierverwaltung nach net 
kann - esou wéi dat eebe bei den Entreprisen de Fall 
ass - elektronesch verschafft ginn. 
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Finanzminister:
1. Aus wéi enge Grënn kann d’Steiererklärung vun 
de physesche Persoune bis elo vun der Steierver-
waltung nach ëmmer net digital verschafft ginn?
2. Sinn aktuell Beméiungen um Lafen, fir datt an 
der Steierverwaltung och d’Steiererklärung vun de 
physesche Persoune kann digital verschafft ginn? 
Wa jo, a wéi engem zäitleche Kader ka mat der Léi-
sung vun deem Problem gerechent ginn?
Réponse (10.12.2020) de M. Pierre Gramegna, Mi-
nistre des Finances : 
Zanter enger Rei Joren ass d’Digitalisatioun ee 
kontinuéierleche Prozess op der Steierverwaltung.
Vu d’Komplexitéit vun der Steiermatière an hirer 
 digitaler Ëmsetzung ass et schwiereg, gréisser Pro-
jete parallell ze entwéckelen, besonnesch wann et 
sech ëm ganz nei informatesch Prozesser handelt 
wéi ënner anerem den elektroneschen Depot vun 
enger Steiererklärung mat digitalem Traitement.
Déi physesch Persounen, genee wéi d’Entreprisen, 
hunn zu Lëtzebuerg zanter e puer Joer d’Méigle ch-
keet, hir Steiererklärung op elektroneschem Wee 
eranzereechen. Zanter dem Steierjoer 2017 ass fir 
déi meescht Entreprisen eng elektronesch Demarche 
vun der Steiererklärung op der Plattform MyGuichet 
obligatoresch. Ee groussen Deel vun dëse Steierer-
klärunge gëtt digital verschafft. Dëst war an ass 
nach ëmmer ee ganz grousse Projet fir d’Steierver-
waltung, well ënner anerem déi neiste Gesetzeschan-
gementer respektiv -entwërf (ë. a. um Niveau ATAD) 
dëse pluriannuelle Projet ëmmer nees virun nei 
Erausfuerderunge stellen.
D’Digitalisatioun geet weider, sou zum Beispill am 
Projet de loi vum Budget 2021, wou elo d’legal 
 Basis geschaaft soll ginn, fir d’Steierkaarten net 
nëmme pluriannuell, mee och digital ze gestalten. 
An e puer Deeg wäert de Bierger och kënne ver-
schidden Dokumenter iwwer een Abonnement op 
MyGuichet entgéinthuelen.
Um Niveau vun de physesche Persoune gouf Mëtt 
2019 e pluriannuelle Projet lancéiert, fir hir digital 
Steiererklärung, änlech wéi bei den Entreprisen, och 
digital kënnen ze verschaffen. Dëse Projet ass ak-
tuell a senger Entwécklungsphas um Niveau vun 
der Steierverwaltung an dem CTIE.

Question 3139 (12.11.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant la vaccination contre la grippe 
pour les membres du CGDIS :
De CGDIS lancéiert all Joer am Hierscht eng Cam-
pagne, fir datt sech d’Membere géint déi saisonal 
Gripp sollen impfe loossen. An deem Kontext 
heescht et elo awer an engem rezente Schreiwes 
vum CGDIS, datt sech dëst Joer just déi Persoune 
sollen impfe loossen, déi am „Secours à personne“ 
(SAP) operationell sinn. Grond heifir wier eng Penu-
rie bei den Impfstoffer an iwwerdeems géif de 
CGDIS och keng Impfstoffer méi bei de Fournisseu-
ren no kréien.
An deem Kontext géif ech der Regierung gär dës 
Froe stellen:
- Ass sech d’Regierung bewosst, datt et net nëmme 
fir d’Leit am SAP, mee fir all d’Membere vum CGDIS 
wichteg ass, grad an dëser Saison net grippebe-
déngt auszefalen, fir esou kënnen hirer wichteger 
Aarbecht nozegoen?
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- Wuel wëssend, datt d’Besuerge vun Impfstoffer 
géint déi saisonal Gripp en Exercice ass, deen sech 
all Joer widderhëlt an zu 100 Prozent virauszegesi 
war, a wuel wëssend, datt den Effectif vun de Mem-
bere vum CGDIS jo och bekannt ass: Wéi ass et ze 
erklären, datt de CGDIS elo mat enger Penurie bei 
den Impfstoffer fir déi saisonal Gripp konfrontéiert 
ass?

- Gedenkt d’Regierung elo, all Ustrengungen ze 
 ënnerhuelen, fir därer Penurie entgéintzewierken? 
Wa jo, wéi sollen dës Ustrengunge konkreet ausge-
sinn? A wéi engem zäitleche Kader kann de CGDIS 
domat rechnen, datt all seng Memberen 
d’Méiglechkeet hunn, sech géint déi saisonal Gripp 
impfen ze loossen?

Réponse commune (04.12.2020) de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Intérieur, et de Mme 
 Paulette Lenert, Ministre de la Santé :

De CGDIS organiséiert all Joer eng Impfcampagne 
fir seng Memberen. Déi 3 lescht Joer hu sech am 
Kader vun där Campagne tëscht 100 an 140 Per-
sounen impfe gelooss.

Op Grond vun deenen Zuelen ass och fir 2020 eng 
Bestellung vun 150 Impfdose gemaach ginn. 
D’Fournisseure verlaangen, dass d’Commande am 
Ufank vum Joer gemaach gëtt. Dëst ass fir d’lescht 
de 7. Abrëll 2020 geschitt. Duerch d’Tatsaach, dass 
weeder d’Produzenten nach d’Fournisseuren no 
deem Datum hir Quantitéite kënnen eropsetzen 
(d’Produktioun vun engem Impfstoff ass eng laang-
wiereg Prozedur mat ville Risiken, déi ee net kuerz-
fristeg kann eropschrauwen), war et dem CGDIS net 
méiglech, seng Commande nodréiglech ze erhéijen, 
well keng Dose méi um (inter)nationale Marché 
sinn. Dobäi kënnt, dass de weltwäiten Interessi un 
enger Grippenimpfung duerch d’Covid-19-Pandemie 
méi héich ass wéi déi Jore virdrun.

Et ass virgesinn, dass d’Leit vum CGDIS, déi am 
direkte Kontakt mat der Populatioun sinn, wéi och 
d’Gesondheetsberuffler vun den zousätzlechen 
30.000 Dose Grippenimpfstoff profitéiere kënnen, 
déi d’Direktioun vun der Santé dëst Joer kaf huet an 
déi am Dezember geliwwert ginn. Bei déi initial 150 
bestallten Impfdose kommen deemno 50 weider 
Dosen dobäi.

Question 3140 (12.11.2020) de Mme Carole 
 Hartmann (DP) concernant la voie de délestage 
d’Echternach :

Afin de soulager le trafic routier transfrontalier pas-
sant par la ville d’Echternach, la réalisation d’une 
voie de délestage a été prévue déjà en 2013. Ce 
projet a été également inclus dans l’accord de coa-
lition actuel ainsi que dans le plan sectoriel trans-
ports avec l’ordre de priorité 1, c.-à-d. que les tra-
vaux devraient commencer en principe avant 2020.

D’autres pistes pour améliorer la situation routière 
à Echternach incluent notamment la création d’un 
P&R près de la frontière allemande et la mise en 
place d’un couloir de bus bidirectionnel sur la N11 
entre Gonderange et le Waldhof.

Dans ce contexte j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre de la Mobilité et 
des Travaux publics :

- Monsieur le Ministre peut-il informer sur l’état 
d’avancement de la construction de la voie de dé-
lestage précitée ? Quelles seront les prochaines 
étapes dans le dossier ?

- Est-ce que tous les terrains nécessaires ont pu 
être acquis entre-temps par l’État ? Dans la néga-
tive, combien de terrains n’ont pas encore été ven-
dus ? Pour quand Monsieur le Ministre estime-t-il 
que les terrains restants pourront être acquis par 
l’État ?

- Quand les travaux des différentes étapes de ce 
projet de construction pourront-ils débuter ? Quand 
les travaux relatifs à la voie de délestage pourront-
ils être terminés ?

- À part le P&R existant près du lac à la sortie d’Ech-
ternach en direction de Luxembourg, existe-t-il un 
projet de construction d’un P&R dans les environs 
du nouveau pont frontalier, que ce soit du côté 
luxembourgeois ou du côté allemand ?

- Quel est l’état d’avancement de la mise en place 
du couloir de bus bidirectionnel susmentionné ? 
Pour quand celui-ci pourra-t-il être opérationnel ?

Réponse (16.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :

Tout d’abord, il faut préciser que le projet de la voie 
de délestage de la ville d’Echternach est divisé en 
trois lots, à savoir la liaison Morgenstern (lot 1), le 
by-pass  « Knepperkräizung » (lot 2) et la voie 
Charly (lot 3).

Pour ce qui est du premier lot  « liaison Mor gen  -
stern », le projet est actuellement en attente des 
autorisations requises. Parallèlement, le dossier de 
soumission est en cours de finalisation. Dans l’hy-

pothèse que le projet pourra être autorisé dans un 
futur proche, les travaux afférents pourraient prévi-
siblement être entamés vers la fin de 2021. Pour le 
deuxième lot by-pass  « Knepperkräizung », l’avant-
projet sommaire est en préparation et me sera pré-
senté au cours de l’année 2021. En ce qui concerne 
le troisième lot  « voie Charly », l’avant-projet som-
maire a déjà été approuvé, de sorte que l’avant-pro-
jet détaillé sera présenté en 2021.

Les emprises foncières nécessaires pour le lot 1 
ont déjà toutes été acquises ; quelques-unes 
restent encore à être réalisées pour le lot 2. Quant 
au lot 3, le dossier des emprises est en voie de fi-
nalisation et sera prochainement transmis au 
 Comité d’acquisition afin que les pourparlers avec 
les propriétaires concernés puissent être entamés.

Il est à noter que le début des travaux pour les lots 
2 et 3 est tributaire de l’acquisition préalable de 
toutes les emprises nécessaires.

Hormis les parkings relais P&R existants près du 
lac à la sortie d’Echternach en direction de Luxem-
bourg et celui du côté allemand en amont du nou-
veau pont frontalier, il n’existe pas de projet de 
construction d’un autre P&R.

L’étude de faisabilité du couloir bus sur la N11 entre 
l’échangeur Waldhof et Gonderange a été approuvé 
par mes soins en date du 7 septembre 2018. La 
mise en place du couloir bus implique l’élargisse-
ment de la voirie existante par endroits dans la 
zone protégée  « Gréngewald ». Pour simplifier les 
procédures d’autorisation administrative et dans le 
but d’avancer dans les meilleurs délais, le projet du 
couloir bus a été divisé en trois tronçons dans 
l’ordre suivant : 

1) Carrefour Waldhof N11/CR126 - installation d’un 
carrefour à feux ; 

2) Tronçon échangeur Waldhof - carrefour Waldhof ; 

3) Tronçon Waldhof - Gonderange.

Le dossier de soumission du carrefour Waldhof 
N11/CR126 - installation d’un carrefour à feux, en 
cohérence avec la mise en place ultérieure du cou-
loir bus, a été approuvé par mes soins en date du 
29 avril 2020. La procédure ouverte pourra être lan-
cée dès que les autorisations nécessaires auront 
pu être accordées.

La finalisation des études du tronçon 2) échangeur 
Waldhof - carrefour Waldhof N11/CR116 pourrait 
être prévue pour fin 2023.

Question 3142 (13.11.2020) de M. Marc Hansen 
(déi gréng) concernant les différentes règles sani-
taires en termes d’isolement :
Selon les règles sanitaires en vigueur, un résident 
luxembourgeois qui a une infection confirmée au 
Covid-19 doit s’isoler pour une durée minimale de 
dix jours après le début des symptômes. Pendant 
cette période de confinement à domicile, tout 
contact doit être évité avec d’autres personnes. Le 
non-respect d’une mesure d’isolement est puni 
d’une amende. La personne reçoit une ordonnance 
d’isolement qui, au besoin, peut valoir certificat 
d’incapacité de travail. L’isolement prend fin si la 
personne n’a plus eu de symptômes pendant les 48 
heures précédant la fin du dixième jour.

La situation pour le frontalier résidant en Alle-
magne est quasiment identique. Ainsi une per-
sonne qui a une infection confirmée peut sortir de 
l’isolement après dix jours d’isolement sous condi-
tion qu’elle n’a pas eu de symptômes pendant 48 
heures. Pour les frontaliers belges et français, la 
durée minimale d’isolement est uniquement de 
sept jours, sous condition que la personne ne 
souffre plus de fièvre.

En pratique, ces divergences au niveau des règles 
sanitaires pourraient donner lieu à des situations 
où un salarié frontalier belge ou français doit re-
tourner à son lieu de travail après sept jours d’isole-
ment tandis que son collègue résidant au Luxem-
bourg ou en Allemagne doit encore rester en isole-
ment et donc potentiellement dans l’incapacité de 
travailler pendant trois jours supplémentaires.

Dans ce contexte, je voudrais avoir les renseigne-
ments suivants de Madame la Ministre de la Santé :

1) Madame la Ministre est-elle au courant de cas 
de figure où ces divergences au niveau des règles 
sanitaires provoquent des problèmes dans les en-
treprises ?

2) Quelles sont les recommandations aux entre-
prises confrontées à ces divergences en termes de 
règles sanitaires ? Est-ce que les frontaliers seront 
par exemple explicitement encouragés à ne pas se 
rendre sur leur lieu de travail avant la fin du dixième 
jour ?

3) Quelle est la base légale qui vaut pour la pres-
cription d’un certificat d’incapacité de travail ? 
Celle du pays de résidence du salarié ou celle du 
lieu de travail ?

Réponse commune (10.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Dan Kersch, 
Ministre du Travail, de l’Emploi et de l’Économie so-
ciale et solidaire :
Nous sommes conscients qu’il existe des diffé-
rences au niveau des règles sanitaires entre les 
pays européens. En effet, les États membres jou-
issent d’une compétence nationale exclusive en ce 
qui concerne l’organisation de leur système de 
santé (art. 168 TFUE). Ainsi, aucun accord euro-
péen n’existe à cet égard ce qui rend effectivement 
parfois complexe la situation pour les frontaliers.
Dans la pratique et afin de ne pas s’exposer à des 
infractions aux lois, nous recommandons aux per-
sonnes concernées d’observer les règles les plus 
contraignantes des pays impliqués, dans un esprit  
« qui peut le plus, peut le moins ».
Les certificats d’incapacité de travail sont reconnus 
mutuellement entre pays, et ne devraient donc pas 
poser de problèmes.

Question 3143 (13.11.2020) de Mme Carole 
 Hartmann (DP) concernant le licenciement après la 
26e semaine d’incapacité de travail :
L’article 2 de la loi du 20 juin 2020 portant 1° déro-
gation temporaire à certaines dispositions en ma-
tière de droit du travail en relation avec l’état de 
crise lié au Covid-19 ; 2° modification du Code du 
travail a suspendu pour toute la durée de l’état de 
crise la période de 26 semaines, pendant laquelle 
un salarié est protégé contre tout type de licencie-
ment, y compris un licenciement pour motif grave.
Le paragraphe 2 du même article prévoit qu’à partir 
du premier jour de la 27e semaine de protection 
contre le licenciement, l’employeur est à nouveau 
autorisé,  « uniquement pour motifs graves », à rési-
lier le contrat de travail du salarié ou à le convoquer 
à un entretien préalable.
Sur question lors de la réunion de la Commission 
du Travail, de l’Emploi et de la Sécurité sociale du 
15 juin 2020, vous aviez précisé quant à ce para-
graphe  « qu’il s’agit d’un retour au texte actuel en 
la matière, l’idée étant qu’un licenciement, même 
pour faute grave, est exclu au cours des premières 
26 semaines d’incapacité de travail. C’est à partir 
de l’écoulement de la période de 26 semaines qu’un 
licenciement pour faute grave devient de nouveau 
possible. »
Un retour au droit commun en la matière, tel qu’il 
est prévu à l’article L-121-6 du Code du travail, de-
vrait cependant permettre à l’employeur de licen-
cier un salarié avec préavis ou pour motif grave ou 
de le convoquer à un entretien préalable au-delà de 
la période de 26 semaines.
En présence de deux textes légaux contradictoires, 
les employeurs qui sont face à des salariés qui ont, 
au-delà de la fin de l’état de crise et même en te-
nant compte de la suspension pendant la durée de 
l’état de crise, dépassé la période de 26 semaines 
pendant laquelle ils ne peuvent pas licencier, quel 
que soit le motif, ou convoquer à un entretien préa-
lable, sont incertains quant aux conditions qui s’ap-
pliquent à ces salariés.
Eu égard à la confusion créée, j’aimerais poser la 
question suivante à Monsieur le Ministre du Travail, 
de l’Emploi et de l’Économie sociale et solidaire :
1) Le paragraphe 2 de l’article 2 de la loi du 20 juin 
2020 susvisée a-t-il voulu imposer un retour au 
droit commun, dans le cadre duquel, même en te-
nant compte de la période de suspension pendant 
toute la durée de l’état de crise, l’employeur peut à 
nouveau licencier avec préavis ou pour motif grave 
ou convoquer à un entretien préalable au-delà de la 
période de 26 semaines ?
2) Ou alors le paragraphe 2 de l’article 2 de la loi du 
20 juin 2020 susvisée a-t-il eu pour objet d’instituer 
une dérogation au droit commun, qui ne permet pas 
de licencier avec préavis ou de convoquer à un en-
tretien préalable, mais qui n’autorise que des licen-
ciements pour motifs graves ?
Réponse (15.12.2020) de M. Dan Kersch, Ministre 
du Travail, de l’Emploi et de l’Économie sociale et 
solidaire :
ad 1) Non, l’alinéa 2 de l’article 2 de la loi du 20 juin 
2020 portant 1° dérogation temporaire à certaines 
dispositions en matière de droit du travail en rela-
tion avec l’état de crise lié au Covid-19 ; 2° modifi-
cation du Code du travail, n’a pas voulu imposer un 
retour au droit commun, dans le cadre duquel, 
même en tenant compte de la période de suspen-
sion pendant toute la durée de l’état de crise, l’em-
ployeur aurait pu à nouveau licencier avec préavis 
ou pour motif grave ou convoquer à un entretien 
préalable au-delà de la période de 26 semaines.
ad 2) L’alinéa 2 de l’article 2 de la loi du 20 juin 
2020 susvisée ne constitue pas une dérogation au 
droit commun, mais au principe de la prolongation 
du délai de protection de 26 semaines par le fait de 
sa suspension pour la durée d’incapacité de travail 

se situant pendant la durée de l’état de crise posé 
par l’alinéa premier ; elle se limite aux cas de faute 
grave.
En effet, en cas de faute grave du salarié, l’em-
ployeur retrouve son droit de licencier dès le pre-
mier jour de la 27e semaine d’incapacité de travail.

Question 3144 (16.11.2020) de Mmes Simone 
 Asselborn-Bintz et Francine Closener (LSAP) 
concernant les cours de rattrapage :
D’Schwieregkeete vu ville Schüler an der Schoul hu 
sech duerch d’Covidkris weider verstäerkt. Méi 
schwaach Schüler respektiv Schüler aus sozio  - 
e konomesch defavoriséierte Milieue leide beson-
nesch ënnert den Auswierkunge vun der Coro-
nakris. D’Cours-de-rattrapagen, déi eigentlech bis 
Februar sollten ofgehale ginn, huet den Här Educa-
tiounsminister awer aus Grënn vum Infektiouns-
schutz falegelooss. Onofhängeg vun der Pandemie 
gesäit de Koalitiounsaccord d’Aféiere vun enger 
Gratisnohëllef vir.
An deem Kontext wollte mir dem Här Educatiouns-
minister dës Froe stellen:
- Wéi vill Schüler hunn an de leschte fënnef Joer un 
Nohëllefscoursë vun der ëffentlecher Schoul 
deelgeholl?
- Huet de Minister den Iwwerbléck vun der Nohëllefs-
offer, déi vu Schüler oder Studenten offréiert gëtt?
- Huet de Minister den Iwwerbléck iwwert den Zou-
laf vu Societéiten/Associatiounen (Intellego, Aba-
cus ...), déi eng privatiséiert Offer un Nohëllef ubid-
den? Wéi gesäit et mat der Nohëllef aus, déi vu Ge-
mengen offréiert gëtt?
- Ginn et Pläng vum Ministère, fir eng qualifizéiert 
Nohëllef online ze assuréieren?
- Wat ass dem Minister seng Meenung zu der Iddi, 
fir vu staatlecher Säit eng Onlineplattform ze 
schafen, déi Offer an Demande ënnert Schüler a 
Studenten zesummebréngt? Schafft de Ministère 
un engem Site, deen déi komplett Offer un Nohëllef 
vu Schüler, Enseignanten an Drëttpersoune regrup-
péiert?
- Ass de Minister d’accord mat der Propositioun 
vum Jugendparlament, dass „de Schüler, deen 
d’Nohëllef hält, een Diplom zum Schluss vum 
Schouljoer kritt“? Wéi steet de Minister zur Iddi, 
dass dës Schüler iwwert den Educatiounsministère 
sollte bezuelt ginn?
- Gesäit de Minister vir, am Sënn vun der Chancëge-
rechtegkeet d’Käschte vun der Nohëllef, déi privat 
Acteuren ubidden, wärend der Pandemie an och do-
riwwer eraus ze iwwerhuelen?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
An den ëffentleche Lëtzebuerger Grondschoule 
sinn ausserhalb vum schoulesche Kontext keng No-
hëllefscoursë virgesinn. Fir ënner anerem d’Kanner 
mat spezifeschem Fërderbedarf beim Opschaffe 
vun eventuelle Lacunnen ze ënnerstëtzen, gesäit 
d’Tâche vum brevetéierten Enseignant 54 Stonnen 
Appui pédagogique pro Schouljoer vir, déi nieft der 
Tâche d’enseignement zousätzlech am Déngscht 
vum Kand geleescht ginn. D’Relevanz vun dësem 
Appui pédagogique, dee fir Ënnerstëtzungs- an Dif-
ferenzéierungsmoossnamen agesat gëtt, gouf ën-
ner anerem an der Circulaire ministérielle aux admi-
nistrations communales concernant l’organisation 
de l’enseignement fondamental pour la rentrée 
2020-2021 op en Neits festgehalen:
 « Un enfant qui a besoin d’un soutien spécifique 
dans une matière particulière ou qui présente un re-
tard dans le développement de certaines compé-
tences doit pouvoir compter sur le soutien de 
l’équipe pédagogique ; des mesures spécifiques 
doivent être organisées dans le cadre de l’appui pé-
dagogique et être prévues, le cas échéant, dans le 
plan de développement de l’établissement scolaire. 
Il n’est ni du devoir des parents, ni du devoir de 
l’équipe socio-éducative de la structure d’éducation 
et d’accueil de prendre des mesures de remédia-
tion, celles-ci relèvent du domaine de l’école. »
Dee selwechte Constat gëllt fir den Enseignement 
secondaire. Hei verfügen d’Lycéeën iwwert e Con-
tingent vun APPUI- an ETUDE-Dechargen, déi et de 
pedagogeschen Ekippen erlaben, Schüler ze ën-
nerstëtzen. Dobäi sinn ënnerschiddlech Forme vun 
Nohëllef méiglech: vun den „études surveillées“, 
wärend deenen d’Schüler ënner Opsiicht hir Haus-
aufgabe kënne maachen, bis hin zum geziilten Ap-
pui fir Schüler, déi Lacunnen an/oder Léierschwie-
regkeeten opweisen. Donieft ginn et pedagogesch 
Offere wéi Léiere Léieren oder Schüler hëllefe 
Schüler, wou och d’Schüler selwer implizéiert sinn.
Zousätzlech heizou gouf déi digital Plattform 
schouldoheem.lu mat Léiermaterial ausgebaut. Eng 
spezifesch Rubrik erlaabt et den Elteren an de 
Schüler, gratis Exercicë mat Corrigéen erofzelue-
den, souwuel am Hibléck op déi perséinlech Be-
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soine vum Schüler wéi op d’Matière, déi baussent 
de Schoulstonnen ze widderhuelen - an net noze-
huelen - ass.
D’Summerschool 2020 war eng Initiativ, déi, am 
Kontext vun der aktueller sanitärer Kris, d’Schüler 
dobäi ënnerstëtzt huet, eventuell Lacunnen, déi 
sech am Confinement opgedoen hunn, opzeschaf-
fen. Fir déi concernéiert Schüler heibäi ze ënner-
stëtzen, goufen ausschliisslech Persounen agesat, 
déi Erfarung beim Encadrement vu Kanner an den 
ëffentleche Grondschoulen haten.
Wat d’Propositioun vum Jugendparlament betrëfft, 
esou erschéngen déi genannten Iddien, datt de 
Schüler, deen den Appui gëtt, en Diplom um Enn 
vum Schouljoer kritt a vum Ministère fir Educatioun, 
Kanner a Jugend bezuelt gëtt, duerchaus interes-
sant. Fir dës Virschléi ze verdéiwen, gouf d’Jugend-
parlament och schonn agelueden, fir kënnen ze-
summen iwwert hir Recommandatiounen ze disku-
téieren. Dësen Echange ass am Februar 2021 virge-
sinn.
Am Kontext vun der Chancëgläichheet verweisen 
ech hei op d’Berechnung vum Contingent, dee mët-
tels der d’Unzuel vun de Stonnen, déi d’Gemenge fir 
d’Organisatioun vun den eenzele Schoulen op hirem 
Territoire zur Verfügung hunn, ermëttelt gëtt. Nieft 
der Unzuel vun de Schüler gëtt an dëser Berech-
nung ee sozio-ekonomeschen Indice fir déi 
jeeweileg Gemenge mat verrechent, esou datt d’Ge-
mengen nieft dem Contingent u Schoulstonnen, dee 
reng op d’Unzuel vun de Schüler berechent gëtt, bis 
zu 20 Prozent zousätzlech Schoulstonnen zur Ver-
fügung gestallt kënne kréien. Deemno huet eng Ge-
meng mat defavorabelem sozio-ekonomeschem In-
dice ee Recht op weider Ressourcen, déi hir zur 
Verfügung gestallt ginn, fir d’Schüler beim Develop-
pement vun hire Kompetenzen ze ënnerstëtzen. 
Dëst erlaabt, am Sënn vun der Chancëgläichheet, 
déi entspriechend Ressourcë fir eng differenzéiert 
Prise en charge vun der Schoulpopulatioun ze er-
méiglechen.

Question 3145 (12.11.2020) de Mme Martine 
 Hansen (CSV) concernant le spray nasal pour les 
patients souffrant de diabète :
Diabetespatiente riskéiere bei enger Hypoglycemie 
ohnmächteg ze ginn oder esouguer bei schwéiere 
Fäll an de Koma ze falen. Diabetiker kréien do-
wéinst ugeroden, eng Glucagon-Sprëtz am Frigo ze 
hunn, fir bei enger Hypoglycemie vun enger Be-
gleetpersoun an de Muskel gesprëtzt ze kréien.
Mengen Informatiounen no gëtt et neierdéngs awer 
och fir esou Noutfäll en Nuesespray mam selwech-
ten Effekt, deen awer de Virdeel huet, datt den Dia-
betiker en ëmmer kann dobäi hunn, well en am 
Géigesaz zur Sprëtz net gekillt muss ginn.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Madamm Gesondheetsminister an den Här Mi-
nister fir sozial Sécherheet stellen:
- Kann d’Regierung dës Informatioune bestätegen?
- Wa jo, ass deen neien Nuesespray schonn zu 
Lëtze buerg zougelooss?
- Wa jo, gëtt e vun der CNS rembourséiert?
- Wann nee, firwat?
Réponse commune (11.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Romain 
Schneider, Ministre de la Sécurité sociale :
Deen Nuesespray, deen déi honorabel Deputéiert 
mentionéiert, ass zu Lëtzebuerg enregistréiert  ënnert 
dem Medikament BAQSIMI. Dëst Medikament kann 
aktuell net vun der Gesondheetskeess rembourséiert 
ginn, well et net op der positiver Lëscht vun de Medi-
kamenter steet. Den Hiersteller huet nämlech bis elo 
nach keng Demande bei der Gesondheetskeess era-
ginn, fir op dës Lëscht ze kommen.
Fir datt e Medikament nämlech op déi Positivlëscht 
vun de Medikamenter kann drop gesat ginn, muss et 
eng „autorisation de mise sur le marché“ vum Ge-
sondheetsministère hunn an den Hiersteller muss 
dono eng Demande bei der Gesondheetskeess maa-
chen, fir datt et op déi Positivlëscht kënnt a vun der 
Krankeversécherung rembourséiert ka ginn.
Den Artikel 22 Paragraf 1 Alinea 5 vum Code vun 
der sozialer Sécherheet gesäit vir:
 « Ne peuvent être inscrits sur la liste positive que 
des médicaments disposant d’une autorisation de 
mise sur le marché, d’un prix au public et pour les-
quels le titulaire de l’autorisation de mise sur le 
marché a introduit une demande auprès de la 
Caisse nationale de santé en vue de l’inscription du 
médicament sur la liste positive. »

Question 3148 (17.11.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant la mobilité transfrontalière entre 
Arlon et Luxembourg :
Au sujet de la situation difficile que vivent quoti-
diennement les navetteurs entre la Province de 

Luxembourg et le Luxembourg, les deux députés 
wallons Anne Laffut et Yves Evrard ont soumis ré-
cemment un projet concret pour fluidifier la mobi-
lité transfrontalière entre Arlon et Luxembourg à 
hauteur de Sterpenich.
L’idée est de développer une solution de mobilité, 
peu coûteuse et permettant d’optimiser la bande de 
covoiturage existante, sur l’aire de stationnement 
de Sterpenich, en reliant le parking autoroutier fron-
talier à la gare de Kleinbettingen au moyen d’une 
navette accessible gratuitement.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre de la Mobilité et 
des Travaux publics :
- Est-ce que Monsieur le Ministre a connaissance 
du projet de mobilité proposé par les deux députés 
wallons ?
- Dans la négative, est-ce que Monsieur le Ministre 
a l’intention de se familiariser avec cette propo-
sition ?
- Dans l’affirmative, quelle est la position de Mon-
sieur le Ministre quant à cette idée ?
- Est-ce que, le cas échéant, le Luxembourg serait 
prêt à participer aux frais éventuels ?
Réponse (28.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Dans sa question parlementaire, l’honorable Député 
reprend l’idée des deux députés wallons Anne 
 Laffut et Yves Evrard qui consiste à aménager un 
P&R sur l’aire de stationnement de Sterpenich et de 
relier celui-ci avec une navette à la gare de Klein-
bettingen.
Dans ce contexte, il est important de rappeler que 
les P&R constituent un maillon important de la stra-
tégie de mobilité Modu 2.0 et que celle-ci prévoit 
une augmentation significative de l’offre dans les 
années à venir et ceci sur tous les corridors en di-
rection de la capitale.
Au niveau de la ceinture frontalière du corridor de 
l’A6/E25, le Gouvernement luxembourgeois sou-
tient depuis 2014 l’idée d’aménager un P&R à Vi-
ville combiné à une desserte attractive par train. Or, 
ce projet a été reporté à 2027 par le précédent Gou-
vernement fédéral avec l’argument que d’abord les 
travaux sur la ligne 162 devraient être terminés et 
qu’aux abords de la gare d’Arlon un nombre suffi-
sant d’emplacements seraient encore disponibles 
actuellement. Le Gouvernement luxembourgeois 
reste cependant d’avis que le P&R de Viville devra 
être réalisé pour faire face à la demande croissante 
et qu’il est idéalement situé pour inciter les fronta-
liers belges à changer sur les trains qui, grâce aux 
pôles d’échanges réalisés, les transportent no-
tamment aux portes des centres d’activités du 
Kirchberg et de la Cloche d’or.
Le projet repris par les deux députés wallons né-
cessite deux changements de mode de transports 
en un laps de temps assez restreint, d’abord de la 
voiture individuelle vers une navette, puis de la na-
vette vers les trains CFL. Le fait que des retards 
peuvent s’accumuler tant au niveau de la desserte 
de la navette qu’au niveau de l’exploitation des 
trains rend ce projet nettement moins attractif en 
termes de temps de trajet et de confort que l’utili-
sation du P&R de Viville. S’y ajoute que la navette 
devrait desservir, pendant toute la journée, chaque 
train s’arrêtant dans l’une ou l’autre direction à 
Kleinbettingen, ce qui entraînerait des coûts signifi-
catifs pour l’exploitant.
Aussi les surfaces près de la douane, situées inté-
gralement sur le territoire belge, sont-elles néces-
saires pour le stationnement de poids-lourds et ne 
se prêtent pas pour un P&R. Mais surtout, le par-
king IKEA sert actuellement de P&R pour une ligne 
de bus RGTR qui amène les navetteurs à la gare de 
Kleinbettingen, respectivement à Steinfort vers la 
ligne de bus  « express » vers Luxembourg-ville. 
Cette ligne RGTR et la co-utilisation du P&R de IKEA 
répondent donc exactement au besoin formulé par 
les deux députés wallons. Pour les raisons préci-
tées, il n’est pas prévu de dédoubler cette offre.
En ce qui concerne le projet de bande de covoitu-
rage et de bus sur la bande d’arrêt d’urgence amé-
nagée, il a été annoncé en 2018 et les pré-études y 
relatives ont été entamées par l’Administration des 
ponts et chaussées. Tant que ces priorisations 
pour bus ne seront pas en place sur l’A6 du côté du 
Grand-Duché, il n’est pas prévu d’y faire circuler des 
lignes RGTR.

Question 3149 (17.11.2020) de M. Dan Biancalana 
(LSAP) concernant la protection des témoins :
Contrairement à la France, à l’Allemagne et à la Bel-
gique, le Luxembourg ne dispose actuellement pas 
d’une législation spécifique relative à la protection 
des témoins. Dans le cadre d’affaires pénales et 
surtout criminelles, les personnes amenées à pro-
duire un témoignage décisif peuvent courir le 
risque d’être mises en danger et d’être menacées. 

Dans nos pays voisins, elles peuvent ainsi bénéfi-
cier de plusieurs types de mesures de protection al-
lant du témoignage anonyme jusqu’à la relocalisa-
tion et au changement d’identité. Les membres de 
la famille peuvent également en bénéficier.
La déposition d’un témoin est primordiale pour le 
bon fonctionnement de la justice pénale. Afin de 
préserver l’état de droit, il est essentiel qu’un té-
moin puisse déposer dans un cadre judiciaire sans 
craindre l’intimidation ou des représailles. Il im-
porte donc d’éviter tout risque résultant d’une 
confrontation directe.
Lors d’une récente interview le procureur d’État ad-
joint de Luxembourg a expliqué que, malgré l’ab-
sence de textes législatifs, les autorités judiciaires, 
en étroite collaboration avec la police, ménagent 
beaucoup d’efforts pour mettre en place des dispo-
sitifs de protection de témoins.
Dès lors, j’aimerais poser les questions suivantes à 
Madame la Ministre de la Justice :
- Vu l’absence de législation spécifique, quel est 
l’éventail des dispositifs de protection qui sont ac-
tuellement mis en place et dont peuvent bénéficier 
les témoins ?
- Quelle autorité définit ces dispositifs ? Qui décide 
de leur application ? À quel stade du procès pénal 
sont-ils appliqués ?
- Dans quelle nature d’infraction sont-ils appli-
qués ?
- Au cours des cinq dernières années, combien de 
témoins ont pu bénéficier de tels dispositifs ?
- Le Luxembourg ne devrait-il pas se doter, à l’instar 
de ses pays voisins, d’une législation en la ma-
tière ?
Réponse (17.12.2020) de Mme Sam Tanson, Mi-
nistre de la Justice :
Malgré l’absence d’une législation spécifique en 
matière de protection des témoins, le Luxembourg 
dispose d’un arsenal de dispositions légales et de 
mesures pratiques, qui s’appliquent tantôt pour les 
témoins, tantôt pour les victimes, et qui permettent 
d’offrir une protection efficace ainsi qu’une cer-
taine flexibilité au vu des circonstances particu-
lières de l’espèce. À noter que la double qualité de 
victime-témoin est souvent de mise.
Les dispositions légales énumérées ci-dessous 
sont données à titre d’indication générale. 
L’article 11 (3) de la Constitution stipule entre 
autres que  « [l]’État garantit la protection de la vie 
privée, sauf les exceptions fixées par la loi ». Les 
autorités policières et judiciaires ont de facto l’obli-
gation d’offrir une protection en cas de menaces ou 
d’actions de vengeance, commises entre autres par 
l’auteur des faits. 
L’article 48-1 du Code de procédure pénale, dans le 
cadre d’une enquête préliminaire, prévoit que  
« l’audition d’un témoin […] peut faire l’objet d’un 
enregistrement sonore ou audiovisuel, sur autorisa-
tion du procureur d’État. » Devant les juridictions 
d’instruction, en vertu de l’article 70 du Code de 
procédure pénale,  « les témoins sont entendus sé-
parément, et hors la présence de l’inculpé et de la 
partie civile, par le juge d’instruction ». L’article 79-1 
du même code introduit également la possibilité de 
procéder ou de faire procéder à l’enregistrement 
sonore ou audiovisuel de l’audition d’un témoin. 
Ces enregistrements sont placés sous scellés fer-
més. À noter que les enregistrements peuvent être 
écoutés ou visionnés par les experts désignés et 
les parties dans les mêmes conditions que celles 
régissant l’accès au dossier, permettant le cas 
échéant de ne pas devoir citer les témoins devant 
la juridiction.
L’article 85 du même code prévoit que la consulta-
tion du dossier peut être, en tout ou en partie, res-
treinte, à titre exceptionnel, d’office ou sur réquisi-
toire du procureur d’État, par ordonnance motivée 
du juge d’instruction lorsqu’elle peut constituer une 
menace grave pour la vie ou les droits fondamen-
taux d’un tiers, ou lorsque son refus est strictement 
nécessaire en vue de préserver un intérêt public im-
portant, notamment lorsque la consultation risque 
de compromettre une enquête ou une instruction 
préparatoire en cours ou de porter gravement at-
teinte à la sécurité nationale. L’article 190 prescrit 
d’ailleurs que les audiences sont publiques, mais le 
tribunal peut néanmoins, en constatant dans son 
jugement que la publicité est dangereuse pour 
l’ordre public ou les mœurs, ordonner par jugement 
rendu en audience publique que les débats auront 
lieu à huis clos.
Depuis une loi du 1er août 2018, les articles 553 et 
suivants du Code de procédure pénale renforcent la 
possibilité de recourir à des moyens de télécommu-
nication devant les juridictions du fond pour faire 
les dépositions et auditions et permettront de ré-
duire le risque de contact (avec transmission dans 
la salle d’audience, le témoin n’étant pas physique-
ment présent dans la salle d’audience même).
Les articles 1017-13 et 14 du nouveau Code de pro-
cédure civile prévoient lorsqu’une personne tente 
d’intimider un témoin, un membre de sa famille ou 

une connaissance du témoin ou lorsqu’elle se pré-
pare à commettre un acte de représailles contre 
l’une de ces personnes, le président du tribunal 
d’arrondissement prononce à son encontre, à la re-
quête de la personne concernée, l’une ou plusieurs 
des mesures suivantes, à savoir l’interdiction de se 
rendre en certains lieux, l’interdiction de prendre 
contact, de quelque façon que ce soit, avec la per-
sonne à protéger, l’interdiction de détenir ou de por-
ter une arme et l’injonction de remettre contre récé-
pissé les armes éventuelles auprès d’un service de 
police désigné.
Afin de créer un cadre sécuritaire minimal pour 
convaincre ces témoins de venir déposer sans 
crainte pour leur sécurité, les services de police 
ainsi que les autorités judiciaires, pour lesquelles 
les dépositions de témoins peuvent avoir un poids 
considérable dans la découverte de la vérité et 
dans l’instruction d’un dossier, disposent d’une sé-
rie d’outils pratiques. 
Une protection efficace ne peut à l’évidence être 
assurée qu’au prix de la discrétion tant dans la pré-
paration que dans l’exécution de l’opération et les 
moyens à disposition des autorités policières et judi-
ciaires doivent par conséquent être discrets et 
flexibles. En cas d’éléments concrets et en présence 
d’infractions au détriment des témoins, les autorités 
judiciaires agissent de suite et mandatent les ser-
vices policiers de mener les investigations qui s’im-
posent tout en assurance si besoin en est des me-
sures de sécurité au profit des témoins en question.
D’un autre côté, même en l’absence d’éléments 
concrets ou d’infractions, si un témoin se montre 
craintif ou montre des signes d’angoisse, il est 
prévu de mettre en alerte les commissariats de 
proximité ou centres d’intervention territorialement 
compétents afin que ceux-ci intensifient leurs me-
sures de patrouille dans les environs du domicile 
du témoin. De plus, en cas d’appel téléphonique ou 
de manifestation quelconque de la part de ce der-
nier, les policiers sont requis de se rendre de suite 
et dans l’urgence sur place pour analyser la situa-
tion. Les services policiers organisent dans les dé-
tails le déroulement sur le terrain, le plus souvent la 
situation est examinée ensemble avec les autorités 
judiciaires et la décision est prise conjointement 
d’ordonner telle ou telle mesure en fonction de la 
situation générale et après avoir examiné toutes les 
données disponibles.
Ces mesures peuvent être prises aussi bien en 
cours d’enquête que lors de la procédure de convo-
cation aux audiences judiciaires.
Il n’y a pas de liste limitative d’infractions qui a été 
arrêtée pour envisager une mesure de protection, il 
suffit qu’une menace ou crainte réelle soit possible.
Le système informatique ne permet pas de donner 
des statistiques quant à la question soulevée, mais 
il peut être souligné que ces mesures, même si 
elles ne sont pas très souvent utilisées, refont leur 
apparition régulièrement dans des dossiers surtout 
d’envergure.
L’accord de coalition ne prévoit actuellement pas de 
légiférer en la matière.

Question 3150 (17.11.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant le remboursement des frais 
d’inscription des cours de langue :
Fir e Land ewéi Lëtzebuerg, mat villen Auslänner, 
ass et wichteg, datt op där enger Säit d’National-
sprooch vermëttelt, ënnerriicht a gefërdert gëtt an 
op där anerer Säit och d’Méisproochegkeet hir Plaz 
behält. Aus deem Grond huet den Institut national 
des langues (INL) eng wichteg Funktioun als ëffent-
leche Sproochen- a Bildungszenter vum Land.
An deem Kontext wéilt ech den Här Educatiounsmi-
nister gär froen:
1. Stëmmt et, datt de Leit, déi hire Sproochecours 
am INL net packen, de volle Präis vum Cours rem-
bourséiert gëtt? Zënter wéini gëtt et dee Prinzip 
vum Remboursement beim Netbestoe vun engem 
Sproochecours am INL?
2. Huet eng Persoun, déi an enger privater 
Sproocheschoul Coursen hëlt, och d’Méiglechkeet, 
de Präis vun hirem Cours, oder en Deel dovunner, 
rembourséiert ze kréien, wa si dësen net packt?
3. Wat fir eng Administratioun ass verantwortlech 
fir de Remboursement?
4. Gëllt dëse Prinzip bei all Zort vu Sproochecours 
oder gëtt dësen op bestëmmte Coursë limitéiert?
5. Ass d’Unzuel vu méigleche Remboursementer hei 
limitéiert? Wa jo, wéi vill Remboursementer stinn 
engem zou, wann ee Sproochecourse beleet? Bezitt 
sech d’Limitatioun vun der Unzuel vu méigleche 
Remboursementer op d’Persoun, déi Sprooche-
coursë beleet, oder op d’Widderhuele vun engem 
Cours?
6. Wéi vill Remboursementer goufe jeeweils am 
Lëtze buergeschen, Däitschen a Franséischen an 
deene leschte fënnef Joer gemaach?
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7. Wat fir Coursë ginn am heefegste rembourséiert?
Réponse (24.12.2020) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
Et gëtt kee Prinzip, datt een Apprenant vum INL 
rembourséiert géif ginn, am Fall wou en ee Cours 
net packt. Déi Fäll, wou ee Cours am INL rembour-
séiert gëtt, sinn am Artikel 6 vum Règlement grand-
ducal du 27 juin 2018 fixant le montant des droits 
d’inscription aux cours organisés par l’Institut na-
tional des langues festgehalen, an déi bezéie sech 
net op d’Reussite vum Apprenant an engem Cours, 
ma virun allem op organisatoresch Ännerunge par 
Rapport zu der Annonce vum Cours. Dës Feststel-
lung bréngt mat sech, datt all déi aner Froe vum ho-
norabelen Deputéierten hifälleg ginn.

Question 3151 (17.11.2020) de Mme Diane Adehm 
(CSV) concernant l’égalité de traitement entre  
« salariés » du secteur public et privé :
Dans une interview accordée au journal en ligne 
 paperjam.lu, Monsieur le Ministre Marc Hansen 
 estime que la question de l’égalité de traitement 
entre les salariés du privé et ceux du public concer-
nant le versement du chômage partiel mérite d’être 
posée après les propos tenus par le président de la 
Fédération des artisans lundi sur les ondes de RTL. 
Il a également affirmé  « prendre ces réflexions au 
sérieux », tout en reléguant les discussions à ce su-
jet à la période après-crise. 
Au vu de tout ce qui précède, j’aimerais poser les 
questions suivantes à Monsieur le Premier Mi-
nistre, Ministre d’État, à Monsieur le Ministre de la 
Fonction publique et à Monsieur le Ministre du Tra-
vail et de l’Emploi :
- Messieurs les Ministres peuvent-ils souscrire aux 
propos de Monsieur le Ministre de la Fonction pu-
blique ?
- Le Gouvernement envisage-t-il un rapprochement 
entre le  « statut » des salariés du secteur public et 
du secteur privé ? Dans l’affirmative, de quelle ma-
nière ?
Réponse commune (16.12.2020) de M. Marc 
 Hansen, Ministre de la Fonction publique, et de M. 
Dan Kersch, Ministre du Travail, de l’Emploi et de 
l’Économie sociale et solidaire :
L’article cité par l’honorable Députée appelle à la 
solidarité et l’unité entre secteurs surtout en pé-
riode de crise tout en mettant en évidence  « les ef-
forts considérables des deux secteurs, public et 
privé durant cette crise ». L’article décrit également 
la législation actuelle, en précisant que l’État 
couvre en principe 80 % de la somme du revenu 
d’un salarié relevant du secteur privé en chômage 
partiel, et que toute entreprise est libre de verser un 
solde au salarié concerné, possibilité mise en réa-
lité d’ailleurs par bon nombre d’entreprises.
À titre de rappel, il y a lieu de rappeler que le Gou-
vernement a déjà, dès le mois de mars 2020, pris 
les mesures nécessaires afin que tout salarié en 
chômage partiel sera indemnisé au moins à hau-
teur du salaire social minimum. Il s’ensuit que les 
salariés touchant le salaire social minimum sont in-
demnisés à 100 % par rapport à leur salaire usuel, 
et que bon nombre de salariés touchant des sa-
laires autour du SSM profitent de cette mesure.
Ceci étant dit, il est de mise de réaffirmer que le 
Gouvernement prend toujours au sérieux les soucis 
des citoyens et multipliera ses efforts sur base du 
programme gouvernemental pour faire augmenter 
la justice sociale en général.

Question 3152 (17.11.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant la compensation dans le cadre 
du chômage partiel :
Am Kader vun der Coronapandemie iwwerhëlt de 
Staat bei der Kuerzaarbecht eng Ausgläichsent-
schiedegung an der Héicht vun 80 Prozent vum Ge-
halt. Dës ass no uewe begrenzt op 250 Prozent 
vum Mindestloun an no ënnen op de soziale 
Mindestloun fir net qualifizéiert Salariéen. D’Diffe-
renz tëschent dem Betrag vun der Ausgläichsent-
schiedegung an dem Mindestloun gëtt vum 
Beschäftegungsfong iwwerholl. Dës Moossnam 
gëllt vum 18. Mäerz 2020 un.
An dësem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Aarbechtsminister:
1. Wéi vill Salariéë si bis elo vun dëser Aus-
gläichsentschiedegung op de soziale Mindestloun 
betraff a wéi eng Zomm gouf insgesamt a pro 
Mount opgeschlësselt bis elo definitiv un d’Sala-
riéeën ausbezuelt?
2. Wann een hypotheetesch unhuele géif, datt déi 
genannten Ausgläichsentschiedegung (nieft der 
Begrenzung no uewe vun 250 Prozent vum Mindest-
loun) net just op 80 Prozent vum Gehalt festge-
luecht gi wär, mee op 100 Prozent vum Gehalt fest-

geluecht gi wär: Ëm wéi vill wär de Gesamtbetrag 
vun deem, wat bis elo insgesamt verrechent gouf, 
geklommen?
Réponse (17.12.2020) de M. Dan Kersch, Ministre 
du Travail, de l’Emploi et de l’Économie sociale et 
solidaire :
ad 1. De follgenden Tableau stellt eng Schätzung 
duer vun de Salariéen, déi bis elo ënnert d’Aus-
gläichsentschiedegung op de soziale Mindestloun 
gefall sinn. Ausserdeem weist den Tableau, wéi eng 
Zomm insgesamt a pro Mount opgeschlësselt bis 
elo definitiv un d’Salariéen ausbezuelt gouf.
Et sief och nach dorop higewisen, dass d’Zuelen 
nom August nach net definitiv sinn a se sech 
 duerfir och net am Tableau erëmfannen.

Betraffe  
Salariéen

Ausbezuelten 
Zommen

3/2020 45.191 2.824.519

4/2020 47.881 5.897.639

5/2020 28.480 2.911.347

6/2020 15.736 1.456.846

7/2020 8.368 867.231

8/2020 5.808 517.572
 
ad 2. Vu Mäerz bis August huet d’Kuerzaarbecht de 
Staat ronn 494 Milliounen Euro kascht. Wann elo 
d’Salariéen 100 % vun hirem Loun géife kréien an 
de Maximum op 250 % vum Mindestloun géif ge-
deckelt bleiwen, da géif de Käschtepunkt bei maxi-
mal ronn 601 Milliounen Euro leien.

Question 3153 (17.11.2020) de Mme Nancy Arendt 
épouse Kemp et M. Georges Mischo (CSV) concer-
nant le Commissaire du Gouvernement à l’éduca-
tion physique et aux sports :
De Schoulsport, vum Precoce bis zum Schoulof-
schloss am Lycée, ass extreem wichteg fir 
d’Entwéck lung an d’Gesondheet vun de Kanner a Ju-
gendlecher. Aus engem rezenten Artikel vum Tage-
blatt geet ervir, dass am Sportsministère un engem 
Gesetzesentworf geschafft gouf, wouduerch de va-
kante Poste vum „Commissaire du Gouvernement à 
l’éducation physique et aux sports“ den Zousaz „édu-
cation physique“ verléiere soll, wat net nëmmen eng 
ganz Rei Deputéierter, mee och all ausgebilte 
Sportsproff erstaunt. Wa mir de Gesetzesentworf 
richteg interpretéieren, brauch den héchste Beamten 
am Sportsministère an Zukunft weeder Erfarung 
(zum Beispill 15 Joer am Staatsdéngscht wéi bis 
elo), nach eng spezifesch Ausbildung (Sportspeda-
gogik, Didaktik/Methodik, Sportsmedezinn, Ana-
tomie, Beweegungswëssenschaft asw.) méi. Op sou 
engem Poste sinn dës Kompetenzen an Erfarungen 
awer indispensabel. Vu dass de Sportskommissär 
sämtlech Beräicher an der Sportspolitik koordinéiert, 
kontrolléiert an de Sportsministère och beréit, bier-
gen dës nei Vergabekrittären d’Gefor, dass de 
Sportskommissär zu engem politesche Posten ëm-
funktionéiert gëtt an doduerch déi néideg politesch 
Distanz an Onofhängegkeet fir d’Ausübe vu sengen 
Aufgabe verléiert.
An dësem Kontext géife mir gäre follgend Froen un 
d’Regierung stellen:
- Firwat wëll de Sportsminister op d’Kompetenzen 
an d’Erfarunge vun engem Sportsproff op dësem 
Poste verzichten?
- Firwat gëtt beim Choix fir den „Commissaire du 
Gouvernement à l’éducation physique et aux 
sports“ net op d’Meenung vun der APEP, LASEP, 
 LASEL, COSL asw. gelauschtert?
- Stëmmt et, dass och de Poste vun enger/engem 
Direktesch/Direkter vun der ENEPS (École nationale 
de l’éducation physique et des sports) op dës nei 
Aart a Weis erausgesicht a nominéiert soll ginn?
- Verzicht de Sportsminister op déi pedagogesch 
Erfarungen an der „Commission d’analyse critique“ 
vum Travaux publics?
- Gëtt domadder d’Sportskonzept vum COSL, wou 
de Schoulsport ee wichtegen Deel anhëlt, net 
ofgewäert?
- De Schoulsport dréit och zum Projet LTAD (Long 
Term Athlete Development) bäi. Gëtt dëse Projet 
duerch dëse Mangel u Kompetenzen an Erfarungen 
am Schoulsport net a Fro gestallt?
Réponse (07.01.2021) de M. Dan Kersch, Ministre 
des Sports :
Den 18. November 2020 ass d’Gesetzesvirlag 
N° 7708 mam Titel „projet de loi portant modifi-
cation de la loi modifiée du 29 novembre 1988 por-
tant organisation de la structure administrative de 
l’éducation physique et des sports“ an der Chamber 
deponéiert ginn. Den 23. November 2020 ass dës 
Virlag da vum Chamberspresident un déi zoustänneg 
Chamberskommissioun an absënns der Ge-
sondheets- a Sportskommissioun weidergeleet ginn.

An dëser Gesetzesvirlag geet et, niewent villen 
anere Bestëmmungen, och ëm d’Funktioune vum 
Sportskommissär a vum Direkter vun der ENEPS.
Et ass jo elo net Usus, datt iwwer eng parlamenta-
resch Fro d’Aarbechte vun der zoustänneger Cham-
berskommissioun antizipéiert ginn, dem Chambers-
reglement no ass dëst eng Attributioun vun der 
zoustänneger Chamberskommissioun, an där déi 
zwee Froesteller jo och selwer Member sinn.
Ech wëll allerdéngs den honorabelen Deputéierten 
elo schonn op verschidde Froen eng Äntwert ginn, 
fir datt och duerno an der Chamberskommissioun 
d’Aarbechte vläicht méi schnell an effikass kënne 
virukommen.
Op d’Fro, firwat de Sportsminister an Zukunft op 
d’Kompetenz an d’Erfarunge vun engem Sportsproff 
um Poste vum Sportskommissär verzichte wëll, 
muss ech den honorabelen Deputéierten äntweren, 
datt säit dem Akraafttriede vum Gesetz vun 1988 
déi Spezialreferenz, datt de Poste vum Kommissär 
och ka vun engem Sportsproff besat ginn, ewech-
gefall ass. Ewéi een aus dem „commentaire des ar-
ticles“ erausliese kann, ass deemools fonnt ginn, 
datt dëst net justifiéiert wär, well esou eng Dispo-
sitioun säit der Harmoniséierung vun de Klasse-
menter (groussherzoglecht Reglement vum 24. Juli 
1972) jo souguer diskriminatoresch wär. Deen elo 
proposéierten Text léisst, esou wéi dat och am 
 Gesetz vun 1988 de Fall war, awer nach ëmmer 
duerchaus d’Méiglechkeet op, de Poste mat engem 
Sportsproff ze besetzen. Et ass also net richteg ze 
behaapten, datt duerch dës Gesetzesännerung 
d’Konditioun, e Sportsproff mussen ze sinn, fir 
kënne Sportskommissär ze ginn, ofgeschaaft géif 
ginn.
Dem Artikel 10 vum groussherzogleche Reglement 
vum 10. Abrëll 1978 no muss den Daachverband 
vum privat organiséierte Sport zu Lëtzebuerg, spréch 
de COSL, zu all Gesetzes- oder Reglementsvirlag ëm 
säin Avis gefrot ginn.
An dësem konkreete Fall ass dëst schonn den 2. 
November 2020 geschitt, et ënnerläit dann dem 
COSL, seng zoustänneg Gremien domadder ze sai-
séieren, fir en Avis ze erstellen. Op Nofro beim 
COSL hin ass dëst dann och an d’Prozedur u säi 
Conseil consultatif gaangen, fir den Avis ze erstel-
len. Deemno mécht et kee Sënn, nach aner, dem 
COSL ënnergeuerdent Gremien, ëm hiren Avis ze 
froen. Den Avis vum COSL vum 16. Dezember 2020 
zu der entspriechender Gesetzesvirlag ass dann 
och schonn un d’Chamber weidergeleet ginn.
Wat de Poste vum Direkter vun der ENEPS ube-
laangt, muss dat haut e Sportsproff sinn, deen an 
der ENEPS Coursen hält. Hei soll elo, duerch eng 
Formulatioun, déi och esou bei aner, similairë Funk-
tioune beim Staat besteet, d’Zuel vun de potentielle 
Kandidate méi grouss kënne gemaach ginn. Dës nei 
Formulatioun schléisst och eng eventuell Nomina-
tioun vun engem Sportsproff aus der ENEPS oder 
vu baussen, spréch engem Lycée zum Beispill, net 
aus. Fir de Rescht verweisen ech op den „exposé 
des motifs“ an de „commentaire des articles“ vun 
der Gesetzesvirlag N° 7708.
D’Commission d’analyse critique (CAC) ass e 
konsultatiivt Organ, dat dem Minister fir ëffentlech 
Aarbechten ënnersteet, mat der Missioun, eng Ana-
lys vum staatleche Konstruktiounsprogramm och 
an Hisiicht vun den Investissementskäschten ze 
formuléieren. De Sportsministère hat do eigentlech 
ni e permanente Vertrieder, en revanche kann de 
Vertrieder vum Sportsministère mat bäigezu ginn, 
wann et ëm staatlech Sportsinfrastrukture geet, 
wat des Ëfteren dann och Schoulinfrastrukture sinn, 
wou och d’Vertrieder vum Educatiounsministère 
mat um Dësch sëtzen, an domat de pedagogesche 
Volet an der CAC gutt vertrueden ass.
Wat elo konkreet de Schoulsport ubelaangt, esou 
ass d’Regierung sech der Wichtegkeet vum 
Schoulsport duerchaus bewosst, an net zulescht och 
dowéinst ass de Schoulsport, wann och a beschränk-
ter Form, bedéngt duerch déi aktuell sanitär Situa-
tioun, weiderhin oprechterhale ginn. Hei hunn och 
d’Sportsproffen, duerch d’Ausschaffe vun adap-
téierte Konzepter, ee wäertvolle Bäitrag geleescht.
Doriwwer eraus sief dann och op dëser Plaz prezi-
séiert, datt de Schoulsport u sech ënnert d’Kompe-
tenz vum Schoulminister fält an ech erlabe mir do 
generell op d’Schoulgesetzgeebung hinzeweisen, 
mee awer och da besonnesch den Artikel 4 vum 
ofgeännerte Sportsgesetz vum 3. August 2005 ze 
zitéieren:  « Le ministre ayant dans ses attributions 
l’Éducation nationale établit le volume et le contenu 
de l’enseignement par des activités motrices et de 
l’éducation sportive dans le cadre des horaires et 
programmes. »
De Schoulsport ass doriwwer eraus e wichtege Be-
standdeel vum LTAD-Projet, dee vun de Spezialiste 
vun der ENEPS, de Leit vum Terrain, spréch vun de 
Federatiounen an de Vertrieder vum COSL, opge-
stallt gouf an deemnächst wäert der grousser 
Ëffentlechkeet presentéiert ginn. All dës Iwwer-
leeunge weisen, datt weeder de Schoulsport nach 
d’Sportskonzept vum COSL aus dem Joer 2014 

ofgewäert, mee, au contraire, an d’Praxis ëmgesat 
wäerte ginn.

Question 3154 (17.11.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant l’autorisation concernant la 
construction d’un parking près d’un atelier pro-
tégé :
An der Gemeng Lëntgen suergt ee Projet fir Opree-
gung, an zwar esou, datt d’Gemengeverwaltung eng 
ganz Partie Leit ugeschriwwen huet, well si hiren 
Hänn kee Rot méi weess.
Et geet ëm e soziale Projet, nämlech d’Installatioun 
vun „ateliers protégés“ vum Tricentenaire an engem 
ale Café, deen d’Gemeng kaf hat. Do sollen an 
 Zukunft eng 50 Leit, dovu ronn 40 Matmënsche mat 
enger Behënnerung, schaffen. Duerfir bräicht et eng 
Parkplaz, allerdéngs op engem Terrain, deen an der 
Gréngzon louch. Den Ëmweltministère huet 
frëndlech erweis d’Etüd an d’Pläng fir eng ekolo-
gesch Parkplaz iwwerholl, mee d’Baugeneemegung 
refuséiert. D’Argument war, datt déi Parkplaz net 
d’„utilité publique“ wär (wéi zum Beispill eng Park-
plaz fir e Vëloswee).
Dee Krittär vun der „utilité publique“ steet am Ëm-
weltschutzgesetz, dat nach net a Kraaft war, wéi 
d’Autorisatioun ugefrot gouf. A Récksprooch mat 
der Madamm Minister a fir de soziale Projet ze ret-
ten, huet d’Gemeng dorop d’Gréngzon am PAG 
 ëmklasséiert. Allerdéngs krut si duerno e Refus 
vum Ëmweltministère, deen du mat der Opnam vum 
Terrain an de Bauperimeter net d’accord war.
Duerfir wéilt ech der Madamm Ëmweltminister an 
der Madamm Integratiounsminister dës Froe stellen:
1. Kann d’Madamm Ëmweltminister déi 
widderspréch lech Reaktiounen aus hirem Ministère 
an dësem Dossier confirméieren?
2. Ass d’Madamm Ëmweltminister der Meenung, 
datt Ateliere fir Mënsche mat enger Behënnerung 
keng „utilité publique“ hunn an also net d’Zerstéie-
rung vun engem Biotop an der Gréngzon rechtferte-
gen? Wéi ass hei d’Positioun vun der Madamm Inte-
gratiounsminister?
3. Wéini ass déi éischt Demande fir en ekologesche 
Parking an dësem Projet beim Ëmweltministère 
agaangen?
4. Wär de Parking no den Dispositioune vu virun 
dem Ëmweltschutzgesetz nach ze autoriséiere 
gewiescht?
5. War d’Madamm Minister sech bewosst, datt den 
Terrain fir dëse Parking op hire Rot an de Bauperi-
meter geholl gouf, soudatt hie bei entspriechender 
Kompensatioun an ouni seng „utilité publique“ 
mussen ze beweisen hätt kéinte bebaut ginn?
6. Wat erkläert, datt och dës Transaktioun vum 
 Ëmweltministère - trotz dem Rot vun der Madamm 
Ëmweltminister - net fir gutt fonnt ginn ass?
7. Wéi war d’Koordinatioun am Ministère an dësem 
Dossier?
8. Waren e puer Persounen oder Servicer bedee-
legt?
9. Gëtt et am Ministère keng Ofsprooch driwwer, 
wéi esou en Dossier ze behandelen ass?
10. Gëtt et eng Koordinatioun mam Ministère, dee 
fir Mënsche mat Behënnerung do ass, fir iwwert de 
Wäert an d’Noutwennegkeet vun esou engem 
 soziale Projet - an d’Fro op hien d’„utilité publique“ 
ass - ze diskutéieren, oder trëfft den Ëmweltmi-
nistère eleng esou Decisiounen, déi och d’Intressie 
vun anere Ministère beréieren?
Réponse commune (17.12.2020) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable, et de Mme 
 Corinne Cahen, Ministre de la Famille et de l’Intégra-
tion :
D’Fro vun der „utilité publique“ vun engem geplang-
ten Atelier fir Mënsche mat Behënnerung stellt 
sech net.
Esou wéi déi Lëntgener Gemengenautoritéiten hire 
Projet bei enger Entrevue am Ministère fir Ëmwelt, 
Klima an nohalteg Entwécklung (MECDD) virgestallt 
hunn, soll en aalt bestoend Gebai, dat d’Gemeng 
opkaaft huet, zu enger Brasserie mat engem inte-
gréierten therapeuteschen Atelier ëmgebaut ginn. 
Dat Gebai läit haut schonn am Bauperimeter an net 
an der Gréngzon. De MECDD muss sech deemno 
net zu der „utilité publique“ vun der Ëmnotzung vun 
deem Gebai äusseren.
Ronderëm dat besteeënd Gebai, wou d’Brasserie 
soll dra kommen, huet de Schäfferot vun der Ge-
meng Lëntgen d’Initiativ geholl, eng gréisser Fläch 
(ca. 25 a) aus der Gréngzon an de Bauperimeter 
eranzehuelen, dëst am Kader vun dem Iwwer-
schaffe vum PAG, deen aktuell an der Geneeme-
gungsprozedur ass. Dës Fläch, déi am Héichwaas-
sergebitt läit, soll deelweis als Zon fir ëffentlech 
Bauten an deelweis als Zon fir Fräizäitaktivitéiten 
ëmklasséiert ginn.
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Den Informatioune vum Buergermeeschter no wier 
et net virgesinn, op deem Terrain och Parkplaze fir 
d’Mataarbechter oder fir d’Clientë vun der Brasserie 
ze realiséieren. D’Iddi vum Schäfferot wier villméi, 
ee grousse Parking op der anerer Säit vun der 
Uelzecht ze bauen, op engem Terrain, dee souwuel 
am Héichwaassergebitt wéi och an der Gréngzon 
läit.
Am Juli 2018 ass den Ëmweltministère mat enger 
éischter Demande fir een ekologesche Parking an 
der Gréngzon befaasst ginn. Am Mee 2019 koum 
eng ugepassten Demande mat ofgeännerte Pläng 
eran.
Den ugefrote Parking gesäit op iwwer engem hall-
wen Hektar 124 Autosparkplaze vir, dovunner dräi 
Parkplaze fir Mënsche mat Behënnerung.
Nodeems d’Gemengenautoritéite schonn 2019 bei 
enger Entrevue um Ministère drop higewise gi sinn, 
datt de Parking an der Gréngzon net ze geneemege 
wier, huet den MECDD am September 2020 
d’Konstruktioun formal refuséiert, mat der Begrën-
nung, datt ee Parking no Artikel 6 vum Natur-
schutzgesetz vum 18. Juli 2018 net zu deene 
Konstruktioune gehéiert, déi kënnen an der Gréngzon 
geneemegt ginn.
An der Decisioun ass d’Gemeng och informéiert 
ginn, datt ee reduzéierte Parking fir d’Utilisateure 
vun der nationaler Vëlospist, als „infrastructure 
connexe“ vun eeben dëser nationaler Infrastruktur 
kéint eng Geneemegung kréien, wann d’Gemeng de 
Projet géif op maximal 40 Parkplaze limitéieren. 
Des Weideren ass d’Gemeng opgefuerdert ginn, eng 
alternativ Plaz innerhalb vun der Lokalitéit ze wiele 
fir d’Parkplaze vum Atelier respektiv vun der Bras-
serie.
Parallell zu senger Naturschutzdemande huet de 
Schäfferot d’Initiativ geholl, fir am Kader vum neie 
PAG d’Wiss, op déi de Parking sollt kommen, als 
„zone de bâtiments et d’équipements publics“, also 
als Bauterrain, auszeweisen; dëst, fir d’Obligatioun 
vun enger Naturschutzautorisatioun ze ëmgoen.
Den „aménagement communal“ ass eng Kompe-
tenz vun de Gemengen, an et ass de Gemengerot, 
deen decidéiert, ob een Terrain zu Bauterrain soll 
ginn oder net. Et sief allerdéngs drun erënnert, datt 
den „aménagement communal“ sech no den Ziler 
aus dem Artikel 2 vum ofgeännerte Gesetz vum 19. 
Juli 2004 riichte muss. Dozou gehéieren de spuer-
samen Ëmgang beim Buedemverbrauch, d’nohalteg 
an harmonesch Entwécklung vun de ländleche 
Strukturen, verdicht bauen, en héije Standard beim 
Ëmweltschutz an esou weider. Dofir gesäit d’Ge-
setz och vir, datt dës Gemengekompetenz ënnert 
der Opsiicht vum Inneminister an, falls d’Gréngzon 
betraff ass, och vum Ëmweltminister exekutéiert 
gëtt.
Am Avis vum 11. August 2020 zu der Ergänzung 
vun der Ëmwelterhieflechkeetspréifung (UEP) fir 
d’Iwwerschaffe vum PAG huet den MECDD eng 
éischte Kéier kloer dorop higewisen, datt de Klasse-
ment vun enger Bauzon am Beräich vun der Fläch 
fir dee geplangte Parking net ënnerstëtzt gëtt:
 « Il convient toutefois de souligner que le classe-
ment en zone destinée à être urbanisée de la sur-
face P05 est vu d’un œil très critique. En effet, elle 
se situe dans la plaine alluviale de l’Alzette à proxi-
mité de ce cours d’eau et empiète sur une zone 
inondable (HQ10) ainsi que sur la zone protégée 
d’intérêt national (ZPIN) projetée “Kinneksbrill”. 
Comme présenté par le bureau d’études efor-ersa, 
“le projet d’aménagement contribue à la dégrada-
tion de l’intégrité des milieux alluviaux et au mitage 
du paysage de l’ensemble de la vallée de l’Alzette”. 
Il est vivement recommandé de renoncer au classe-
ment de la surface P05 en zone destinée à être 
 urbanisée. »
Nodeems d’Gemeng d’Prozedur fir d’Iwwerschaffe 
vum PAG lancéiert hat, huet de MECDD mat sen-
gem Avis vum 19. November 2020 zu den Exten-
siounen eng zweet Kéier duergeluecht, datt déi pro-
poséiert „zone de bâtiments et d’équipements pu-
blics“ net ënnerstëtzt gëtt. Dëst ass der Gemeng 
och mam Avis vum 19. November 2020 zu dem Ëm-
weltbericht, wéi e fir d’Iwwerschaffe vum PAG aus-
geschafft gouf, matgedeelt ginn. Am Ëmweltbericht 
entsprécht d’Fläch P05 der Fläch L13:
 « Dans mon avis du 11 août 2020, j’avais souligné 
qu’une analyse approfondie de la surface L13 s’im-
pose en se focalisant sur les thématiques de 
l’éclairage, de la perte éventuelle de volume de ré-
tention en zone inondable, des plantations envisa-
gées et des solutions de substitution. Le rapport 
environnemental ne comporte toutefois pas une 
telle analyse et ne répond donc pas aux exigences 
de l’article 5 de la loi EES. Abstraction faite de ce 
défaut, il est vivement recommandé de maintenir 
cette surface en zone verte. »
Wat d’Aarbecht am Ministère ugeet, sief dem hono-
rabelen Deputéierte verséchert, datt all Service, sief 
et dee vun den Autorisatiounen, sief et dee vun der 
Begleedung an Analys vun de PAGen, sief et dee 
vun de Finanzen, seng Aarbecht no beschtem Wës-
sen a Gewëssen an am Respekt vun de Gesetzer 

leescht. Et kann duerchaus emol virkommen, datt 
eng Gemengenetüd subventionéiert gëtt, de Projet 
selwer awer um Enn net de gesetzleche Krittären 
entsprécht an dowéinst och net kann autoriséiert 
ginn.
Well et sech bei dësem Projet ëm eng Initiative vun 
engem privaten Träger handelt, an de Ministère fir 
Famill, Integratioun an d’Groussregioun hei net de 
Bauhär ass, braucht dësen an dëser Prozedur net 
consultéiert ze ginn.

Question 3156 (17.11.2020) de MM. André Bauler 
et Gusty Graas (DP) concernant les besoins en eau 
actuels et futurs de l’agriculture, de la viticulture 
et de l’horticulture :
L’eau est une ressource essentielle en agriculture.
L’agriculture et la viticulture dépendent du climat. 
Des conditions climatiques changeantes entraînent 
des déséquilibres entre précipitations et besoins 
des cultures durant leur période de végétation. 
Elles ont un impact notable sur les rendements et 
la qualité des produits agricoles.
Les situations de stress hydrique ou les séche-
resses induites par des étés plus chauds ont des 
répercussions sur les sols au Luxembourg. De plus 
en plus souvent l’irrigation doit être utilisée en 
complément des précipitations naturelles.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre de la Viticul-
ture et du Développement rural et à Madame la Mi-
nistre de l’Environnement, du Climat et du Dévelop-
pement durable :
1) Est-ce que, le cas échéant dans le cadre d’une 
étude, il a été détecté dans quelles filières de l’agri-
culture domestique des systèmes d’irrigation 
s’avéreraient indispensables durant les années à 
venir pour garantir la production de certaines 
cultures ?
2) Les ministères ont-ils déjà pu évaluer les be-
soins en eau actuels et futurs de l’agriculture, de la 
viticulture et de l’horticulture ?
3) Quelles sont les techniques d’irrigation appli-
quées actuellement au Luxembourg ?
4) Est-ce que l’exploitation d’un système d’irriga-
tion nécessite une autorisation préalable des minis-
tères ? Dans l’affirmative, combien de demandes 
pour exploiter un tel système ont été introduites 
ces dernières années ? Combien de ces demandes 
ont été autorisées ?
Réponse commune (16.12.2020) de M. Romain 
Schneider, Monsieur le Ministre de l’Agriculture, de 
la Viticulture et du Développement rural, et de Mme 
Carole Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, 
du Climat et du Développement durable :
ad 1) Les périodes de sécheresse longues, surtout 
quand elles sont combinées à des températures 
élevées avec un ensoleillement intense, peuvent 
avoir des effets néfastes sur toutes les cultures. Le 
changement climatique, surtout avec la montée 
des températures, risque d’accroître la fréquence 
de telles situations à l’avenir.
Des raisons d’ordre technique peuvent s’opposer à 
l’irrigation des cultures. Ainsi, dans la majorité des 
cas, il n’y a pas d’eau aisément disponible ou, par 
exemple, la topographie des parcelles agricoles 
n’est pas favorable à l’installation d’un système d’ir-
rigation. La mise en place et l’exploitation de tels 
systèmes doivent être économiquement raison-
nables. Pour les cultures qui n’ont que des faibles 
valeurs à l’hectare ceci n’est en général pas le cas.
Les cultures horticoles, comme le maraîchage, l’ar-
boriculture fruitière ou la production de plantes or-
nementales, pour lesquelles les pertes de rende-
ment liées à un stress hydrique engendrent des 
pertes financières importantes, sont celles où le re-
cours à l’irrigation est crucial. Aussi l’irrigation des 
jeunes cultures de vigne pendant des périodes de 
sécheresse intense s’est avérée nécessaire pen-
dant les dernières saisons estivales. 
ad 2) Les prélèvements totaux d’eau se chiffrent en 
moyenne à environ 132.000 m3/jour (2018), dont envi-
ron 121.000 m3/jour sont distribués par des réseaux 
d’approvisionnement public en eau potable (com-
munes, syndicats intercommunaux). 11. 000    m3 /jour 
sont prélevés par des captages privés.
Parmi les 132.000 m3/jour, le secteur de consom-
mation le plus important est celui des ménages 
(60 % de la consommation moyenne), suivi du sec-
teur tertiaire/industrie (23 %) et de l’agriculture 
(8 %).
Une étude portant sur les besoins futurs en eau po-
table effectuée en 2016 pour le compte de l’Admi-
nistration de la gestion de l’eau a montré que le 
Luxembourg connaîtra à moyen et long terme une 
augmentation considérable de la consommation en 
eau potable (190.000 m3/jour au niveau des ré-
seaux d’approvisionnement public à l’horizon 
2040), en grande partie due à la croissance rapide 

de la population et de l’économie. Il est difficile de 
réaliser des prévisions précises au niveau du sec-
teur agricole, viticole et horticole, étant donné que 
cette évolution dépend fortement de l’orientation 
de la politique agricole dans les années à venir, 
ainsi que des adaptations nécessaires suite aux 
changements climatiques.

Néanmoins les demandes d’autorisation pour la ré-
alisation de forages en vue de l’exploitation de l’eau 
souterraine ont significativement augmenté ces 
dernières années. La plupart de ces demandes se 
rapportent à l’abreuvage de bétail.

ad 3) L’irrigation par asperseur est souvent utilisée 
dans les cultures maraîchères de plein champ. Les 
systèmes de micro-irrigation ou goutte-à-goutte, 
sont appliqués dans l’arboriculture, la viticulture, 
certaines cultures de légumes de plein champ et 
pour les légumes sous serre.

Le système d’arrosage par submersion ou inonda-
tion n’est pas utilisé au Luxembourg.

ad 4) Les prélèvements d’eau de surface et d’eau 
souterraine sont soumis à autorisation conformé-
ment à l’article 23 de la loi modifiée du 19 
 décembre 2008 relative à l’eau. Depuis 2015, au  
 total 108 demandes d’autorisation ont été intro-
duites en majorité pour des prélèvements par fo-
rages-captages d’eau souterraine en vue de l’abreu-
vage de bétail. Les demandes de prélèvement pour 
l’exploitation d’un système d’irrigation restent mar-
ginales.

Les demandes d’autorisation se répartissent de 
manière suivante en fonction des années :

Année 2015 2016 2017 2018 2019 2020 (jusqu’au 
25.11.20)

2015 à 2020

Nombre 
de dossiers

12 12 11 10 28 25 108

En ce qui concerne la réalisation de forages-cap-
tages, une vérification préliminaire ( « screening ») 
en vue d’une réalisation éventuelle d’une évaluation 
des incidences sur l’environnement conformément 
à la loi du 15 mai 2018 relative à l’évaluation des in-
cidences sur l’environnement est nécessaire avant 
l’introduction d’un dossier de demande d’autorisa-
tion suivant la loi modifiée du 19 décembre 2008 
relative à l’eau.

Question 3158 (18.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant l’affectation du bâtiment  
« Darwin » à la Cloche d’or :
Laut engem Artikel vum 18. November vu reporter.
lu gouf et 2018 Pläng vum deemolege Verdeede-
gungsminister Etienne Schneider, fir d’Direktioun 
vun der Defense an der Police esou wéi de SREL a 
Gebailechkeeten op der Cloche d’Or ënnerzebrén-
gen. Laut dem Noriichteportal hätt dëse Projet, dee 
warscheinlech de Sécherheetsstandarde fir dës Ad-
ministratiounen net entsprach hätt, de Steierzueler 
um Enn bis zu 70 Milliounen Euro kascht.
An deem Zesummenhang wéilt ech de Ministere fir 
Verdeedegung a fir Finanzen dës Froe stellen:
1. Wéi vill Gebailechkeeten huet de Staat säit dem 
06.12.2013 duerch eng sougenannte Prozedur „lo-
cation-vente“ kaaft?
2. Firwat hunn d’Ministeren no de Walen 2018 deci-
déiert, déi verschidden Direktiounen net an d’Gebai 
„Darwin“ op d’Cloche d’Or ze plënneren?
3. Firwat gouf no de Walen 2018 decidéiert, fir 
d’Servicer vum Ministère de la Santé an dësem Ge-
bai ënnerzebréngen?
Gëtt et eng Clause d’achat am Kontrakt tëscht dem 
Staat an de Besëtzer vum Gebai?

4. Laut reporter.lu huet den deemolegen Arméismi-
nister Drock op seng Servicer gemaach, dass de 
Projet nach virun de Walen 2018 ofgeschloss sollt 
ginn. E Projet, an deen e Promoteur verwéckelt ass, 
bei deem den deemolege Minister och privat ge-
lount huet.

Gesinn d’Ministeren an dësem Fall en Interesse-
konflikt?

Réponse commune (18.12.2020) de M. François 
Bausch, Ministre de la Défense, de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, et de Mme 
 Paulette Lenert, Ministre de la Santé :

Zu der 1. Fro ass fir d’éischt ze soen, dass et sech 
hei net ëm eng „location-vente“ handelt, mee ëm e 
Locatiounskontrakt, an deem eng Option d’achat 
virgesinn ass.

Dëst ass eng gängeg Praxis. Beim Ugoe vun engem 
Projet vun engem neie Gebai gëtt versicht, mat dem 
Proprietaire esou eng Dispositioun auszehandelen. 
Dëst erméiglecht dem Staat, fir bei engem Gebai, 
dat him konvenéiert, net éiweg duerch e Loca-

tiounskontrakt gebonnen ze sinn, mee och Proprie-
taire kënnen ze ginn.
Des Weideren erméiglecht dës Prozedur, den even-
tuelle Kafpräis am Viraus ze kennen. Wann dëse 
Präis de Seuil vu 40 Milliounen Euro iwwerschreit, 
ass genuch Zäit, d’Autorisatioun vun der Chamber 
anzehuelen, éier d’Optioun gezu ka ginn. Ouni esou 
eng Klausel géif de Staat bei lafende Verhandlungen, 
wou en och oft a Konkurrenz mat Acteure vum Pri-
vatsecteur steet, reegelméisseg de Kierzeren zéien, 
well en déi Autorisatioun net mat Zäit kréie géif.
Tëschent 2013 an 2020 huet de Staat bei zéng ge-
lounte Gebaier seng Option d’achat gezunn:
2015 - Cité policière I zu Sandweiler: 86,39 
Milliounen Euro (Gesetz vum 01.04.2015);
2016 - e Gebai, 26, Route d’Arlon zu Lëtzebuerg: 30 
Milliounen Euro;
2018 - e Gebai, 6, Avenue du Swing zu Esch-Belval: 
21,40 Milliounen Euro;
2018 - e Gebai, 8-10, Rue de la Fonderie zu Lëtze-
buerg: 16,63 Milliounen Euro;
2019 - e Gebai, 1, Porte de France zu Esch-Belval: 
38,25 Milliounen Euro;
2019 - Cité policière II zu Sandweiler: 108 
Milliounen Euro (Gesetz vum 04.12.2019);
2019 - Halen, Rue Irbicht zu Beringen: 11,51 
Milliounen Euro;
2020 - e Gebai, 10, Rue Bender zu Lëtzebuerg: 
18,00 Milliounen Euro;
2020 - e Gebai, 35, Rue de Bonnevoie zu Lëtze-
buerg: 22,26 Milliounen Euro;
2020 - e Gebai, 17a, Route de Longwy zu Bartreng: 
12,53 Milliounen Euro.

Wéi de Verdeedegungsminister am Dezember 2018 
säin neie Ressort iwwerholl huet, huet e sech direkt 
de Projet ugekuckt. Zu deem Zäitpunkt war nach 
keen Avant-projet détaillé (APD) validéiert an de Mi-
nister huet d’Konklusioun gezunn, dass d’Gebai net 
adequat fir d’Defense wier. Vu d’Spezifissitéit vum 
Projet, deem seng Envergure iwwer 40 Millioune 
gewiescht wär, wollt de Minister net an e Gebai in-
vestéieren, an deem de Staat just Locataire mat 
enger Option d’achat gewiescht wär, ouni dass dee 
Kaf schonn duerch e Gesetz autoriséiert gewiescht 
wär.

Doropshin ass decidéiert ginn, all déi fir d’Defense 
speziell erfuerdert Sécherheetsmesurë falen ze 
loossen an en normaalt Bürosgebai ze plangen. 
Dëst huet och erlaabt, den Taux d’occupation po-
tenziell sensiblement bis zu 200 Persounen eropze-
setzen.

Wat d’Villa Louvigny ugeet, esou gesäit de Koali-
tiounsaccord 2018-2023 dat heite vir:  « La Villa 
Louvigny au coeur de la capitale est un bâtiment 
historique aux nombreuses facettes. Ce site unique 
sera utilisé de manière judicieuse afin d’y créer un 
site de création pour les artistes, qui leur propose 
de nouvelles possibilités de création et d’exposi-
tion. La salle de concert existante sera revalorisée 
pour des représentations artistiques. »

Doropshin ass ënnert dem deemolege Gesond-
heetsminister no engem passenden neie Gebai ge-
sicht ginn.

D’Gebai „Darwin“ op der Cloche d’Or huet sech vun 
der Superficie an de Gebailechkeeten als passend 
Alternativ zu der Villa Louvigny ugebueden.

D’Ministeren hu keng Kenntnisser iwwert d’Diskus-
siounen innerhalb vun der Defense ronderëm dat 
Gebai wärend der leschter Legislaturperiod.

Question 3159 (18.11.2020) de MM. Laurent 
 Mosar et Gilles Roth (CSV) concernant le  « Memo-
randum of Understanding (MoU) » :

Dans sa réponse du 27 mai 2019 à notre question 
parlementaire n° 0681 ayant trait aux MoU signés 
par le Gouvernement avec un pays, voire avec des 
entreprises privées, le Gouvernement s’est exprimé 
comme suit :

« MoU constitue une déclaration d’intention sur une 
volonté commune de nature politique des parties à 
l’égard d’un projet concret. Ces déclarations ne 
contiennent aucun engagement de type juridique, 
ne sont pas opposables aux tiers et ne sont jus-
ticiables devant aucune juridiction. »

Or, dans le cadre d’un recours formé par le Mouve-
ment écologique contre des décisions de l’État du 
Grand-Duché de Luxembourg de maintenir le refus 
de communication du document intitulé MoU signé 
entre l’État, la commune de Bissen et un géant de 
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l’informatique, l’État a argumenté devant les juges 
du tribunal administratif que :

 « le MoU, qui serait un instrument usuel de la poli-
tique économique, industrielle et commerciale du 
Ministère de l’Économie, dresserait le cadre général 
des relations entre les trois parties signataires en 
ce qui concerne l’installation d’un data center sur le 
territoire de la commune de Bissen. Le document 
détaillerait les différentes phases préalables à réa-
liser avant tout développement d’un projet plus 
concret, les engagements respectifs des signa-
taires, ainsi que les modalités de retrait ou d’inter-
diction de continuation du projet. Il contiendrait en-
core un “put and call option agreement” par lequel 
serait organisée la rétrocession, à la demande de la 
société... et à la demande de l’État, des terrains 
que... se proposerait d’acquérir en vue de la cons-
truc tion de son data center, cette rétrocession fai-
sant intervenir... comme venderesse conditionnelle 
et l’État comme acquéreur conditionnel.
L’État est d’avis qu’une relation contractuelle telle 
que le MoU ne relèverait pas, en droit luxembour-
geois, du droit administratif qui ne s’étendrait 
qu’aux actes unilatéraux de l’administration, tandis 
que les contrats relèveraient de l’article 1134 du 
Code civil et partant du droit privé. »
Au vu de ce qui précède, j’aimerais poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Premier Ministre, Mi-
nistre d’État :
- Le Gouvernement maintient-il sa position que les 
MoU seraient des déclarations qui ne contiennent 
aucun engagement de type juridique ?
• Dans l’affirmative, comment l’État a-t-il alors pu 
plaider le contraire devant les juges administratifs ?
• Dans la négative, quelles raisons avaient amené 
le Gouvernement de l’époque à libeller sa réponse 
comme il l’a fait en mai 2019 ?
- Le Gouvernement est-il enfin disposé à fournir aux 
députés une liste des MoU et accords similaires en 
vigueur desquels le Luxembourg fait partie avec la 
précision
• des signataires de ces accords,
• de la matière / des matières couvertes par lesdits 
accords,
• des engagements financiers et autres pris par le 
Gouvernement aux termes de ces accords,
• de la date de signature et d’expiration (respective-
ment des conditions d’expiration) desdites conven-
tions ?
- Le Gouvernement peut-il enfin nous indiquer (i) les 
MoU et autres accords qu’il entend soumettre pour 
approbation à la Chambre des Députés et (ii) évo-
quer les raisons amenant les membres du Gou-
vernement à ne pas saisir la Chambre des Députés 
des MoU et accords autres que ceux visés sub (i) ?
Réponse commune (16.12.2020) de M. Xavier 
 Bettel, Premier Ministre, Ministre d’État, et de M. 
Franz Fayot, Ministre de l’Économie :
D’emblée, il y a lieu de rappeler que tant la question 
que la réponse antérieure de par leur formulation 
fort générique et générale portaient sur la procé-
dure applicable aux accords qualifiés de  « Memo-
randum of Understanding », ci-après MoU.
Ainsi, les développements consacrés dans ladite 
réponse visaient dans leur généralité tant les MoU 
signés avec des entreprises que ceux signés avec 
des États tiers.
La comparaison par les députés des éléments de 
réponse de nature générique donnés par le Gou-
vernement à l’époque avec les arguments forts ré-
cents que l’État vient de développer par le biais de 
son mandataire dans le cadre d’un litige particulier 
porté devant la juridiction administrative en relation 
avec un MoU signé entre autres avec une entreprise 
commerciale dans le contexte du projet d’un futur 
data center à Bissen ne saurait être retenue pour 
invalider les réponses données par le Gou-
vernement à la question parlementaire en cause.
En effet, le Gouvernement maintient sa position 
que les MoU sont des déclarations qui, en elles-
mêmes, ne sont pas constitutives d’un engagement 
juridique. Les engagements de nature juridique 
dont il est question, à l’époque comme aujourd’hui, 
sont bien entendu ceux inopposables aux tiers. Par 
définition, les déclarations visées n’engagent donc 
que les signataires et n’emportent pas d’effets à 
l’égard des tiers, ce qui n’empêche pas à l’un ou 
l’autre de ces MoU de contenir des clauses de por-
tée juridique à l’égard des signataires du MoU, tel 
un droit de préemption ou de rétrocession d’un ter-
rain.
Pour le reste, le Gouvernement renvoie les hono-
rables Députés aux éléments de réponse apportés 

à la question précitée n° 0681 qui restent valables 
dans leur intégralité et sont maintenus en l’état.

Question 3161 (19.11.2020) de M. Gusty Graas et 
Mme Carole Hartmann (DP) concernant le test ra-
pide corona :
Une Start-up de technologie médicale à croissance 
rapide, a annoncé le 17 novembre 2020 avoir terminé 
avec succès la procédure d’évaluation d’entrée sur le 
marché de l’Union européenne pour son test rapide 
corona basé sur la PCR. Ce test sera désormais pro-
gressivement disponible en Allemagne et dans 
d’autres pays de l’UE dans lesquels le marquage CE 
pour le diagnostic in vitro (CE-IVD) s’applique.
Le système de la Start-up est particulièrement 
adapté pour une utilisation dans les cliniques, les 
services ambulatoires d’urgence et les cabinets 
médicaux, car le Covid-19 suspecté peut être rapi-
dement clarifié sur place, après environ 40 mi-
nutes. Ainsi, un seul appareil peut analyser jusqu’à 
60 tests par jour.
À ce sujet, nous aimerions poser les questions sui-
vantes à Madame la Ministre de la Santé :
- Ce nouveau test rapide corona basé sur la PCR 
sera-t-il disponible au Luxembourg ? Dans la néga-
tive, pour quelles raisons ce test ne sera-t-il pas 
disponible au Luxembourg ? Dans l’affirmative, 
combien de tests seront disponibles et où seront-
ils utilisés ?
Réponse (21.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Depuis le début de la pandémie, le Laboratoire na-
tional de santé (LNS) réalise une veille scientifique 
des tests Sars-CoV-2 qui ont été récemment déve-
loppés. Cette veille comprend des tests PCR, des 
tests de séquençage, des tests antigéniques ra-
pides, des tests sérologiques (recherche d’anti-
corps) et des tests salivaires.
Cette veille permet d’adapter de manière perma-
nente la stratégie nationale en matière de tests dia-
gnostiques ainsi qu’en matière de large scale tes-
ting en fonction de la mise sur le marché de nou-
veaux tests plus adaptés à certaines situations 
spécifiques. Parallèlement à la veille qu’effectue le 
LNS, il évalue également certains nouveaux tests 
qui semblent être prometteurs, notamment en ce 
qui concerne leur sensibilité et spécificité.
Un test PCR dont le résultat peut être disponible en-
déans seulement 40 minutes semble a priori intéres-
sant. Il faudrait cependant examiner le processus 
d’utilisation dans sa totalité, y inclus les étapes préa-
nalytiques avec la purification de l’échantillon et l’ex-
traction d’ARN, afin de pouvoir déterminer si ce test 
offre de réels avantages pour une utilisation au 
Luxembourg. En effet, à titre d’exemple, un test peut 
être rapide et présenter ainsi un avantage, en ce que 
le résultat est rapidement disponible, mais il se peut 
qu’il ne se prête pas à une automatisation et ne per-
met partant pas de traiter de grandes quantités 
d’échantillons en peu de temps.
Afin de pouvoir apporter une réponse précise aux 
questions soumises par les honorables Députés, il 
serait utile d’obtenir de plus amples renseignements 
quant à la question de savoir de quelle entreprise et 
de quel test précisément il s’agit, car actuellement 
de très nombreux producteurs essaient de commer-
cialiser de nouveaux tests diagnostiques.

Question 3162 (18.11.2020) de Mme Octavie 
 Modert et M. Marc Spautz (CSV) concernant l’in-
terprétation des résultats des tests de dépistage 
de la Covid-19 :
Gëschter war vun engem vun de Responsabele vun 
engem Lëtzebuerger Laboratoire, dee Coronatester 
virhëlt, gewuer ze ginn, datt et keng harmoniséiert 
Approche gëtt fir d’Resultater vun deenen Tester. 
Verschidde Laboe géifen d’Resultater op ver-
schidde Manéiere liwweren. Wann zum Beispill e 
PCR-Test e schwaacht positiivt Resultat uweist, 
misst ee virsiichteg sinn, wéi een dat Resultat inter-
pretéiert.
An dësem Kontext géife mir gäre follgend Froen un 
d’Gesondheetsministesch stellen:
1. Ass d’Regierung sech dëser Problematik be-
wosst?
2. Firwat ginn et bis elo keng esou kloer Recom-
mandatiounen zur Interpretatioun vun den Testre-
sultater?
3. Deelt d’Madamm Minister d’Meenung, datt esou 
eng Recommandatioun mat kloren Instruktiounen, 
wéi d’Testresultater ze interpretéiere sinn, noutwen-
deg an hëllefräich wier?
Réponse (17.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Fir den Diagnostic vum Covid-19 huet den Direkter 
vun der Santé aktuell (Stand 17. November 2020) 

eelef verschidden Testkitten autoriséiert, an d’Ap-
plikatioun vum Règlement grand-ducal vum 17. 
Mäerz 2020, deen de Règlement grand-ducal vum 
30. November 2017 iwwert d’Nomenclature vun 
den Akten a Servicer vun de Laboratoiren ofännert. 
All dës Testkitten hunn natierlech e CE-Label a sinn 
domat konform mat den europäeschen an de Lëtze-
buerger Exigenzen, wat d’Qualitéit vun den Tester 
betrëfft.
All Lëtzebuerger Laboratoirë sinn och ISO15189-
zertifiéiert. Dës ISO-Zertifikatioun verlaangt am 
Prinzip, dass de Laboratoire sech strikt un de 
„mode d’emploi“ vun den Testkitten hält, dee fir jid-
der Testkit vum jeeweilege Produzent festgeluecht 
ginn ass. Dëst betrëfft d’technesch Realisatioun vum 
Test (z. B. d’Zuel vun de geneeteschen Amplifika-
tiounen, wat dann déi oft diskutéiert Ct-Valeur bes-
tëmmt), an och d’Interpretatioun vum Testresultat 
(positif, négatif, faiblement positif, indéterminé ...). 
Do huet de Laboratoire u sech net vill Spillraum, a 
wann den Testkit a bestëmmte Fäll d’Méiglechkeet 
vun engem Resultat „faiblement positif“ virgesäit, 
misst de Laboratoire dat dann och esou kommuni-
zéieren.
An der Medezin gëtt normalerweis all diagnos-
teschen Test vun engem Dokter gefrot, nodeem e 
mam Patient geschwat (Anamnees) an en ënner-
sicht (Examen clinique) huet, an dësen Dokter huet 
dono d’Responsabilitéit, d’Resultat vum Test am ge-
samte klinesche Kontext vum Patient ze interpre-
téieren. Dës normal medezinesch Demarche ass oft 
net de Fall beim Covid-19, aus enger Rei Grënn, zum 
Beispill: De Patient léisst sech spontan an engem 
Labo testen ouni Ordonnance, de Patient kritt direkt 
d’Resultat vum Test via SMS a geet net bei säin 
Dok ter zeréck, fir driwwer ze schwätzen, oder den 
Test ass am Large-Scale-Testing gemaach, wou 
keng individuell Ordonnance vun engem Dokter vir-
läit a wou de Patient (oder oft déi gesond Persoun) 
net onbedéngt de Reflex huet, mat engem positive 
Resultat bei een Dokter ze goen. All dëst zesumme 
mécht, dass eng Rei Resultater net vun engem Dok-
ter interpretéiert ginn, deen d’Situatioun vum Pa-
tient kennt an him doduerch kéint erklären, wat 
d’Testresultat schlussendlech fir hien, a senger 
spezieller Situatioun, bedeit. D’Leit wende sech 
dann oft un d’Inspection sanitaire, déi awer weeder 
d’klinesch lnformatioune vum Patient huet, nach 
d’Kompetenz oder d’Missioun huet, de Rôle vum 
„médecin traitant“ ze iwwerhuelen. D’Inspection sa-
nitaire kuckt d’Resultater an enger Perspektive vu 
Santé publique.
Dëse Problem gëtt et net nëmmen zu Lëtzebuerg, 
mee e gëtt och international diskutéiert. Et ginn am 
Prinzip zwou Léisungsméiglechkeeten, déi u sech 
komplementar sinn: Entweeder probéiert een, eng 
besser Standardisatioun zwëschent de verschidde-
nen Tester ze kréien, y compris an hirer lnterpreta-
tioun, oder et probéiert een, de Rôle vun den Dok-
tere bei den Testresultater ze verstäerken.
Wat déi éischt Optioun vu Standardisatioun be-
trëfft, huet notamment d’Société française de mi-
crobiologie (SFM) eng excellent Aarbecht geleescht 
an huet eng ganz Rei Testkitten, déi a Frankräich 
um Marché sinn, matenee verglach. Dës Publika-
tioun, déi alle Lëtzebuerger Laboratoirë bekannt 
ass, erlaabt e bessere Verglach zwëschent de Re-
sultater vun den Testkitten, an och eng lnterpreta-
tioun, wat dann als signifikant positiivt Resultat soll 
zeréckbehale ginn. Baséiert op dëser Aarbecht huet 
d’Direktioun vun der Santé, am Gespréich mat de 
Laboratoiren, recommandéiert, dass Resultater wou 
zum Beispill een eenzege Geen (vun dräi geteste 
Geener) positiv ass, an dat mat enger héijer Ct- 
Valeur, net méi als „faiblement positif“ soll eraus-
goen, mee als „résultat indéterminé, à contrôler sur 
un nouvel échantillon“. De praktesche Problem ass, 
dass eng Rei Testkitten, déi zu Lëtzebuerg benotzt 
ginn, net an der franséischer Etüd evaluéiert goufen 
a soumat net verglach kënne ginn. Een anere poten-
zielle Problem ass, dass verschidde Kitten (am Mo-
ment just an engem Laboratoire benotzt) net méi 
mat Ct-Valeure schaffen, mee mat aneren Unitéiten, 
fir d’Resultat auszedrécken, an domat net méi 
direkt verglach kënne ginn.
Et ass awer dovun auszegoen, dass an Zukunft wei-
der esou international Etüde gemaach ginn, an 
dass mir dofir méi lnformatioune kréie wäerten. 
Lëtzebuerg ass ze kleng an huet och net déi néideg 
Ressourcen, fir dat eleng ze maachen a mir mussen 
eis dofir op international Efforte baséieren.
Déi zweet Optioun besteet doran, de Rôle vum Dok-
ter bei der lnterpretatioun vun den Tester ze stäer-
ken, an dëst geet iwwer zwee Weeër: D’Direktioun 
vun der Santé huet reegelméisseg recommandéiert, 
dass d’Tester, ausser beim LST, wat eng speziell Si-
tuatioun ass, nëmmen op Ordonnance vun engem 
Dokter gemaach sollte ginn, fir ze garantéieren, 
dass dann och een Dokter d’Resultat kritt a mam 
Patient driwwer schwätze kann. An Zwëschenzäit 
hunn déi meescht Laboratoiren och decidéiert, 
dass si nëmmen nach Tester op Ordonnance médi-
cale maachen.
Den zweete Wee besteet dran, den Dokteren eng 
Hëllefsstellung ze gi bei der lnterpretatioun vun den 

Tester. D’Direktioun vun der Santé ass dobäi, hir 
Testrecommandatioune fir d’Dokteren, déi et säit 
Ufank vun der Epidemie gëtt, à jour ze setzen, an de 
Volet lnterpretatioun vun den Tester méi ze deve-
loppéieren.

Question 3164 (19.11.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant le blocage du passage d’El Guer-
garat entre le Maroc et la Mauritanie :
Depuis le 21 octobre 2020, le  « Polisario » et ses 
milices ont bloqué la traversée de biens et de per-
sonnes dans la zone tampon du passage d’El Guer-
garat entre le Maroc et la Mauritanie. En réaction à 
ce blocage, le Maroc a lancé une opération afin de 
rétablir la libre circulation civile et commerciale sur 
cet axe routier.
Le Secrétaire général de l’ONU avait d’abord appelé 
le  « Polisario » à mettre fin à ses actes déstabilisa-
teurs. Ce dernier ne respecte pas le statut de la 
zone, viole les accords militaires et ses actions 
constituent une réelle menace pour le maintien du 
cessez-le-feu en place depuis environ 30 ans.
L’Algérie voisine a souligné son soutien au  « Polisa-
rio » dans une vidéo martiale dont le but était de 
faire comprendre que l’on était capable d’effectuer 
des frappes militaires massives si cela devait 
s’avérer nécessaire. Parallèlement, des déclara-
tions du président et de l’état-major ont été insé-
rées, qui classent clairement le Maroc comme na-
tion ennemie.
D’après un communiqué de presse du Ministère des 
Affaires étrangères, de la Coopération Africaine et 
des Marocains résidant à l’étranger, le Maroc aurait 
agi  « dans le respect de ses attributions, en vertu 
de ses devoirs et en parfaite conformité avec la lé-
galité internationale ».
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre des Affaires euro-
péennes et étrangères :
1) Cette opération ne risque-t-elle pas d’aggraver à 
nouveau la situation dans la région ?
2) Quelle est l’opinion de l’Union européenne face à 
la situation actuelle dans la zone tampon et les ré-
gions limitrophes ?
3) Est-ce que l’UE serait en mesure d’intervenir au 
niveau diplomatique ?
Réponse (17.12.2020) de M. Jean Asselborn, Mi-
nistre des Affaires étrangères et européennes :
ad 1) Les incidents récents au passage d’El Guer-
guerat sont en effet préoccupants. Suite au regain 
des tensions, il paraît que les parties se soient 
conformées de nouveau au cessez-le-feu, en place 
depuis 1991. Il n’en reste pas moins qu’il faut conti-
nuer d’œuvrer en faveur d’un règlement pacifique 
de la question du Sahara occidental, qui est posée 
depuis 1975.
ad 2) + 3) Le Haut représentant de l’Union pour les 
affaires étrangères et la politique de sécurité Josep 
Borrell s’est entretenu le 15 novembre 2020 avec 
les Ministres des Affaires étrangères du Royaume 
du Maroc Nasser Bourita et de l’Algérie Sabri Bou-
kadoum (le communiqué de presse est joint en an-
nexe).
Lors de ces appels, le Haut représentant a réitéré le 
plein soutien de l’Union européenne à la Mission 
des Nations Unies pour l’organisation d’un référen-
dum au Sahara occidental (MINURSO). La résolu-
tion 2548, adoptée par le Conseil de sécurité des 
Nations Unies le 30 octobre 2020 a prorogé le man-
dat de cette Mission pour une année, jusqu’au 31 
octobre 2021. Le Conseil de sécurité demande par 
ailleurs aux parties de reprendre les négociations 
sous les auspices du Secrétaire général des Na-
tions Unies et invite les États membres à prêter le 
concours voulu à ces négociations.
L’UE continue d’appuyer les efforts en vue de trou-
ver un règlement pacifique à la question du Sahara 
occidental. Dans ce contexte, la nomination d’un 
nouvel Envoyé personnel du Secrétaire général, 
suite à la démission de Monsieur Horst Köhler en 
mai 2019, serait d’une importance primordiale.
(Annexe à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)

Question 3165 (19.11.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant les langues administratives dans 
la fonction publique :
Zënter e puer Joer gëtt net méi verlaangt, datt am 
ëffentlechen Déngscht jiddereen déi dräi ad-
ministrativ Sprooche vum Land schwätzt. An enger 
ganzer Rei vu Gesetzer sinn Dispositioune geholl 
ginn, déi et erlaben, mat Kenntnesser an nëmmen 
enger oder zwou vun deenen dräi Sprooche beim 
Staat ze schaffen.
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An deem Kontext wéilt ech dem Här Minister fir déi 
ëffentlech Funktioun gär follgend Froe stellen:
1. Kann den Här Minister der Chamber eng aktuali-
séiert Lëscht vun alle Funktiounen am ëffentlechen 
Déngscht schécken, fir déi net méi verlaangt gëtt, 
déi dräi administrativ Sprooche vum Land ze 
schwätzen? Kënnen op där Lëscht och d’Karriären 
an d’Verwaltunge preziséiert ginn, fir déi dës Sproo-
chereegelunge gëllen?
2. Wéi vill Leit sinn am Ganzen op dëse Plaze posi-
tionéiert ginn a wéi eng Nationalitéit hunn dës Leit? 
Kann den Här Minister opschlësselen, wéi eng vun 
deenen dräi administrative Sproochen dës Leit 
jeeweils schwätzen an op wéi engem Niveau?
3. Ass d’Regierung grondsätzlech der Meenung, 
datt den ëffentlechen Déngscht zu Lëtzebuerg an 
éischter Linn soll lëtzebuergeschsproocheg sinn?
Réponse (17.12.2020) de M. Marc Hansen, Mi-
nistre de la Fonction publique :
Generell gëllt bekanntlech fir den ëffentlechen 
 Déngscht d’Reegel, datt déi dräi Amtssprooche 
beim Staat musse beherrscht ginn, ma et ginn awer, 
wéi den honorabelen Deputéierten et aus de Geset-
zestexter kann erausgesinn, Ausnamen. Doraus er-
gëtt sech awer zwangsleefeg, datt et keng Lëscht 
vu Verwaltungen an/oder Fonctioune gëtt, bei 
deenen ee Postulant d’office eng Sproochendis-
pens ka kréien, well bei all Astellung vu Fall zu Fall 
gekuckt muss ginn, ob d’Konditiounen erfëllt sinn, 
fir dem Kandidat gegeebenefalls eng Dispens fir 
eng oder zwou vun den dräi administrative 
Sprooche kënnen ze ginn.
Eenzeg Ausnamen zum generelle Prinzip stinn am 
groussherzogleche Reglement vun 2004 a betreffe 
ganz restriktiv eenzel Fonctiounen aus dem Secteur 
vum Enseignement.
An der Zäitspann vun 2018 bis Enn 2019 gouf et 
beim Staat en Zouwuess vun 2.072 Persounen. 
 Dovunner hunn 237 Agenten eng Sproochendispens 
vum Regierungsrot kritt. Dobäi waren et der 220 fir 
d’Lëtzebuergescht, 184 fir déi däitsch Sprooch an 
42 fir déi franséisch Sprooch. Déi meescht Dis-
pense goufen an der Carrière A1 (155) an A2 (45) 
accordéiert. D’Entitéiten, déi an dëser Zäitspann 
am meeschten Dispense ginn hunn, sinn den CTIE 
mat 33 Dispensen, de Ministère fir Educatioun, 
Kanner a Jugend mat 20 Dispensen an d’Direction 
de la santé mat 16 Dispensen. Vun deenen 237 
Agente sinn 101 Fransousen, 43 Belsch an 38 
Däitscher. Mir hunn awer och 28 Lëtzebuerger. Wéi 
erwaart huet eng grouss Majoritéit vun de Fransou-
sen an de Belsch eng duebel Dispens am Lëtze-
buergeschen an am Däitsche kritt. Eis däitsch Mat-
aarbechter hunn eng duebel Dispens am Fran-
séischen an am Lëtzebuergesche kritt. Agente mat 
der Lëtzebuerger Nationalitéit hu gréisstendeels 
eng Dispens am Lëtzebuergeschen an am Däitsche 
kritt. Fir zesummenzefaassen, hu vun deenen 237 
Agenten eng Ronn 208 eng duebel Sproochen-
dispens kritt.
D’Regierung ass effektiv der Meenung, dass den 
ëffentlechen Déngscht zu Lëtzebuerg an éischter 
Linn soll lëtzebuergeschsproocheg sinn. An deem 
Kontext setzt d’Regierung mam Gesetz vum 20. Juli 
2018 (Loi du 20 juillet 2018 relative à la promotion 
de la langue luxembourgeoise) och ganz kloer 
Akzenter, fir déi Lëtzebuerger Sprooch an deenen 
nächste Jorzéngten ze fërderen. Mam groussherzog-
leche Reglement vum 17. Dezember 2018 ass e 
 Comité interministériel assistant le Commissaire à 
la langue luxembourgeoise agefouert ginn. Den 
 Artikel 4 preziséiert d’Missioune vun dësem Co-
mité, dee fir d’Promotioun vun der Lëtzebuerger 
Sprooch an de jeeweilege Ministèren zoustänneg 
ass.
De Formatiounsprogramm fir d’Lëtzebuerger 
Sprooch gouf am September 2018 lancéiert an zan-
terhier gi progressiv Niveauen an de Formatiouns-
katalog vum INAP bäigesat. Esou wéi den INAP eis 
matgedeelt huet, goufen et am Joer 2019 Forma-
tiounen a siwe Klassen, a verschiddenen Niveauen, 
woubäi et an der Moyenne zwielef Apprenantë pro 
Klass sinn. Am Joer 2020 waren et schonn néng 
Klassen, trotz méi komplizéierten Ëmstänn. Den 
INAP huet sech awer op déi nei Situatioun agestallt, 
well sechs vun den néng Klasse goufen a Form vu 
„Webinaire“ gehalen. An deem Kontext kann een 
och ernimmen, datt beispillsweis 2019 zéng Ses-
siounen am Kader vun der Formation continue uge-
buede goufe fir d’Orthografie vun der Lëtzebuerger 
Sprooch a véier Sessioune fir d’Redaktioun vun ad-
ministrativem Courrier op Lëtzebuergesch, mat Hël-
lef vum lod.lu (Lëtzebuerger Online Dictionnaire).
Schlussendlech bleift et also de respektive Mi-
nistèren a Verwaltungen iwwerlooss ze definéieren, 
wéi wichteg d’Beherrsche vun enger Sprooch ass, 
fir déi betreffend Fonctioun korrekt an effikass 
auszeüben. D’ëffentlech Verwaltung mécht hirer-
säits alles, fir hir Mataarbechter ze encouragéieren, 
déi jeeweileg Sproochekenntnisser ënner anerem 
duerch Formatiounen, déi iwwert den INAP dispen-
séiert ginn, den Ufuerderungen vun der Fonctioun 
beschtméiglechst unzepassen.

press), ass d’Gesamtzuel vun de Spidolsbetter 
liicht erofgaangen tëschent 2011 an 2019 (2.716 
Spidolsbetter am Joer 2011 an 2.569 Spidolsbetter 
am Joer 2019). Wärend dësem Zäitraum huet ee 
follgend Feststellunge kënne maachen:

- Ännerunge vun der Definitioun vu Spidolsbetter, 
dëst a Verbindung mam Akraafttriede vum Spidols-
gesetz vum 8. Mäerz 2018 (z. B. d’Klasséierung vun 
de Better aus de Palliativpfleegeservicer ënnert 
d’Better vum „moyen séjour“, d’Ëmännerung vun der 
Aktivitéit vum Kolpecher Schlass (Château de 
Colpach) zu engem Rehabilitationszentrum Châ-
teau de Colpach.

- Eng Erhéijung vun de Better „moyen séjour“.

- Eng Erhéijung vun den Dagesklinikplazen a -better 
a Verbindung mam ambulante System an d’Scha-
fung vun Dagesklinikservicer.

- Eng Erhéijung vun der Awunnerzuel (vu 511.1840 
Awunner am Joer 2011 op 613.894 op den 
01.01.2019).

D’zesummefassend Indicateure vun der Spidolsak-
tivitéit weisen eng Erhéijung vun der Aktivitéit a vun 
den ambulant duerchgefouerten Akten un.

Joer Unzuel vun den 
Openthalter

Unzuel vun de 
Spidolsopenthaltsdeeg

% vun den Openthalter 
an der Dagesklinik

Beleeungsprozentsaz

2013 126.885 633.481 36,8 % 73,4 %

2018 138.546 645.605 43,9 5 74,1 %

Auszuch: Carte sanitaire - Versioun 2019 (in press): 
Spidolsopenthalter vu Spideeler (ouni Rehabilitatiouns-
aktivitéit)

Et sief awer och ze bemierken, dass laut der Annex 
1 vum Spidolsgesetz vum 8. Mäerz 2018 de Maxi-
mum vu Better, deen theoreetesch kann autoriséiert 
ginn, bei 3.107 läit.
ad 2. Laut den Donnéeën aus der „Carte sanitaire“ 
vun 2019 beleeft sech d’Gesamtunzuel vun de Spi-
dolsbetter op 2.659.
D’Spidolsgesetz vum 8. Mäerz 2018 gëtt keng Defi-
nitioun vun engem Intensivbett, mee d’Annex 2 vun 
deem selwechte Gesetz definéiert déi zwee Servi-
cer, déi Intensivbetter benotzen, an zwar sinn dat 
de Service „Soins intensifs et anesthésie“, mat 
engem nationale Maximum vun 100 Better, an de 
Service „Soins intensifs pédiatriques“, mat engem 
nationale Maximum vu fënnef Better.
Et ergëtt sech aus dësen Zuelen, dass et an enger 
Period „hors pandémie“ 105 Intensivbetter (inten-
sive care beds) an eise Spideeler ginn, déi exklusiv 
vun de spezialiséierten Dokteren an der Anesthésie 
réanimation benotzt ginn.
Wärend der Pandemie konnten a kënnen dës Capa-
citéiten un Intensivbetter au fur et à mesure 
erhéicht ginn, fir sech der Evolutioun vun der Pan-
demie unzepassen an dat ënner anerem, well 
wärend der éischter Well eng ganz Rëtsch Respira-
teuren ugeschaaft konnte ginn.
Et ginn awer niewent den Intensivbetter och nach 
aner Better (lits de surveillance intensive, de middle 
care oder den intermediate care), déi fir eng Inten-
sivfleeg vu Patiente benotzt kënne ginn, mee déi 
net vun Dokteren, déi spezialiséiert an der Anesthé-
sie réanimation exploitéiert ginn an déi an anere 
Servicer si wéi de Service „Soins intensifs et anes-
thésie“ a „Soins intensifs pédiatriques“. Dëst ass 
zum Beispill de Fall an de Servicer vun der Chirurgie 
neurovasculaire (stroke unit), Cardiologie, Neuro-
chirurgie, etc.
D’Gesamtzuel vun dëse Better beleeft sech laut den 
Donnéeë vun der Carte sanitaire op 153 (105 Inten-
sivbetter an 48 Lits de surveillance intensive, de 
middle care ou de intermediate care).
ad 3. D’Servicer vum Gesondheetsministère hu keng 
Dagesopenthaltszuele pro Mount, déi sech spezi-
fesch op d’Intensivbetter fir dës Period bezéien.

Question 3168 (19.11.2020) de Mme Martine 
 Hansen et M. Jean-Marie Halsdorf (CSV) concer-
nant la déprogrammation de certains soins hors 
 Covid-19 :
Fir d’Gesondheetsversuergung wärend der Covid-
19-Pandemie beschtméiglech ze garantéieren, gëtt 
et e Plang fir d’Organisatioun vun de Spideeler, dee 
véier Phase virgesäit. Vun der Phas 3 un ass virge-
sinn, datt net urgent Agrëffer verréckelt ginn. Säit 
dësem Dënschdeg sinn eis Spideeler an der Phas 4.
An deem Kontext wéilte mir follgend Froen un 
 d’Regierung stellen:
1. Wéi vill Agrëffer an Operatiounen an eise Spidee-
ler goufe scho verréckelt?
2. Wéi gëtt do den Tri gemaach? Zielt just déi me-
dezinnesch Noutwendegkeet oder ginn och aner 
Critèrë wéi z. B. d’Péng vum Patient mat a Be-
truecht gezunn?

Réponse (18.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :

De Gesondheetsministère verweist op d’Äntwert zur 
Question parlementaire urgente N° 3273, déi déi 
honorabel Deputéiert Martine Hansen den 10. 
Dezember gestallt hat an an där eng Rei Elementer 
scho beäntwert gi sinn.

ad 1. De Gesondheetsministère huet keng Don-
néeën iwwert déi genau Unzuel vun Agrëffer an 
Operatiounen, déi an de Spideeler opgrond vum Co-
vid-19 hu misse verréckelt ginn. Waardelëschte vun 
Operatiounen, déi net presséieren, gi jo an den Dok-
teschpraxe gefouert. Dës Operatioune ginn eréischt 
an de Reservatiounssystem vum Spidol aginn, 
wann e konkreeten Datum muss mam Patient 
fixéiert ginn. Global gesi stellen d’Spideeler an de 
leschte Wochen eng Reduktioun vun der chirurge-
scher Aktivitéit fest, déi zwësche 14,5 %-50 % jee 
no Institutioun läit.

ad 2. D’Entscheedung, ob eng Operatioun stattfënnt 
oder verréckelt gëtt, gëtt vum Dokter, no Réck-
sprooch mam Patient, geholl. Déi Operatiounen, déi 
vum Dokter zesumme mam Patient als net pres-
séiert ageschat ginn, ginn als éischt verréckelt.

Ausschlaggebend ass dobäi, dass kee Patient do-
wéinst eng Perte de chance soll dovundroen. D’Péng, 
déi de Patient verspiert, ass e wichtege Facteur vun 
der gemeinsamer Diskussioun zwëschent dem Dok-
ter an dem Patient an deen dozou bäidréit, ze de-
cidéieren, ob d’Operatioun stattfënnt oder net.

Question 3170 (19.11.2020) de Mme Nancy Arendt 
épouse Kemp (CSV) concernant la stratégie 
concernant les lits d’hôpitaux dans le cadre de la 
pandémie de la Covid-19 :
Den Här Dokter Philippe Turk huet de 17. November 
an engem Interview mat RTL ënnerstrach, datt d’Ka-
pazitéite vun eise Spideeler extreem belaascht wie-
ren. Notamment géif ee sech mëttlerweil an der 4. 
Phas vum Spidolstufeplang befannen, wat e „shut-
down“ vu gewëssene Spidolsaktivitéite mat sech 
brénge géif an esou nëmmen nach urgent Aktivi-
téite funktionéiere géifen. Lëtzebuerg géif bei der 
Beleeung vun den Intensivbetter par rapport zu der 
Awunnerzuel iwwert Frankräich leien.
Wéi vun der Regierung kommunizéiert, missten 
d’Spideeler an der 4. Phas ëmorganiséieren, esou 
datt bis zu 264 Better an de Soins normaux an ëm 
déi 100 Better an de Soins intensifs zur Verfügung 
stinn.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Fro un 
d’Regierung stellen:
- Vu datt d’Unzuel vun den deeglechen Neiinfek-
tioune mam Covid-19 extreem héich ass (den 18. 
November 2020 goufen et 891 Neiinfektiounen), 
wat ass der Regierung hir Strategie, wann d’Unzuel 
u Better an de Soins normaux an an de Soins inten-
sifs an der 4. Phas op eemol net méi duerginn?
Réponse (18.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Wann d’Unzuel u Better an de Soins normaux an an 
de Soins intensifs an der 4. Phas net méi duergoe 
géifen, da missten d’Spideeler hir Aktivitéiten nach 
méi staark reduzéieren an am allerschlëmmsten 
Zenario bis zu enger Reduktioun vun den Aktivitéite 
goen, déi änlech wier wéi bei der éischter Well, d. h. 
dass just nach urgent an net deprogrammabel Spi-
dolsaktivitéite géife geleescht ginn.
Eise Stufeplang an déi kontinuéierlech Adaptatioun 
un d’Evolutioun vun der Pandemie, déi eis Spideeler 
leeschten, hunn awer justement als Zil, dëse 
„Worst-case-Zenario“ ze verhënneren.
Et sief doriwwer eraus bemierkt, dass den eigent-
lechen Engpass an dëser Pandemie éischter bei der 
ausräichender Unzuel vu Personal ewéi bei der Un-
zuel vun disponibele Better läit.

Question 3171 (19.11.2020) de Mmes Tess Burton 
et Francine Closener (LSAP) concernant l’exten-
sion de la validité des bons d’hébergement :
730.096 „Iwwernuechtungsbongen“ à 50 € goufe 
Mëtt des Joers vun der Regierung u Residenten a 
Frontaliere verdeelt. Eng Aktioun, déi den Hoteller, 
wéi d’Horesca ëmmer rëm betount, vill gehollef 
huet. Dat, obwuel bis de 26. Oktober 2020 „just“ 
67.518 där Bongen ageléist gi sinn. Wäit iwwer 
600.000 Bonge missten also nach am Ëmlaf sinn.
An deem Zesummenhang wollte mir dem Här Tou-
rismusminister dës Froe stellen:

Question 3166 (19.11.2020) de M. Georges Engel 
(LSAP) concernant la création d’une ligne de bus à 
haut niveau de service (BHNS) entre les com-
munes de Pétange et Dudelange :
Dans le cadre de la présentation du projet d’un tram 
rapide entre Luxembourg-ville et la région Sud du 
pays, Monsieur le Ministre a informé sur la création 
d’une ligne de  « Bus à haut niveau de service » 
(BHNS) entre les communes de Pétange et Dude-
lange. D’après un article de presse, le ministre au-
rait déclaré à cette occasion que l’exploitation de 
ce BHNS serait confiée au RGTR ( « Régime général 
des transports routiers ») et non au Syndicat des 
transports des communes du Sud TICE. Le rôle de 
ce dernier changerait légèrement avec la mise en 
service du BHNS, aurait expliqué le ministre. Plutôt 
que d’offrir de longues lignes régionales, le TICE 
serait amené à se concentrer sur le transport local, 
plus ciblé, nécessitant plus de bus, mais de 
moindre taille.
Dès lors j’aimerais poser les questions suivantes à 
Monsieur le Ministre de la Mobilité et des Travaux 
publics :
- Monsieur le Ministre peut-il confirmer ces infor-
mations quant à la création de la ligne BHNS et 
quant à l’exploitation de cette dernière par le 
RGTR ?
- Dans l’affirmative, Monsieur le Ministre peut-il pré-
ciser les raisons qui ont motivé cette décision ?
- Dans la négative, à quel organisme et selon quels 
critères l’exploitation de la ligne BHNS est-elle 
confiée ?
- Quelle incidence la création de la ligne BHNS 
aura-t-elle sur l’organisation des transports en com-
mun transfrontaliers ?
Réponse (16.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Dans sa question parlementaire, l’honorable Député 
demande des renseignements concernant l’exploi-
tation d’un futur BHNS (Bus à haut niveau de ser-
vice) entre Pétange et Dudelange.
Avec l’offre des CFL et la ligne du  « tram rapide », des 
lignes de bus à haut niveau de service constitueront 
les éléments structurants de l’offre des transports en 
commun dans la région Sud. Cette offre structurante 
sera complétée par des lignes RGTR et TICE.
La complémentarité entre les différents réseaux de 
transports en commun routiers dans la région Sud 
fera sujet d’une étude de mobilité, dont l’un des ré-
sultats sera un programme de mise en service pro-
gressif, coordonné avec la mise en place de me-
sures de priorisation, du BHNS reliant Dudelange et 
Pétange, d’ici la mise en service du tram rapide.
L’objectif premier consistera à proposer pour la ré-
gion Sud un réseau de transport en commun adapté 
au mieux à la demande des usagers. Ainsi, l’inci-
dence de la ligne BHNS sur l’organisation des trans-
ports en commun, y inclus transfrontalier, fera éga-
lement sujet de la prédite étude.
Cette étude sera lancée par le Ministère de la Mobi-
lité et des Travaux publics au premier trimestre 
2021 et se fera en collaboration étroite avec les ac-
teurs concernés, notamment le RGTR, le TICE et 
l’Administration des ponts et chaussées.
Ce ne sera qu’une fois les différentes lignes de bus 
identifiées, que leurs fonctions respectives donne-
ront une indication de l’exploitant le plus approprié. 
La question de l’exploitation pourra alors être traitée, 
ligne par ligne, y inclus pour le BHNS entre Pétange 
et Dudelange et pour les lignes transfrontalières.

Question 3167 (19.11.2020) de Mme Nancy Arendt 
épouse Kemp (CSV) concernant les lits d’hôpitaux :
Laut dem Rapport „Le système de santé au Luxem-
bourg - une comparaison internationale“ N° 10 vum 
September 2020 vun der Inspection générale de la 
sécurité sociale, hat Lëtzebuerg 2009 5,5 Spidols-
better pro 1.000 Awunner zur Verfügung. 2018 wie-
ren et nëmmen nach 4,5 Better pro 1.000 Awunner 
ginn, an dovunner 3,7 Better fir d’Soins curatifs an 
0,8 Better fir d’Soins de réadaptation.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Madamm Gesondheetsministesch stellen:
1. Aus wéi engem Grond ass d’Zuel vun de Spidols-
better erofgaangen an deene leschte Joren?
2. Wéi vill Better ginn et momentan an alle Klinicken 
zu Lëtzebuerg ? Wéi vill dovu sinn Intensivbetter?
3. Laut eisen Informatioune wieren d’Intensivbetter 
a verschiddene Spideeler d’lescht Joer ëm dës Zäit 
scho komplett besat gewiescht, kann d’Regierung 
dëst confirméieren?
Réponse (17.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
ad 1. Laut den Donnéeë vun de „Cartes sanitaires“ - 
aktualiséiert Versioune vun 2017 an 2019 (in 



QUESTIONS AU GOUVERNEMENT Q162Compte rendu n° 06  |  2020-2021

1. Denkt d’Regierung drun, fir d’Gültegkeet vun de 
Bongen, déi am Ëmlaf sinn, ze verlängeren?

2. Huet d’Regierung Kenntnis driwwer, wéi vill 
Bongen nach an den nächste Wochen, speziell wat 
d’Chrëschtzäit ugeet, sollten ageléist ginn?

3. Denkt d’Regierung alternativ drun, dës Aktioun 
nach emol komplett ze widderhuelen? Et ass jo 
 dovunner auszegoen, dass Leit, déi déi éischte 
Kéier vun dëser Initiativ Gebrauch gemaach hunn, 
dëst och eng zweete Kéier géife maachen?

4. Iwwer dräi Milliounen Euro huet d’Aktioun „Iwwer-
nuechtungsbongen“ bis Enn Oktober den Hoteller a 
Campingen direkt abruecht. Huet d’Regierung 
Kenntnis iwwert déi ganz Envergure, déi dem Lëtze-
buerger Tourismus duerch dës Bongen zegutt 
komm ass (Restauratioun; touristesch Aktivitéiten; 
etc.)?

Réponse (21.12.2020) de M. Lex Delles, Ministre 
du Tourisme :

ad 1. Jo, d’Gültegkeet vun de Bongen, déi am Ëmlaf 
sinn, gëtt bis den 18.04.2021 verlängert. Bis haut si 
94.097 Bongen ageléist ginn.

ad 2. Säitdeem Enn November nei covidbedéngte 
Restriktiounen agefouert gi sinn, an notamment 
d’Restauranten hir Dieren erëm hu missen zoumaa-
chen a keng organiséiert Fräizäitaktivitéite méi 
konnte stattfannen, ass e Sejour an engem vun ei-
sen Hebergementsbetriber an dëse Wochen natier-
lech och erëm manner interessant fir potenziell 
Cliente ginn.

Aus dësem Grond huet d’Regierung d’Decisioun ge-
traff, d’Validitéit vun de Bongen nach emol ze ver-
längeren.

ad 3. Aktuell lafe keng Diskussiounen an dësem 
Sënn.

ad 4. Aus den Enquêten, déi LFT bei de Lëtzebuer-
ger Residenten am Joer 2019 duerchgefouert huet, 
geet ervir, dass e groussen Interêt fir d’Visitt vun 
historeschen a kulturelle Sitte besteet (Buergen, 
Schlässer, Muséeën, Kierchen, etc.), an dass Wan-
deren a Vëlofuere beléiften Aktivitéite vun de Re-
sidente sinn.

An de Méint Juli bis Oktober 2020 goufen an enger 
grousser Unzuel Attraktiounen däitlech méi Visiteu-
ren aus Lëtzebuerg gezielt. Dës sinn an der 
Moyenne ca. + 40 % bei Fräizäitsitten, + 60 % bei 
Buergen, a méi wéi eng Verdueblung vun de Visitten 
an den touristeschen Informatiounsbüroen iwwer 
Land. D’Enquêtë vun LFT hunn ausserdeem gewi-
sen, dass 69 % vun eisen Hotelieren an 61 % vun 
eise Campingsbedreiwer an der Saison 2020 eng 
Hausse vu Clienten aus Lëtzebuerg festgestallt 
hunn.

Question 3172 (19.11.2020) de M. Léon Gloden 
(CSV) concernant l’entretien des cours d’eaux :

D’Ufere vun de Baachen uechtert d’Land ze botzen 
ass eng wichteg Aufgab fir ze verhënneren, datt et 
zu schlëmmen Iwwerschwemmunge kënnt, zemol 
bannent den Uertschaften. Dëst kann zum Beispill 
geschéie bei schwéiere Reefäll, wou vill doudegt 
Holz, Steng a Bulli matgeschwemmt ginn. Des Wei-
deren, wa laang net gebotzt gëtt, wiisst vill Onkraut 
aus de Baachbetter, wat och erëm d’Waasser staut.

Allerdéngs gëtt et hei Onkloerheeten, wat d’Kompe-
tenzen ugeet, well engersäits d’Administration de la 
gestion de l’eau (AGE) eng Kompetenz huet, anerer-
säits awer och d’Gemengen hir Responsabilitéit 
mussen huelen. Aussoe vu Responsabele vun der 
AGE no géifen et hei scho jorelaang Diskussiounen, 
well et kee legalen Text gëtt, deen d’Aufgabe kloer 
definéiert.

An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Madamm Minister fir Ëmwelt, Klima an nohalteg 
Entwécklung an un d’Madamm Inneminister stellen:

- Kann d’Regierung dës Aussoe confirméieren?

- Wa jo, gedenkt d’Regierung eng legal Basis ausze-
schaffen, fir d’Kompetenzopdeelung kloer ze reege-
len? Wann nee, aus wéi enge Grënn?

- Wann dës Aussoen net stëmmen, kann d’Regie-
rung d’Gemengen driwwer informéieren, wéi dës 
 Situatioun an Zukunft ze handhaben ass?

Réponse commune (17.12.2020) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable, et de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Intérieur :

- Am Laf vun de leschten 20 Joer gouf et ee Para-
digmewiessel beim Theema Ënnerhalt vun de Baa-
chen, an zwar am Sënn vun engem integréierten 
Natur- a Gewässerschutz. Virum Akraafttriede vum 
ofgeännerte Waassergesetz vum 19. Dezember 
2008 sinn d’Baachen an hir Uwänner reegelméisseg 
„curéiert“, dat heescht gebotzt ginn, deelweis och 
mam Bagger, fir dass d’Waasser esou séier wéi 
méiglech kann oflafen a propper ausgesäit. Dëst 
war doduerch begrënnt, dass deemools vill 

Schmotz waasser an eis Baache gelaf ass, vill 
Knascht matkomm ass, et oft gestonk huet an esou 
munch Pabeierfatzen a Fäkalien ze gesi waren.
Mat der Direktiv (2000/60/CE; Kaderdirektiv iwwert 
d’Waasser) am Joer 2000 an hirer Ëmsetzung a 
lëtze buergescht Recht duerch d’ofgeännert Waas-
sergesetz vum 19. Dezember 2008 gouf lues a lues 
mat dëse Praktiken opgehal, well engersäits méi 
Kläranlage gebaut gi sinn, d’Waasser also méi prop-
per ginn ass, an anerersäits de Fokus op den 
 Aspekt Ekosystem an déi ekologesch Funktionali-
téite vun de Baache geluecht ginn ass, esou wéi 
souwuel d’Direktiv ewéi och d’Waassergesetz et vir-
schreiwen. D’Baache ginn haut net méi als Trans-
portwee vu Schmotzwaasser gesinn, mee als wich-
tege Liewensraum fir Fauna a Flora, deen et ze 
schütze gëllt. An deem Sënn ass et vu grousser 
Wichtegkeet, d’Baache sech selwer ze iwwerloos-
sen, soudass déi verschidden Aarte sech kënnen 
entfalen an de Liewensraum Baach net gestéiert 
gëtt. D’Uwänner, grad ewéi d’Baachbett si peu-
pléiert vun enger Onmass vun Déieren a Planzen, 
déi noutwenneg sinn, fir eis Baachen an ee gudden 
ekologeschen Zoustand ze bréngen. Dëst ass och 
de Grond, wisou d’Waasserverwaltung d’Ënnerhalts-
aarbechte koordinéiert an iwwerwaacht, soudass 
déi europäesch Virgabe vun der Kaderdirektiv 
iwwert d’Waasser agehale ginn.
D’Héichwaasser iwwerhëlt déi natierlech Funktioun 
vum Botze vun de Baachen. All Héichwaasser hëlt 
Sedimenter vun den Uwänner an dem Baachbett 
mat ewech a leet se op enger anerer Plaz nidder, 
bis dat nächst Héichwaasser se nees mat weider-
hëlt. Sou ginn d’Uwänner stänneg nei modeléiert. 
Dëst gehéiert zur natierlecher, hydrologescher an 
hydromorphologescher Dynamik déi eise Baache 
gutt deet.
De Mënsch léisst der Baach net ëmmer genuch 
Plaz, fir sech fräi ze entwéckelen, well ze no un 
d’Uwänner gebaut gëtt, dës befestegt ginn a 
Bréck en iwwert d’Waasser gebaut ginn. Aus deem 
Grond ass et a verschiddene Fäll noutwenneg, 
Beem a Gestrëpp aus der Baach ze huelen, fir ze 
verhënneren, dass sech esou vill Material géif ofla-
geren, dass net méi den néidegen Offloss duerch-
lafe kann an et esou eventuell zu méi Schied bei 
Iwwerschwemmunge kënnt. Och dëst ass e Grond, 
wisou d’Waasserverwaltung d’Ënnerhaltsaarbechte 
koordinéiert an iwwerwaacht, soudass d’Oploe vun 
der Héichwaasserdirektiv (2007/60/CE) am Aklang 
mat deene vun der Kaderdirektiv iwwert d’Waasser 
(2000/60/CE) ausgeféiert ginn. Dës Attributioune 
sinn och an deem Sënn am uewe genannte Waas-
sergesetz gereegelt.
- D’Kompetenzen am Beräich Ënnerhalt vun 
U wänner vun de Baache gi sech vu verschiddenen 
ëffentlechen Instanzen (Waasserverwaltung, Natur-
verwaltung, Gemengen) a Privatleit gedeelt a sinn 
deemno och a verschiddene juristeschen Texter ge-
reegelt, déi am Kompetenzberäich vun de Ge-
mengen a verschiddene Ministèrë leien, awer och 
am Code civil. Et hänkt kloer dovun of, wiem 
d’Baach gehéiert. Zousätzlech kënne souwuel d’Ge-
mengen ewéi och Privatleit e Subsid vum Waasser-
fong kréie fir den Ënnerhalt vun de Baachen. 
D’Héicht vun dësem Subsid hänkt dovun of, wéi 
ekologesch den Ënnerhalt ass.
- D’Waasserverwaltung plangt, fir e Guide pratique 
zum Theema Ënnerhalt vun de Fléissgewässer aus-
zeschaffen. Dëst Dokument soll fir d’Gemengen an 
de Public méi Transparenz an d’Aarbechte vun der 
Verwaltung am Kader vum Ënnerhalt bréngen an 
och d’Demarchë beschreiwen, déi noutwenneg sinn, 
fir esou e Projet unzegoen. D’Dispositiounen zu den 
uewegenannte Subside sinn an der neier Circulaire 
N° 3774 vum 8. Oktober 2020 vun der Ëmweltmi-
nistesch zu de Subsidiendispositioune vum Waas-
serfong am Detail erkläert.

Question 3174 (19.11.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant la sécurité dans le cadre de la 
natation scolaire :
Am Gesetz vum 29. Oktober 2020 „portant : 
1°   dérogation à l’article 27 de la loi modifiée du 6 
février 2009 concernant le personnel de l’ensei-
gnement fondamental ; 2° modification de la loi 
modifiée du 29 juin 2005 fixant les cadres du per-
sonnel des établissements d’enseignement secon-
daire ; 3° modification de la loi modifiée du 23 juil-
let 2016 portant création d’une réserve nationale 
des employés enseignants des lycées“ geet et ën-
ner anerem drëm, neit Ersatzpersonal fir an der 
Grondschoul ze rekrutéieren. Hei ass festgesat, 
datt déi Leit ausser engem Premièresdiplom keng 
weider Qualifikatioun brauchen.
Laut Règlement grand-ducal du 31 juillet 1990 éta-
blissant des mesures de sécurité dans l’intérêt de 
la natation scolaire, deen de 4. September 2014 
nach eemol publizéiert gouf, ass den Titulaire vun 
enger Klass responsabel fir de Schwammcours. Hie 
muss awer dofir ënner anerem e Rettungsbrevet 
hunn. Dat ass eng Dispositioun, déi am Kader vun 
der elementarer Sécherheet geholl gouf.

Hei ass den Auszuch aus dem Reglement:
 « Art. 7. Peuvent être chargés des cours de nata-
tion dans les différents ordres d’enseignement 
a) les professeurs d’éducation physique ; b) les ins-
tituteurs de l’enseignement primaire et de l’éduca-
tion préscolaire ; c) les chargés de direction, les 
chargés de cours et les remplaçants des personnes 
visées sous a) et b) ; d) les instructeurs de nata-
tion.
Art. 8. Le niveau de qualification est basé sur des 
connaissances et capacités fondamentales dans 
les matières renseignées ci-après et à acquérir, 
pour les personnes visées sous b) et c) de l’article 
7 ci-devant, dans le cadre de la formation initiale et 
continue : pédagogie et technique relatives à l’orga-
nisation et au déroulement des cours d’apprentis-
sage de la nage ; nage, plongée et plongeon ; pre-
miers secours, sauvetage et réanimation ; hygiène 
des eaux.
Le niveau de qualification déterminé ci-dessus est 
vérifié dans le chef a) des instituteurs ayant ter-
miné leur formation avant l’entrée en vigueur du 
présent règlement ainsi que b) de remplaçants pou-
vant se prévaloir d’une formation adéquate ou char-
gés de l’enseignement de la natation avant l’entrée 
en vigueur du présent règlement. De par leur forma-
tion professionnelle, la qualification pédagogique 
est dans tous les cas acquise aux instituteurs. »
Wann awer elo ee Klassentitulaire, dee selwer säi 
Schwammunterrecht gehalen huet, vun engem Rem-
plaçant ouni Rettungsbrevet ersat gëtt, misst jo dee 
Remplaçant och selwer mat der Klass schwamme 
goen, wat awer dann net méi dem Reglement 
entsprécht an e Sécherheetsrisiko fir d’Kanner duer-
stellt.
Des Weidere gesäit dat besotent Reglement vir, datt 
den Titulaire a verschiddene Fäll kéint dispenséiert 
ginn, de Schwammunterrecht ze halen:
 « Art. 11. L’enseignement de la natation appartient 
au titulaire de la classe. Toutefois, le titulaire peut 
être déchargé de cette obligation et remplacé pour 
tout ou partie des charges inhérentes au cours de 
natation par décision des autorités scolaires. Dans 
ces cas, celles-ci concluent un arrangement avec 
l’autorité responsable de la piscine. »
Well an dëse Punkten am Beräich vum Schoulsport, 
notamment am Schoulschwammen, am Gesetz 
keng Prezisioune stinn, wëll ech dem Här Schoul-
minister gäre follgend Froe stellen:
1. Ass eventuell virgesinn, en aneren Intervenant 
mat der Klass schwamme goen ze loossen, wann 
de Remplaçant net déi néideg Qualifikatiounen 
huet? Wéi vill vun de Remplaçanten, déi haut do 
sinn, erfëllen d’Bedéngunge vum Reglement iwwert 
d’Schoulschwammen?
2. Wat heescht den Art. 11 vum Reglement kon-
kreet? Soll de Schwammmeeschter aus der Piscine 
de Schwammunterrecht halen?
3. Ass dat och de Fall, wann de Remplaçant kee 
Rettungsbrevet huet?
4. Ass assuréiert, datt déi Sécherheetsdispositiou-
nen agehale ginn, wann d’organisatoresch Disposi-
tioune ganz séier iwwert d’Bün goe mussen?
5. Denkt de Schoulministère generell net doriwwer 
no, fir all den Titulairen oder Chargéen, déi Sport 
halen, eng Rei Iddie fir d’Gestaltung vun engem 
 Unterrecht zoukommen ze loossen, deen de sani-
täre Mesurë gerecht gëtt (Spiller ouni Kierper-
kontakt, Eenzelübungen asw.)?
6. Erkläert sech d’Vergiesse vun der Sécherheet 
vun de Kanner an esou engem wichtege Gesetz aus 
där extreem kuerzer a séierer Prozedur, mat där et 
geholl ginn ass? Wat gedenkt den Här Minister ze 
ënnerhuelen, fir datt säi Ministère méi Proaktivitéit 
an de legislative Prozess kritt, fir datt net Gesetzer 
bannent véier Deeg duerch den Instanzewee ginn?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. Am Kader vun der Schoulorganisatioun gëtt 
déi Persoun definéiert, där d’Tâche vum Schwamm-
cours zougedeelt gëtt. Dëst ass entweeder den 
 Titulaire de classe oder ee Chargé de cours, deen, 
wéi am Artikel 15 respektiv am Artikel 27 vun der 
Loi modifiée du 6 février 2009 concernant le 
 personnel de l’enseignement fondamental fest-
gehalen, een net besatene Poste kann iwwerhuelen. 
Am Kontext vum Erstelle vun der Schoulorganisa-
tioun ass deemno sécherzestellen, datt d’Persoun, 
déi de Schwammcours hält, och déi néideg Viraus-
setzungen erfëllt. Dës Viraussetzunge ginn am Ar-
tikel 8 vum Règlement grand-ducal du 31 juillet 
1990 établissant des mesures de sécurité dans l’in-
térêt de la natation scolaire definéiert an an der Cir-
culaire de printemps widderholl.
Ausschliisslech déi Remplaçanten, déi d’Konditiou-
nen erfëllen, dierfen d’Schwammcoursen assuréie-
ren. Am Kader vun der Organisatioun vun de Rempla-
cementer duerch d’Regionaldirektiounen, respektiv a 
vereenzelte Fäll duerch d’Gemengeservicer, identifi-
zéieren déi Responsabel am Viraus d’Personal, dat 

déi néideg Konditiounen erfëllt, fir de Schwammun-
terrecht ze encadréieren, a setzt dëst Léierpersonal 
entspriechend an. Hinne leien um regionalen Niveau 
déi néideg Informatioune vir, fir och am Fall vun 
engem Remplacement ee sécheren Oflaf vum 
Schwammcours ze garantéieren.
Sollt kee Remplaçant méi disponibel sinn, deen déi 
néideg Viraussetzungen erfëllt, da kann ausnams-
weis en aneren Enseignant de Schwammunterrecht 
assuréieren, wärend de Remplaçant dësem Ensei-
gnant seng Klass iwwerhëlt.
D’Sécherheet ass grad am Kader vum Schwamm-
cours e prioritäre Facteur. Aus dësem Grond ass 
nieft dem Enseignant ausserdeem zu all Moment, 
wéi am Artikel 2 vum Règlement grand-ducal du 31 
juillet 1990 établissant des mesures de sécurité 
dans l’intérêt de la natation scolaire virgesinn, ee 
Schwammmeeschter present, deen sech ausschliiss-
lech ëm d’Sécherheet an der Schwämm këmmert.
ad 2. + 3. Den éischten Artikel vum Règlement 
grand-ducal du 24 mars 2014 fixant le taux de parti-
cipation de l’État aux frais des prestations de ser-
vices fournies par les instructeurs de natation dans 
le cadre de l’assistance aux titulaires de classe de 
l’enseignement fondamental ou à leurs rempla-
çants ainsi que les modalités de remboursement 
des frais par l’État aux communes ou syndicats de 
communes schreift vir, datt et am Prinzip den En-
seignant ass, deen de Schwammcours hält:  « Dans 
l’enseignement fondamental, le cours de natation 
est assuré par le titulaire de classe ou son rempla-
çant. Dans le cadre de l’organisation du cours pré-
cité, celui-ci peut être assisté par un instructeur de 
natation lors de l’instruction d’élèves non nageurs 
sur décision émanant de l’autorité commune, siège 
de la piscine. »
Op d’Decisioun vun de Gemengenautoritéite kann 
deemno e Schwammmeeschter zur Verfügung ge-
stallt ginn, fir den Enseignant respektiv de Rempla-
çant bei sengem Cours ze assistéieren a bei den 
Netschwëmmer eng Hand beim Cours unzepaken. 
An dësem Fall iwwerhëlt de Ministère fir Edu-
catioun, Kanner a Jugend een Deel vun de Käsch-
ten. Den Enseignant bleift allerdéngs weiderhi fir 
den Encadrement vum Cours responsabel.
ad 4. Am Kader vun der Gestioun vun de Remplace-
menter gräifen d’Regionaldirektiounen, respektiv 
d’Gemengeservicer, op d’Informatiounen zeréck, déi 
si um regionalen Niveau am Virfeld scho gesammelt 
hunn, fir esou ze garantéieren, datt de Remplaçant 
déi néideg Kompetenzen huet, fir de Schwammcours 
kënnen ze halen.
ad 5. Am Kader vun hirer Grondformatioun léieren 
d’Enseignanten, wéi si e Schwammcours organi-
séieren. Laut dem Artikel 6 vum Personalgesetz 
ass all zoukënftegen Enseignant-fonctionnaire, 
deen an der Grondschoul wëllt intervenéieren, dru 
gebonnen, virum Ufank vu sengem Stage ee Ret-
tungsschwëmmerbrevet ze absolvéieren, fir esou 
sécherzestellen, datt am Noutfall déi richteg Me-
surë kënne vum Personal ergraff ginn. Den Ensei-
gnant kann och iwwer seng Grondausbildung eraus 
sech am Centre de documentation pédagogique 
nach weider informéieren oder un der breeder an 
diversifizéierter Formatiounsoffer vum Institut de 
formation de l’éducation nationale (IFEN) deelhue-
len.
ad 6. D’Sécherheet vun de Schüler ass am Kader 
vum legislative Prozess net vergiess oder vernoléis-
segt ginn. Dat vum honorabelen Deputéierten uge-
schwatent Gesetz huet keen Afloss op d’Viraus-
setzungen, déi e Remplaçant muss erfëllen, fir kën-
nen e Schwammcours ze encadréieren. Och virum 
Akraafttriede vum Gesetz vum 29. Oktober 2020 
war de Schwammbrevet net Deel vum Stage, deen 
eng Persoun huet missen ofleeën, fir Remplaçant 
ze ginn. An dësem Kontext hate vill Remplaçantë 
scho virdrun e Brevet de sauvetage oder hunn 
 dësen nogeholl, nodeems si de Stage gemaach ha-
ten. Hei ass op en Neits ze betounen, datt eng Per-
soun selbstverständlech eréischt dann dierf 
Schwammcoursen encadréieren, wa se déi néideg 
Konditiounen erfëllt.

Question 3175 (19.11.2020) de MM. Dan 
 Biancalana et Mars Di Bartolomeo (LSAP) concer-
nant la mémoire des volontaires des brigades in-
ternationales :
Aujourd’hui les mérites des 102 volontaires partis 
du Luxembourg pour se battre entre 1936 et 1938 
pour la cause démocratique aux côtés des troupes 
républicaines espagnoles contre les troupes du gé-
néral Franco sont généralement reconnus. Les bri-
gadistes sont considérés comme résistants de la 
première heure contre les mouvements fascistes et 
nazis et contre les futures dictatures en Europe  
« en montrant la voie à ceux qui allaient bientôt les 
suivre » comme s’était exprimé le Premier Ministre 
Jean-Claude Juncker en 1997.
Considérés pendant trop longtemps comme  « hors 
la loi » au Luxembourg, les brigadistes luxembour-
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geois dont un quart sont morts au front ou ont été 
blessés, ont finalement été réhabilités en 1997 
sans néanmoins se voir accorder un statut de résis-
tant.
Sous l’impulsion des Amis des brigades internatio-
nales du Luxembourg (ABIL) et avec le soutien du 
sculpteur luxembourgeois Lucien Wercollier, un mo-
nument à la mémoire des brigadistes, partis du 
Luxembourg, fut érigé au quartier Italie à Dude-
lange où une cérémonie de commémoration est or-
ganisée chaque année.
Dans un même ordre d’idées, l’ABIL a adressé une 
lettre au Gouvernement proposant l’installation 
d’une plaquette à la mémoire des volontaires des 
brigades internationales au Monument du souvenir  
« Gëlle Fra », symbole de la résistance face à la ré-
pression nazie.
1) Cette demande étant restée sans réponse 
jusqu’à ce jour, nous aimerions savoir de Monsieur 
le Premier Ministre si le Gouvernement entend don-
ner une suite à la demande de l’ABIL, ceci d’autant 
plus qu’une plaquette en souvenir des volontaires 
luxembourgeois de la Guerre de Corée est déjà ap-
posée au Monument du souvenir ?
2) Dans l’affirmative, quelle est l’autorité qui décide 
de l’apposition de cette plaquette ?
Réponse (17.12.2020) de M. Xavier Bettel, Premier 
Ministre, Ministre d’État :
ad 2) La loi du 21 juin 2016 portant création d’un 
Comité pour la mémoire de la Deuxième Guerre 
mondiale décrit la mission de ce dernier comme 
suit dans son article (2).
Le comité a pour mission :
a) de perpétuer la mémoire des événements de la 
Deuxième Guerre mondiale ;
b) d’intervenir auprès des instances publiques dans 
l’intérêt des résistants, des enrôlés de force, des 
victimes de la Shoah et des victimes de la 
 Deuxième Guerre mondiale en général ;
c) de participer à l’organisation de la commémora-
tion officielle de la Deuxième Guerre mondiale ;
d) de formuler des recommandations concernant 
l’organisation de la commémoration de la 
 Deuxième Guerre mondiale et l’identification et la 
valorisation des lieux de mémoire ;
e) d’entreprendre des actions de sensibilisation du 
public et plus particulièrement de la jeunesse en re-
lation avec la mémoire de la Deuxième Guerre mon-
diale.
Le Gouvernement sollicite l’avis du comité sur 
toutes les questions en relation avec la mémoire de 
la Deuxième Guerre mondiale.
Le comité est consulté par le Gouvernement pour 
l’organisation de la Journée nationale du souvenir 
qui constitue la commémoration annuelle officielle 
de la Deuxième Guerre mondiale.
Le Comité pour la mémoire de la Deuxième Guerre 
mondiale est ainsi le partenaire privilégié du Gou-
vernement dans le cadre de la question sous objet 
et un avis y relatif a été demandé au Comité.
ad 1) Les honorables Députés soulignent les mé-
rites des quelque 102 volontaires partis du Luxem-
bourg en 1936 pour se battre dans la guerre civile 
en Espagne, aux côtés des troupes républicaines 
contre les troupes du général Franco. Les mérites 
de ces volontaires dans leur combat contre les 
mouvements fascistes et nazis, à un moment où ni 
la Société des Nations, ni les gouvernements euro-
péens n’avaient su reconnaître les dangers d’une 
Deuxième Guerre mondiale, sont aujourd’hui recon-
nus.
Il est utile de rappeler ici la loi du 13 avril 1937 des-
tinée à empêcher la participation à la guerre civile 
en Espagne de Luxembourgeois et d’étrangers rési-
dant sur le territoire luxembourgeois. Cette loi avait 
eu comme but de préserver la neutralité du Grand-
Duché de Luxembourg.
Cette loi de 1937 a été abrogée par la loi du 27 juil-
let 2003 relative à la réhabilitation des volontaires 
de l’Espagne républicaine.
En tenant compte de ce qui précède, le Gou-
vernement s’aligne sur l’avis et les recommanda-
tions du bureau exécutif du Comité pour la mé-
moire de la Deuxième Guerre mondiale (CM2GM) 
qui a consulté les membres des trois communau-
tés représentées et qui,  « tout en réitérant sa 
conviction que notre pays a un devoir moral de re-
connaissance vis-à-vis des volontaires partis du 
Luxembourg en Espagne pour combattre le fas-
cisme et le nazisme » suggère de ne pas apposer 
de plaque supplémentaire sur la  « Gëlle Fra ».
Cela étant, et afin de (mieux) faire entrer dans le 
conscient de nos citoyen-ne-s l’engagement de ces 
volontaires à un moment où les libertés démocra-
tiques élémentaires étaient écrasées, le comité a 
soumis les propositions suivantes :
- Le CM2GM se propose d’inclure dans sa liste des 
commémorations nationales, la Journée No Pa-

sarán à Dudelange, la cérémonie commémorative 
en l’honneur des volontaires des brigades interna-
tionales.
- Le Gouvernement soutient cette proposition.
- Dans ce même ordre d’idées, le CM2GM propose 
de consulter ses membres sur l’idée suivante : 
Comme le Gouvernement avait décidé de placer la 
Journée de commémoration nationale du 18 
 octobre 2020 sous le signe du rôle et des souf-
frances des femmes pendant la Deuxième Guerre 
mondiale, le CM2GM analysera la possibilité de pla-
cer cette journée en 2021 sous le thème de la résis-
tance avant le début de la Deuxième Guerre mon-
diale.
- Le Gouvernement soutient cette proposition.
- Le CM2GM se propose également d’organiser 
entre autres au cours des prochaines années :
• un large sondage auprès de la population du 
Grand-Duché, (Luxembourgeois et non-Luxembour-
geois incluant les travailleurs transfrontaliers), sur 
les connaissances du grand public des causes 
ayant provoqué la Deuxième Guerre mondiale et 
ses effets sur la société d’aujourd’hui ;
• un cycle de conférences grand public, des ateliers 
pédagogiques pour un public de jeunes 15 plus 
pour travailler sur les causes et les effets de la 
Deuxième Guerre mondiale ;
• les détails seront élaborés par les groupes de tra-
vail respectifs du CM2GM.
- Le CM2GM se propose également de sensibiliser 
le public sur son nouveau site Internet https://
cm2gm.lu/ et d’y rajouter un chapitre consacré aux 
brigades internationales.

Question 3176 (19.11.2020) de Mme Francine 
 Closener (LSAP) concernant le bilan de la foire des 
étudiants :
Wéinst dem Covid-19 konnt déi 34. Studentefoire 
net wéi gewinnt organiséiert ginn. Fir den zukünf-
tege Studenten awer eng Orientéierungshëllef ze 
ginn, gouf den Internetsite studentefoire-goes-di-
gital.lu, wou virun allem Universitéiten a Studen-
tecercelen sech presentéiert hunn, ageriicht. „Rich-
teg vill Klicks goufen et an deenen zwee Deeg op 
studentefoire-goes-digital.lu, ob dat elo op eenzel 
Stänn war oder a Webinaren eran oder am Chat-
room“, steet dann och um Internetsite vum CEDIES 
ze liesen.
An deem Zesummenhang wollt ech dem Här 
Héichschoulminister dës Froe stellen:
1. Wéi fält de Bilan vun der Studentefoire aus? Wéi 
vill Klicks sinn et wärend deenen zwee Deeg op dëse 
Site ginn? Anescht ewéi de CEDIES weisen sech 
Studentevertrieder a Studentecercelen éischter 
enttäuscht, wat den Zoulaf, zum Beispill an den 
Chat rooms, ugeet. Huet de Minister Kenntnis vun 
Zuelen, wéi vill esou direkt Echangen et gi sinn?
2. Wéi huet d’Zuel u Participanten un der online-
Studentefoire par rapport zu Versiounen a regulären 
Zäite variéiert? Wéi huet d’Zuel u Visiteuren op der 
Studentefoire iwwert déi lescht Joren evoluéiert?
3. Wier et net méiglech, esou e Site an enger liicht 
adaptéierter Form laangfristeg online ze loossen, 
fir datt Schüler a Studente permanent an op ee 
Bléck déi verschidde Studieméiglechkeeten a 
Studentecercele kéinte gesinn?
Réponse (17.12.2020) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Enseignement supérieur et de la Re-
cherche :
Ech reagéieren op der honorabeler Deputéierten hir 
Froe mat follgende Prezisiounen:
ad 1. Den Héichschoul- a Fuerschungsministère 
ass de Moment amgaangen, de generelle Bilan vun 
der Studentefoire 2020 ze zéien, deen en Abléck 
soll ginn an déi grouss Tendenzen, déi sech bei 
 dëser alleréischter virtueller Editioun vun der Foire 
gewisen hunn. Fir en Evenement an där Gréissten-
uerdnung a mat engem ganz neie Konzept ass et 
wichteg, all concernéiert Acteuren an dës Evalua-
tioun mat anzebannen.
À ce stade kann ee scho mat Gewëssheet soen, 
dass d’Haaptzil vun dëser virtueller Foire, nämlech 
d’Schüler a Schülerinne vun den 2es- a 1res-Klassen 
aus dem Enseignement secondaire beschtméi g-
lechst ze informéieren iwwer d’Studieméiglech kee-
ten, d’Studenteliewen an och iwwer d’Perspektiven 
an der Beruffswelt, erreecht gouf. Besonnesch gutt 
ukomm ass d’Konzept vun enger sougenannter 
„Phase d’exploration“, dat dora bestanen huet, dass 
wärend den dräi Deeg virun der eigentlecher Foire 
déi digital Plattform schonn zougänglech war, esou 
dass ee scho konnt duerch déi verschidden Hale vu 
Stand zu Stand navigéieren a sech d’Informatiouns-
material vun den Exposanten (Flyeren, Broschüren, 
Videoen etc.) ukucken. Dëst huet et de Schüler a 
Schülerinnen erlaabt, sech mat deem neien Outil 
vertraut ze maachen a sech, mat der  Ënnerstëtzung 
an der Berodung vun de Membere vun de Cellules 

d’orientation aus de Lycéeën, ganz geziilt op hir Vi-
sitt vun der eigentlecher Foire virzebereeden.
Am Ganze kënnen 107.424 Visitten op de Stänn 
verzeechent ginn, wouvun der 39.425 wärend der 
„Phase d’exploration“ (vum 9. bis den 11. Novem-
ber 2020) a 68.036 wärend der „Phase d’interac-
tion“, also der eigentlecher Foire (vum 12. bis den 
13. November 2020), gezielt goufen.
Des Weidere weist d’Zuel vun 29.327 Klicken, dass 
e groussen Interessi un de Broschüren an de Vi-
deoe vun den Exposantë bestanen huet.
Wichteg ze ernimmen ass, datt et sech bei dësen 
Zuelen ëm Klicken handelt, déi net onbedéngt indi-
viduell an eemoleg Visitten duerstellen, wou ee 
Klick eng Persoun géif duerstellen, mee déi vun all 
de Visiteuren zesummegedroe gi sinn. Fir déi Zue-
len e bëssen an de Kontext ze setzen, sief prezi-
séiert, dass 2020/2021 am Ganzen 8.848 Schüler a 
Schülerinnen op enger 2es- oder 1res-Klass (En-
seignement secondaire classique, Enseignement 
secondaire général an Diplôme du technicien) age-
schriwwe sinn.
Doriwwer eraus konnte bal 4.000 aktiv Participa-
tiounen un de Webinairë gezielt ginn. Dës Zuel spi-
gelt den allgemeng grousse Succès erëm vun dëser 
neier Komponent am Konzept vun der Studente-
foire.
Ausserdeem hunn iwwert déi zwee Deeg vun der 
Foire 1.769 Gespréicher am Chatberäich stattfonnt.
ad 2. Wéi uewe schonn ernimmt, ass d’Natur vun de 
Klicken eng aner wéi déi vun enger „regulärer“, phy-
sescher Visitt op der Studentefoire. Anescht wéi 
dëst Joer, wou d’Presenz op der Studentefoire 
unhand vun eenzele Klicke kann illustréiert ginn, 
sinn déi leschte Jore keng änlech Zuelen erhuewe 
ginn, woubäi muss betount ginn, datt en direkte 
Verglach vun zwee esou ënnerschiddleche Model-
ler vun der Studentefoire net méiglech ass.
ad 3. Dëst Joer hat den Héichschoul- a Fuer-
schungsministère sech fir eng punktuell Plattform 
entscheet, déi beschtméiglechst den Esprit vun 
enger „traditioneller“ Foire sollt erëmginn, esou 
dass dat dann och eng Plattform war, déi, genee 
wéi eng „physesch“ Foire, zäitbegrenzt bestanen 
huet. Et kéint ee sech duerchaus e Konzept virstel-
len, wou déi Plattform e puer Deeg oder och esou-
guer e puer Woche méi laang accessibel wier, mee 
doriwwer eraus géif sech de Problem vun der Mise 
à jour vun den Donnéeën, déi jo vun deene méi wéi 
180 Exposanten op déi Plattform gesat goufen, 
stellen.
An deem Kontext wéilt ech drop hiweisen, dass den 
Internetsite www.cedies.lu vun den zwee zoustän-
nege Servicer vum Héichschoul- a Fuerschungsmi-
nistère, dem Service Informations études supé-
rieures an dem Service Aides financières, d’ganzt 
Joer iwwer eng Hellewull Informatioune bitt ron-
derëm d’Studéieren zu Lëtzebuerg esou wéi an 
enger ganzer Rei anere Länner, zu verschiddene 
Beräicher an zu bestëmmten, aktuellen Thematiken, 
genee wéi och zu de Méiglechkeete vun enger 
staatlecher Studiebäihëllef. Dës Informatioune gi 
reegelméisseg à jour gehalen.
D’Servicer beäntwerten och individuell Froen zu 
spezifeschen Héichschoulinstitutiounen a Forma-
tiounen, a beruffe sech hei op déi offiziell an dispo-
nibel Informatioune vun de jeeweilegen Institutiou-
nen a Länner. Ausserdeem huelen d’Vertrieder vun 
deenen zwee Servicer reegelméisseg un Informa-
tiounsveranstaltunge vun de Lycéeën deel, déi sech 
souwuel un d’Schüler a Schülerinne vun den 
Ofschlossklasse wéi un hir Elteren adresséieren.
Den Internetsite vun der ACEL, dem Daachverband 
vun de Lëtzebuerger Studentecerclen, regruppéiert 
sengersäits alles ronderëm d’Studenteliewen an 
d’Cerclen an hält dës Informatiounen ëmmer op 
neistem Stand.

Question 3177 (19.11.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant les pratiques des huissiers de 
justice :
Mir gouf zougedroen, datt verschidden Dierwiech-
ter (Huissiers de justice) et sech zur gängeger 
Praxis gemaach hunn, am Kader vun der Exekutioun 
vu Justizentscheedunge verschiddene Persounen 
als lescht Warnung e Pechbild op d’Dieren ze 
pechen.
Konkreet läit mir eng Foto vun esou engem Sticker 
mam Logo vun den Huissiere vir, op deem an Hand-
schrëft drop geschriwwe steet: „Dernier avertisse-
ment avant ouverture forcée“, suivéiert vun der Te-
lefonsnummer vum Huissier an der Dossiersnum-
mer vum Client.
Et ass besuergneserreegend, wann Dierwiechter, 
déi Decisiounen am Numm vun der Justiz ausféie-
ren, den Dateschutz vu Persoune manifestement 
ënnergruewen, well, an de Parties communes oder 
op den Entréesdiere vu Residencen d’Allgemeng-
heet vun Dossiere vun den Huissiers gewuer gëtt.

An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Justiz dës Froe stellen:

1. Ass der Justizministesch an der Procureur d’État 
déi uewe genannte Praxis vun Dierwiechter be-
kannt? Wéi eng Meenung vertrëtt d’Justizmi-
nistesch géigeniwwer dëser Praxis, virun allem aus 
Siicht vum Dateschutz?

2. Firwat ginn an dësem Kontext sensibel Informa-
tioune vun de betraffene Persounen net einfach an 
diskreet an d’Bréifkëscht geheit?

3. Kann ausgeschloss ginn, dass eng Persoun, déi 
d’Dossiersnummer an den Numm vun der betraffe-
ner Persoun kennt, per Telefon Accès op d’Informa-
tioune vum Dossier kréie kéint?

4. Nom Gesetz vum 4. Dezember 1990 iwwert d’Or-
ganisatioun vun den Dierwiechter waacht de Procu-
reur d’État iwwert d’Uerdnung bei den Huissieren. 
Wéi vill Kontrolle goufen an deene leschte fënnef 
Joer gemaach a wéi eng Infraktioune goufen heibäi 
festgestallt?

Réponse (18.12.2020) de Mme Sam Tanson, Mi-
nistre de la Justice :

ad 1. Op Nofro bei der Chambre des huissiers de 
justice schéngt et esou ze sinn, dass déi Praxis an 
eenzele Fäll ugewant ginn ass.

Eng Indikatioun vun der Telefonsnummer vum Huis-
sier an der Dossiersnummer vum Huissier ass keng 
Violatioun vum Dateschutz, vu dass keng personell 
Donnéeën do affichéiert sinn.

Dobäi kënnt, dass déi Moossnam (Interventioun 
vum Huissier) no engem Urteel kënnt an dass op 
base vum Artikel 88 vun der Verfassung souwuel 
Sëtzunge wéi de Prononcé vun engem Urteel an 
enger ëffentlecher Sëtzung ofgehale ginn.

ad 2. D’Chambre des huissiers preziséiert, dass 
esou Fäll just stattfannen, wann den Debiteur vir-
drun net op seng Ufroe reagéiert huet. Dës Praktik 
ass och motivéiert doduerch, fir eng forcéiert Exe-
kutioun mat Interventioun vun engem Schlässer an 
der Police an d’Wunneng vum Debiteur ze evitéie-
ren.

ad 3. Donnéeë vun engem Dossier gi vum Huissier 
de justice net no bausse kommunikéiert. De Secret 
professionnel spillt.

ad 4. Den Artikel 29 vum Gesetz vum 4. Dezember 
1990 seet:

 « Le procureur d’État veille au maintien de l’ordre et 
de la discipline des huissiers de justice de l’arron-
dissement et à l’exécution des lois et règlements 
qui les concernent.

Il instruit les affaires dont il est saisi sur plainte ou 
dont il se saisit d’office et les défère au tribunal 
d’arrondissement, chambre civile, s’il estime qu’il y 
a infraction à la discipline. Il en informe la Chambre 
des huissiers pour demander un avis. »

De Procureur d’État kann also Affären instruéieren 
an un d’Geriicht weiderginn. An de leschte fënnef 
Joer goufe vum Procureur d’État dräi Affären ins-
truéiert, wouvun der zwou un d’Geriicht weidergi 
goufen. Keng vun deenen Affäre war am Zesum-
menhang mat dem Objet vun dëser parlamentare-
scher Fro.

Question 3178 (20.11.2020) de MM. Jeff Engelen 
et Fred Keup (ADR) concernant l’offre de formation 
pour les étudiants en médecine à l’Université du 
Luxembourg :
Den nationalen Zenter fir affektiv a sexuell Ge-
sondheet (CESAS) huet eng Missioun, déi hie fir 
seng véier Tutellesministèren erfëllt, also fir den 
Educatiounsministère, de Gesondheetsministère, 
de Familljeministère an de Ministère fir Gläichstel-
lung tëscht Mann a Fra. D’Missioun ass, d’Approche 
vun enger affektiver a sexueller Gesondheet be-
kannt ze maachen. Si sollen dofir suergen, datt dës 
Approche duerch d’Informatioun, d’Formatioun an 
d’Sensibiliséierung promouvéiert gëtt. An deem Ze-
summenhang schaaft de CESAS e Reseau vun Ac-
teuren, Kompetenzen a Ressourcen am Sënn vun 
dëser Approche.

D’Coordinatrice vum CESAS huet den 21. Oktober 
2020 an engem Interview mam Radio 100komma7 
gesot, den Zenter wier amgaang, mat de Ministèren 
en „outil“ auszeschaffen - grad wéi och mam Edu-
catiounsministère, well déi Jugendlech eng beson-
nesch wichteg Roll géinge spillen - mat deem ënner 
anerem d’Schoulpersonal fir dës Thematik soll sen-
sibiliséiert ginn. Och mat der Uni Lëtzebuerg géif 
kollaboréiert ginn. Esou sollen d’Studenten am neie 
Medezinsbachelor iwwert e Formatiounsprogramm 
fir dës Approche sensibiliséiert ginn, dëst en vue 
vun hirer Aarbecht als zukünfteg Dokteren.

An deem Kontext wéilte mir gär dem Educatiouns-
minister, der Gesondheetsministesch, der Famillje-
ministesch an der Ministesch fir Gläichstellung 
tëscht Mann a Fra follgend Froe stellen:
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1. Kann d’Regierung eis erklären, wat genau deen 
Outil ass a wat dëse virgesäit? Wéi a wou iwwerall 
soll dësen Outil agesat ginn?
2. Wéi gesäit dëse Formatiounsprogramm fir Mede-
zinsstudente konkreet aus? Aus wéi vill Coursë be-
steet dee Programm? Wien alles huet beim Aus-
schaffe vun dësem Formatiounsprogramm mat-
gewierkt?
3. Wien hält dës Formatiounscoursen op der Uni 
Lëtzebuerg? Gehéiert dës Formatioun zum Flicht-
programm vun de Lëtzebuerger Medezinsstudenten 
oder ass et eng Optioun?
Réponse commune (24.12.2020) de M. Claude 
Meisch, Ministre de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse, Ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche, de Mme Paulette 
 Lenert, Ministre de la Santé, et de Mme Taina  
 Bofferding, Ministre de l’Égalité entre les femmes et 
les hommes :
ad 1. Am Januar 2019 ass den nationalen Aktiouns-
plang fir d’Fërderung vun der affektiver a sexueller 
Gesondheet am Kader vum nationale Programm 
„Promotion de la santé affective et sexuelle“ a Kraaft 
getrueden. Dëse gouf - ënnert der Tutelle vum Ge-
sondheetsministère - an Zesummenaarbecht mam 
Bildungsministère, mam Chancëgläichheetsminis-
tère a mam Familljeministère definéiert.
Am Kader vum viregten nationalen Aktiounsplang 
2013-2018, ass de CESAS (Centre national de réfé-
rence pour la promotion de la santé affective et 
sexuelle) an d’Liewe geruff ginn. Déi véier uewe ge-
nannte Ministèrë schaffen enk mam CESAS ze-
summen.
En internen Aarbechtsgrupp vum CESAS mat diver-
sen ëffentlechen an associative Vertrieder (HIV-Be-
rodung, Planning Familial, LGBTQ+ Centre CIGALE, 
APEMH, ECPAT a BEE SECURE) huet déi zweet Edi-
tioun vum „Guide en matière de santé affective et 
sexuelle des jeunes à destination des profession-
nel.le.s“ ausgeschafft.
2015 gouf schonn eng éischt Editioun vun dësem 
Guide erstallt, an déi nei Editioun gouf den aktuelle 
gesellschaftleche Besoinen ugepasst.
D’Zil ass et, de Professionellen aus de Schoulen an 
de psycho-sozio-edukative Strukturen, déi direkt 
oder indirekt dësen Theemeberäich mat Kanner an/
oder Jugendleche behandelen, e prakteschen Outil 
ze bidden, deen am Alldag ka benotzt ginn, fir bei 
de Kanner a Jugendlechen e gesonden Ëmgang 
mat hirem Kierper, hiren Emotiounen an hirer 
Sexualitéit unzereegen an ze fërderen. Den Outil 
ass e Classeur mat eenzele Fichen, déi kënnen 
erausgeholl ginn an als Aarbechtsdokument kënne 
benotzt ginn. Ugefaange beim Mënsch a sengem 
Kierper, iwwert d’Léift an d’Sexualitéit, ginn och 
d’Verhütung, d’ISTen an déi sexuell Rechter ofge-
deckt.
De Bildungsministère assuréiert d’Diffusioun an 
d’Distributioun vum Outil innerhalb vun all de Struk-
turen aus sengem Kompetenzberäich.
Dësen Outil gouf offiziell am Kader vun der Erëff-
nung vun der „Semaine de la santé affective et 
sexuelle“ de 7. Dezember 2020 virgestallt. De CE-
SAS bitt 2021 Informatiounsseancë fir déi Profes-
sionell un, déi mam Guide wëlle schaffen.
ad 2. + 3. Am Kader vum Formatiounsprogramm 
vun der Universitéit Lëtzebuerg fir Medezins-
studente gouf am Wantersemester 2019/2020 een 
Online-Seminaire vun enger Dauer vu véier Stonnen 
organiséiert. Déi Responsabel vun der Medezinsfor-
matioun op der Universitéit Lëtzebuerg an d’Repre-
sentantë vum CESAS hu sech iwwer de Programm 
vun deem Seminaire concertéiert. Follgend Theeme 
goufen an dëser Formatioun abordéiert: „plaisir et 
anatomie; violences, chemsex et consentement; in-
fections sexuellement transmissibles et contracep-
tion“. Den Online-Seminaire war fakultativ, mee 
gouf de Studente recommandéiert. Een zweeten 
Online-Seminaire vun dräi Stonnen iwwert d’sexuell 
Gesondheet huet de 4. Dezember 2020 stattfonnt a 
war fir d’Medezinsstudente vum éischte Joer obli-
gatoresch.
D’Universitéit Lëtzebuerg wäert dës Formatioun, déi 
bis elo nëmme virgesinn ass fir d’Medezinsstuden-
ten aus dem éischte Joer, weiderféieren, andeems se 
eventuell och de Studenten aus anere Formatiounen 
oder de Studenten aus dem zweeten oder drëtte Ba-
chelorjoer am Kader vum Modüll iwwert déi transver-
sal Kompetenzen ugebuede gëtt. Den Online-Semi-
naire gëtt gehale vu Mataarbechter vum CESAS, déi 
an deem Beräich spezialiséiert sinn.

Question 3180 (20.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant la conformité des masques :
D’Europäesch Unioun huet mam Standard EN149 
Krittäre fir Otemschutzmasken um EU-Maart fest-
geluecht.
Leider koum et an der Vergaangenheet ëmmer nees 
dozou, dass Maskenhiersteller vun der aktueller 

Noutsituatioun profitéiert a Produiten an Europa an 
zu Lëtzebuerg verkaaft hunn, déi den europäeschen 
Normen net entsprach hunn. Eng ganz Rei Masken, 
déi der Verpackung no als FFP2-, N95- oder KN95-
Mask mam entspriechende Filterpotential gekenn-
zeechent waren, sinn an uschléissenden Tester 
duerchgefall, well se d’Standarde vun den euro-
päeschen Normen net erfëlle konnten.
Zousätzlech erschwéiert d’Differenzéierung tëscht 
Masken, déi dem FFP2-Standard entspriechen, mee 
net fir en Asaz am medezinesche Beräich gëeegent 
sinn, an FFP2-Masken, déi souwuel an der Industrie 
ewéi och am professionelle medezinesche Beräich 
zum Asaz komme kënnen, de Konsumenten de 
Choix vum richtege Produit.
Och de Lëtzebuerger Staat hat an de vergaangene 
Méint Bestellunge vu Masken ze verzeechnen, déi 
net den europäesche Standarden entsprach hunn.
An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Konsumenteschutz a Gesondheet dës Froe 
stellen:
1. Wéi vill Masken (chirurgesch Masken an FFP2/
KN95/N95 oder anerer, opgeschlësselt no der Aart 
vu Mask), déi de Lëtzebuerger Staat kaf huet, waren 
net konform mat den europäesche Standarden?
2. Wéi vill Masken (chirurgesch Masken an FFP2/
KN95/N95 oder anerer, opgeschlësselt no der Aart 
vu Mask), déi de Lëtzebuerger Staat kaf huet, goufen 
u Professioneller a Privatleit verdeelt an hunn am 
Nachhinein mussen zeréckgeruff ginn, well sech 
erausgestallt huet, dass d’Masken net konform wa-
ren?
Falls dës Masken u bestëmmte Beruffsgruppe 
verdeelt goufen: Wéi eng Beruffsgruppe ware be-
traff?
3. Wéi iwwerpréift d’Regierung, ob d’Masken (chirur-
gesch Masken an FFP2/KN95/N95 oder anerer), déi 
si kaf huet, den europäesche Standarde fir en Asaz 
am medezinesche Beräich entspriechen?
4. Ass et richteg, dass zu Lëtzebuerg just nach FFP2-
Masken a keng KN95- oder N95-Maske méi verkaf 
däerfe gi fir den Asaz am medezinesche Beräich?
5. Stinn de Professionellen aus dem Beräich vun 
der Santé aktuell genuch FFP2-Masken zur Verfü-
gung, déi den europäeschen Norme fir en Asaz am 
medezinesche Beräich entspriechen?
Falls net: Denkt d’Regierung driwwer no, Masken, 
déi zwar net als FFP2-Maske gekennzeechent sinn, 
mee konform zu den EN-Norme sinn, fir en Asaz am 
medezinesche Beräich zouzeloossen (beispillsweis 
KN95-Maske mat enger EN14683 Kennzeechnung)?
6. Wéi probéiert de Ministère fir Konsumente-
schutz, Persounen, déi sech wëlle Maske kafen, fir 
sech virum Covid-19 ze schützen, viru Verkeefer 
mat mangelhafte Produiten ze protegéieren?
Réponse commune (24.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Franz Fayot, 
Ministre de l’Économie :
ad 1. Mam Ausbroch vun der Pandemie am Mäerz 
dëst Joer waren d’Marchéë vu verschiddenem 
Schutzmaterial saturéiert an et war net méi 
méiglech, déi néideg Quantitéiten u Schutzmaterial 
an Europa ze kafen. Aus deem Grond huet d’Cellule 
logistique vum Gesondheetsministère Schutzmate-
rial a China akaf.
Dëst Material gouf ënnert dem zäitlech befristeten 
Arrêté vum Wirtschaftsministère vum 2. Abrëll 
2020 kaf an op de Marché bruecht. Dësen Arrêté 
gëtt eng Derogatioun zum europäesche Reglement 
(UE) 2016/425 iwwert d’„équipements de protec-
tion individuelle“ (EPI), an huet et esou erméiglecht, 
d’Masken, déi equivalenten auslänneschen Normen 
entspriechen (wéi zum Beispill KN95- an N95-Mas-
ken), konform zu der EU-Legislatioun op de Lëtze-
buerger Maart ze bréngen.
D’Cellule logistique huet decidéiert, d’Masken aus 
dem Stock national dem belschen ATP Test ze ën-
nerzéien, dëst no internationale Meldunge vu Mas-
ken, déi net déi néideg Filtratioun hunn. Dës Tester si 
vum belschen SPF Économie (Ministère de l’Écono-
mie) ausgeschafft gi fir ze assuréieren, dass d’Mas-
ken déi néideg Schutzmesuren erfëllen, woubäi 
haaptsächlech d’Filtratioun vum Mask getest gëtt.
Bei dësen Tester huet sech erginn, dass Maske vun 
zwee verschiddenen Hiersteller, déi als KN95 
gezeechent waren, net déi néideg Filtratioun vu 94 % 
erreecht hunn. Am Ganzen handelt et sech dobäi ëm 
850.000 Masken.
ad 2. Vun den uewegenannte Maske goufen der am 
Ganzen 279.400 verdeelt. Dovu sinn der 200.000 un 
d’Klinicke verdeelt ginn, fir et hinnen ze erlaben 
sech ee Reservestock zouzeleeën. Weider 63.000 
Maske goufen un d’Zänndoktere verdeelt, a 16.400 
Maske goufen u staatlech Administratioune 
verdeelt. D’Cellule logistique huet dës Masken 
zeréck geruff an den Destinatäre Masken offréiert, 
déi iwwer déi néideg Filtratioun verfüügt hunn. Et 
goufe keng FFP2-Masken u Privatleit verdeelt.
ad 3. Masken, chirurgesch Masken an FFP2-Maske 
musse konform zu der applicabeler Legislatioun 

sinn a CE markéiert sinn. De CE Marquage impli-
zéiert, dass d’Masken enger Prozedur zur Evalua-
tioun vun der Konformitéit ënnerzu goufen. Den 
Hiersteller stellt eng „déclaration de conformité“ 
aus. Bei FFP2-Masken ass zousätzlech en Orga-
nisme notifié/benannt Stell an der Evaluatiounspro-
zedur implizéiert an de CE Marquage ass vu véier 
Nummere suivéiert.
D’Masken déi ënnert dem zäitlech befristeten Arrêté 
vum Wirtschaftsministère vum 2. Abrëll 2020 kaf an 
op de Marché bruecht goufen, huet d’Cellule logis-
tique Tester duerchféiere gelooss. 
ad 4. FFP2-Maske sinn „équipements de protection 
individuelle“ (EPI) a mussen dem europäesche Re-
glement (UE) 2016/425 entspriechen, fir op den eu-
ropäesche Marché gesat kënnen ze ginn/kommer-
zialiséiert kënnen ze ginn, onofhängeg dovun, ob dat 
fir de medezinesche Beräich ass oder net. 
Den zäitlech befristeten Arrêté vum Wirtschaftsmi-
nistère vum 2. Abrëll 2020, deen et erlaabt huet 
Schutzmaterial ouni CE Marquage op de Lëtzebuer-
ger Marché ze bréngen, ass um Enn vum État de 
crise ofgelaf.
Allgemeng dierfen um Lëtzebuerger Marché also 
keng KN95- oder N95-Maske méi verkaf ginn. Et 
däerfen nëmme Schutzmaske verkaf ginn, déi 
konform zum europäesche Reglement UE 2016/425 
sinn, wéi zum Beispill d’FFP2-Masken.
ad 5. D’Cellule logistique ass bis haut an engem ree-
gelméissegen Echange mat de Spideeler, fir ëmmer 
genee ze wëssen, ob et Enkpäss um Marché gëtt 
oder net. Keen Indicateur weist am Moment drop 
hin, dass et Enkpäss um Marché vun den EPI-e gëtt. 
ad 6. D’Kommunikatioun an déi regulär Aktivitéite 
vun der Surveillance vum Marché erméiglechen et, 
net konform Produite vum Marché ze verbannen.
Den ILNAS (Institut luxembourgeois de la normali-
sation, de l’accréditation, de la sécurité et qualité 
des produits et services) ënnerhëlt, als kompetent 
Autoritéit fir d’Surveillance de Marché vun de per-
séinleche Schutzequipementer (EPI), déi néideg 
Mesurë wat d’Kontrollen an de Geschäfter betrëfft.
Den ILNAS féiert stéchprouwenaarteg Kontrollen 
an de Geschäfter an Apdikten duerch, fir eventuell 
net konform Schutzmasken ze detektéieren. Falls 
bei dëse Kontrollen net konform Maske fonnt ginn, 
ginn déi néideg Mesuren ënnerholl, fir dës Maske 
vum lëtzebuergesche Marché zeréckzezéien, res-
pektiv beim Benotzer zeréckzeruffen. Des Weidere 
kontrolléiert den ILNAS Schutzmaske vun zweiwel-
hafter Qualitéit, op déi en duerch extern Ufroen 
oder Informatiounen opmierksam gemaach gouf.
Den ILNAS mécht och de Suivi vun der wéchentle-
cher Lëscht vum europäesche Schnellwarnsystem 
vun der Europäescher Kommissioun, wou all déi 
geféierlech Produiten, déi vun anere Memberstaa-
ten notifiéiert goufen, drop stinn. Am Fall wou 
Schutzmasken och zu Lëtzebuerg am Ëmlaf kéinte 
sinn, ginn déi néideg Mesuren ënnerholl, fir dës 
Masken aus dem lëtzebuergesche Marché zeréck-
zezéien, respektiv beim Benotzer zeréckzeruffen. 
Den ILNAS informéiert an deem Fall och de Krise-
staf.

Question 3182 (20.11.2020) de Mme Diane Adehm 
(CSV) concernant l’immeuble  « Darwin » situé à la 
Cloche d’or :
Dans un article paru le 18 novembre 2020 sur repor-
ter.lu, il est question de  « liaisons à risque » de l’an-
cien Vice-Premier Ministre, Ministre de la  Défense et 
de la Sécurité intérieure et Ministre de la Santé avec 
un promoteur immobilier luxembourgeois.
Fin décembre 2017, ledit ministre aurait pour ses 
besoins personnels signé un contrat de bail pour 
trois ans avec une société appartenant audit pro-
moteur. Il aurait même eu droit à trois mois et demi 
de gratuité de loyers. Au-delà, le loyer aurait été lar-
gement en deçà des prix du marché.
Pour de prétendues raisons d’économie, il cher-
chait, dans sa fonction de ministre des services de 
la Force publique, à regrouper dans un même im-
meuble lesdits services. Et c’est en 2018 que les 
services du Ministère des Finances tombent sur le 
projet Darwin en cours de réalisation par le promo-
teur susmentionné.
L’article de presse fait ensuite état de discussions 
ayant eu lieu avec les représentants de l’état-major, 
de la Direction de la défense, du ministre de tutelle 
et des membres de son cabinet autour du contrat à 
signer.
- Il aurait été question du prix du bâtiment estimé à 
quelque 60 millions d’euros et de la nécessité de 
passer par une loi de financement.
- Le scénario initial portait sur une procédure de lo-
cation-vente permettant de diminuer le prix en des-
sous des 40 millions d’euros, la construction envi-
sagée aurait été  « monstrueuse » et aurait risqué à 
aboutir à un prix d’achat final de 60 à 70 millions 
d’euros.

L’ancien ministre aurait d’ailleurs fait pression sur 
ses services pour faire avancer le dossier avant les 
élections de 2018.
Après les élections d’automne 2018, le projet re-
bondit au Ministère de la Santé à la tête duquel se 
trouve l’ancien Ministre de la Défense. Ledit mi-
nistre nie avoir été impliqué dans les négociations 
du contrat liant actuellement l’État au promoteur 
immobilier. Il renvoie la balle au Ministère des Fi-
nances. En tout état de cause, les conditions 
exactes du bail finalement conclu n’ont pas été 
communiquées.
Au vu de tout ce qui précède, j’aimerais poser les 
questions suivantes à Monsieur le Premier Mi-
nistre, Ministre d’État, à Monsieur le Ministre des 
Finances, à Monsieur le Ministre de la Défense et à 
Madame le Ministre de la Santé :
- Le Gouvernement peut-il nous communiquer le 
détail du contrat liant l’État audit promoteur au Ban 
de Gasperich ?
• S’agit-il d’un contrat de location-bail ?
• Quelle est la durée du bail, le loyer à régler par 
l’État et pour quelle surface ?
• Quel est le prix final à payer (loyers compris) ?
- Le Gouvernement peut-il nous indiquer s’il est de 
pratique courante de recourir à un contrat location-
vente pour ne pas dépasser le plafond rendant né-
cessaire le passage par une loi de financement ? 
Combien de contrats de location-vente l’État a-t-il 
conclu dont le prix global (loyers compris) dépasse 
40 millions d’euros ? Où sont localisés ces im-
meubles ?
- Quand les ministres, voire les services étatiques, 
ont-ils pour la première fois signalé au promoteur 
immobilier leur intérêt pour la location/l’acquisition 
dudit immeuble ?
- Les ministres peuvent-ils nous fournir un récapitu-
latif des négociations menées avec ledit promoteur 
au sujet de l’immeuble en question ?
- Le Gouvernement peut-il confirmer que ledit im-
meuble devait à l’origine héberger les services de 
la défense et de l’armée ? Comment se fait-il que 
l’immeuble en question doive actuellement accueil-
lir les services du Ministère de la Santé ? L’ancien 
Ministre de la Défense et ancien Ministre de la 
Santé y était-il pour quelque chose ?
- Les ministres disposent-ils d’informations d’une 
implication directe ou indirecte de l’ancien Ministre 
de la Défense et de la Santé dans les tractations 
contractuelles ? Les ministres disposent-ils d’infor-
mations sur le fait que les services du Ministère de 
la Défense, voire de la Direction de la défense, au-
raient été mis sous pression pour faire aboutir ledit 
contrat encore avant les élections d’octobre 2018 ?
Réponse commune (18.12.2020) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, de M. François 
Bausch, Ministre de la Défense, et de Mme  Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé :
D’abord il y a lieu de préciser qu’en ce qui concerne 
l’immeuble en question sis rue Charles Darwin à 
Luxembourg, il ne s’agit pas d’un contrat de loca-
tion-vente, mais d’un contrat bail de neuf ans, as-
sorti d’une option d’achat au profit de l’État. L’op-
tion d’achat pourrait, le cas échéant, être tirée pen-
dant une période de 30 mois après la remise du bâ-
timent à l’État.
L’immeuble dispose de surfaces de bureaux de 
4.676 m2, de surfaces d’archives de 508 m2 et de 
34 emplacements parking.
Le prix fixé dans le contrat de bail correspond aux 
conditions de marché usuelles pour ce type d’im-
meuble. En ce qui concerne l’option d’achat prévue 
dans le contrat au profit de l’État, celle-ci s’élève à 
41,31 millions d’euros.
Lors de chaque projet de prise en location d’un 
nouvel immeuble, il est de pratique courante d’es-
sayer de négocier avec le propriétaire de l’im-
meuble une option d’achat. Ceci permet à l’État de 
faire le choix de devenir propriétaire d’un immeuble 
qui lui convient et de ne pas être tenu éternelle-
ment à un contrat de bail. Les coûts d’un contrat 
de bail ne peuvent toutefois pas être additionnés 
aux coûts d’une acquisition puisqu’en cas d’option 
pour un transfert de propriété, le bail prend fin.
Cette pratique permet aussi de fixer le prix de 
vente au préalable et, au cas où le seuil des 40 mil-
lions d’euros est atteint, de demander l’autorisation 
de la Chambre des Députés avant de tirer l’option 
d’achat. Le fait de demander cette approbation en 
pleine négociation n’est guère indiqué puisque la 
dynamique d’une négociation où l’État est en con-
currence avec d’autres acteurs du secteur privé, 
demande une réaction rapide. En outre, à ce stade, 
il n’est pas possible d’indiquer avec certitude le 
montant en question et l’indication publique d’un 
montant plafond supérieur laisserait peu de 
chances de conclure un accord plus avantageux 
pour l’État lors des négociations.
En ce qui concerne plus particulièrement l’im-
meuble en question, les négociations ont débuté 
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en 2017 et avaient effectivement pour but de trou-
ver un immeuble pour y loger les services de la dé-
fense et de l’armée.
Lorsque le nouveau Ministre de la Défense a repris 
son ressort en décembre 2018, il a réévalué le pro-
jet pour lequel un avant-projet détaillé (APD) n’avait 
pas encore été validé. Il est arrivé à la conclusion 
que l’immeuble n’était pas adéquat pour la défense. 
Par ailleurs, au regard des spécificités du projet, 
dont l’envergure aurait dépassé les 40 millions 
d’euros, le ministre ne souhaitait pas investir dans 
un bâtiment dont l’État n’aurait été que locataire 
avec option d’achat, avant le vote d’une loi autori-
sant, le cas échéant, un tel achat.
Suite à ce constat, les mesures spéciales de sécu-
rité requises pour la défense ont été abandonnées 
et il a été décidé d’orienter les planifications en 
cours dans le sens d’un immeuble de bureau nor-
mal. Ceci a d’ailleurs permis d’augmenter sensible-
ment le taux d’occupation potentiel de l’immeuble 
jusqu’à 200 personnes.
Lorsque le nouvel accord de coalition 2018-2023 
prévoyait d’affecter le site de la Villa Louvigny à 
d’autres fins, une solution de rechange a été recher-
chée pour les occupants de ce site. À ce moment, 
l’immeuble Darwin s’est montré être une alternative 
adéquate pour satisfaire à ce besoin.
Les ministres n’ont pas d’informations sur une im-
plication directe ou indirecte de l’ancien Ministre de 
la Défense et de la Santé dans les négociations.

Question 3184 (20.11.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant l’extension du réseau de fibre 
optique :
D’Post hat sech d’Zil vun engem flächendeckenden 
Ausbau vum Glasfasernetz gesat. Pro Joer ginn an 
dësen Ausbau ronn 30 Milliounen Euro investéiert, 
zousätzlech kommen nach 50 Milliounen déi 
nächst Joren derbäi. D’Coronapandemie, verbonne 
mat Heemaarbecht, huet gewisen, datt dësen Aus-
bau vu Wichtegkeet ass.
An dësem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Wirtschaftsminister:
1. Wéi vill Kilometer Glasfaser goufe bis elo ver-
luecht?
2. Wéi vill Kilometer Glasfaser bleiwen nach ze ver-
leeën, fir datt all Stot am Land un de Reseau uge-
schloss ass?
3. Bis wéini kann een ongeféier dermat rechnen, 
datt de ganze Reseau am Land op Glasfaser ausge-
baut ass?
4. Huet d’Post e verbindleche Kalenner? Wéi vill Re-
tard huet d’Post par rapport zu deem leschte ver-
bindleche Kalenner, dee si annoncéiert oder publi-
zéiert hat?
5. Ass séchergestallt, datt all Resident ka vun der 
Glasfaser profitéieren an datt och an Apparte-
mentshaiser de Glasfaseruschloss fir all Partei 
méiglech ass?
Réponse commune (18.12.2020) de M. Franz 
Fayot, Ministre de l’Économie, et de M. Xavier 
 Bettel, Ministre des Communications et des Mé-
dias :
Wann et ëm den Uschloss vun all Resident un den 
ultra-séieren Internet geet, ass et wichteg ze wës-
sen, dass et nieft der Glasfaser och aner Technolo-
gië wéi z. B. de Koaxkabel oder 5G gëtt, déi den Ac-
cès op den ultra-séieren Internet erlaben, esou wéi 
dëst och an der Äntwert op d’parlamentaresch 
Froen 2872 an 3018 beschriwwe gouf. Donieft ass 
POST Lëtzebuerg och net deen eenzegen Operateur 
vun engem Glasfasernetz am Land.
POST Lëtzebuerg gëtt op Nofro hin un, dass se Enn 
2019 méi wéi 1.371.000 km Glasfaser verluecht 
hat. Wat d’Quantitéit vu Kabel, déi nach ze verleeën 
ass, ugeet, weist POST drop hin, dass dëst vu ville 
Facteuren ofhänkt, zum Beispill wat fir Weeër be-
notzt ginn, wéi vill Kapazitéit gebraucht gëtt, wou a 
wéi vill gebaut gëtt an ob dëst Wunnquartieren, In-
dustrie- oder Aktivitéitszone sinn. Et ass also net 
méiglech, eng genee Zuel ze nenne vu Kilometer 
Glasfaser, déi nach ze verleeë sinn.
POST weist drop hin, dass se d’Extensioun vum hi-
rem Netz als Operateur plangt, deen en akzeptabele 
Rendement fir seng Investitiounen erwirtschafte 
wëllt, an déi néideg Schantercher och wéinst dem 
Impakt op d’Awunner an d’Wirtschaft op e Minimum 
reduzéiere wëllt. Esou Infrastrukturaarbechte ginn 
also vu POST, wann et nëmme geet, zesumme mat 
de Gemengen, der Administration des ponts et 
chaussées an anere Concessionnairë vun ënner-
ierdeschen Netzer wéi Stroum, Waasser a Gas koor-
dinéiert. Eng konkreet Virausso, wéini de ganze Re-
seau steet, ka POST dowéinst net maachen.
POST erkläert, dass se d’Glasfaser bis an d’Gebaier 
eraleet, dat heescht bis bei de Boîtier vun der POST. 
Dat gëllt fir all Zort vu Gebai, also och fir Apparte-
mentshaiser. Am Appartementshaus selwer ass et 

awer um Proprietaire, oder un de Proprietairen, fir 
eng intern Verkabelung vun den eenzele Wunnuni-
téiten ze maachen, esou wéi dat an den Äntwerten 
op d’parlamentaresch Froen 2872 vum 22. Septem-
ber 2020 an 3018 vum 22. Oktober 2020 erkläert 
gouf. Wéi an der Äntwert op d’parlamentaresch Fro 
3018 och beschriwwen, ass am Fall vun engem 
Koaxuschloss, wann dee schonn an Apparte-
mentshaiser läit, keng Modifikatioun un der interner 
Verkabelung néideg.

Question 3185 (20.11.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant les transports publics dans le 
contexte de la pandémie de la Covid-19 :
An engem Artikel vum 17. November am Tageblatt 
ass rieds iwwert voll Busser beim TICE. Wéi den 
TICE-Direkter hei am Interview erkläert, hat den 
TICE op ee Lockdown säitens der Lëtzebuerger Re-
gierung spekuléiert an de Fuertakt vu verschiddene 
Buslinne reduzéiert, fir méi Kapazitéite fir de 
Schülertransport ze hunn. Och wann den TICE net 
vum Staat, mee vun engem Gemengesyndikat ver-
walt gëtt, esou ass den ëffentlechen Transport, 
virun allem a Coronazäiten, vun allgemengem 
ëffentlechen Interessi an dem Passagéier ass et a 
leschter Instanz egal, wéi eng ëffentlech Organisa-
tioun en organiséiert. Voll Busser sinn, egal wou 
am Land, ze evitéieren, wann d’Zil soll sinn, datt 
d’Passagéier kënnen d’Gestes barrières an d’Sé-
cherheetsdistanzen zoueneen anhalen. Dat war, wéi 
op ville Fotoen am Netz ze gesi war, an de leschte 
Wochen, virun allem zu Spëtzestonnen, net de Fall.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Mobilitéit dës Froe stellen:
1. Gouf de Minister am Viraus iwwert d’Reduktioun 
vum Takt beim TICE a Kenntnis gesat?
Falls jo, wat war seng Reaktioun?
2. Gouf de Minister des Weidere vun de Responsa-
bele vum TICE kontaktéiert, fir d’Fueraktivitéiten 
vum TICE am Kader vun der Coronapandemie ze 
ënnerstëtzen?
3. Ass de Minister der Meenung, datt den ëffent-
lechen Transport - speziell a Coronazäiten - iwwer-
all am Land sollt zu de Spëtzestonnen um Maxi-
mum lafen, wat de Fuertakt an d’Kapazitéite be-
trëfft, an dat am Interessi vun der Gesondheet vun 
de Passagéier an onofhängeg dovunner, ob d’Bus-
ser ënnert engem Gemengesyndikat oder ënnert 
dem Minister senger Responsabilitéit fueren?
4. Besteet d’Méiglechkeet, datt de Minister mam 
TICE kéint zesummeschaffen, fir de Fuertakt vum 
ëffentlechen Transport am Süde vum Land op 
engem héijen Niveau ze halen a soumadder 
 d’Sécherheetsdistanze vun de Passagéier am 
ëffentlechen Transport kënnen ze garantéieren?
5. Ass et, zum Beispill, méiglech, datt den TICE vu 
staatlecher Säit aus kéint Buschauffere geléint 
kréien, fir de Fuertakt zu Spëtzestonne kënnen ze 
assuréieren?
6. Wäert de Minister wärend dëser Pandemie derfir 
suergen, datt d’Gestes barrières an d’Distanzen 
zoueneen iwwerall am ëffentlechen Transport 
 kënnen assuréiert ginn?
Réponse (01.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Allgemeng ass zum Sujet Covid-19 am ëffentlechen 
Transport ze soen, dass de gesamten ëffentlechen 
Transport dermat ze kämpfen huet, wann d’Fuerper-
sonal a Quarantän oder krank ass. Dës Pandemie 
stellt och de Secteur vum ëffentlechen Transport 
viru grouss Erausfuerderungen. D’Kapazitéitspro-
blemer goufen ë. a. och scho vum honorablen De-
putéierten an anere parlamentaresche Froen 
opgeworf, esou z. B. N° 2769, wou schonn drop hi-
gewise gouf, dass net all Schoulfaarte kéinte ver-
duebelt ginn, well net esou vill Reserven, weeder u 
Bussen nach u Chaufferen, disponibel sinn.
Als Mobilitéitsminister kucken ech permanent mat 
menge Mataarbechter, zesumme mat den Acteuren 
um Terrain, fir d’Offer der Situatioun unzepassen, 
am Sënn vun der gesondheetlecher Sécherheet fir 
d’Benotzer, do wou et noutwenneg ass a wann et 
och méiglech ass.
ad 1. De Mobilitéitsministère ass vun der Mesure 
vun der Taktreduktioun beim TICE am Viraus a 
Kenntnis gesat ginn.
Dëst ass am Aklang mat de Consignen, fir prioritär 
de Schoultransport ze garantéieren. An der offiziel-
ler Kommunikatioun vun de Ministere François 
Bausch a Claude Meisch war déi Prioritéit kloer an-
noncéiert ginn.
ad 2. De Mobilitéitsministère ass a stännegem 
Kontakt mat all den Operateuren, och mam TICE, fir 
sech auszetauschen an een deen aneren ze ënner-
stëtzen.
ad 3. All Operateur probéiert och a Coronazäiten, fir 
den Zerwiss oprechtzeerhalen, besonnesch an de 
Spëtzestonnen. Dëst ass fir all Operateur wichteg 

an et gëtt keen Ënnerscheed gemaach, ob et sech 
elo ëm den TICE-Reseau handelt oder den RGTR-Re-
seau. Ma et ginn awer leider Limitten, souwuel 
beim Fuerpark ewéi och bei de Chaufferen. An dë-
sem Fall ass eis éischt Prioritéit, de Schoultrans-
port ze fueren, duerno geet et drëms, den Zerwiss 
flächendeckend oprechtzeerhalen. Eng vun den 
éischte Mesuren ass et deemno, fir den Takt ze re-
duzéieren. Dëst geschitt haaptsächlech an den 
Niewenzäiten an net an de Stousszäiten, wou och 
am regulären ëffentlechen Transport vill Leit mat-
fueren. D’Taktreduzeierung vum TICE ass eréischt 
no der Spëtzestonn, vun 8.45 Auer un, op ver-
schidde Linnen ëmgesat ginn.
ad 4. Wéi scho geschriwwen, schafft de Minister 
scho mam TICE zesummen, mee muss mat all den 
Operateuren zesummeschaffe fir den Zerwiss 
oprechtzeerhalen, a kéint net einfach Fuerpersonal 
vum RGTR ewechzéien, wann do och keng Reserv 
méi ass. Den TICE fiert vum 23. November 2020 un 
op zwou Haaptlinnen erëm riicht duerch am Véie-
relstonnentakt.
ad 5. De Mobilitéitsministère iwwerpréift den 
Ament, wéi ee ka geziilt do d’Bussen asetzen, wou 
se och wierklech gebraucht ginn, a wéi ee kéint op 
zousätzlecht Personal zréckgräifen. De Moment 
gouf eng Léisung fonnt, fir souwuel den Takt am 
Süden ze fueren a gläichzäiteg d’Schoulfaarten ze 
verstäerken.

Question 3186 (20.11.2020) de M. Marc Baum (déi 
Lénk) concernant l’évolution du chômage durant la 
pandémie de la Covid-19 :
L’Agence pour le développement de l’emploi 
(ADEM) publie tous les mois un bulletin avec les 
chiffres-clés du marché de l’emploi. Ces bulletins 
montrent qu’une augmentation considérable du 
nombre de personnes au chômage a pu être 
constatée à la suite des effets économiques de la 
pandémie de la Covid-19 et que ces chiffres - 
même si une légère baisse a pu être observée en 
été - se situent toujours largement au-dessus du ni-
veau pré-Covid. Selon les projections macroécono-
miques à moyen terme du Statec publiées en sep-
tembre 20203, le taux de chômage resterait élevé 
en 2021 et en 2022 et pourrait même atteindre 8 % 
ou plus si la pandémie connaissait une résurgence.
Même si les bulletins précités donnent un aperçu 
sur un nombre restreint de chiffres en relation avec 
le chômage et le marché de l’emploi, ils ne donnent 
pas nécessairement des indications sur les évolu-
tions des chiffres et les dynamiques au sein des 
différentes catégories de personnes inscrites au 
chômage, surtout pendant une période de crise 
marquée par des mutations importantes et 
abruptes de la population au chômage. De plus, ils 
ne permettent pas de cerner les effets des mesures 
en matière d’insertion qui ont été prises au début 
de l’été en réaction à la hausse du chômage.
Partant je voudrais poser les questions suivantes à 
Monsieur le Ministre du Travail et de l’Emploi :
1) Quel est le nombre des personnes qui sont ins-
crites à l’ADEM depuis le début du confinement du 
16 mars 2020 ? Quel est le nombre des deman-
deurs d’emploi qui ont pu trouver un emploi rému-
néré ou pour lesquels un emploi rémunéré a pu être 
trouvé par l’ADEM depuis la décision de confine-
ment en mars 2020 ?
2) Combien de personnes dont l’inscription comme 
demandeur d’emploi à l’ADEM est postérieure au 
début du confinement du 16 mars 2020, ont entre-
temps retrouvé un emploi rémunéré ? Combien de 
personnes restent inscrites à l’ADEM comme de-
mandeur d’emploi ?
3) Combien de demandeurs d’emploi indemnisés 
sont concernés par une prolongation de leurs droits 
aux indemnités de chômage sur base de l’article L. 
521-11 du Code du travail ?
4) Combien de demandeurs d’emploi sont actuelle-
ment encore inscrits à l’ADEM qui perçoivent en-
core des indemnités de chômage du fait que la pé-
riode de l’état de crise a été neutralisée pour le 
calcul de la durée des droits aux indemnités ?
5) Monsieur le Ministre peut-il m’indiquer si pos-
sible la part des emplois à durée indéterminée 
parmi tous les emplois trouvés par des deman-
deurs d’emploi depuis le début du confinement en 
mars 2020 ?
6) Quelle est la part des postes vacants à durée dé-
terminée déclarés auprès de l’ADEM par rapport à 
la totalité des postes déclarés ? Cette part a-t-elle 
évolué depuis le début du confinement en mars 
2020 ?
7) Combien de demandeurs d’emploi ont accepté 
un contrat de réinsertion-emploi depuis que les 
conditions d’accès à ce type de contrat ont été élar-
gies à tous les demandeurs d’emploi âgés de 30 
3 https://statistiques.public.lu/catalogue-publications/ana-

lyses/2020/PDF-Analyses-05-2020.pdf

ans au moins et inscrits depuis au moins un mois à 
l’ADEM ?
8) Combien de demandeurs d’emploi ont accepté 
un stage de professionnalisation depuis que les 
conditions d’accès à ce stage ont été élargies à 
tous les demandeurs inscrits depuis au moins un 
mois à l’ADEM ?
9) Combien de jeunes âgés de moins de 30 ans se 
sont inscrits comme demandeurs d’emploi à 
l’ADEM depuis le début du confinement ? Parmi ces 
personnes, combien sont à la recherche d’un pre-
mier emploi ? Quelle est la part des jeunes inscrits 
auprès de l’ADEM bénéficiant de l’indemnité de 
chômage ?
10) Parmi les jeunes demandeurs d’emploi de 
moins de 25 ans, combien font actuellement partie 
d’une mesure d’emploi dans le cadre du dispositif 
garantie jeunesse ? Comment a évolué le nombre 
de jeunes concernés par le dispositif de la garantie 
jeunesse depuis le début du confinement en mars 
2020 ?
11) Monsieur le Ministre peut-il également nous 
fournir des données sur l’évolution des durées 
d’inscription au chômage et d’inactivité ainsi que 
sur le niveau de diplôme des jeunes demandeurs 
d’emploi ayant intégré une mesure du dispositif ga-
rantie jeunesse depuis le début du confinement en 
mars 2020 ?
Réponse (15.12.2020) de M. Dan Kersch, Ministre 
du Travail, de l’Emploi et de l’Économie sociale et 
solidaire :
ad 1) Entre le 16 mars et le 30 novembre 2020, 
l’ADEM a ouvert 22.970 dossiers de demandeurs 
d’emploi. Pour savoir si un demandeur d’emploi a 
trouvé un emploi, l’ADEM calcule un indicateur ap-
pelé  « sorties vers l’emploi ». Cet indicateur re-
cense les demandeurs d’emploi qui occupent un 
emploi rémunéré au Luxembourg, trois mois après 
la clôture de leur dossier à l’ADEM. Le recul est né-
cessaire pour avoir des chiffres suffisamment 
stables et fiables. À l’heure actuelle, l’indicateur 
des sorties vers l’emploi est disponible jusqu’à la 
fin de juillet 2020. D’après cet indicateur, 5.317 per-
sonnes, dont le dossier était clôturé entre le 16 
mars et le 31 juillet 2020, se trouvaient en emploi 
trois mois après.
ad 2) Parmi les 22.970 personnes qui se sont ins-
crites à partir du 16 mars 2020, 2.220 ont retrouvé 
un emploi et 12.508 sont toujours inscrites (en 
date du 30 novembre 2020). Comme au point pré-
cédent, les sorties vers l’emploi ne concernent que 
les demandeurs d’emploi dont le dossier a été clô-
turé entre le 16 mars et le 31 juillet 2020.
ad 3) 12.460 personnes sont concernées par la pro-
longation de leurs droits.
ad 4) Au début du mois de décembre 2020, 7.317 
personnes se trouvent dans cette situation.
ad 5) Cette information n’est pas disponible dans 
les données que l’ADEM exploite pour calculer les 
sorties vers l’emploi.
ad 6) De mars à novembre 2020, 15 % des emplois 
déclarés à l’ADEM étaient des contrats à durée dé-
terminée et 15 % des missions de travail intéri-
maire. De mars à novembre 2019, 12 % des emplois 
déclarés à l’ADEM étaient des contrats à durée dé-
terminée et 11 % des missions de travail intéri-
maire. Le tableau ci-dessous renseigne l’évolution 
mensuelle de ces taux entre janvier 2019 et no-
vembre 2020.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
ad 7) Entre le 24 juillet 2020, date où les conditions 
d’accès ont été élargies, et le 30 novembre 2020, 
104 contrats de réinsertion-emploi ont été signés.
ad 8) Entre le 24 juillet 2020, date où les conditions 
d’accès ont été élargies, et le 30 novembre 2020, 
181 stages de professionnalisation ont été signés.
ad 9) Entre le 16 mars et le 30 novembre 2020, 
8.765 personnes âgées de moins de 30 ans se sont 
inscrites comme demandeur d’emploi à l’ADEM. 
Parmi elles, 2.411 déclarent être à la recherche 
d’un premier emploi. Parmi tous les jeunes âgés de 
moins de 30 ans inscrits à l’ADEM au 30 novembre 
2020, 25 % bénéficient de l’indemnité de chômage 
complet.
ad 10) Au 30 novembre 2020, l’ADEM recense 770 
demandeurs d’emploi âgés de moins de 25 qui par-
ticipent à une mesure pour l’emploi. Le tableau ci-
dessous indique l’évolution des jeunes de moins de 
25 ans inscrits à l’ADEM et concernés par le dispo-
sitif de la garantie pour la jeunesse.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
ad 11) Entre le 16 mars et le 30 novembre 2020, 
1.507 demandeurs d’emploi âgés de moins de 30 
ans ont bénéficié d’une mesure pour l’emploi dans 
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le cadre de la garantie pour la Jeunesse. Les du-
rées d’inscription (au début de la mesure) et les ni-
veaux d’éducation de ces jeunes sont affichés dans 
les deux tableaux ci-dessous.
(Tableaux à consulter auprès de l’Administration 
parlementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la 
Chambre - Rôle des affaires - Questions parlemen-
taires - rechercher n° de la question.)

Question 3187 (23.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant la réduction de l’offre des 
transports publics :
An der Äntwert op meng parlamentaresch Fro 
N° 2917, hunn ech de Minister iwwert d’Ännerungen 
um RGTR-Netz befrot. De Minister huet a senger 
Äntwert uginn, dass et nëmme bei enger eenzeger 
Buslinn zu enger Reduzéierung vun de Frequenze 
komm ass.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Mobilitéit dës Froe stellen:
1. Ass d’Linn 192 (Bous–Weiler-la-Tour–Luxem-
bourg) déi eenzeg, bei där d’Frequenz erofgesat 
gouf?
Bei wéi ville Buslinne gouf d’Frequenz vun den Tra-
jete reduzéiert?
2. Wéi vill Buslinne fueren elo manner Arrêten un 
ewéi virum 13. September?
Réponse (01.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Opgrond vu menger Äntwert zur parlamentarescher 
Fro N° 2917 fäert den honorablen Deputéierten, 
dass et zu enger Reduzéierung vun der Offer am 
ëffentlechen Transport um Busnetz vum RGTR 
kënnt. An dëser Äntwert hat ech bestätegt, dass et 
bei der Linn 192 Bous–Weiler-zum-Tuerm–Lëtze-
buerg an den Niewestonnen zu enger Reduzéierung 
vum Takt kënnt.
An den ëffentlechen Informatiounsowender zur 
Reorganisatioun vun de Buslinne vum RGTR, déi am 
November an Dezember iwwer live-Streaming statt-
fannen, gëtt ganz kloer gesot, dass den neie Re-
seau eng beträchtlech Erhéijung vun de Kilometer-
leeschtunge mat sech bréngt. Et ass bei der kon-
kreeter Ëmsetzung gekuckt ginn, op Basis vun de 
sëllegen Donnéeën a Studien, fir de Bierger eng 
 Offer unzebidden, déi op d’Besoinen ofgestëmmt 
ass, esou wéi et néideg a vertrietbar ass. Den neie 
Fuerplang ass ugepasst ginn, esou datt mir elo eng 
equitabel Verdeelung vun der ÖPNV-Offer hunn.
Streng geholl ass d’Linn 192 net déi eenzeg, bei där 
d’Frequenz no ënnen ugepasst gouf.
Ech wëll mir awer net soe loossen, dass meng 
 Äntwerten net transparent oder souguer falsch wie-
ren.
Beim neie Reseau geet et net duer, eenzel Linnen 
erauszepicken, fir dann ze soen, eng Linn huet e 
manner gudden Takt, oder manner Arrêten, an dat 
dann als Verschlechterung un de Pranger ze stellen. 
Et muss een et als Ganzt gesinn, well de Reseau ass 
komplex opgebaut, an et gëtt net just schwaarz a 
wäiss. An de Reseau ass, ech widderhuelen et ëm-
mer nees, op d’Donnéeën aus de Comptagen an de 
Studien opgebaut.
Bei verschiddene Linne gëtt d’Frequenz op der Linn 
zwar erofgesat, wat kéint bedeiten, dass déi betraf-
fen Dierfer net esou dacks e Bus hunn. Allerdéngs 
ginn d’Linnen op verschiddene Plazen esou mat-
enee kombinéiert, fir dass se op engem gewësse-
nen Deel vun Trajet am Zesummespill erëm méi en 
héijen Takt ubidden, well d’Leit kënnen op e puer 
Linnen zréckgräifen.
D’Linnen 192, 194 an 195, déi all eng Funktioun „Eu-
robus“ haten, d. h. dass hiren Trajet an der Stad dee 
selwechte war an d’Bussen tëschent Bouneweg 
Route de Thionville iwwert d’Gare an Hamilius op 
de Kierchbierg gefuer sinn, fir op där Streck och e 
reng urbane Verkéier ze assuréieren, fueren net méi 
den Trajet esou wéi virdrun; d’Linn 144 ass kom-
plett iwwerschafft ginn. Genee déi Streck duerch 
d’Stad, also Bouneweg–Gare–Hamilius–Kierch-
bierg war awer eigentlech d’Ursaach, wisou den 
Takt esou héich war. Eleng duerch d’Passagéier vun 
de regionalen Dierfer wier déi staark Frequenz net 
gerechtfertegt gewiescht. Dës Uertschaften hu jo-
relaang vun enger iwwerproportionaler Offer profi-
téiert, wann ee mat aneren Nopeschdierfer ver-
gläicht.
Duerch d’Aféiere vum Tram verléiert den RGTR an 
haaptsächlech déi Eurobus-Linnen hir Funktioun an 
der Stad. Schlussendlech geet et drëms, de Kär vun 
der Stad ze entlaaschte vun de regionale Bussen. 
Doduerch, ass et fir dës Linnen zu enger 
 Reduktioun vum Takt komm, wat vu veschiddene 
Lokalitéiten an deene betraffene Bierger als Ver-
schlechterung vun der Offer ugesi gëtt.
D’Fro, wéi vill Buslinnen elo manner Arrêten ufuere 
wéi virum 13. September, ass net global ze beänt-
weren.

- Déi nei Express-Buslinne fueren z. B. manner 
 Arrêten un, fir méi séier ze sinn; dofir fueren déi re-
gional Buslinnen, déi parallell dozou fueren, eng 
besser Tëschebedienung mat méi Arrêten.
- Bei ville Linnen ass den Trajet geännert. Doduerch 
ass d’Zuel vun den Arrêten net méi déi selwecht.
- Bei der Reorganisatioun ass Wäert drop geluecht 
ginn, dass all Awunner am Ëmkrees vun ca. 500 m 
eng Méiglechkeet huet, op den ëffentlechen Trans-
port zréckzegräifen.

Question 3188 (23.11.2020) de MM. André Bauler 
et Max Hahn (DP) concernant le taux de TVA réduit 
dans le cadre des travaux de construction d’un 
 logement :
Afin de stimuler la création de logements, l’État 
soumet les travaux de construction d’un logement 
au taux de TVA réduit de 3 %, à condition qu’il soit 
affecté à des fins d’habitation principale pendant 
un délai de deux ans. À défaut de répondre à ces 
conditions, les investisseurs doivent payer le taux 
normal de la TVA sur l’achat de biens immobiliers 
qui s’élève à 17 %. En outre, certains cas de figure 
empêchent une application directe du taux de TVA 
réduit et impliquent dès lors une demande de rem-
boursement de TVA.
En observant les offres des sociétés de construc-
tion immobilière, on constate que la majorité des 
prix annoncés sont calculés à partir du taux de 
TVA réduit. Cette pratique d’affichage des prix 
constitue cependant un risque pour le consomma-
teur dans le sens qu’il n’est informé que du plafond 
minimal des coûts de son investissement.
Dans leur réponse à la question parlementaire 
n° 1301 du 8 octobre 2019, Madame la Ministre de 
le Protection des consommateurs et Monsieur le 
Ministre du Logement ont annoncé qu’ils analyse-
raient la possibilité de standardiser les annonces 
de biens immobiliers afin de contribuer à une meil-
leure transparence des prix.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Madame la Ministre de la Protec-
tion des consommateurs :
- Madame la Ministre a-t-elle abordé cette problé-
matique lors de ses dernières entrevues avec la 
Chambre immobilière ? Dans l’affirmative, quelles 
conclusions ont été retenues ?
- Madame la Ministre peut-elle informer sur l’avan-
cement de son idée de standardiser les annonces 
de biens immobiliers ? Est-ce qu’au cours de cette 
année de nouvelles mesures ont été décidées, 
voire seront encore mises en œuvre afin d’harmo-
niser l’affichage des prix immobiliers ?
- Madame la Ministre se propose-t-elle d’introduire, 
dans un avenir proche, une loi exigeant l’applica-
tion du taux normal de TVA (17 %) pour les prix af-
fichés par les sociétés de construction immobi-
lière ?
- Quels autres moyens pourrait-elle envisager pour 
assurer la transparence des prix sur le marché im-
mobilier ?
Réponse (17.12.2020) de Mme Paulette Lenert, 
Ministre de la Protection des consommateurs :
Les travaux pour faire avancer le dossier concer-
nant une meilleure transparence des annonces im-
mobilières sont actuellement en cours.
Concernant la question relative à l’indication du 
taux de TVA dans les publicités de vente de biens 
immobiliers, il y a lieu de distinguer selon la qualité 
de l’acheteur considéré. 
Un acheteur qui souhaiterait faire l’acquisition d’un 
bien à des fins d’habitation, ne sera pas induit en 
erreur par l’indication du taux réduit de 3 % dès lors 
qu’il lui est applicable. En revanche en cas d’acqui-
sition par un acheteur expérimenté à des fins d’in-
vestissement, la qualité d’acheteur averti permet 
difficilement de conclure à un risque réel de confu-
sion ou d’erreur quant au prix.
Je rejoins toutefois les honorables Députés pour 
dire que cette situation mérite d’être clarifiée da-
vantage. J’entends dès lors me concerter avec les 
autres départements compétents pour évaluer l’op-
portunité d’introduire d’une obligation visant à indi-
quer expressis verbis dans une annonce  « taux de 
TVA réduit » dès lors qu’il est fait application du 
taux de 3 %.

Question 3189 (23.11.2020) de M. Max Hahn (DP) 
concernant le non-respect du port du masque 
dans les transports publics :
Et ass mir scho méi dacks zu Ouere komm, respek-
tiv ech hunn et selwer erlieft, dass ëmmer nees Leit 
d’Obligatioun, eng Mask am ëffentlechen Transport 
unzedoen an déi och wärend dem ganzen Trajet un-
zehalen, net respektéieren.

An deem Kader wollt ech dem Här Minister fir Mo-
bilitéit an ëffentlech Aarbechte follgend Froe 
stellen:
- Gehéiert et zu den Aufgabe vun den Zuchbeglee-
der, d’Clienten op d’Maskeflicht hinzeweisen?
- Falls jo, dierfen d’Zuchbegleeder Passagéier, déi 
sech net drun halen, op iergendeng Manéier sank-
tionéieren?
- Falls net, op wéi eng Manéier gedenkt den Här Mi-
nister, de Respekt vun der Maskeflicht an den Zich 
duerchzesetzen?
- Gi reegelméisseg Stéchprouwen an de Busser ge-
maach, fir de Respekt vun der Maskeflicht ze 
kontrolléieren?
- Wa jo, wat ass d’Resultat vun dëse Kontrollen?
- Huet den Här Minister Donnéeën iwwert d’Hee-
fegkeet vun esou Virfäll, wou e Passagéier sech 
net un d’Maskeflicht gehalen huet?
Réponse (08.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
D’Zuchpersonal ass ugewisen, fir wärend de 
Kontrollgäng an den Zich sécherzestellen, dass all 
Passagéier d’Maskeflicht respektéiert.
Onglécklecherweis profitéieren awer verschidde 
Passagéier, fir nom Passage vum Kontroller hir 
Mask erëm erofzehuelen. Wann d’CFL-Personal 
feststellt, dass ee Client ouni Mask am Zuch sëtzt, 
gëtt dësen onverzüglech gebieden, d’Mask erëm 
unzedoen. Am Fall vun engem Non-respect, fir dë-
ser Fuerderung nozekommen, huet d’Zuchpersonal 
d’Méiglechkeet, fir de Passagéier aus dem Zuch ze 
verweisen.
Dem Zuchpersonal ass et rechtlech net erlaabt, 
d’Passagéier ze sanktionéieren. Dës Méiglechkeet 
ass der Police an der Douane virbehalen, déi onu-
gekënnegt an a reegelméissegen Ofstänn Kontrol-
len am ëffentlechen Transport duerchféieren.
An deem Zesummenhang huet d’CFL zesumme 
mat der Douane bis ewell un zéng Deeg an an 49 
verschiddenen Zich Kontrollen organiséiert an et si 
15 taxéiert Avertissementer ausgestallt ginn.
Am Kader vun enger Kontroll an der Gare Lëtze-
buerg si 65 taxéiert Avertissementer geschriwwe 
ginn.
Zesumme mat der Police huet d’CFL u véier Deeg a 
34 verschiddenen Zich verstäerkt kontrolléiert, 
woubäi keen taxéierten Avertissement huet missen 
ausgestallt ginn.
Insgesamt si bei dëse Kontrollen an den Zich 5.192 
Leit kontrolléiert ginn.
Do dernieft ginn et keng weider Donnéeën, wou 
d’Passagéier am Zuch sech net un d’Maskeflicht 
gehalen hunn.

Question 3190 (23.11.2020) de M. David Wagner 
(déi Lénk) concernant les postes de direction dans 
les lycées :
Selon mes informations, un grand nombre de direc-
teurs et, surtout, de directeurs adjoints de lycées et 
de services du MENJE ont démissionné de leurs 
postes ces dernières années. Il s’agirait, entre 
autres, des :
directeurs du SCRIPT et du Lycée Hôtelier Alexis 
Heck ainsi que des directeurs adjoints des lycées 
et écoles suivants :
- Lycée de Garçons de Luxembourg (LGL),
- Lycée technique d’Esch-sur-Alzette,
- Atert Lycée Réiden (ALR),
- Lënster Lycée International School (LLIS),
- École nationale pour adultes (ENAD),
- Lycée Michel Rodange Luxembourg (LMRL),
- Lycée des Arts et Métiers (LAM),
- Lycée technique de Bonnevoie (LTB),
- Lycée Michel Lucius (LML).
D’autres, tels les directeurs adjoints de l’École de 
Commerce et de Gestion et du Lycée classique 
d’Echternach ont été intégrés dans les services du 
MENJE, sans pour autant avoir démissionné de 
leur poste.
De plus, le Service de la formation professionnelle 
a connu trois directeurs différents en un espace de 
temps assez court avec en plus au moins un direc-
teur adjoint qui a démissionné de son poste et une 
directrice adjointe dont le mandat n’aurait pas été 
prolongé par le Gouvernement.
Ce nombre important de démissions et de change-
ments de service de membres de direction depuis 
2014 m’interpelle. Par conséquent, j’aimerais poser 
les questions suivantes à Monsieur le Ministre de 
l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la Jeu-
nesse :
1) Monsieur le Ministre peut-il confirmer les démis-
sions et changements de service énumérés ci-des-
sus ?

2) Peut-il me fournir les causes qui ont mené à ces 
démissions et changements de service ?
3) Monsieur le Ministre peut-il me fournir une liste 
détaillée de toutes les démissions de directeurs et 
de directeurs adjoints et des chargés de direction 
depuis 2014, comprenant tous les lycées, écoles et 
services concernés (donc également les directions 
de l’enseignement fondamental et celles des 
centres de compétences), avec une énumération 
des causes qui ont mené à ces démissions ?
4) Monsieur le Ministre peut-il me fournir la même 
liste pour la période de 2004 à 2013 ?
Il m’a également été rapporté que certains de ces 
fonctionnaires ont réintégré d’autres directions de 
lycées, tel par exemple l’ancienne directrice ad-
jointe du LTB qui est devenue attachée à la direc-
tion au LLIS, ou l’ancien directeur adjoint du AR qui 
lui aussi a intégré la direction du LLIS.
5) Étant donné que Monsieur le Ministre affirme ne 
plus trouver de personnel adéquat pour occuper 
les postes de direction dans ses services et les ly-
cées, j’aimerais savoir s’il n’aurait pas considéré de 
procéder à une politique volontariste et de contac-
ter les fonctionnaires démissionnaires, mais dispo-
sant manifestement d’une grande expérience en la 
matière, pour, à l’instar de ce qui se passe au LLIS, 
les intégrer dans des directions d’autres lycées et 
services ?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1) - 4) Je puis confirmer qu’un certain nombre 
de fonctionnaires ont en effet démissionné de leur 
poste, tandis que le mandat de certains autres n’a 
pas été renouvelé. Toutefois, je suis au regret d’in-
former l’honorable Député qu’en raison des règles 
qui nous sont imposées en matière de protection 
des données à caractère personnel, mon Ministère 
ne dispose pas d’un répertoire des fonctionnaires 
ayant démissionné de leur poste de direction.
Quant aux raisons à la base d’une démission, elles 
peuvent être liées à l’état de santé ou à l’âge, de 
même qu’à un nouveau projet personnel ou profes-
sionnel de l’agent en question. En tout état de 
cause, dans ce domaine aussi, les impératifs résul-
tant de la protection des données à caractère per-
sonnel nous interdisent de révéler les causes d’une 
démission, si tant est qu’elles nous sont connues.
ad 5) Le Ministère de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse mène en matière de pour-
voi des postes de direction la politique volontariste 
souhaitée par l’honorable Député en contactant, en 
cas de vacance d’un poste de direction, non seu-
lement des fonctionnaires démissionnaires, mais 
également d’autres fonctionnaires qui, par leur ex-
périence et leurs compétences, répondent aux exi-
gences requises pour l’exercice d’une fonction diri-
geante.

Question 3191 (23.11.2020) de M. André Bauler 
(DP) concernant les adaptations au niveau des 
transports en commun tant au niveau national 
qu’au niveau de la capitale :
En date du 19 novembre dernier, Monsieur le Mi-
nistre a annoncé certaines adaptations au niveau 
des transports en commun tant au niveau national 
qu’au niveau de la capitale, qui entreront en vigueur 
le 13 décembre.
Or, il s’avère que ces modifications risquent d’avoir 
un impact négatif sur certaines lignes de bus du 
transport scolaire à proprement parler. En effet, en 
ce qui concerne la ligne 545 Heiderscheid–Ettel-
bruck et vu les nouveaux horaires, les élèves ar-
rivent soit en retard à leur lycée (vers 08.03 
heures), soit une heure en avance (vers 07.05 
heures).
Au vu de ce qui précède, j’aimerais poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre de la Mobi-
lité et des Travaux publics :
- Monsieur le Ministre est-il au courant de cette si-
tuation ?
- Monsieur le Ministre entend-il remédier à cette si-
tuation dans les plus brefs délais ?
- Monsieur le Ministre est-il au courant de situations 
similaires ? Dans l’affirmative, quelles autres lignes 
de bus du transport scolaire seront concernées ?
Réponse (08.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
L’honorable Député demande des informations au 
sujet des adaptations réalisées en date du 13 dé-
cembre 2020 et de l’impact que ces adaptations 
auraient sur certaines courses scolaires :
- Oui, je suis au courant qu’avec les nouvelles 
adaptations au réseau du RGTR, entrées en vigueur 
à partir du 13 décembre 2020, certaines courses 
scolaires sont impactées de façon à ce que les 
élèves arrivent soit en retard, soit une heure en 
avance à leur lycée.
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- Par conséquent, mes services ont déjà réagi à la 
situation. En effet, en ce qui concerne la ligne 545 
Heiderscheid–Ettelbruck, elle a été renforcée avec 
2 courses supplémentaires (avis RGTR 2020/186 
du 27 novembre 2020 et Avis RGTR 2020/192 du 14 
décembre 2020).
- Je suis également au courant que d’autres lignes 
de bus du transport scolaire sont directement 
concernées par l’impact de cette récente réorgani-
sation. En conséquence, les lignes réorganisées 
522, 536, 540, 560, 568, 571 et 572, ayant eu des 
modifications similaires, ont entre-temps été ren-
forcées avec des courses supplémentaires afin de 
garantir aux usagers et aux élèves une offre appro-
priée.

Question 3192 (24.11.2020) de M. Fernand 
Kartheiser (ADR) concernant la fuite d’informa-
tions auprès du Service de renseignement de 
l’État :
An der Äntwert op meng parlamentaresch Fro 
(N° 3111) informéiert den Här Staatsminister, datt 
et engem Staatsbeamten opgrond vun engem tech-
nesche Mëssel effektiv gelonge wier, eng Rei Mat-
aarbechter vum SREL ze identifizéieren. Weider 
heescht et an der Äntwert:

„D’Identitéit vun de Mataarbechter vum SRE muss 
am Exercice vun hirer sensibeler Missioun am 
 Déngscht fir déi national Sécherheet bescht-
méiglech geschützt ginn. D’Regierung schafft per-
manent dorun, deem Rechnung ze droen.“

Den Här Staatsminister informéiert dann awer och, 
datt et a sengen Aen net noutwendeg war, de Par-
quet ze saiséieren, well d’Lëscht vun de Mataar-
bechter néierens publizéiert gouf.

An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Staatsminister an un den Här Policeminister:

1. Wien dréit d’Verantwortung dofir, datt et zu sou 
engem Incident konnt kommen? Wéi konnt et sinn, 
datt d’Sécherheet vum Geheimdéngscht informa-
tesch net besser protegéiert gouf?

2. Gouf an der Vergaangenheet net getest, wéi 
 sécher déi Donnéeë vum SREL sinn? Wéi kann et 
sinn, datt eng Privatpersoun mat deenen einfachste 
Mëttelen un esou Informatioune kënnt?

3. Datt d’Lëscht vun den Nimm vun de besote SREL-
Mataarbechter net publizéiert gouf, heescht net, 
datt se net iwwert en anere Wee, deen der Re-
gierung eventuell net bekannt ass, no bausse ge-
droe ginn ass oder datt aner Déngschter, Organisa-
tiounen oder Persounen, net och un déi selwecht 
Donnéeë konnte kommen. Kann d’Regierung 
 sécherstellen, datt déi besote Lëscht net awer 
iwwert aner Weeër no bausse gedroe ginn ass?

4. Wa jo, op wat baséiere sech den Här Staatsmi-
nister an den Här Policeminister, fir d’Netverëffent-
leche vun där Lëscht ze garantéieren?

5. Ass an deem Kontext séchergestallt, datt d’Ano-
nymitéit vu SREL-Mataarbechter weiderhin zu all 
Moment garantéiert ass?

6. Hunn als Konsequenz vun deem Date-Leak SREL-
Mataarbechter misse versat ginn oder kruten Een-
zeler vun hinnen eng nei Tâche zougedeelt?

7. Wéi eng konkreet Moossname gi geholl, fir esou 
e Leak an Zukunft ze verhënneren? Ginn och 
Moossnamen um Niveau vum Centre des technolo-
gies de l’information de l’État geholl?

8. Och an der Police gëtt et Unitéiten, déi beson-
nesch sensibel Missiounen erfëllen. Ass no dëser 
Affär beim SREL iwwerpréift ginn, ob d’Sécherheet 
vun deene Beamte geschützt ass?

Réponse commune (23.12.2020) de M. Xavier 
 Bettel, Premier Ministre, Ministre d’État, et de M. 
Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure :

D’Regierung ënnersträicht, datt et net „zu engem In-
cident“ komm ass, wéi dat an der parlamentarescher 
Fro duergestallt gëtt. Et kann och net rieds si vun 
engem „Date-Leak“. Et gouf zu kengem  Moment 
d’Méiglechkeet, vu baussen op Donnéeën zeréckze-
gräifen, déi sech um staatlechen informatesche Re-
seau befannen an doduerch geschützt sinn.

Wéi d’Regierung schonn op déi parlamentaresch 
Fro N° 3192 geäntwert huet, war et deem Staats-
beamte just méiglech, sou eng Lëscht ze erstellen, 
well e wéinst senger Funktioun beim Staat en Ac-
cès huet op den internen, geschützten informate-
sche Reseau vum Staat. D’Duerstellung, et géing 
sech bei deem Beamten ëm eng „Privatpersoun“ 
handelen, déi „mat deenen einfachste Mëttelen un 
esou Informatioune kënnt“, ass deemno falsch.

Et ass den Detenteur vun der Lëscht, dee responsa-
bel ass fir hire Gebrauch. De concernéierte Beam-
ten ass och drop higewise ginn, wat d’Riske wiere 
vu engem Deelen oder Diffuséiere vun där Lëscht 
un Drëtter. Der Regierung ass kee weidere Ge-
brauch vun der Lëscht bekannt.

De Geheimdéngscht huet seng intern Mesurë fir 
d’Protektioun vu senge Mataarbechter weider ver-
schäerft.
Wéi schonn an der Äntwert op d’parlamentaresch 
Fro N° 3192 ze liesen ass, muss d’Identitéit vun de 
Mataarbechter vum SRE am Exercice vun hirer sen-
sibeler Missioun beschtméiglech geschützt ginn. 
D’Regierung schafft permanent dorun, deem Rech-
nung ze droen. Dozou gehéiert och eng enk Zesum-
menaarbecht tëscht dem SRE an dem CTIE.
Déi parlamentaresch Kontrollkommissioun vum 
Geheimdéngscht gëtt permanent iwwert Mesuren 
an dësem Kontext informéiert.
Bei der Police mussen all d’Prozedure kontradikto-
resch kënne gefouert an all Kontestatioun vum 
Bierger muss kënnen iwwerpréift ginn. Dat ver-
laangt dofir, dass d’Identitéite vun de concernéierte 
Beamte bekannt sinn. An deem Sënn droen z. B. 
d’Protokoller esou wéi och d’Rapporten d’Nimm vun 
all de konstatéierende Beamten. Et ginn awer och e 
puer Missiounen an der Police, déi méi sensibel 
sinn, a wou d’Affektatioun vun de Beamten an 
deenen Unitéiten méi diskreet behandelt gëtt, ouni 
et awer am selwechten Ausmooss ze gesi wéi dat 
beim SRE de Fall ass.

Question 3193 (24.11.2020) de MM. Fernand 
Kartheiser et Fred Keup (ADR) concernant les ar-
moires à livres installées dans les villages :

Op ville Plazen am Land si Bicherschief ze fannen. 
Dëst ass eng gutt Initiativ, fir de Bierger en onkom-
plizéierten Zougang zur Kultur a Literatur ze er-
méiglechen. Et schéngt awer esou ze sinn, ewéi 
wann d’Initiativ, fir Bicherschief ze placéieren, virun 
allem vun de jeeweilege Gemengen ausgéing.

An deem Kontext hätte mir follgend Froen un 
 d’Regierung:

1. Kann d’Regierung confirméieren, datt d’Initiativ, 
fir Bicherschief ze placéieren, eleng vun de Ge-
mengen ausgeet?

2. Ginn an deem Kontext op Regierungsniveau 
Ustrengungen ënnerholl, fir d’Gemengen ze encou-
ragéieren, d’Konzept vum Bicherschaf ze propa-
géieren? Wa jo, wéi gesinn dës Ustrengunge kon-
kreet aus?

3. Huet d’Regierung Informatiounen iwwer ënner-
schiddlech Konzepter vu Bicherschief? Fonctionéie-
ren dës ëmmer nom Konzept vun engem Tosch, 
wou ee sech e Buch eraushëlt an dobäi awer opge-
fuerdert ass, en anert Buch eranzestellen, oder ginn 
et och Bicherschief, wou ee sech Bicher eraushuele 
kann an dës domat geschenkt krut?

4. Ginn et Méiglechkeeten, fir esou Echangen oder 
Kaddoen iwwer lokal Bibliothéiken ze organiséie-
ren? Wa jo, wéi eng lokal Bibliothéike géifen do a 
Fro kommen?

5. Ginn et Initiativen, duerch déi Leit nei oder ge-
brauchte Bicher kënne spezifesch u sozial 
schwaach Leit viru ginn? Gëtt et dobäi och speziell 
Méiglechkeeten, fir Kannerbicher u méi aarm 
Kanner ze ginn?

Réponse commune (15.12.2020) de Mme Sam 
 Tanson, Ministre de la Culture, et de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Intérieur :

ad 1. Verschidde Bicherschief gi vun der Gemeng 
selwer oder vun der lokaler ëffentlecher Bibliothéik 
initiéiert an organiséiert. Verschiddener si mat 
 Hëllef vun engem Syndicat d’initiative entstanen an 
nees anerer sinn op privat Initiativ hin an d’Liewe 
geruff ginn. Dacks ass et och eng Kooperatioun 
tëschent verschiddene Partenairen, wéi beispills-
weis der Gemeng, der ëffentlecher Bibliothéik, 
POST Lëtzebuerg, verschiddene gemengnëtzegen 
Associatiounen, Jugendhaiser oder Spideeler, déi 
sech d’Gestioun deelen. An deene meeschte Fäll 
huet d’Bibliothéik näischt oder nëmmen eng 
niewesächlech Roll an der Gestioun vum Bicher-
schaf. D’Propperhaalen, déi reegelméisseg Kontroll 
vun de Bicher an hirem Zoustand, erfuerdere 
Moyenen, déi a ville Bibliothéike feelen. Deelweis 
hëllefen d’ëffentlech Bibliothéiken, d’Bicherschief 
mat ausgesënnerte Bicher opzefëllen.

ad 2. Op Regierungsniveau ginn et aktuell keng Be-
striewungen, fir d’Konzept vum Bicherschaf ausze-
bauen. Et sief awer drop hinzeweisen, datt d’Biblio-
théiksgesetz vum 24. Juni 2010 d’Erweiderung vun 
ëffentleche Bibliothéiken iwwert de ganzen Terri-
toire vum Grand-Duché als Zil huet, fir esou den 
egalitären Accès zum Wëssen, zur Informatioun, 
zur Bildung an zur Kultur ze verstäerken. An den 
zwielef Bibliothéiken, déi den Agrement als „biblio-
thèque publique“ hunn, sinn d’Consultatioun an de 
Prêt vu Bicher souwéi aner Servicer, wéi den Inter-
net-Accès an Aktivitéiten déi d’Liesen an d’Wësse 
promouvéiere fir all Mënsch gratis. An dësem 
 Kader huet de Staat 2020 déi ëffentlech Biblio-
théike mat Subsiden an Héicht vu 559.000 EUR ën-
nerstëtzt.

Donieft sief och nach op d’Existenz vum Bicherbus 
higewisen, dee mat senge 14 wëchentlechen Tour-
néeë ronn 82 Uertschaften ofdeckt, an esou den 
Awunner Accès op de gesamte Katalog vum Re-
seau bibnet.lu offréiert.
ad 3. Bicherschief sti fräi zougänglech op ëffent-
leche Plazen, esou dass si fir jidderee gutt acces-
sibel sinn. An deene meeschte Fäll kann de Bicher-
schaf jidderzäit benotzt ginn. De grondsätzleche 
Prinzip ass den Tosch. D’Leit si supposéiert Bicher 
matzehuelen an anerer amplaz ofzeginn. Eng Iw-
werwaachung vun dësem Tosch gëtt et awer net. 
Eng Alternativ zum Bicherschaf kënnen d’Bicher-
këschte sinn, déi net op ëffentleche Plaze stinn, 
mee a geziilt ausgewielte Lokalitéite wéi enger Mai-
son relais, dem Entréesberäich vum Gemengenhaus 
oder engem Foyer installéiert ginn. Dës Këschte gi 
vun der ëffentlecher Bibliothéik mat ausrangéierte 
Bicher oder Done gefëllt. D’Leit dierfen dës Bicher 
mathuelen ouni en anert Buch dozeloossen.
ad 4. All Gemeng souwéi all Bibliothéik ass fräi, fir 
op eegen Initiativ esou Aktiounen ze lancéieren. 
D’Roll vun den ëffentleche Bibliothéiken ass et, hir 
Kollektioune jidderengem gratis zur Verfügung ze 
stellen. Jiddereen, onofhängeg vu sengem soziale 
Stand, sengen Originnen, sengem Geschlecht oder 
Alter, ka vun dësem Service profitéieren. D’Biblio-
théike bidde vu sech aus eng grouss Offer un Do-
kumenter un, déi engem gewësse Qualitéitsusproch 
entsprécht a si kënnen hire Benotzer domat och 
eng deementspriechend Informatiounskompetenz 
vermëttelen. Eng ëffentlech Bibliothéik bitt vill méi 
wéi en ausschliisslechen Echange vu Bicher.
ad 5. Et ginn Associatiounen, déi Bicher sammelen 
a fir wéineg Geld fir de gudden Zweck weiderver-
kafen (z. B. Nei Aarbecht, Refugibary, Croix-Rouge 
etc.). De Comité national de défense sociale 
(CNDS) huet zum Beispill eng Initiativ, TABA, wou 
Spillsaachen a virun allem Kannerbicher gesam-
melt ginn, déi dann u Kanner aus Foyeren oder aus 
finanziell schwaache Famillje weidergi ginn. Et gëtt 
zu Beetebuerg och d’Librairie sociale „De Bicher-
Kueb“, wou et Bicher zu reduzéierte Präisser gëtt 
oder gebrauchte Bicher. Et sief och op d’Lëtzebuer-
ger Bicherfrënn higewisen, déi an der Pabeierscheier 
zu Buerglënster oder awer an der Bicher stuff zu 
Wolz Bicher zu abordabele Präisser ubidden.
Duerch hir sozial Roll an hir gratis Offer kënnen 
ëffentlech Bibliothéike sécherlech awer och als 
direkt Ulafstell fir manner privilegéiert Kanner an 
Erwuessener ugesi ginn. No dem reegelméissegen 
Desherbage vun hire Kollektioune gi vill ëffentlech 
Bibliothéiken hir ausgesënnert Dokumenter gratis un 
hir Benotzer oder soss Ariichtunge weider. Duerch 
reegelméisseg Participatiounen u Liesungen oder 
aneren Aktivitéite vun der Bibliothéik, hu Kanner a 
verschiddene Bibliothéiken d’Méiglechkeet, Stempe-
len ze sammelen. Bei enger voller Stempelkaart kréie 
si dann en neit Buch geschenkt. Sporadesch stëfte 
munch ëffentlech Bibliothéike Bicher u Kanner. Dës 
Offer riicht sech un all Kand, onofhängeg vu senger 
sozialer Situatioun.
Zousätzlech kënnen op dëser Plaz och d’Schoulbi-
bliothéiken ernimmt ginn, déi jidder Kand opstinn.

Question 3194 (24.11.2020) de MM. André Bauler 
et Max Hahn (DP) concernant la mise en œuvre des 
plans d’aménagement particulier (PAP) dans les 
différentes communes du pays :
La crise du logement invite tous les acteurs concer-
nés de planifier et de mettre en œuvre de manière 
plus conséquente et rapide des plans d’aménage-
ment particulier (PAP) dans les différentes com-
munes du pays. Il nous semble donc intéressant de 
dresser l’état actuel d’avancement de ces PAP en 
vue d’améliorer nos regards sur le secteur immobi-
lier et sur ses potentiels de développement futur.
C’est pourquoi nous aimerions poser les questions 
suivantes à Madame la Ministre de l’Intérieur et à 
Monsieur le Ministre du Logement :
1) Madame la Ministre de l’Intérieur peut-elle in-
former sur le nombre de PAP en cours d’analyse au-
près du Ministère de l’Intérieur ?
2) Combien de ces PAP sont en voie de finalisation 
et peuvent être mis en œuvre dans un avenir assez 
proche ?
3) Madame la Ministre peut-elle dire quel est le 
nombre de logements potentiels qui peuvent être 
créés dans ce contexte ? Dans quels intervalles de 
temps respectifs sont-ils réalisables ?
4) Combien de logements à coût abordable sont 
programmés dans le cadre des PAP en voie de fina-
lisation ?
Réponse commune (18.12.2020) de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Intérieur, et de M. Henri 
Kox, Ministre du Logement :
Les honorables Députés s’enquièrent sur l’état 
d’avancement auprès du Ministère de l’Intérieur des 
procédures d’adoption relatives aux plans d’aména-
gement particulier  « nouveau quartier » ( « PAP 

NQ ») et aux plans d’aménagement particulier  
« quartier existant » ( « PAP QE »).
Les réponses formulées ci-dessous reflètent la si-
tuation au 9 décembre 2020.
ad 1) À ce jour, trois projets de PAP NQ et 18 pro-
jets de PAP QE sont en attente d’être avisés par la 
Cellule d’évaluation du Ministère de l’Intérieur.
Celle-ci a avisé 136 PAP (NQ et QE) entre le 1er jan-
vier 2020 et le 9 décembre 2020.
ad 2) Concernant les PAP en voie de finalisation, 18 
PAP NQ et 18 PAP QE pourront être soumis à l’ap-
probation ministérielle qui se fera au plus tard en 
mars 2021.
Par ailleurs, 149 PAP (NQ et QE) ont été approuvés 
entre le 1er janvier 2020 et le 9 décembre 2020.
Dès l’approbation ministérielle des PAP, il pourra 
être procédé à leur publication, telle que prévue par 
l’article 82 de la loi communale modifiée du 13 dé-
cembre 1988. Dès leur entrée en vigueur, la mise en 
œuvre pourra être entamée.
ad 3) + 4) Actuellement 1.858 unités de logement 
sont prévues par des PAP en voie d’approbation mi-
nistérielle.
Les PAP approuvés entre le 1er janvier 2020 et le 9 
décembre 2020 prévoient 5.014 unités de lo-
gement.
Étant donné que la réalisation des PAP dépend des 
initiateurs respectifs, il n’est pas possible de don-
ner des précisions quant aux délais de réalisation.
Parmi les unités de logement prévues par les PAP 
NQ en voie de finalisation, 176 sont aujourd’hui ré-
servées aux logements à coûts modérés.
Plus encore, 433 unités de logement à coûts modé-
rés sont envisagées dans les PAP NQ ayant fait 
l’objet d’une approbation ministérielle entre le 1er 
janvier 2020 et le 9 décembre 2020.

Question 3199 (25.11.2020) de Mme Francine 
 Closener (LSAP) concernant les feux d’artifice de 
la Saint-Sylvestre 2020-2021 :
Fir de Gesondheetssystem ze entlaaschten huet 
Holland viru Kuerzem annoncéiert, de Verkaf grad 
ewéi d’Zünde vu Freedefeier ze verbidden. Dëse 
Verbuet soll dozou bäidroen, d’Spideeler iwwer Sil-
vester ze entlaaschten, awer och de Feinstaub, 
deen duerch Freedefeier massiv an d’Loft geréit, ze 
reduzéieren. Et gëtt prognostizéiert, dass dëse 
Stëbs eng zousätzlech Belaaschtung fir Leit, déi u 
Corona erkrankt sinn, kéint sinn.
An deem Zesummenhang wollt ech der Madamm 
Gesondheetsministesch, der Madamm Inneminis-
tesch an der Madamm Ëmweltministesch dës Froe 
stellen:
1. Wéi steet d’Lëtzebuerger Regierung zum 
 Ofschéisse vu Freedefeier beim Joreswiessel 
2020/2021?
2. Iwwert d’Dekreter vu 1789 a 1790 souwéi d’Arti-
kelen 29, 58 a 67 vum ofgeännerte Gemengegesetz 
vum 13. Dezember 1988 kënnen d’Gemengenautori-
téiten haut scho Mesuren huelen, fir déi ëffentlech 
Sécherheet ze garantéieren. Gedenkt d’Madamm 
Inneministesch, doriwwer eraus national Mesurë fir 
dëse Silvester ze huelen?
3. Huet d’Madamm Gesondheetsministesch Zuele 
vun deene leschte Joreswiesselen, wat Hospitali-
satioune wéinst Verletzungen oder soss kierper-
leche Schied ugeet?
4. Leien der Regierung Zuele vir, wéi héich den Un-
deel u Feinstaubpartikelen an der Loft an der Sil-
vesternuecht/op Neijoerschdag par rapport zu nor-
malen Deeg ass? Weess d’Madamm Gesondheets-
ministesch, ob et Etüden, wat e méi héije Feinstau-
bundeel an der Loft fir Coronaerkrankter bedeit, 
ginn?
Réponse commune (28.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, de Mme Taina 
 Bofferding, Ministre de l’Intérieur, et de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1. An hirer parlamentarescher Fro geet déi hono-
rabel Deputéiert op de Verbuet vum Verkaf a vum 
Zünde vu Freedefeier an Holland an.
Holland huet dës Mesure geholl, fir um Joreswies-
sel an den Urgencen eng zousätzlech Belaaschtung 
mat Patienten ze verhënneren, déi bei Freedefeier 
blesséiert ginn. Zousätzlech soll och d’Aarbecht 
vum Sécherheets- an Asazpersonal reduzéiert ginn.
Bis ewell gouf esou e Verbuet zu Lëtzebuerg net 
ausgeschwat, ënner anerem well d’Situatioun vun 
de Klinicken hei am Land eng aner wéi an Holland 
ass.
Zu Lëtzebuerg gëtt et aktuell och keng Gesetzgee-
bung, déi Freedefeier aus Ëmweltschutzgrënn d’of-
fice verbitt. Et ass och net geplangt, d’Ëmweltge-
setzgeebung an deem Sënn unzepassen.
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ad 2. D’Gemengenautoritéite kënnen, op Basis vun 
den Dekreter vu 1789 a 1790 souwéi den Artikelen 
29, 58 a 67 vum ofgeännerte Gemengegesetz vum 
13. Dezember 1988 déi noutwenneg Mesuren hue-
len, fir d’ëffentlech Sécherheet an d’Rou vun de 
Biergerinnen a Bierger ze garantéieren. Duerch 
d’Gemengenautonomie kënnen déi Mesurë vu Ge-
meng zu Gemeng verschidde sinn.
D’Schéisse vu Freedefeier ass a ville Gemengen an 
deene meeschte Fäll verbueden a just ausnams-
weis ënner verschiddenen Ëmstänn a Konditiounen 
erlaabt. Verschidde Gemengen hunn ugefaangen, 
Alternativen ze erlaben, fir bei feierlechen Evene-
menter d’Schéisse vu Freedefeier zum Beispill 
duerch „light shows“ oder „light painting“ ze erset-
zen.
D’Regierung huet de Moment keng Absicht, d’Moda-
litéite fir d’Schéisse vu Freedefeier ze adaptéieren 
oder anescht ze reegelen. Vu dass de legale Kader 
de Gemenge bekannt ass a vill vun hinnen entsprie-
chend Reglementer hunn, ass et de Moment och 
net néideg, fir Recommandatiounen un d’Gemengen 
ze ginn.
ad 3. D’Spideeler hu keng genau Donnéeën zu der 
Unzuel vu Patienten, déi op de leschte Joreswies-
sele wéinst Verletzungen oder soss kierperleche 
Schied ageliwwert gi sinn, well Verletzungen duerch 
Feierwierker net mat engem spezifesche Code an 
de System vun den Urgencen agedroe ginn.
Op Silvester 2019 huet d’Spidol, dat an der Regioun 
Zentrum Garde hat, ee Patient mat liichte Brandver-
letzungen am Gesicht en charge geholl souwéi ee 
Patient, deen eng Brandverletzung un der Hëft hat. 
Béid Patiente kruten ambulant Soinen.
ad 4. D’Miessunge vun de Feinstaubkonzentratiou-
nen an der Loft duerch d’Ëmweltverwaltung weisen 
ëmmer an de Stonne ronderëm de Joreswiessel 
een Unzéie vun de Wäerter op de stättesche Sta-
tiounen, dat, jee no Wiederlag, méi oder manner 
héich ausfält. Esou konnten an de leschte Jore 
Stonnemëttelwäerter vu Feinstaub PM10, also 
deene Partikelen, déi am Duerchmiesser méi kleng 
sinn ewéi 10 µm, vun iwwer 200 µg/m3 observéiert 
ginn. Dëst war besonnesch dann de Fall, wann Inver-
siounswiederlage mat schlechten Ausbreedungsbe-
dingunge fir d’Loftschuedstoffer virlouchen. Zum 
Vergläich, am Joresmëttelwäert leien d’PM10-Wäer-
ter zu Lëtzebuerg bei ëm déi 20 µg/m3. Wat d’PM10-
Kuerzzäitgrenzwäerter ugeet, esou gëtt et kee fir de 
Stonnemëttelwäert, mee ee fir den Dagesmët-
telwäert, an deen däerf net méi oft ewéi 35-mol pro 
Joer iwwer 50 µg/m3 leien. Bei de leschte sechs 
Joreswiessele gouf den Dagesmëttelwäert vu 50 µg/
m3 just eemol op enger Statioun iwwerschratt. 
Meeschtens war um Niveau vum Dagesmëttelwäert 
quasi keen Ënnerscheed tëschent der Silvester-
nuecht/Neijoerschdag an normalen Deeg ze gesinn. 
Dëst war ewéi gesot an deene Fäll op déi fir d’Loft-
qualitéit gënschteg Wiederkonditiounen zréckzeféie-
ren. Et sief nach bemierkt, datt d’Emissiounsinven-
tairë vun der Ëmweltverwaltung am Joer 2018 ee 
landeswäiten Ausstouss vu Feinstaub PM10 vun 
1.495 Tonnen ausweisen, wouvunner 3 Tonnen 
(0,2 %) op d’Freedefeieren zréckzeféiere sinn.

Question 3200 (25.11.2020) de Mme Martine 
 Hansen et M. Claude Wiseler (CSV) concernant le 
communiqué du Ministère de l’Éducation na-
tionale, de l’Enfance et de la Jeunesse sur l’état de 
la situation dans les écoles luxembourgeoises au 
15 novembre 2020 :
Den 18. November huet den Educatiounsministère 
e Communiqué publizéiert mam Titel „Covid-19 : 
état de la situation dans les écoles luxembour-
geoises au 15 novembre 2020“ an deem et heescht,
 « aucune nouvelle chaîne d’infections (scénario 4) 
n’a été constatée, ni dans les écoles fondamentales 
ni dans les établissements de l’enseignement se-
condaire »,
an dëst tëscht dem 9. November an dem 15. 
 November.
Laut engem Artikel vun der Zeitung „Luxemburger 
Wort“ vum 25. November 2020, hätt den Educa-
tiounsministère béiden Zeitungen „d’Land“ a 
„Luxemburger Wort“ op Nofro hin en Abléck a seng 
Statistike ginn. Dëse Statistiken no wieren an der 
Woch vum 9. November eelef Klassen am Zenario 4 
gewiescht. Och laut dem „rapport d’analyse sur la 
situation de la Covid-19 dans les établissements 
scolaires du 15 septembre au 1er novembre 2020“ 
vum Educatiounsministère wieren tëscht dem 26. 
Oktober an dem 1. November néng Secondaires-
klassen am Zenario 4 gewiescht. 
Des Weidere geet aus deem selwechten Artikel aus 
dem „Luxemburger Wort“ ervir, datt am „Rapport 
d’analyse sur la situation de la Covid-19 dans les éta-
blissements scolaires du 15 septembre au 1er no-
vembre 2020“, keng Wëssenschaftler matgewierkt 
sollen hunn. Tatsächlech hätten nëmme Mataar-
bechter vum Ministère un dësem Rapport matge-
schafft. Och den Dr. Jean-Claude Schmit hätt op 

Nofro hi bemierkt, datt et en deskriptive Rapport wier 
mat kenger besonnesch entwéckelter Methodologie. 
Den Här Paul Wilmes vun der Covid-19-Taskforce 
hätt zudeem bemierkt, datt de leschte Kontakt tëscht 
der Covid-19-Taskforce an dem Educatiounsminis-
tère am September gewiescht wier.
Aus dëse Grënn wëlle mir follgend Froen un den Här 
Minister fir Educatioun, Kanner a Jugend stellen:
- Vu datt den Educatiounsministère selwer kommuni-
zéiert huet, datt Enn Oktober néng Klassen am Zena-
rio 4 waren an datt och laut de Statistiken, déi de Mi-
nistère béiden Zeitungen zoukomme gelooss huet, 
an der Woch vum 9. November eelef Klassen am 
Zenario 4 gewiescht wieren, mengt d’Regierung net, 
datt et falsch ass am Communiqué vum 18. 
 November ze behaapten, et wiere keng nei Infek-
tiounsketten derbäikomm?
- Kann d’Regierung eis matdeelen, wien um „Rap-
port d’analyse sur la situation de la Covid-19 dans 
les établissements scolaires du 15 septembre au 
1er novembre 2020“ matgewierkt a -geschriwwen 
huet? Wien huet d’Analys gemaach?
- Kann d’Regierung bestätegen, datt den Educa-
tiounsministère säit September kee Kontakt méi 
mat de Wëssenschaftler vun der Covid-19-Task-
force hat?
- Aus wéi engem Grond schafft de Ministère, deem 
säi Minister jo och Héichschoul- a Fuerschungsmi-
nister ass, net zesumme mat eise Wëssenschaft-
ler?
Réponse (09.12.2020) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
Déi honorabel Deputéiert wëlle wëssen, wien den 
Auteur vun dem Rapport ass, deen den 12. Novem-
ber 2020 virgestallt ginn ass. Ech géing déi honora-
bel Deputéiert dofir invitéieren, d’Introduktioun vun 
dem concernéierte Rapport ze liesen. Do steet 
dran, datt de Rapport vum Educatiounsministère 
 erstallt ginn ass, op der Basis vun den offiziellen 
Zuele vun der Inspection sanitaire. Iwwert d’Zil vum 
Rapport renseignéiert d’Introduktioun och:  « Les 
conclusions qui se dégagent de cette analyse 
orientent le Ministère de l’Éducation nationale, de 
l’Enfance et de la Jeunesse dans ses prises de 
 décision, qu’il s’agisse du maintien ou de l’adapta-
tion des mesures en place ou de l’introduction de 
mesures sanitaires ou organisationnelles complé-
mentaires qui permettraient, le cas échéant, d’ali-
gner le dispositif sanitaire de l’éducation nationale 
sur des mesures de portée générale décidées par le 
Gouvernement. » De Rapport ass deemno eng sta-
tistesch Auswäertung vun den offiziellen Zuelen 
duerch den Educatiounsministère an huet d’Zil, eng 
transparent Informatioun vun der Ëffentlechkeet ze 
assuréieren an de Ministère a sengen Entschee-
dungsprozesser ze orientéieren. Datt et sech dobäi 
net ëm eng wëssenschaftlech Fuerschungspublika-
tioun handelt, dierft op den éischte Bléck ersiicht-
lech sinn.
Un dem Rapport matgewierkt hu Leit aus follgende 
Gremien a Servicer:
- Memberen aus dem „Comité de pilotage Covid-19 
& Éducation“;
- Mataarbechter aus der „Cellule de coordination“ 
vum MENJE an der Inspection sanitaire;
- Mataarbechter aus der „Division du traitement de 
données“ vum SCRIPT.
Dës Mataarbechter hunn och schonn un dem 
éischte Rapport d’analyse iwwert d’Verbreedung 
vum Covid-19-Virus an de Schoulen am August 
2020 matgeschafft an erstellen och déi Zuelen an 
Analysen, déi de Ministère all Woch publizéiert. Et 
handelt sech dobäi engersäits ëm erfuere Statis-
tiker an Data-Analysten, déi zanter Joren d’Kontri-
butioune vu Lëtzebuerg zu nationalen an internatio-
nalen Etüden erstellen, an anerersäits ëm déi res-
ponsabel Beamte fir d’Covid-19-Strategie an de 
Beräicher vun de Grondschoulen an de Lycéeën.
Esou wéi d’Aarbechte vum Educatiounsministère 
am Summer schonn d’Basis ware fir eng wëssen-
schaftlech Publikatioun duerch d’Fuerscher vun der 
Covid-19-Taskforce vun der Uni.lu a Membere vun 
der Inspection sanitaire, wäerten och d’Donnéeë vum 
aktuelle Schouljoer fir eng wëssenschaftlech Publi-
katioun genotzt ginn. Dobäi huet den Héichschoulmi-
nistère e permanente Kontakt mat de Fuerscher vun 
der Taskforce.
Ech stellen dann awer fest, datt et bis haut kaum 
inhaltlech Kriticken un der Qualitéit vum Rapport 
vum Educatiounsministère gëtt. D’Kritik fokusséiert 
op d’Auteuren, déi Beamten aus dem Educatiouns-
ministère sinn. D’Froe vun den honorabelen Depu-
téierte confirméieren dëst nach eng Kéier.
Ech bedaueren, datt eng sachlech Ausernanerset-
zung mat dem Rapport net stattfënnt, mee sech 
amplaz op d’Auteuren ageschoss gëtt. Auteuren, 
déi Experten a vereedegt Beamten aus deene ver-
schiddenste Verwaltunge vun der Educatioun sinn 
an déi hirer Aarbecht mat Devouement an Impar-
tialitéit noginn.

Ech erlabe mer an deem Zesummenhang, meng 
grouss Suerg auszedrécken, wann an dëser Krise-
situatioun d’Integritéit vun den ëffentleche Verwal-
tungen onbegrënnt a Fro gestallt gëtt. Wouhinner 
dat féiert, wann d’Glafwierdegkeet vun de staat-
lechen Institutiounen ënnergruewe gëtt an eng 
sachlech Diskussioun net méi méiglech ass, gesi 
mir bei verschiddene Protestbeweegungen an eisen 
Nopeschlänner. Déi honorabel Deputéiert wäerte 
mer zoustëmmen, datt mir esou eng Situatioun zu 
Lëtzebuerg net wëllen.
Ech bedaueren dann awer och, datt den Zeitungsar-
tikel aus dem „Luxemburger Wort“, op dee sech déi 
honorabel Deputéiert an hirer Fro bezéien, méi zur 
Konfusioun wéi zur Opklärung vun der Ëffent-
lechkeet bäigedroen huet.
D’Presseufro vun dem „Luxemburger Wort“ be-
stoung doranner, en Abléck an d’Infektiounszuele 
pro Schoul a Lycée ze kréien. Den Educatiounsmi-
nistère hat eng Auswiel vu Gebaier a sengem Rap-
port d’analyse beliicht. An deene Graphike gi pro 
Etablissement all d’Klassen opgelëscht entsprie-
chend der Unzuel vu positive Schüler, déi et an der 
Klass zanter dem Schoulufank gouf. Dës Graphike 
renseignéiere guer net doriwwer, wéi dës positiv 
Fäll an Infektiounsketten (Zenarie 4) zesummen-
hänken, an och net doriwwer, wéini dës Infektiouns-
kette stattfonnt hunn.
Trotzdeem versicht d’„Luxemburger Wort“ sech an 
dem concernéierten Artikel doranner, dës Schluss-
folgerungen ze zéien a Widderspréch an d’Zuele 
vum Educatiounsministère eran ze interpretéieren. 
Dobäi ginn d’Zuelen aus dem Kontext gerappt, 
falsch gedeit an och déi falsch Conclusiounen 
 dorauser gezunn.
Ech bedaueren zudéifst, datt duerch dës sachlech 
falsch an ontransparent Aart a Weis virzegoen, 
d’Analysen an d’Zuele vum Educatiounsministère 
ëffentlech a Fro gestallt gi sinn, an domadder och 
d’Vertraue vun den Enseignanten, Elteren a Schüler 
an d’Aarbechte vum Educatiounsministère ënner-
gruewe sollte ginn.
Ech erlabe mer an deem Zesummenhang, och nach 
eng Kéier op d’Aussoe vum Communiqué vum Edu-
catiounsministère vum 18. November 2020 zeréck-
zekommen. Dëse Communiqué beliicht d’Zuele vun 
der Woch vum 9. bis de 15. November 2020, an där 
et net zu engem neien Zenario 4 komm ass. Fir 
engem falschen Androck aus de Schoulen a 
 Lycéeën entgéintzewierken, preziséiert de Commu-
niqué gläichzäiteg, datt fir d’Woch duerno eng Rei 
vu potentiellen Zenarie 4 amgaange wieren analy-
séiert ze ginn.
 « Au cours de la période indiquée, aucune nouvelle 
chaîne d’infections (scénario 4) n’a été constatée, 
ni dans les écoles fondamentales ni dans les éta-
blissements de l’enseignement secondaire (...). 
Plusieurs cas potentiels de scénario 4 sont actuel-
lement analysés pour la semaine du 16 novembre, 
dont le cas de l’école fondamentale de Steinsel. »
Am Communiqué vum 27. November 2020 geet den 
Educatiounsministère dann och op dräi Fäll an, bei 
deenen en Zenario 4 virlouch.

Question 3205 (26.11.2020) de M. Yves Cruchten 
(LSAP) concernant les déguerpissements :
Lors de récents échanges à la Chambre des Dépu-
tés, sur la question des déguerpissements, Mon-
sieur le Ministre du Logement a rappelé à juste titre 
la loi sur le bail à loyer et a souligné que :  « Les 
communes ont la mission d’assurer dans la mesure 
du possible le logement de toutes les personnes 
qui ont leur domicile sur leur territoire. » Dès lors, 
les communes sont tenues de reloger ces per-
sonnes afin de ne pas les mettre à la rue.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre du Logement :
- Combien de cas de relogements ont eu lieu les 
dernières années ? Quelle est l’évolution en matière 
de relogement ?
- Est-ce que Monsieur le Ministre peut me rensei-
gner sur le nombre de logements effectifs dont dis-
posent les communes luxembourgeoises à cet ef-
fet ? Combien de ces logements sont occupés ac-
tuellement ?
- Quelles sont les communes où le nombre de relo-
gements a été le plus important ces dernières an-
nées ? Monsieur le Ministre peut-il me fournir une 
liste détaillée par commune avec les informations 
sur le nombre de déguerpissements et sur le 
nombre de logements à disposition dans de telles 
situations ?
- Est-ce que Monsieur le Ministre est d’avis que 
toutes les communes subviennent à leur obligation 
de reloger les personnes dans le besoin ? Comment 
le ministère vérifie-t-il que lesdites dispositions de 
la loi sur le bail à loyer sont observées ?
- Existe-t-il un service auquel les personnes dans le 
besoin peuvent s’adresser dans le cas où ni une 

commune ni un office social ne peut leur venir en 
aide lorsqu’ils perdent leur logement ?
- Lors de la séance publique du 17 novembre 2020, 
Monsieur le Ministre a répondu à ma question par-
lementaire n° 0148 que certaines communes ont 
recours à des chambres d’hôtels pour pouvoir as-
surer leur rôle en matière de relogement. Combien 
de relogements dans un hôtel ont eu lieu et dans 
quelles communes ? Quelle est la procédure exacte 
lors de tels relogements ? Est-ce que les opéra-
teurs hôteliers sont contraints d’accepter ces situa-
tions ?
- Lors de la même réponse, Monsieur le Ministre a 
également souligné l’importance du Pacte lo-
gement 2.0. De quelle manière ce nouveau pacte 
avec les communes peut-il aider à résoudre le pro-
blème du relogement ?
- Existe-t-il des communes qui ne disposent ni de 
logements adaptés ni de chambres d’hôtel pour re-
loger des personnes qui sont dans le besoin, no-
tamment lors de déguerpissements ? Quelles solu-
tions sont envisagées pour ces communes ?
- Lors d’un article récent paru dans le  « Tageblatt », 
on peut lire que les bureaux d’aide sociale recom-
mandent parfois à des personnes concernées par 
un déguerpissement d’aller chercher un logement 
au-delà des frontières luxembourgeoises. Monsieur 
le Ministre a-t-il connaissance de telles pratiques ? 
Ne serait-il pas opportun de créer des structures 
nationales permettant de reloger de manière tem-
poraire les personnes ayant subi un déguerpisse-
ment ?
Réponse (08.01.2021) de M. Henri Kox, Ministre du 
Logement :
Comme le Député le soulève à bon escient, la loi 
modifiée du 21 septembre 2006 sur le bail à usage 
d’habitation prévoit dans son article 26 que les 
communes ont la mission d’assurer dans la mesure 
du possible le logement de toutes les personnes 
qui ont leur domicile sur leur territoire. C’est sur 
base de cet article que les communes relogent des 
personnes qui ont perdu leur logement. Toutefois, 
comme il n’existe pas de données sur le recours à 
ce mécanisme, je ne suis pas en mesure de ré-
pondre à la plupart des questions soulevées par 
l’honorable Député.
Par ailleurs, les situations qui rendent le reloge-
ment de personnes indispensable sont des plus di-
verses.
Ainsi, il peut s’agir notamment de relogements ren-
dus nécessaires à cause de l’insalubrité dont 
souffrent certains biens donnés en location qui ne 
répondent pas aux critères de salubrité, de sécurité 
et d’habitabilité. Dans le cas d’une décision du 
bourgmestre de fermer le logement concerné, il ap-
partient à l’exploitant, ou à défaut, au propriétaire, 
de pourvoir au relogement des occupants. Le cas 
échéant, le bourgmestre y procède pour le compte 
et aux frais du propriétaire ou de l’exploitant. Les 
coûts liés au relogement devront dans ce cas être 
pris en charge par le propriétaire ou l’exploitant 
pour une durée maximale de 3 mois.
Dans d’autres cas, par exemple en cas d’incendie 
ou d’une catastrophe naturelle, le relogement peut 
effectivement être temporairement pris en charge, 
dans la mesure du possible, par la commune ou 
l’office social du territoire concerné.
Dans tous ces cas, les responsables communaux 
et les offices sociaux peuvent évidemment s’adres-
ser respectivement aux bailleurs sociaux, tels que 
le Fonds du logement, la SNHBM ou aux bailleurs 
associatifs, voire aux organismes actifs dans le do-
maine de la gestion locative sociale.

Question 3207 (26.11.2020) de M. Mars Di Barto-
lomeo (LSAP) concernant les relations de Google 
avec la presse écrite :
Le géant du Net  « Google » vient d’effectuer un vi-
rage majeur dans ses relations avec la presse 
écrite.
En effet, la multinationale américaine vient de si-
gner plusieurs accords avec des journaux français 
afin de rémunérer l’utilisation de leurs contenus. 
Ceci constitue une première mondiale qui s’inscrit 
dans le cadre de la législation européenne sur les 
droits voisins.
Ces droits voisins prévoient une rémunération pour 
les contenus des éditeurs de presse, notamment 
pour les photos, vidéos et textes utilisés par les 
plateformes en ligne et apparaissant dans les ré-
sultats de recherche.
- J’aimerais dès lors savoir de Monsieur le Ministre 
des Communications et des Médias si des discus-
sions comparables ont été entamées par le prédit 
géant du Net ou autres avec les éditeurs luxem-
bourgeois.
- Étant donné que  « Google » entend renforcer subs-
tantiellement sa présence au Luxembourg, Monsieur 
le Ministre entend-il encourager de tels accords ?
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Réponse commune (05.01.2021) de M. Xavier 
 Bettel, Ministre des Communications et des Médias, 
et de M. Franz Fayot, Ministre de l’Économie :
La directive 2019/790 du 17 avril 2019 sur les 
droits d’auteur et les droits voisins dans le marché 
unique numérique a été adoptée en 2019 après 
deux ans et demi de négociations. La transposition 
de cette directive qui doit intervenir pour le 7 juin 
2021 est actuellement en cours.
Entre autres, cette directive impose aux États 
membres de l’Union européenne de prévoir dans la 
législation nationale un nouveau droit voisin au pro-
fit des éditeurs de presse en ligne pour l’utilisation 
en ligne de leurs publications de presse par des 
fournisseurs de services de la société de l’informa-
tion. La plupart des États membres de l’Union euro-
péenne sont actuellement dans la phase de trans-
position de cette directive et l’entrée en vigueur de 
ce nouveau droit voisin n’est pour le moment pas 
encore obligatoire pour les États membres. La 
France est le premier État européen à avoir trans-
posé les dispositions relatives à ce nouveau droit.
Au Luxembourg, le Gouvernement n’a à l’heure ac-
tuelle pas connaissance de négociations entre les 
éditeurs de presse en ligne et les fournisseurs de 
services de la société de l’information tels que 
Google.
Dans le cadre des échanges du Gouvernement avec 
Google autour du projet d’implantation d’un data 
center au Luxembourg, il n’y a pas eu de discus-
sions à ce sujet.

Question 3208 (26.11.2020) de Mmes Simone 
 Asselborn-Bintz et Francine Closener (LSAP) 
concernant l’accès à Internet :
Bedéngt duerch d’Coronakris, de Lockdown an déi 
respektiv Restriktioune gouf d’Digitaliséierung zu 
Lëtzebuerg acceleréiert. Vill Salariéë mussen 
Homeoffice maachen, vill Schüler sinn op den Home-
schooling ugewisen an et ass net ofzegesinn, ob a 
wéini sech dat nees weesentlech ännert. Fir een 
optimaalt Schaffen a Léieren ass eng gutt a stabel 
Internetverbindung deemno absolutt onverzichtbar.
An deem Zesummenhang wollte mir dem Här Wirt-
schaftsminister, dem Här Digitaliséierungs-, Kom-
munikatiouns- a Medieminister an dem Här Educa-
tiounsminister dës Froe stellen:
- Huet 2020 jiddereen zu Lëtzebuerg ee Fiber-Ac-
cès, sou wéi de Premier et 2016 ugekënnegt hat?
- Wann net, wéi gesäit déi prozentual Unzuel u Stéit 
pro Gemeng aus, déi un dëst Netz ugeschloss sinn?
- An der Äntwert vum 17. Januar 2019 vun dem 
Wirtschaftsminister an dem Kommunikatiouns- a 
Medieminister op d’parlamentaresch Fro Nr. 0081 
geet ervir, dass virun allem méi rural Géigende 
kaum un de séieren Internet ugeschloss sinn. 
Awéiwäit huet sech dat verännert?
- Sinn de Ministere Problemer bekannt, wou Schüler 
net um Enseignement à distance konnten deelhue-
len, well si keng fiabel Internetconnectioun hunn? 
Sinn de Ministere sou Problemer vu Salariéen am 
Teletravail bekannt?

- Wat huet d’Regierung wëlles fir Schüler ze maa-
chen, déi aus technesche Grënn, un deene si net 
Schold sinn an déi si och net kënnen änneren, net 
un Onlinecoursë kënnen deelhuelen?

Réponse commune (08.01.2021) de M. Claude 
Meisch, Ministre de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse, de M. Franz Fayot, Ministre 
de l’Économie, et de M. Xavier Bettel, Ministre des 
Communications et des Médias :

Lëtzebuerg ass aktuell ee vun de Virreiderlänner, 
wat den Uschloss mat ultrahéijem Debit un den In-
ternet ugeet. Esou geet aus dem ILR sengem Rap-
port statistique vun 2019 ervir, datt d’lescht Joer 
iwwer 67 % vun de Stéit e Fiberuschloss haten a 
85 % vun de Stéit via e Koaxuschloss mat der 
schneller Docsis 3.x-Norm verbonne sinn. Domat 
missten haut insgesamt ca. 95 % vun de Stéit 
d’Méiglechkeet hunn, fir vu Vitesse vun 100 Mbps 
ze profitéieren, an 90 % kéinte vun 1 Gbps profitéie-
ren.

Wat méi spezifesch POST ugeet, sou gëtt si op 
Nofro hin un, datt se sech am Kader vun hirer Stra-
tegie engagéiert huet, fir bis Enn 2023 75 % vun de 
Stéit mat Glasfaser un hire Reseau unzeschléissen. 
Um Stand vun haut wiere méi wéi 70 % vun de Stéit 
mat Glasfaser un eng Telefonszentral oder un e 
POP vun der Post ugeschloss. Fir Enn 2020 gesäit 
POST 72 % vir. POST gëtt och un, datt dësen Aus-
bau och duerno nach wäert virugoen, op laang 
Siicht wäerten 100 % vun der Bevëlkerung mat 
engem ultrahéijen Debit connectéiert sinn. Dëst 
wäert awer net onbedéngt mat Glasfaser realiséiert 
ginn, well aner gläichwäerteg Techniken am Een-
zelfall méi appropriéiert kënne sinn. Weider Detailer 
heizou sinn an der Äntwert op d’parlamentaresch 
Fro Nr. 3018 vum 22. Oktober 2020 erëmzefannen.

POST Lëtzebuerg ënnersträicht, datt se beméit ass, 
eng qualitativ gutt a fiabel Konnektivitéit mat héi-
jem Debit fir 100 % vun de Stéit zur Verfügung ze 
stellen, dat onofhängeg vun der Technik, déi agesat 
gëtt. Wat de Postreseau ugeet, kënnen haut 95 % 
vun de Stéit eng Internetverbindung mat 100 Mbps 
Debit a méi wéi 98 % vun de Stéit eng Internetver-
bindung mat 30 Mbps Debit kréien.
Et sief allerdéngs bemierkt, datt POST Lëtzebuerg 
net deen eenzege Bedreiwer vun engem Glasfaser-
netz zu Lëtzebuerg ass.
Um Site vum Geoportail ka sech all Bierger iwwert 
d’Situatioun vum Internetaccès informéieren (Fiber 
a Koax zesummen) an déi verfügbar Vitesse visuali-
séieren.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
De „Broadband Coverage in Europe“-Survey vun der 
Europäescher Kommissioun weist, datt 2019 iwwer 
80 % vun de Stéit a ländleche Géigenden iwwer en 
Internetuschloss verfüügt hunn, deen 100 Mbps 
oder méi bitt, iwwer 70 % konnte schonn 1 Gbps 
notzen. 2020 wäerten dës Zuelen nach eng Kéier 
méi héich leien. Ziel vun der Regierung ass et, datt 
all Stéit zu Lëtzebuerg iwwer en 100 Mbps-Accès 
op den Internet zougräife kënnen an dat iwwert déi 
ënnerschiddlech lokal verfügbar Technologien.
Vum Ufank vun der Pandemie un ass de Status vun 
der Internetkonnektivitéit vum SMC an ILR am A be-
hale ginn. Obwuel den Trafic deelweis staark zou-
geholl hat, si keng gréisser Problemer mat der na-
tionaler an internationaler Konnektivitéit bekannt. 
Eventuell Enkpäss goufe vun den Operateure séier 
erkannt a nogebessert. D’Situatioun huet sech zën-
terhier och erëm entspaant, woubäi net den Teletra-
vail oder den Enseignement à distance fir héijen 
Trafic suergt, mee éischter dat méi intensiivt Notze 
vu Streamingdéngschter. Eventuell Problemer sinn 
och éischter op der Serversäit wéi op der Notzer-
säit ze sichen oder resultéieren aus dem parallellen 
Zougrëff op ënnerschiddlech Internetressourcen.
Un den Educatiounsministère goufen an deem Ze-
summenhang keng Problemer erugedroen. Sollt 
awer e Schüler keng Internetconnectioun doheem 
hunn an esou net iwwer „Teams“ oder aner Online-
applicatioune kënnen um aktiven Unterrecht deel-
huelen, kann hie sech all Moment un de Regent vu 
senger Klass wenden, fir gehollef ze kréien. Och 
wann den Internet et erlaabt, den Enseignement à 
distance multimedial an interaktiv ze gestalten, 
muss dës Form vu Schoulhalen a Léieren net onbe-
déngt exklusiv online stattfannen.

Question 3213 (26.11.2020) de Mme Chantal Gary 
(déi gréng) concernant la violence domestique au 
Luxembourg lors de la crise de la Covid-19 :
Lors d’une conférence de presse le 11 juin 2020, 
Madame la Ministre de l’Égalité entre les femmes 
et les hommes a mis le point sur les évolutions et 
les mesures d’aide en ce qui concerne la violence 
domestique au Luxembourg. Lors de cette confé-
rence de presse, elle a souligné qu’au cours de la 
crise du Covid-19, la coopération de son ministère 
avec les institutions policières et judiciaires et les 
services d’aide dans le cadre de la loi sur la vio-
lence domestique avait été renforcée. Dès le début 
de la crise, un dispositif de gestion de crise aurait 
été mis en place pour éviter une augmentation 
substantielle de la violence domestique. 

Ce dispositif prévoyait notamment un monitoring 
hebdomadaire sur l’évolution de la violence domes-
tique, le développement du site d’information  « vio-
lence.lu », la mise en place d’une helpline télépho-
nique (tél. : 2060 1060) pour les victimes et le 
maintien des dispositifs d’expulsion et la prise en 
charge des auteurs.

Dans ce contexte, je me permets de poser les ques-
tions suivantes à Madame la Ministre de l’Égalité 
entre les femmes et les hommes, à Madame la Mi-
nistre de la Justice et à Monsieur le Ministre de la 
Sécurité intérieure :

1) Est-ce que Mesdames et Monsieur les Ministres 
peuvent nous fournir l’évolution des statistiques en 
ce qui concerne les expulsions et les interventions 
policières depuis la mise en place du monitoring 
hebdomadaire de la violence domestique ?

2) Quelles sont les conclusions que le Gou-
vernement tire de l’évolution de ces données ?

3) Le site  « violence.lu » est disponible en langue 
française et contient une rubrique FAQ  « Violence 
domestique et Covid-19 » en langues luxembour-
geoise, portugaise, française et anglaise. Est-ce 
que Madame la Ministre de l’Égalité entre les 
femmes et les hommes partage notre avis, qu’il se-
rait utile de mettre à disposition le site entier dans 
les quatre langues susmentionnées ainsi que dans 
la langue allemande ?

4) Depuis quand la helpline pour les victimes est-
elle opérationnelle ? Combien d’appels ont été enre-
gistrés et quelles ont été les raisons principales 
des appels ?
Réponse commune (16.12.2020) de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Égalité entre les femmes et 
les hommes, de Mme Sam Tanson, Ministre de la 
Justice, et de M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité 
intérieure :
Partant du constat que la violence domestique 
sous ses multiples visages et formes est inaccep-
table et intolérable tant pour les femmes, que les 
hommes et les enfants et que la lutte contre ce 
fléau sociétal relève de la responsabilité de la so-
ciété toute entière, Madame la Ministre de l’Égalité 
entre les femmes et les hommes, Madame la Mi-
nistre de la Justice et Monsieur le Ministre de la 
Sécurité intérieure ont dès le début de la crise sani-
taire liée au Covid-19 renforcé leur collaboration 
avec leurs principaux acteurs de terrain, no-
tamment les institutions policière et judiciaire, les 
associations d’assistance aux victimes et des au-
teur-e-s œuvrant dans le domaine de la lutte contre 
la violence et les partenaires conventionnés du Mi-
nistère de l’Égalité entre les femmes et les 
hommes, afin d’éviter une augmentation et une ag-
gravation substantielle des cas de violence domes-
tique au Luxembourg en ces temps de crise sani-
taire, sociale et économique.
Le dispositif de gestion de crise mis en place par 
Madame la Ministre de l’Égalité entre les femmes 
et les hommes, Taina Bofferding, prévoit en effet un 
monitoring hebdomadaire mesurant l’évolution de 
la violence domestique, la continuité des méca-
nismes et procédures légales, règlementaires et 
administratifs en place, des alternatives de lo-
gement en cas de surpopulation des structures 
d’accueil d’urgence, le développement du site d’in-
formation  « violence.lu », la mise en place d’une 
helpline 2060 1060 s’adressant aux victimes de vio-
lence domestique et la pérennité du soutien finan-
cier par l’État. Ces mesures assurent le fonctionne-
ment discontinu du dispositif d’aide et permettent 
aux associations conventionnées avec le Ministère 
de l’Égalité entre les femmes et les hommes de 
maintenir une prise en charge effective et efficace 
des victimes de violence et de violence domestique 
ainsi que des auteur-e-s de violence domestique.
- Le monitoring hebdomadaire précité a été mis en 
place dès le début de la crise sanitaire avec les 
principaux acteurs de terrain précités dans l’op-
tique de pouvoir d’une part, collecter en temps réel 
des données clés et évaluer de semaine en se-
maine la situation d’augmentation des risques de 
conflits, de comportements violents et d’actes de 
violences domestiques liée au Covid-19 obligeant 
les familles et les couples à vivre de manière con-
tinue dans une promiscuité inhabituelle et de 
longue durée et d’autre part, réajuster à tout mo-
ment les mesures nécessaires et appropriées pour 
garantir leur effectivité et leur efficacité dans l’inté-
rêt du public cible.
En se référant sur les données administratives col-
lectées jusqu’à présent dans le cadre du monitoring 
hebdomadaire, la Ministre de l’Égalité entre les 
femmes et les hommes est néanmoins disposée à 
relever que les chiffres préliminaires laissent sup-
poser une situation plutôt stable par rapport aux 
semaines et mois comparables de l’année 2019. Un 
constat qui peut être confirmé en comparant les 
chiffres des interventions policières et des expul-
sions par mois. Notons, dans ce contexte, que le 
nombre des interventions policières s’élevait en no-
vembre 2019 à 77 et celui des expulsions à 29 et 
que les données pour novembre 2020 restent com-
parables avec 79 interventions policières et 28 ex-
pulsions enregistrées par la Police Grand-Ducale.
Cette stabilité peut s’expliquer notamment par :
• la mise en place, le suivi de sa mise en œuvre et 
l’adaptation réguliers depuis 2003 d’un cadre légis-
latif efficace et d’un mécanisme procédural d’inter-
vention, d’actions et d’assistance y relatif de prise 
en charge et de protection des victimes, de pour-
suite et de prise en charge des auteur-e-s en coor-
dination et en synergie avec les principaux acteurs 
de terrain,
• la mise en place, dès le début de la crise sanitaire, 
d’un dispositif spécifique de gestion de crise, tel le 
monitoring, la helpline violence domestique, les 
campagnes régulières de prévention via les médias 
et les réseaux sociaux à l’attention tant des vic-
times, que des auteur-e-s et des témoins de vio-
lence domestique, le soutien par des mesures 
adaptées d’urgence des partenaires conventionnés 
du Ministère de l’Égalité entre les femmes et les 
hommes, mesures pour assurer le plus en amont 
possible l’accueil et l’assistance aux victimes de 
violence domestique, et la prise en charge des au-
teur-e-s de violence domestique ainsi que l’offre de 
soutien, d’aide et d’outillage aux personnes en si-
tuation de conflits en amont d’une situation de vio-
lence domestique.
Pour ce qui est des données officielles collectées 
en matière de violence domestique, les ministres 

se permettent de réitérer que c’est le Comité de 
coopération entre les professionnels dans le do-
maine de la lutte contre la violence (ci-après  « Co-
mité de coopération violence ») instauré par la loi 
modifiée du 8 septembre 2003 sur la violence do-
mestique et mis en place par le règlement grand-
ducal modifié du 24 novembre 2003 qui centralise 
et étudie les statistiques en la matière, y inclus les 
chiffres par rapport aux expulsions et aux interven-
tions policières, données collectées par ses diffé-
rents membres qui sont également les principaux 
acteurs de terrain, à savoir la police, les Parquets 
Luxembourg et Diekirch, les services d’assistance 
aux victimes majeures et mineures de violence do-
mestique, le SAVVD, le Psy EA et Alternatives et le 
Service prenant en charge les auteur-e-s de vio-
lence domestique, le  « Riicht Eraus ». Les chiffres 
officiels sont communiqués annuellement sous 
forme d’un rapport écrit soumis au Gouvernement 
et approuvé par lui. Ainsi les chiffres pour l’année 
2019 sont consultables dans le rapport annuel offi-
ciel du  « Comité de coopération violence » publié 
sur le site du Ministère de l’Égalité entre les 
femmes et les hommes4. Une analyse complète de 
l’évolution des statistiques en matière de violence 
domestique entre 2019 et 2020 sera disponible 
dans le rapport au Gouvernement du  « Comité de 
coopération violence » pour l’année 2020.
- Le site  « violence.lu » a été mis en place en 2010 
pour sensibiliser sur toutes les facettes et formes 
de la violence à l’égard des femmes, des hommes 
et des enfants, pour informer sur le réseau d’aide et 
pour rassembler tous les acteurs publics et non pu-
blics dans le domaine de la lutte contre la violence. 
Depuis son lancement, le Ministère de de l’Égalité 
entre les femmes et les hommes a régulièrement 
mis à jour ce site suivant les évolutions et les be-
soins en matière de violence fondée sur le sexe et 
de violence domestique. Un prochain réaménage-
ment du site  « violence.lu » afin de le rendre plus 
actif et accessible pour les victimes, les auteurs et 
les témoins de violence domestique et de violence 
fondée sur le sexe, ainsi que les professionnels est 
prévu en 2021. Compte tenu de la situation linguis-
tique au Luxembourg et de la multiculturalité de 
notre pays, il a été décidé de mettre à disposition 
ce site en langues allemande, anglaise, française et 
portugaise. Un choix qui reflète largement les be-
soins identifiés par nos partenaires au terrain.
- Dès le début de la crise liée au Covid-19, la Mi-
nistre de l’Égalité entre les femmes et les hommes 
a soutenu le lancement par ses partenaires conven-
tionnés, d’une nouvelle helpline violence domes-
tique pour femmes et hommes pris dans la spirale 
de la violence qui est joignable 7 jours sur 7 de 
12.00 à 20.00 heures au numéro 2060 1060 ou par 
courriel à l’adresse info@helpline-violence.lu. Opé-
rationnelle depuis avril 2020, cette helpline permet 
de prévenir voire de stopper le plus en amont pos-
sible des situations de violence domestique par 
l’écoute, le soutien et au besoin la réorientation des 
appelants pour une prise en charge adaptée à leurs 
besoins. Le projet en question va faire l’objet d’une 
évaluation externe dans les semaines à venir. Outre 
cette initiative, le Ministère de l’Égalité entre les 
femmes et les hommes continue ensemble avec 
ses partenaires à promouvoir ce service auprès des 
associations actives dans la lutte contre la vio-
lence et auprès du grand public ainsi que dans ses 
nombreux messages de prévention via les médias 
et les réseaux sociaux.
Dans cette optique, la Ministre de l’Égalité entre les 
femmes et les hommes a lancé lors de l’Orange 
Week une campagne d’affichage sur la violence do-
mestique informant sur le dispositif d’aide dans les 
pharmacies et les offices sociaux pour ainsi at-
teindre, informer et sensibiliser un maximum de 
personnes.
Les Ministres de l’Égalité entre les femmes et les 
hommes, de la Justice et de la Sécurité Intérieure 
profitent de cette occasion pour informer Madame 
la Députée qu’ils ont, en novembre 2019, instauré 
un groupe de travail interministériel  « Violence do-
mestique » pour réunir autour d’une même table les 
institutions publiques directement impliquées et 
les acteurs de terrain y associés afin d’analyser la 
nécessité d’adapter le cadre, le mécanisme et le 
dispositif actuellement en vigueur. Les travaux sont 
toujours en cours.

Question 3215 (27.11.2020) de M. Roy Reding 
(ADR) concernant les aides financières pour les 
entreprises impactées par la pandémie de la 
 Covid-19 :
Am Kader vum Confinement hu vill Betriber staat-
lech Hëllefe versprach kritt. Ëmmer nees héiert een, 
datt et beim Ausbezuele vun dëse Sue Schwiereg-

4 Comité de coopération entre les professionnels dans le do-
maine de la lutte contre la violence - Rapport au gou-
vernement 2019 : https://mega.public.lu/fr/publications/
publications-ministere/2020/Rapport-au-gouvernement-
2019-Comite-Violence/Brochure-Rapport-au-gouvernement-
2019-Comite-Violence.html.
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keete gëtt, och wann de Betrib all Euro bluttnéideg 
kéint brauchen.

Duerfir hatt ech dës Froen un den Här Finanzmi-
nister, un den Här Wirtschaftsminister an un den 
Här Mëttelstandsminister:

1. Wéi eng Reegelen a Prozeduren huet de Staat am 
Fall, wou e Betrib Hëllefen aus dem Fonds de re-
lance économique zegutt huet, awer nach géint-
iwwer aneren Administratiounen (z. B. Fonds pour 
l’emploi, Steierverwaltung ...) Scholden huet?

2. Ass et virkomm, datt zougesoten Hëllefen 
zeréck behale goufen, bis déi Ausstänn gereegelt 
 waren?

3. Ass et net méiglech, Betriber an dësem Fall en 
Delai ze ginn, fir hir Scholden ze begläichen, an déi 
benéidegt Finanzsprëtz direkt auszebezuelen, ier et 
fir de Betrib ze spéit ass?

4. Tauschen d’Staatsverwaltungen lnformatiounen 
iwwert d’Finanzsituatioun vun engem Betrib ënnere-
neen aus, och wa keen direkten Zesummenhang be-
steet, z. B. bei enger neier ekonomescher Hëllef 
duerch de Fonds de relance économique an enger 
Schold beim Fonds pour l’emploi? Wat ass dofir 
d’rechtlech Grondlag a wéi ass dat an Accord mam 
Dateschutz?

Réponse commune (08.01.2021) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, de M. Franz 
Fayot, Ministre de l’Économie, et de M. Lex Delles, 
Ministre des Classes moyennes :

Net remboursabel staatlech Bäihëllefe vum 
Wirtschaftsministère an der Generaldirektioun vum 
Mëttelstand am Kader vun der Covid-19-Pandemie 
ginn un d’Betriber ausbezuelt, onofhängeg dovun, 
ob dee betraffene Betrib nach Scholde géintiwwer 
aneren Administratiounen huet. Hei kënnt et 
deemno och net zur Situatioun, dass eng Hëllef 
zréck behale gëtt wéinst eventuelle Réckstänn bei 
aneren Administratiounen an deementspriechend 
ginn och keng Informatioune fir esou Zwecker 
tëschent Staatsverwaltungen ausgetosch.

Et bleift ze betounen, dass d’Ausbezuele vun enger 
Avance remboursable oder enger Bäihëllef fir Inves-
titiounen oder Fuerschungsprojeten am Kontext vun 
der Covid-19-Pandemie allerdéngs am Kader vun 
den europäesche Richtlinnen un d’Konditioun ge-
bonnen ass, dass de Betrib net schonn am Virfeld 
vun der Pandemie an enger finanzieller Schiflag 
war, dëst entspriechend de Krittäre vun der „entre-
prise en difficulté“, déi an de Reglementer vun der 
Europäescher Kommissioun festgeluecht sinn.

Beim Gros vun den Hëllefe muss de Betrib all 
Informatiounen an Dokumenter erareechen, déi néi-
deg sinn, fir seng Demande ze traitéieren. Bei ver-
schiddenen Hëllefen ass et néideg, dass sech 
d’Staatsverwaltungen ënnerteneen austauschen. 
An deem Fall ass awer ze bemierken, dass all Be-
trib a senger Ufro säin Accord zu dësem Austausch 
muss ginn, ausser wann et am Gesetz anescht 
virgesinn ass.

Question 3216 (27.11.2020) de MM. Fernand 
Kartheiser et Roy Reding (ADR) concernant les 
bons d’hébergement :

Den Här Mëttelstandsminister huet sech iwwert de 
Succès vu senger Aktioun mat lwwernuechtungs-
bongen zefridde gewisen. Déi kleng a mëttel 
 Handels- an Déngschtleeschtungsbetriber leiden 
och ënnert de Konsequenzen vun den neie Covid-
moossnamen. Besonnesch déi nei Fermeture vu 
Restauranten a Caféë wäert d’Attraktivitéit vun de 
Stied an de Foussgängerzonen an de klengen 
 Handel am Allgemengen impaktéieren. An deem fir 
den Handel an d’Déngschtleeschter esou schwéiere 
Kontext hätt ech dës Froen un den Här Mëttel-
standsminister:

1. Wéi steet den Här Minister zu där lddi vun der 
Verdeelung vu Consommatiounsbongen un d’Bevël-
kerung, déi beim Lëtzebuerger Handel a bei 
 Déngschtleeschter kéinten an engem bestëmmten 
Delai ageléist ginn?

2. Wéi gesäit den Här Minister d’Méiglechkeet, dës 
Bongen op déi Geschäfter ze beschränken, déi 
beim éischte Confinement am Fréijoer 2020 hu mis-
sen zoumaachen?

3. Wann d’Regierung wéilt op de Wee vun der Verdee-
lung vu Consommatiounsbonge goen, wéi e bud-
getäre Volume wéilt si da fir deen Zweck engagéie-
ren a wat géing dat fir all eenzele Stot bedeiten?

4. Ass an deem Fall sécherzestellen, datt d’Ge-
samtvaleur vun de Bongen, déi un d’Bevëlkerung 
verdeelt ginn, och beim klengen Handel an den 
 Déngschtleeschter ukënnt, datt also d’Valeur vun 

de Bongen, déi eventuell net vun de Leit ageléist 
ginn, iwwer en anere Wee un déi concernéiert Betri-
ber verdeelt gëtt?

Réponse (04.12.2020) de M. Lex Delles, Ministre 
des Classes moyennes :

Erlaabt mir, fir d’éischt op d’Beweeggrënn anze-
goen, firwat d’Aktioun vun den Iwwernuechtungs-
bongen agefouert gouf: Den Tourismussecteur ass 
mat Sécherheet ee vun de Secteuren, deen am 
schlëmmste vun der Covid-19-Pandemie getraff 
gouf. Zanter dem Fréijoer 2020 ass d’Unzuel vun 
den auslänneschen Touristen dramatesch gefall an 
de Businesstourismus ass quasi inexistent. No 
 dësem massiven Abroch vun der traditioneller 
 Demande gouf mam Aféiere vun den Iwwer-
nuechtungsbonge probéiert, fir eng nei Demande fir 
de Secteur ze schafen: De Lëtzebuerger Public sollt 
den Tourismus zu Lëtzebuerg fir sech nei entdecken, 
getrei dem Motto „Lëtzebuerg, dat ass Vakanz”. Eng 
Aktioun, déi och den ugepeilte Succès konnt ervir-
bréngen.
Am Géigendeel zum Tourismussecteur besteet 
d’Clientèle vum Eenzelhandel zu engem groussen 
Deel aus enger vill méi lokaler Populatioun. D’Aus-
deele vu Bonge géif deemno keng substanziell nei 
Nofro schafen. Well d’Regierung sech der systeme-
scher Relevanz vum Eenzelhandel bewosst ass, leet 
si ëmsou méi Wäert op eng cibléiert Ënnerstëtzung. 
Sou si wärend der Period vum éischte Confinement 
zwou Direkthëllefen agefouert ginn:
- eng Direkthëllef vu 5.000 € fir d’Geschäfter, déi hir 
Dieren hu missen zoumaachen;
- eng weider Direkthëllef vu 5.000 €, respektiv 
12.500 € am Fall vun engem Abroch vum Ëmsaz vu 
minimal 50 %.
Fir d’Méint Juli, August a September ass e spezielle 
Regimm op d’Bee gestallt ginn („Aide spécifique 
pour le commerce de détail en magasin“), fir den 
Eenzelhandel geziilt ze stäerken. Hei war eng 
Direkt hëllef vun 1.000 € pro Mataarbechter am 
Mount Juli méiglech, vu 750 € fir de Mount August 
a vu 500 € fir de Mount September.
Fir déi kommend Méint wäerten och nach weider 
Mesuren ergraff ginn, déi geziilt op den Eenzelhan-
del ausgeluecht sinn: Mat der neier „Aide de re-
lance” kann den Eenzelhandel fir d’Méint November 
2020 bis Mäerz 2021 eng Hëllef vun 1.250 € pro ak-
tive Mataarbechter an Usproch huelen a vu 500 € 
pro Salarié, deen am Chômage partiel ass.
Erlaabt mir och, op d’Wichtegkeet vun der Online-
plattform LetzShop hinzeweisen. Si bitt eng wich-
teg komplementar Léisung zum klasseschen Een-
zelhandel a kann et de Betriber erlaben, sech 
iwwert de Wee vum Online-Handel e Basisakommes 
ze sécheren. D’Covid-19-Kris huet gewisen, dass et 
wichteg ass fir e Betrib, seng Wueren iwwert méi 
Weeër unzebidden. D’Plattform LetzShop dréit dofir 
ee substanziellen Deel dozou bäi, fir dass den Een-
zelhandel e gesonde Mix tëschent klasseschem 
Verkaf an Onlinepresenz ka fannen.

Question 3217 (27.11.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant les sociétés de sécurité pri-
vées :
De 25. November gouf bekannt, dass d’Stad Lëtze-
buerg plangt, privat Sécherheetsfirmen a verschid-
dene Quartieren an der Stad patrulléieren ze loos-
sen. Dës Firme ginn haut schonn oft genotzt, fir 
d’Sécherheet vu Geldtransporter oder op Concerten 
ze garantéieren. Och wann d’Konzept vu private Sé-
cherheetsleit net nei ass, esou stellen sech awer 
eng Rei Froen zu de Rechter a Flichte vun de private 
Sécherheetsfirmen an hiren Employéen.
An deem Zesummenhang wéilt ech de Ministere fir 
bannenzeg Sécherheet, fir Justiz a fir Wirtschaft 
dës Froe stellen:
1. Wéi vill privat Sécherheetsfirme sinn hei zu 
Lëtze buerg ugemellt?
Wéi eng Autorisatioun mussen dës Firmen ufroen, 
fir hei am Land als privat Sécherheetsfirma dierfen 
ze fungéieren?
Iwwert wéi vill Employéë verfügen dës Firmen ze-
summegezielt?
2. Ginn et Krittären, déi eng Sécherheetsfirma muss 
respektéieren an iwwerpréiwen, am Fall wou si neit 
Personal astellt?
- Falls jo, ëm wéi eng Krittären handelt et sech?
- Falls nee, firwat net?
- Mussen dës Firmen och no dem Astelle vum Per-
sonal nach iwwerpréiwen, ob d’Personal d’Krittären 
erfëllt?
3. Mussen dës Employéë sech ausweise kënnen, 
wa si am Asaz sinn?
- Falls jo, op wéi eng Manéier musse si de Leit ron-
derëm sech matdeelen, dass et sech bei hinnen ëm 
privat Sécherheetsleit handelt?
- Falls nee, firwat net?

4. Wéi vill Plaintë sinn an deene leschte fënnef Joer 
géint Personal vu Sécherheetsfirmen am Asaz de-
poséiert ginn?
5. Wéi eng Objeten dierfen dës Agente mat sech 
féieren, fir sech géint eventuell Ugrëffer ze verdee-
degen?
6. Dierfe si, wa se am Asaz sinn, suspekt Per-
sounen duerchsichen?
Dierfe si suspekte Persounen d’Rucksäck oder 
d’Poschen duerchsichen?
Réponse commune (29.12.2020) de M. Henri Kox, 
Ministre de la Sécurité intérieure, de Mme Sam 
 Tanson, Ministre de la Justice, et de M. Franz 
Fayot, Ministre de l’Économie :
Entspriechend den Zuele vum Répertoire des entre-
prises luxembourgeoises 2019 vum Statec ginn et 
zu Lëtzebuerg 30 Betriber an der Kategorie „activi-
tés de sécurité privée“, déi dem NACE-Code 80.100 
entsprécht. An der iwwergeuerdenter méi breeder 
Kategorie vun den „enquêtes et sécurité“, déi dem 
NACE-Code 80 entsprécht, ginn et 51 Betriber (déi 
30 Betriber aus der Kategorie 80.100 sinn an dëser 
Zuel mat dran). Detailléiert Informatiounen zum 
Emploi an dësem spezifesche Secteur sinn net dis-
ponibel.
Um Justizministère sengem Internetsite ass  donieft 
eng reegelméisseg aktualiséiert Oplëschtung virze-
fannen, wéi eng Betriber eng Autorisatioun ënnert 
dem Gardiennage-Gesetz vum 12. November 2002 
kruten (cf. Annex, no Matièren opgelëscht).
D’Gesetz vun 2002 preziséiert och, wéi eng Critèren 
d’Betriber musse respektéieren, fir eng Autorisa-
tioun ze kréien, esou wéi verschidden aner Elemen-
ter vun hirer Missioun an hirem Optriede par rap-
port zum Bierger.
D’Artikele 4 bis 10 vum Gesetz fixéiere generell 
Prinzippien a Konditiounen, déi fir all Autorisatioun 
gëllen:
 « Art. 4.
Les demandes d’autorisation sont à adresser au 
Ministre de la Justice et doivent indiquer :
1. les noms, prénoms, lieu et date de naissance, 
nationalité, profession et domicile du requérant ou, 
s’il s’agit d’une société, la dénomination ou la rai-
son sociale, la forme de la société et son siège so-
cial, ainsi que les noms, prénoms, lieu et date de 
naissance, nationalité, profession et domicile des 
directeurs, gérants et administrateurs ;
2. une description précise des activités projetées ;
3. les moyens techniques dont dispose le requé-
rant ;
4. la liste du personnel engagé ;
5. l’aspect détaillé de l’uniforme porté par le per-
sonnel ;
6. le spécimen de la carte de légitimation portée 
par le personnel ;
7. le règlement de service.
La demande introduite par une société doit être ac-
compagnée d’une copie des statuts coordonnés, 
d’un extrait récent du registre de commerce ainsi 
que d’une copie de l’autorisation délivrée par le mi-
nistre ayant dans ses attributions les autorisations 
d’établissement. La liste du personnel engagé visée 
au point 4. ci-dessus comprend l’indication des 
nom, prénoms, date et lieu de naissance, nationa-
lité et domicile des personnes concernées, en y joi-
gnant un curriculum vitae, un extrait récent du ca-
sier judiciaire, une copie de l’examen médical d’em-
bauchage, selon les prescriptions de la loi modifiée 
du 17 juin 1994 concernant les services de santé 
au travail, et une copie de la carte d’identité. La pro-
duction de ces documents est, hormis la copie de 
l’examen médical d’embauchage, également re-
quise pour les directeurs, gérants et administra-
teurs visés au point 1. ci-dessus. L’aspect de l’uni-
forme visé au point 5. ci-dessus est à documenter 
par une description détaillée des différentes pièces 
le composant et des photos couleurs y afférentes. 
L’uniforme doit être conçu de façon à ne pas pou-
voir être confondu avec l’uniforme porté par les 
forces de l’ordre.
Art. 5.
L’autorisation est refusée, si le requérant ne dis-
pose pas du personnel et des moyens techniques 
suffisants pour exercer les activités envisagées ou 
s’il ne bénéficie pas de l’honorabilité profession-
nelle requise.
Un accord de principe quant à l’exercice d’une des 
activités prévues à l’article 2 est délivré dès lors 
que les conditions prévues à l’article 4 sub 1°, 2°, 
5°, 6°, et 7° sont remplies. L’autorisation est déli-
vrée dès que les conditions prévues à l’article 4 sub 
3° et 4° sont également remplies.
Avant de se prononcer sur la conformité avec les 
obligations légales et réglementaires des moyens 
techniques à la disposition d’un requérant, le Mi-
nistre de la Justice peut soumettre le dossier aux 
services spécialisés du ministre ayant l’Inspection 

du travail et des mines dans ses attributions, au mi-
nistre ayant la Police grand-ducale dans ses attri-
butions, au ministre ayant le contrôle technique des 
véhicules automoteurs dans ses attributions et au 
ministre ayant les services d’incendie et de sauve-
tage dans ses attributions. L’autorisation est reti-
rée, si le requérant ou les dirigeants de la société 
ne se conforment pas aux dispositions légales, s’ils 
ne respectent pas les conditions fixées par l’autori-
sation ou s’il est établi que les conditions fixées à 
l’alinéa 1er ne sont plus remplies.
Art. 6.
L’autorisation est délivrée pour un terme de cinq 
ans. Elle peut être assortie d’obligations et de 
conditions.
Elle est renouvelable, chaque fois pour une nou-
velle période de cinq ans.
Art. 7.
Tout changement au sein du conseil d’administra-
tion, de la direction et de la gérance doit être com-
muniqué sans retard au Ministre de la Justice.
Art. 8.
L’engagement du personnel chargé des missions 
énumérées à l’article 2 de la présente loi doit être 
approuvé par le Ministre de la Justice.

L’autorisation d’engager est refusée si :

1. l’agent est âgé de moins de dix-huit ans ;

2. l’agent ne remplit pas les conditions d’honorabi-
lité nécessaires ;

3. l’agent exerce des activités jugées incompatibles 
avec ses missions.

Art. 9.

Le personnel doit obligatoirement porter une carte 
de légitimation durant ses missions de gardien-
nage et de surveillance. Ce document, dont le mo-
dèle est à agréer par le Ministre de la Justice, doit 
contenir la photo de l’agent concerné, ainsi que ses 
nom et prénoms. Il doit indiquer le nom, l’adresse 
et le numéro de téléphone de l’employeur et, pour 
les personnes morales, l’indication qu’il s’agit d’une 
société privée de gardiennage et de surveillance.

La carte de légitimation doit être exhibée sur de-
mande des agents des forces de l’ordre.

Art. 10.

Le règlement de service visé à l’article 4 point 7° 
est un document qui contient toutes les dis-
positions générales utiles au fonctionnement du 
service et qui constitue pour le personnel le manuel 
de référence en cas de difficulté.

Ce document contient, entre autres, obligatoire-
ment les dispositions suivantes :

1. les obligations découlant du secret profession-
nel ;

2. les principes de la légitime défense ;

3. le comportement de l’agent durant son service ;

4. l’organisation interne du service et la désignation 
des chefs hiérarchiques ;

5. les personnes de référence en cas de difficultés ;

6. les instructions relatives à l’octroi et au port de 
l’uniforme et de la carte de légitimation ;

7. l’obligation d’informer les forces de l’ordre en 
cas de constatation d’une infraction pénale ayant 
trait aux activités de gardiennage et de surveil-
lance ;

8. en cas de port d’armes, les instructions relatives 
à l’octroi, à l’utilisation et au dépôt de ces armes, 
ainsi que l’obligation de participer régulièrement à 
des exercices de tir.

Le règlement de service doit être agréé par le Mi-
nistre de la Justice qui peut exiger l’insertion de 
toute autre disposition qu’il juge nécessaire à l’exé-
cution des activités projetées.

Toute modification du règlement de service doit 
être approuvée au préalable par le Ministre de la 
Justice.

Art. 11.

La législation sur les armes et munitions est appli-
cable aux personnes exerçant les activités visées 
par la présente loi. Les titulaires d’un port d’armes 
établi pour exercer des missions de gardiennage et 
de surveillance ne sont autorisés à porter ces 
armes que pendant le temps où ils sont en service 
et ils doivent se soumettre, quatre fois par an au 
moins, à des exercices de tir sous la surveillance 
d’un agent des forces de l’ordre. Un règlement 
grand-ducal peut fixer les conditions et les modali-
tés de ces exercices de tir. »

Donieft gëlle spezifesch Konditioune fir verschid-
den Aktivitéiten.

Esou preziséieren d’Artikele 15 bis 17 Konditioune 
fir Prestatairen am Beräich vum Gebai- an Objek t-
schutz:

www.chd.lu
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 « Art. 15.

Pour obtenir l’autorisation d’exercer l’activité de 
surveillance de biens mobiliers et immobiliers, le 
requérant doit disposer de trois voitures de service 
au moins et avoir une équipe de quinze agents de 
surveillance au moins sous contrat. Il doit en outre 
disposer d’un central équipé d’une chambre forte 
qui doit être sous surveillance permanente.

Art. 16.

Le règlement de service doit, de manière détaillée 
et complète, prévoir les modalités concernant la 
conservation et la remise des clés des immeubles 
et des biens mobiliers surveillés ainsi que les 
règles à observer en cas de dépôt temporaire d’ob-
jets de valeur dans la chambre forte.

Art. 17.

Le port de l’uniforme de service est obligatoire pour 
les agents placés à l’intérieur des bâtiments à sur-
veiller et pour ceux circulant en patrouille. Les 
agents de patrouille doivent être équipés d’un sys-
tème de liaison radio avec le central ou du moins 
d’un téléphone mobile. »

Fir d’Matière vun der Gestion de centres d’alarme 
gëllen iwwerdeem follgend supplementär Kondi-
tiounen:

 « Art. 19.

Pour obtenir l’autorisation d’exercer l’activité de la 
gestion de centres d’alarmes, le requérant doit dis-
poser de trois voitures de service au moins, d’une 
équipe de vingt agents au moins et d’un central for-
tifié.

Art. 20.

Le central doit être équipé d’un sas d’entrée avec 
des portes blindées et être occupé en permanence 
par deux agents de garde au moins. Il doit disposer 
d’un groupe électrogène ainsi que d’un équipement 
radio et téléphonique permettant de joindre en 
toute circonstance le réseau d’intervention des 
forces de l’ordre. Un règlement grand-ducal peut 
définir des conditions de sécurité supplémentaires 
auxquelles ce central doit répondre.

Art. 21.

Le règlement de service doit, de manière détaillée 
et complète, prévoir des dispositions concernant 
l’ouverture des portes du sas, le tri des personnes 
autorisées à pénétrer au central, les missions et la 
relève du personnel affecté au central, prévoir un 
contrôle permanent des patrouilles et contenir des 
instructions précises relatives aux suites à réserver 
aux alarmes reçues. Le règlement de service doit 
prévoir en outre un responsable de la conservation 
des plans des systèmes installés et des clés tech-
niques qui sont obligatoirement à déposer dans un 
coffre-fort.

Il doit également déterminer les modalités quant à 
la consultation des plans et au retrait temporaire 
des clés techniques. »

Fir de Geldtransport ze encadréieren, gëtt et och 
nach emol matièrespezifesch Exigenzen:

 « Art. 23.

Pour obtenir l’autorisation d’exercer l’activité de 
transport de fonds ou de valeurs, le requérant doit 
disposer au moins de trois voitures de service, de 
trois fourgons, d’une équipe de vingt agents et d’un 
central fortifié.

Art. 24.

Le central doit être équipé d’un sas d’entrée avec 
des portes blindées, d’un lieu protégé permettant le 
chargement et le déchargement des fourgons à 
l’abri du regard de toute personne étrangère au ser-
vice, ainsi que d’une salle de coffres permettant 
d’entreposer en toute sécurité les fonds ou valeurs 
qui ne peuvent pas être acheminés immédiatement 
vers leur destination. Le central doit être occupé en 
permanence par deux agents de garde au moins et 
être relié directement par une ligne spéciale au 
centre d’alerte de la police grand-ducale. Il doit dis-
poser d’un groupe électrogène ainsi que d’un équi-
pement radiotéléphonique permettant de joindre en 
toute circonstance le réseau d’intervention des 
forces de l’ordre. Le central doit en outre disposer 
d’un système de contrôle permettant de suivre 
constamment, dans un rayon de soixante-quinze ki-
lomètres au moins, la position exacte des diffé-
rents fourgons en mission.

Un règlement grand-ducal peut définir des condi-
tions de sécurité supplémentaires auxquelles le 
central doit répondre.

Art. 25.

Les fourgons doivent être surveillés en perma-
nence. S’ils renferment des fonds ou valeurs, il faut 
qu’un agent au moins se trouve en permanence à 
l’intérieur du véhicule. S’ils ne sont pas utilisés, ils 
doivent être stationnés sur un parking clos qui est 
constamment surveillé.

Art. 26.

Le règlement de service doit, de manière détaillée 
et complète, prévoir des dispositions concernant 
l’ouverture des portes du sas, le tri des personnes 
autorisées à pénétrer dans les différentes parties 
du central, les missions et la relève du personnel 
affecté au central, les contrôles concernant la salle 
des coffres, les opérations de chargement et de dé-
chargement ainsi que le stationnement des four-
gons. Il doit en outre contenir toutes les instruc-
tions nécessaires concernant les opérations de 
transport : la désignation des chauffeurs, des 
convoyeurs et du responsable des itinéraires, les 
recommandations d’observation et de prévention, 
les mesures de sécurité à prendre lors du charge-
ment et du déchargement des fonds ou valeurs, les 
modalités du stationnement des fourgons, les di-
rectives concernant la collaboration avec les forces 
de l’ordre pour sécuriser les itinéraires et assurer 
une protection efficace des fonds ou valeurs trans-
portés en cas d’attaque ainsi que la conduite à 
adopter pour riposter aux différents types d’agres-
sions.

Art. 27.
Le port de l’uniforme de service est obligatoire pour 
les agents en service dans les fourgons. Les 
agents circulant en voiture de service doivent être 
équipés d’un système de liaison radio avec le cen-
tral et d’un téléphone mobile. »
Wat d’Fro no der Zuel vu Plaintë géint privat Sé-
cherheetsagenten ugeet, esou gëllt, dass beim 
Ophuele vu Plainten d’Androe vum geneeë Beruffs-
stand keng relevant Donnée fir déi weider Strofver-
folgung ass. Aus deem Grond ass et eis net 
méiglech, Statistiken zu dësem Punkt ze liwweren.
Wat d’Fro zu de Befugnisser vun de Sécherheets-
agenten ugeet, esou ginn déi net iwwert d’Befugnis-
ser vum normale Bierger eraus. De private Sé-
cherheetsagent duerf deemno keng vun de Mis-
sioune vun der Police iwwerhuelen - ergo och keng 
Persoun zwéngen, sech enger Fouille ze ënnerzéien 
- mee muss am Geforefall d’Police ruffen.

Question 3218 (27.11.2020) de Mme Nancy Arendt 
épouse Kemp (CSV) concernant les indemnités et 
jetons de présence des membres du conseil d’ad-
ministration de la Coque :
Onsen Informatiounen no sinn d’Opwandsentschie-
degung pro Mount souwéi d’Jetons de présence fir 
de Conseil vum Centre national sportif et culturel 
d’Coque rezent erhéicht ginn.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Regierung stellen:
1. Kann de Sportsminister dës Informatioune bestä-
tegen?
2. Wa jo, wat sinn d’Grënn fir dës Erhéijung?
3. Wa jo, ëm wéi vill sinn Opwandsentschiedegung 
a Jetons de présence eropgaangen an op wiem 
seng Initiativ hin?
Réponse (08.01.2021) de M. Dan Kersch, Ministre 
des Sports :
Op d’Froe vun der honorabeler Deputéierter iwwer 
d’Indemnitéite respektiv d’Jetons de présence vun 
de Membere vum Verwaltungsrot vum Centre na-
tional sportif et culturel ass fir d’éischt ze soen, 
datt dem Artikel 3 Punkt 9 vum ofgeännerte Gesetz 
vum 29. Juni 2000 no, dat de Centre national spor-
tif et culturel organiséiert, d’Indemnitéiten an d’Je-
tons de présence vun de Membere vum Verwal-
tungsrot vum Centre vum Regierungsrot fixéiert 
ginn, an „à charge“ vum Centre selwer sinn, dee 
sech ronn zur Hallschent duerch Eegemëttel finan-
zéiert.
Dës Indemnitéiten a Jetons de présence sinn zan-
ter dem September 2000 net méi ugepasst ginn a 
waren och net indexéiert.
Am Kader vun der Ernennung respektiv der Erneie-
rung vun de Mandater vum Verwaltungsrot vum 
Centre am Juli5 dëst Joer huet d’Regierung och op 
Demande aus dem Ëmfeld vum Verwaltungsrot hin 
d’Indemnitéiten an d’Jetone souwuel der Deierecht, 
spréch der Inflatioun, ewéi och der méi grousser 
Verantwortung vum Verwaltungsrot vum Centre, 

5 Arrêté grand-ducal du 23 juillet 2020 portant nomination 
des membres du conseil d’administration du Centre na-
tional sportif et culturel  « d’Coque ».

deen an Tëschenzäit ronn 90 Leit beschäftegt, uge-
passt.
D’Indemnitéiten an d’Jetons de présence aus dem 
Joer 2020 sinn deemno opgrond och vun dësen 
Iwwerleeunge finalement an der Moyenne verdue-
belt ginn am Verglach zu den Indemnitéite respek-
tiv Jetonen, déi am Joer 2000 fixéiert gi waren. Och 
sinn d’Indemnitéiten elo indexéiert, esou datt eng 
weider Upassung an Zukunft, am Prinzip, net méi 
néideg wäert sinn.

Question 3219 (27.11.2020) de Mme Martine 
 Hansen et M. Claude Wiseler (CSV) concernant la 
gratuité du vaccin :
Le vaccin contre le Covid-19 est indispensable afin 
d’endiguer la circulation du virus. Les ministres de 
la Santé de la Belgique ont d’ailleurs annoncé les 
lignes directrices de leur campagne de vaccination 
contre le Covid-19 qui aura comme objectif de vac-
ciner 70 % de la population belge avec un vaccin 
gratuit mais non obligatoire.
Notre groupe politique a déjà plaidé à plusieurs re-
prises pendant les débats publics pour que le futur 
vaccin soit gratuit pour la population du Grand-Du-
ché. Cependant, le Gouvernement ne s’est à aucun 
moment exprimé à ce sujet, ni pendant les débats 
publics, ni dans sa réponse à notre question parle-
mentaire n° 3130. Par ailleurs, la majorité gouver-
nementale a voté en date du 25 novembre contre 
une motion plaidant en faveur de la gratuité d’une 
telle vaccination.
C’est dans ce contexte que nous aimerions poser 
les questions suivantes à Madame la Ministre de la 
Santé :
- Est-ce que le Gouvernement envisage de rendre le 
vaccin contre le Covid-19 gratuit ?
- Si tel n’est pas le cas, le Gouvernement pourrait-il 
nous donner plus de détails sur le prix à payer res-
pectivement la partie que devront couvrir les ci-
toyens pour se faire vacciner ?
- La question de la gratuité de ce vaccin a-t-elle 
déjà été soumise au Conseil gouvernemental tel 
qu’indiqué dans la réponse à notre question parle-
mentaire n° 3130 ?
Réponse (29.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Comme annoncé dans la réponse du 12 novembre 
à la question parlementaire n° 3130, la question de 
la gratuité du vaccin a été soumise au Conseil de 
Gouvernement, ensemble avec la stratégie vacci-
nale, lors de sa séance du 4 décembre 2021. Le 
Gouvernement a décidé que les vaccins seront mis 
à disposition de manière gratuite - comme d’ail-
leurs dans une très grande majorité d’États 
membres -, indépendamment du fait que les per-
sonnes disposent ou non d’une assurance maladie.

Question 3222 (30.11.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant les échanges individuels dans 
le cadre des bilans intermédiaires :
An enger Circulaire vum Educatiounsministère vum 
25. November 2020 un d’Léierpersonal aus de Cyc-
len 2 bis 4 iwwert d’Bilans intermédiaires heescht 
et:
Remarque :
Il est rappelé que les parents des élèves des cycles 
2-4 participeront à des échanges individuels organi-
sés par le titulaire de classe avant les vacances de 
Noël. Les entretiens avec les parents se déroule-
ront, dans la mesure du possible, en présentiel à 
l’école et ceci dans le respect des mesures de pro-
tection des gestes barrière qui s’imposent.
Verschidde Persounen hei am Land (Leit vum Léier-
personal grad ewéi och verschidden Elteren) gëllen 
als vulnerabel a sollten am beschten all direkte 
Kontakt mat Leit vu bausse vermeiden.
Doriwwer eraus sollen awer och net vulnerabel Leit 
am Moment op all net essenzielle Kontakt verzichten.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Educatioun, Kanner a Jugend dës Froe stellen:
1. Hält de Minister et fir richteg, d’Léierpersonal un-
zeweisen, d’Eltereversammlungen an der Schoul 
ofzehalen?
Sollt dës Decisioun net de Concernéierten um Ter-
rain iwwerlooss ginn, fir esou d’Léierpersonal ze-
summe mat den Elteren déi bescht Approche fir 
een Treffen auswielen ze loossen?
2. Wat mengt de Minister, wann hie seet, dass dës 
Entretienen sech sollen „dans la mesure du pos-
sible“ an de Schoulen ofhalen?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. + 2. Ewéi den honorabelen Här Deputéierte 
richteg a senger parlamentarescher Fro seet, steet 

an der Circulaire zu de Bilans intermédiaires, datt 
d’Entretiene mat den Elteren „dans la mesure du 
possible“ sollen an der Schoul ofgehale ginn.
Dëst bedeit gläichzäiteg och, datt d’Méiglechkeet 
besteet, d’Entretienen op eng alternativ Aart a Weis 
ofzehalen, sollt dëst vum Enseignant oder vun den 
Eltere gewënscht sinn. D’Léierpersonal steet a ree-
gelméissegem Kontakt mat den Elteren, esou datt 
si zesumme kënnen decidéieren, wéi eng Approche 
déi richteg fir si ass. Deemno kann, zum Beispill am 
Fall wou den Enseignant oder ee vun den Eltere 
vulnerabel ass, och op eng Video- resp. Audio-
konferenz zeréckgegraff ginn.

Question 3223 (30.11.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant l’exercice du culte dans le 
cadre de la pandémie de la Covid-19 :
Säit 2005 gëtt et zu Lëtzebuerg d’Glawensgemein-
schaft vum Flying Spaghetti Monster (FSM). Hier 
Nuddelsmass feieren déi Gleeweg an engem Res-
taurant.
Den Horeca-Secteur muss, bedéngt duerch dat neit 
Covidgesetz, seng Dieren awer op d’mannst bis de 
15. Dezember zoumaachen.
D’Gesetz vum 25. November 2020 hält am Artikel 
3ter nämlech fest:
 « Les établissements destinés à l’exercice du culte 
sont autorisés à rester ouverts exclusivement pour 
cet exercice, dans le respect des dispositions de 
l’article 4, paragraphes 2 à 6. »
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Kultusmi-
nister dës Froe stellen:
1. Dierfen d’Membere vun der Glawensgemein-
schaft vum FSM sech an hirem Établissement des-
tiné à l’exercice du culte treffen, fir hire Glawen 
auszeüben?
- Falls nee, wou dierften dës Gleeweg dann hire 
Glawen ausüben?
- Berécksiichtegend, datt déi Gleeweg vum FSM hir 
Massen ëmmer op Plazen halen, déi a Verbindung 
mat Iesse stinn, wier et méiglech, dass d’FSM-
Memberen sech a Restauranten oder Kantinnen 
treffen, falls dës dee Moment just fir d’Nuddels-
mass benotzt ginn?
2. Huet de Ministère sech wärend dem Ausschaffe 
vun dësem Gesetz mat de Glawensgemeinschaften 
zu Lëtzebuerg zesummegesat?
Falls jo, ëm wéi eng Gemeinschaften handelt et 
sech a wéini hunn dës Treffe stattfonnt?
3. Wéi definéiert de Ministère „les établissements 
destinés à l’exercice du culte“ aus dem Artikel 3ter? 
Wéi eng Konditioune muss eng Glawensgemein-
schaft erfëllen, fir vum Artikel 3ter vum neie 
 Covidgesetz profitéieren ze kënnen?

4. Kann all Gebai vun enger Glawensgemeinschaft 
zu hirem Établissement destiné à l’exercice du 
culte erkläert ginn?

Kéint eng Glawensgemeinschaft esou, zum Beispill, 
hir Zeremonien an engem Centre culturel oder 
enger Privatwunneng ausüben, wann d’Distanzree-
gelen an d’Maskeflicht respektéiert ginn?

Falls jo, wat muss eng Glawensgemeinschaft maa-
chen, fir dëse Sëtz unerkannt ze kréien?

Réponse (05.01.2021) de M. Xavier Bettel, Ministre 
des Cultes :

ad 1. Dem Artikel 3ter vun der Loi modifiée portant 
introduction d’une série de mesures de lutte contre 
la pandémie Covid-19 no kënne sech all Reliouns-
gemeinschaften an de Gebailechkeeten treffen, déi 
normalerweis an exklusiv dem Ausübe vun hirem 
Glawen déngen.

Den Exercice vum Glawen ass awer duerch all déi 
aner Dispositioune vun deem Gesetz limitéiert. Et 
muss ee spezifesch kucken, ob aner Disposi tiounen 
an deem Gesetz sech op de spezifesche Glawen 
applizéieren oder net.

Fir se alleguer gëllen awer d’Dispositioune vum Ar-
tikel 4 Paragrafen 2 bis 6 vun dem Gesetz.

ad 2. D’Glawensgemeinschafte waren net um Aus-
schaffe vun dësem Gesetz bedeelegt. D’Gesetz ass 
vum Gesondheetsministère ausgeschafft ginn a 
Koordinatioun mam Kultusdepartement, wat de 
 Volet vun der Reliounsausübung ugeet.

De Ministère hat den 22. Mee 2020 an de 14. 
 Dezember 2020 en Echange mat de konventionéierte 
Reliounsgemeinschaften, fir iwwert d’Auswierkunge 
vun der Covidkris an hirem Secteur ze diskutéieren.

ad 3. Et gëtt hei op den Avis complémentaire vum 
Conseil d’État zum Projet de loi N° 7964 verwisen:  
« L’article 3ter, alinéa 2, prévoit que les établisse-
ments destinés exclusivement à l’exercice du culte 
sont autorisés à rester ouverts, sous condition de 
respecter les règles relatives aux rassemble-
ments. »

DOCUMENTS PARLEMENTAIRES
Les projets et propositions de loi ainsi que 
les avis et rapports y relatifs sont publiés 
comme documents parlementaires qui 
font l’objet d’une numérotation continue.

Le saviez-vous ?
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Fir de Rescht ass d’Ausübe vun der Relioun vum Ar-
tikel 19 vun der Verfassung gereegelt. D’Regierung 
huet net wëlles, weider Critèren anzeféieren.
ad 4. E Gebai muss normalerweis an exklusiv vun 
enger Reliounsgemeinschaft benotzt gi fir den Exer-
cice du culte.
Déi ugeschwaten Zeremonië sinn net vum Artikel 
3ter (2. Alinea) erlaabt, well se sech net op Plazen 
ofspillen, déi normalerweis an exklusiv fir den Exer-
cice du culte reservéiert sinn. Wéi schonn am Com-
mentaire des articles erkläert, geet et hei drëms, 
sou Zeremonien ze evitéieren.

Question 3224 (30.11.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant les mesures sanitaires dans 
les galeries marchandes :
Wien de leschte Weekend ee vun de gréissere 
Shoppingzenteren am Land besicht oder d’Fotoen 
op Social Media gesinn huet, deen huet sech ee 
Moment wéi an d’Normalitéit viru Corona zeréck-
versat gefillt. D‘Akafszentere waren deelweis esou 
voll, datt d‘Schlaange virun de Geschäfter matenee 
verschmolt sinn.
Datt d‘Akafszentere grad a Coronazäiten opbleiwen, 
wou d‘Leit eigentlech zum gréissten Deel doheem- 
bleiwe sollen, fir sech kengem onnéidegen Infek-
tiounsrisiko auszesetzen, ass op d‘politesch Deci-
sioun vun der Regierung zeréckzeféieren, d‘Shop-
pingzenteren net zouzemaachen.
Et war virauszegesinn, datt mat deene leschte Me-
suren an trotz héijen Infektiounszuelen hei am Land 
d‘Leit d‘Zäit virun de Chrëschtdeeg nach notze géi-
fen, fir zu bëllege Präisser hir Kaddoen anzekafen. 
D‘Biller aus deene verschiddene Shoppingzenteren 
hei am Land sinn awer, grad an Zäite vun dëser 
Pandemie, méi wéi besuergneserreegend a loossen 
Zweifel un de Mesurë vun der Regierung opkom-
men.
Wéi mir vu verschiddene Verkeefer zougedroe gouf, 
war et weeder an de Galerien nach a ville Geschäf-
ter méiglech, d‘Hygiènesmesuren an d‘Distanzen 
anzehalen. Mataarbechter berichten, datt se zum 
Deel aacht Stonnen um Stéck face-à-face mat de 
Leit stoungen, honnerte vun Artikelen a Keessen-
ticketen ugepaakt hunn an dacks net konnten hir 
Hänn desinfizéieren. Gesot gouf mir och, datt vill 
Leit hiert Iessen aus dem Takeaway einfach matten 
an der Galerie um Buedem konsuméiert hätten an 
dat ouni Mask, wat dorobber zeréckzeschléissen 
ass, datt d‘Regierung d‘Restauranten an d‘Caféen 
zougemaach huet.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Premier-
minister an de Ministere fir bannenzeg Sécherheet, 
Gesondheet a Wirtschaft dës Froe stellen:
1. Wéi vill Kontrollen hunn am Virfeld vum Black Fri-
day stattfonnt, fir ze iwwerpréiwen, datt all d‘Ge-
schäfter a Galerien déi néideg Sécherheetsmesurë 
virum Black Friday getraff hunn?
2. Wéi vill Kontrolle goufen dëse Weekend vun 
ëffentlecher Säit aus gemaach, fir ze iwwerpréiwen, 
datt d‘Shoppingzenteren d‘Maximalkontingenter u 
Visiteuren anhalen? Wéi vill Protokoller goufen aus-
geschwat, well sech net un d‘Maximalkontingenter 
gehale gouf?
3. Huet d‘Regierung bei hirer Decisioun, d‘Shop-
pingzenteren opzeloossen, och un d‘Sécherheet 
vun de Salariéen an de Shoppingzentere geduecht? 
Falls jo, wat gouf vun ëffentlecher Säit aus ënner-
holl a wéi gouf d‘Sécherheet vun de Leit sur place 
kontrolléiert?
4. Aus wéi engem Grond goufen d‘Shoppingzente-
ren net am Kader vun de Covid-19-Mesurë beréck-
siichtegt? Kann d‘Regierung d‘Proportionalitéit er-
klären, firwat Kinoen a Kulturaktivitéite gestoppt 
goufen, wärend Konsumaktivitéiten, déi dausende 
vu Leit op enkem Raum zesummeféieren, net wei-
der ageschränkt goufen? Steet d‘Regierung zu hirer 
Decisioun, d‘Shoppingzenteren opzeloossen?
5. Ass no dësem Massenustuerm op d‘Geschäfter 
ee Pic un Neiinfektiounen am Dezember ze erwaar-
den?
6. Kann ausgeschloss ginn, datt verschidde Regie-
rungsmemberen Interessekonflikter hunn, well se 
selwer, oder duerch Bekannter, a kommerziell Ak-
tivitéiten an der Branche vum Commerce „non es-
sentiel“ involvéiert sinn?
7. Hunn d‘Ministeren, déi Participatiounen a Firme 
mat Verkafsfläch an Akafszenteren hunn, sech bei 
den Diskussiounen an den Entscheedungen iwwer 
covidbedéngte Fermeturen am Commerce entha-
len?
Réponse commune (05.01.2021) de M. Xavier 
 Bettel, Premier Ministre, Ministre d’État, de M. 
Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure, de 
Mme Paulette Lenert, Ministre de la Santé, et de M. 
Lex Delles, Ministre des Classes moyennes :
ad 1. Am Ganze sinn an de véier Deeg virum „Black 
Friday“ ronn 90 Kontrolle vun der Police ausge-

fouert ginn, déi sech net op de Couvre-feu bezunn 
hunn. Vu dass d‘Police déi Kontrollen am Kader vun 
hirer normaler Surveillance générale de l’ordre pu-
blic duerchgefouert huet, kann net statistesch se-
parat erausgefiltert ginn, wéi eng sech op Geschäf-
ter a Galerië bezunn hunn.
ad 2. De Weekend vum „Black Friday“ selwer sinn 
an deem Kontext ronn 50 Kontrolle gemaach ginn, 
awer mat der nämmlechter Reserv wéi ënner ad 1. 
Vun der Police ass kee Protokoll opgestallt ginn an 
et gouf der Police och keen Tëschefall an deem 
Kontext gemellt.
ad 3. D’Generaldirektioun fir Mëttelstand ass am 
permanente Kontakt mat den Acteure vum Secteur. 
Fir sécherzestellen, datt d’Distanzen an d’Hy-
giènesmesuren an den Akafszentere respektéiert 
ginn, goufen eng Panoplie u Reegelen opgestallt an 
entspriechend Mesuren agefouert. Esou ass d’Droe 
vum Mask an den Akafszenteren obligatoresch. 
Zudeem dierfe Butteker mat méi wéi 400 Meterka-
ree Surface net méi wéi ee Client op zéng Meterka-
ree eraloossen. Fir dat ze kontrolléieren, hunn 
d’Akafszenteren op verschidde Methoden zeréckge-
graff. Hei gouf et virun allem e Comptage vun den 
eenzele Clientë respektiv eng Limitatioun vun de 
Parkplazen. D’Regierung huet des Weideren am 
neie Covidgesetz zousätzlech Mesuren agefouert. 
Esou ass d’Consommatioun vun Iessen oder Ge-
drénks an den Akafszenteren explizitt verbuede 
ginn. Zudeem mussen d’Akafszenteren en indivi-
duellt Sécherheetskonzept erstellen, dat de Res-
pekt vun den Distanzen an den Hygiènesmesurë 
souwéi eng besser Zirkulatioun sécherstellt.
ad 4. Zum Zäitpunkt, wou den honorabelen Depu-
téierten dës parlamentaresch Ufro gestallt huet, 
huet d’Covidgesetz eng Limitt vun engem Client pro 
zéng Meterkaree fir all kommerziell Exploitatioun 
vun enger Surface de vente vu méi wéi 400 Meter-
karee virgesinn. An der Definitioun vun der Surface 
de vente sinn d’Galeries marchandes ausgeschloss 
ginn, par analogie zu der Definitioun vun de Sur-
faces de vente am Gesetz vum 2. September 2011 
(„réglementant l’accès aux professions d’artisan, 
de commerçant, d’industriel ainsi qu’à certaines 
professions libérales“). Et huet sech awer an der 
Praxis erwisen, dass et an de Galeries marchandes 
zu gréisseren Usammlunge vu Leit an zu Situa-
tioune vun onvirsiichtegem Verhale komm ass, wéi 
z. B. Consommatioun vun Iessen oder Drénken ouni 
Maskeschutz a physesch Distanzéierung. Et hu 
sech doriwwer eraus grouss Waardeschlaange 
virun de Geschäfter an de Galeries marchandes ge-
bilt. Aus dësem Grond ass an der Ofännerung, déi 
säit dem 16. Dezember applikabel ass, virgesinn, 
dass all Exploitant vun engem Centre commercial, 
deen eng Galerie marchande huet, gehalen ass, ee 
sanitäre Protokoll en place ze setzen, fir de Flux 
vun de Clienten ze reglementéieren an ze kontrol-
léieren.
ad 5. Iwwert déi zwou éischt Woche vum Dezember 
konnt kee Pic vun Infektiounen, mee éischter ee 
Plateau festgestallt ginn, d. h. d’Infektioune sinn op 
engem héijen Niveau bliwwen. Ob een direkte Lien 
mat dem „Black Friday“ besteet, ass net méiglech 
ze soen.
ad 6. + 7. Den Artikel 7 Alinea 2 vum Code de déon-
tologie fir d’Regierungsmembere gesäit vir:  « Il n’y 
a pas de conflit d’intérêts lorsque le membre du 
Gouvernement tire un avantage du seul fait d’appar-
tenir à la population dans son ensemble ou à une 
large catégorie de personnes. » Regierungsmembe-
ren, déi Participatiounen a Firmen hunn, déi an der 
parlamentarescher Fro viséiert ginn, gehéieren zur 
„large catégorie de personnes“ vu Leit, déi sou Par-
ticipatiounen zu Lëtzebuerg hunn an zéie kee be-
sonneschen an disproportionéierte perséinleche 
Virdeel aus den aktuelle sanitäre Mesuren. Et läit 
deemno keen Interessekonflikt vir.

Question 3225 (01.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant la mise à disposition de désin-
fectants dans les écoles :
An der Stad Lëtzebuerg kruten d’Enseignantë säit 
der Rentrée de 25. Mee en Desinfektiounsmëttel, fir 
an der Klass reegelméisseg kënne Flächen ofze-
maachen. Et ass awer ze héieren, datt dat säit 
 Oktober awer elo net méi esou ass, mat der Begrën-
nung, datt d’Kanner net méi an der Klass iessen.
Et ass awer esou, datt déi kleng Collatioun moies 
dacks an der Klass op der Bänk geholl gëtt. Dobäi 
kënnt, datt bei verschiddene Fächer, z. B. den Ap-
pui, VieSo oder Cours d’accueil, all Stonn aner 
Kanner an de selwechte Klassesall erakommen an 
d’Bänke benotzen.
Vu datt déi aktuell Infektiounszuelen héich sinn an 
d’Schoulen sech als Hotspot erausgestallt hunn, 
wéilt ech dem Här Schoulminister follgend Froe 
stellen:
1. Ass et esou, datt d’Enseignanten an der Grond-
schoul keen Desinfektiounsmëttel méi ausgehän-
degt kréien?

2. Kann den Här Minister confirméieren, datt en 
 Enseignant wéinst Allergiegefor keen Desinfek-
tiounsmëttel, dat hie privat kaaft huet, benotzen 
duerf, fir d’Bänke vun de Kanner ofzewëschen?
3. Denkt den Här Minister net, datt dat awer eng 
wichteg Moossnam wier, fir d’Infektioune méi kleng 
ze halen?
4. Gesäit den Här Minister et net als problematesch 
un, wann en Enseignant net desinfizéiere kann a 
Säll, wou all Stonn aner Schüler kommen?
5. Sollt net all Enseignant en Desinfektiounsmëttel 
hunn, fir Objete wéi Kopiesmaschinn, Schneitma-
schinn asw. virum oder nom Gebrauch kënnen ze 
desinfizéieren?
Réponse (05.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. + 5. Am Kader vun der sanitärer Kris goufen 
d’Gemenge wärend dem Deconfinement an am 
Ufank vum aktuelle Schouljoer an enger éischter 
Phas doduerch ënnerstëtzt, dass si bei mengem 
Ministère dat néidegt Material fir d’Ëmsetzung vun 
de Geste-barrièrë konnte bestellen an datt si dëst 
Material dee Moment gratis an déi eenzel Grond-
schoule geliwwert kruten. Vu dass de Bedarf u Pro-
duiten, mat deenen déi néideg Preventiouns- an Hy-
giènesmesurë sollten ëmgesat ginn, virun allem fir 
d’Reprise vun de Coursen de 25. Mee 2020, nei war, 
huet dës Offer dozou bäigedroen, d’Schoule mat 
deem néidegen Equipement ze versuergen.
Ewéi am Artikel 58 vun der Loi modifiée du 6 février 
2009 portant organisation de l’enseignement fon-
damental festgehalen, ass et un de Gemengenau-
toritéiten, fir déi néideg Infrastrukturen an d’Equipe-
menter fir den Enseignement fondamental zur Ver-
fügung ze stellen an hiren Entretien ze assuréieren. 
Huet mäi Ministère an enger éischter Phas ënner-
stëtzend un der Versuergung vun de Grondschoule 
mat de Produiten, déi eng adequat Ëmsetzung vun 
den temporairë Recommandatiounen am Kontext 
vun der sanitärer Kris erlaben, deelgeholl, esou fält 
den Approvisionnement vun de Grondschoulgebaier 
mat den néidege Produiten an de Kompetenz-
beräich vun de Gemengen.
Et ass deemno un de Gemengen ze klären, ob 
d’Verdeele vun Desinfektiounsmëttel un d’Léierper-
sonal hinnen eng opportun Preventiounsmesure ze 
si schéngt. Méi sënnvoll schéngt et, op deene 
Plazen, op deene méi Leit een nämmlechten Objet 
benotzen, een Desinfektiounsmëttel hinzestellen, fir 
dass d’Utilisateure vun zum Beispill enger Kopies- 
oder Schneitmaschinn, virum a nom Benotzen hir 
Hänn kënnen desinfizéieren. Complementaire heizou 
kann eventuell eng periodesch Interventioun vun de 
Botzequippen op dëse Plazen organiséiert ginn.
ad 2. D’Assuréiere vun der Hygiène vun de Grond-
schoulgebaier ënnerläit der Autoritéit vun de Ge-
mengen. D’Gemenge stellen esouwuel dat néidegt 
Personal ewéi och d’Material heifir zur Verfügung. 
Gläichzäiteg ënnerläit et och der Verantwortung 
vun de Gemengen, d’Frequenz vun de Botzinterven-
tiounen der aktueller a lokaler Situatioun no ze ana-
lyséieren a festzeleeën. Esou e Fall, ewéi den hono-
réierten Deputéierten a senger Fro beschreift, ass 
mir net rapportéiert ginn.
ad 3. De Respekt vun der Hygiène ass zemools an 
der aktueller sanitärer Kris besonnesch wichteg. 
Aus dësem Grond gouf ënner anerem an de „recom-
mandations sanitaires temporaires de la Direction 
de la santé dans le cadre de la crise sanitaire liée 
au Covid-19 à l’attention du personnel enseignant 
et éducatif et des élèves fréquentant les cycles 1 à 
4“ festgehalen, datt et wichteg ass, d’Klassesäll 
esou wéi och d’Material an d’Miwwele reegelméis-
seg ze botzen an ze desinfizéieren.
Ewéi virdru scho beschriwwen ënnerläit d’Organisa-
tioun vun der Interventioun vun de Botzequippen an 
d’Bereetstelle vum néidege Material der Verantwor-
tung vun der jeeweileger Gemeng.

Question 3226 (01.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant l’utilisation de la langue fran-
çaise pour les avertissements taxés :
Zu Lëtzebuerg kritt ee vun der Police d’Protokoller 
zougeschéckt, wann een ze séier fiert oder eeben 
op d’Fënster vum Auto gepecht, wann ee falsch 
parkt. Dës Protokoller sinn zu Lëtzebuerg eesproo-
cheg - op Franséisch.
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Policeminister:
1. Firwat sinn d’Protokoller eesproocheg an net 
méisproocheg?
2. Firwat sinn d’Protokoller just an enger vun eisen 
dräi Amtssproochen a firwat net an eiser Landess-
prooch?
3. Wier et net logesch, fir an engem Land, dat sech 
esou mat Multilinguismus bretzt, d’Protokoller op 
méi Sproochen ze maachen?

4. Fir déi allermeeschte Lëtzebuerger ass fran-
séisch eng schwéier Friemsprooch an och fir déi 
meeschten Auslänner ass dat esou. Ongeféier 15 % 
vun den Awunner si franséisch Mammesproochler. 
Kéint een hei net de Bierger entgéintkommen an 
d’Protokoller a méi Sprooche maachen, déi si méi 
einfach verstinn?
5. Wann e Polizist oder e Pechert e Protokoll op der 
Hand schreift, huet hien dann d’Recht, eng vun ei-
sen dräi gläichberechtegten Amtssproochen ze be-
notzen oder ass et him verbueden, déi eng oder 
aner vun eisen Amtssproochen ze benotzen? Wa jo, 
wéi eng Sprooch däerf hien net benotzen an aus 
wéi engem Grond ass dëst verbueden?
6. Wann e Lëtzebuerger an Däitschland geblëtzt 
gëtt, kritt en e Protokoll aus Däitschland op Lëtze-
buerg geschéckt an deen ass dann op Franséisch. 
Firwat verfaasst Däitschland e Protokoll op Fran-
séisch, fir en op Lëtzebuerg ze schécken, wou dach 
Däitsch eng Amtssprooch hei ass? Kann de Minis-
ter bestätegen, datt dëst esou ass, well Lëtzebuerg 
dat esou op internationalem Plang festgeluecht 
huet?
7. Wa jo, ass de Minister net der Meenung, datt et 
onsënneg ass, datt Lëtzebuerg festleet, datt 
Däitschland e Protokoll fir een Awunner vu Lëtze-
buerg muss op Franséisch schreiwen?
8. Ausser bei de Gesetzer sinn eis dräi Amts-
sproochen eigentlech gläichberechtegt. Firwat gëtt 
hei da Franséisch besser behandelt an déi aner 
Amtssproochen diskriminéiert?
Réponse (17.12.2020) de M. Henri Kox, Ministre de 
la Sécurité intérieure :
Bei de „Protokoller“, déi an dëser parlamentare-
scher Fro ugeschwat sinn, handelt et sech a Wierk-
lechkeet net ëm e Protokoll, mee ëm den Avertisse-
ment taxé, d’Convocatioun respektiv de Papillon 
am Stroosseverkéier.
ad 1. D’Gesetzer an d’groussherzoglech Reglemen-
ter am Kader vum Stroosseverkéier sinn all op Fran-
séisch, dat heescht all lnfraktioun am Stroossever-
kéier ass op Franséisch libelléiert. Doduerch gëtt 
och en AT (avertissement taxé), eng Convocatioun 
oder ee Papillon a franséischer Sprooch geschriw-
wen. Am modifizéierte groussherzogleche Re-
glement vum 26. August 1993 ass de Modell vum 
AT, der Convocatioun an esou weider vum Legisla-
teur op Franséisch festgehale ginn. D’Police hält 
sech un de gesetzleche Kader, dee vum Legislateur 
festgeluecht ginn ass.
ad 2. - 4. Mir verweisen op d’Ӓntwert ënner ad 1.
ad 5. Wéinst dem gesetzleche Kader ass den Text 
um AT, um Papillon oder op der Convocatioun op 
Franséisch ze schreiwen. Dëst ass och an den in-
ternen Déngschtvirschrëfte vun der Police esou 
festgeluecht.
Ad 6. Dës Prozedure goufe festgeluecht duerch 
d’Direktiv 2011/82/UE vum 25. Oktober 2011 „facili-
tant l’échange transfrontalier d’informations 
concernant les infractions en matière de sécurité“. 
Dës Direktiv ass vun den europäesche Länner an 
hiert nationaalt Recht transposéiert ginn, zu Lëtze-
buerg ass dëst d’Gesetz vum 19. Dezember 2014 
„facilitant l’échange transfrontalier d’informations 
concernant les infractions en matière de sécurité 
routière“.
An Däitschland gesäit de Paragraf 27 vum „Strafen-
verkehrsgesetz“ Follgendes vir:
„§ 27 lnformationsschreiben
Hat die Verwaltungsbehörde in einem Bußgeldver-
fahren den Halter oder Eigentümer eines Kraft-
fahrzeugs auf Grund einer Abfrage im Sinne von Ar-
tikel 4 der Richtlinie 2011/82/EU des Europäischen 
Parlaments und des Rates vom 25. Oktober 2011 
zur Erleichterung des grenzüberschreitenden Aus-
tauschs von lnformationen über die Straßenver-
kehrssicherheit gefährdende Verkehrsdelikte (ABI. 
L 288 vom 5.11.2011, S. 1) ermittelt, übersendet 
sie der ermittelten Person ein lnformations-
schreiben. ln diesem Schreiben werden die Art des 
Verstoßes, Zeit und Ort seiner Begehung, das ge-
gebenenfalls verwendete Überwachungsgerät, die 
anwendbaren Bußgeldvorschriften sowie die für ei-
nen solchen Verstoß vorgesehene Sanktion ange-
geben. Das lnformationsschreiben ist in der 
Sprache des Zulassungsdokuments des Kraftfahr-
zeugs oder in einer der Amtssprachen des Mit-
gliedstaates zu übermitteln, in dem das Kraftfahr-
zeug zugelassen ist.“
Den éischte Krittär ass deemno d’Sproch vum Cer-
tificat d’immatriculation, dëst erkläert, wéisou 
d’Schreiwes, wat een aus Däitschland zouge-
schéckt kritt, kann op Franséisch verfaasst sinn.
ad 7. Mir verweisen op d’Ӓntwert ënner ad 6.

Question 3227 (01.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant le langage épicène :
An de Publikatioune vum Zentrum fir politesch Bil-
dung gëtt well en neimoudeschen „*“ oder „/“ be-
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notzt, fir ze „genderen“. Zum Beispill „jede/-r 
Einwohner/-in“ (aus: Was ist... das Parlament?) 
oder „Luxemburger*innen“ (am Duerchbléck Nr. 3). 
Dës Broschüren an hir Inhalter wende sech un 
d’Schüler a sollen an de Schoule benotzt ginn.
Weeder de Genderstärchen nach de Genderbannen-
I si virgesinn an den offizielle Rechtschreifreegelen. 
„Genderen“ ass also en orthografesche Feeler.
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Schoulminister:
1. Ass de Minister der Meenung, datt déi offiziell 
Orthografie soll an de Schoulen ugewannt ginn?
2. Wéi steet de Minister dozou, datt Broschüren, 
ewéi z. B. déi vum Zentrum fir politesch Bildung, 
deen ënnert der Tutelle vum Schoulminister steet, 
mat orthografesche Feeler erausgi ginn?
3. Wéi steet de Minister dozou, wann an de Schoule 
Broschüren - oder soss Aarbechtsmaterialien - mat 
orthografesche Feeler, ewéi z. B. dem Genderstär, 
verdeelt a benotzt ginn?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. Et ass wuel fir jiddereen evident, dass an de 
Schoulen déi offiziell Orthografie vun de jeeweilege 
Sproochen ze respektéieren ass.
ad 2. + 3. Den Zentrum fir politesch Bildung (ZpB) 
ass eng Fondatioun, déi onofhängeg vu partei-
politesch a weltanschaulech gebonnenen Organisa-
tiounen ass. D’Fondatioun, hir Gremien an hiert Per-
sonal féiere keng Regierungspolitik aus a schaffen 
net op Instruktioun vu Ministèren oder Autoritéiten.
Wéi vill aner Acteuren ass och den ZpB fräi, Publi-
katiounen ze erstellen, déi sengem Objet an senge 
Missiounen entspriechen an déi an de Schoule 
kënne benotzt ginn.
Och wann et an den zitéierte Beispiller ëm déi 
däitsch Orthografie geet, sou ginn awer a ville 
Sproochen d’Gendermarkéierungen ënnerschidd-
lech benotzt, wat awer net als orthografesch Feeler 
ze bewäerten ass, mee éischter als Schreifvarian-
ten, déi am Kader vun ëmmer méi grousse Be-
méiungen ze verstoe sinn, fir sproochlech Diskrimi-
néierunge vun deem engen oder anere Geschlecht 
ze vermeiden. Et weist op e Bedierfnis hin, eppes 
auszedrécken, wat et an der Gesellschaft gëtt, wat 
awer nach net offiziell an de sproochleche Ree-
gelwierker festgeluecht ass. Sprooche sinn eppes 
Lieweges a verännere sech lafend.
Och fir d’Lëtzebuerger Sprooch ginn aktuell Iwwer-
leeungen zu engem gendergerechte Sproochge-
brauch gemaach. Den Zentrum fir d’Lëtzebuerger 
Sprooch an de Kommissär fir d’Lëtzebuerger 
Sprooch schaffen u Recommandatiounen, fir déi 
Leit, déi gendere wëllen. Zum aktuellen Zäitpunkt 
sinn awer keng Virschrëften an deem Zesummen-
hang virgesinn.
Wat déi däitsch Sprooch ugeet, sou huet den Aar-
bechtsgrupp „Geschlechtergerechte Schreibung“ 
vum Rat für deutsche Rechtschreibung an dësem 
Zesummenhang de 16. November 2018 no enger 
ganz interessanter Analys eng Rei Recommanda-
tioune publizéiert, déi een hei noliese kann:
http://www.rechtschreibrat.com/DOX/rfdr_2018-11-
28_anlage_3_bericht_ag_geschlechterger_schrei-
bung.pdf

Question 3228 (01.12.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant les transferts d’argent par des en-
tités internationales vers l’Inde :
Fin novembre, la loi sur les transferts d’argent de 
l’étranger vers l’Inde,  « The Foreign Contribution 
Act (FCRA) » fut modifiée par le Gouvernement en 
Inde. Cet amendement règlemente l’admission et 
l’usage de fonds en provenance de pays tiers et im-
pacte directement le travail et les opérations des 
ONG locales soutenues par des organisations à 
l’étranger.
Récemment, une ONG luxembourgeoise a contacté 
ses membres et communiqué que  « l’application 
étendue de la FCRA place toutes les activités des 
ONG directement sous le contrôle du Gou-
vernement » et que le compte de leur correspon-
dant en Inde  « a été bloqué pour tout transfert de 
fonds venant de l’étranger ». Selon l’ONG, les chan-
gements dans le FCRA rendront impossible leur tra-
vail sur le terrain et, par conséquent, la décision au-
rait été prise d’arrêter toute activité en soutien et 
de dissoudre l’ASBL.
Selon les informations disponibles, le règlement 
amendé vise à régler la réception de fonds récep-
tionnés par des individuels, entreprises et associa-
tions, ceci dans un effort de prohiber toute accep-
tation de fonds reçus pour des activités nocifs à 
l’intérêt national. Le Gouvernement demande entre 
autres qu’au futur, les fonds puissent seulement 
être reçus sur des comptes enregistrés chez la  
« State Bank of India », enregistrés en tant que 
comptes FCRA.

L’ouverture d’un tel compte est en outre sujet à un 
enregistrement préliminaire et l’obtention d’une per-
mission d’y procéder. En condition supplémentaire, 
l’organisation qui cherche à s’enregistrer doit avoir 
existé pour un minimum de trois ans et avoir dé-
pensé un minimum de quinze roupies de Lakh (1,5 
millions de roupies) pour le bénéfice de la société 
pendant les trois années passées.
Tandis que les amendements sont expliqués par la 
volonté d’éviter la fraude ou que des entités sans 
permission ne puissent avoir accès à des fonds in-
ternationaux, d’autres voix expriment que les condi-
tions strictes servent comme mesures d’interven-
tion contre des adversaires politiques et des orga-
nisations de bénévoles et non gouvernementales 
en mission d’aider les couches sociales en besoin. 
Plusieurs groupements de droits de l’homme se 
sont déjà exprimés contre les mesures du Gou-
vernement, dont Amnesty International qui, suivant 
leur site Internet, aurait aussi cessé ses activités 
suite au blocage de ses comptes.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre de la Coopération 
et de l’Action humanitaire :
1) Est-ce que Monsieur le Ministre est au courant 
des nouvelles restrictions et conditions impactant 
les transferts d’argent par des entités internatio-
nales vers l’Inde ?
2) Dans l’affirmative, est-ce que Monsieur le Mi-
nistre est favorable aux amendements effectués ?
3) Dans la négative, serait-il envisageable de négo-
cier des conditions pour les entités luxembour-
geoises à travers des accords sur le niveau de la 
coopération ?
4) Étant donné que certaines ONG regrettent devoir 
arrêter leurs missions sur le terrain dans les condi-
tions actuelles, comment le Gouvernement peut-il 
assurer une continuation des aides en Inde au ni-
veau de l’aide humanitaire ?
5) Quelles ONG luxembourgeoises sont impactées 
par la nouvelle régulation ?
6) Quelle sera l’affectation des fonds déjà versés 
en tant que dons pour aider les associations si les 
comptes étaient en effet bloqués ?
Réponse (29.12.2020) de M. Franz Fayot, Ministre 
de la Coopération et de l’Action humanitaire :
En réponse aux questions posées par l’honorable 
Député, il peut être indiqué ce qui suit.
ad 1) À travers notre ambassade basée à New 
Delhi, nous avons pris connaissance des nouvelles 
restrictions impactant les transferts d’argent par 
des entités internationales vers l’Inde. Le Ministère 
des Affaires étrangères et européennes (MAEE) a 
également pris connaissance des divers impacts 
de ces nouvelles mesures sur le travail des ONGD 
luxembourgeoises actives en Inde en octobre via la 
plateforme du Cercle de coopération des ONG de 
développement (ONGD). Une réunion a été organi-
sée entre le MAEE et les ONGD actives en Inde pour 
faire le point sur la situation en novembre 2020.
ad 2) Au nom des 27 États membres de l’Union eu-
ropéenne, la Délégation de l’Union européenne à 
New Delhi a effectué des démarches auprès des 
autorités indiennes pour faire part de nos préoccu-
pations quant à l’impact éventuel de ces nouvelles 
mesures sur la société civile et les entités interna-
tionales basées en Inde.
ad 3) Comme indiqué précédemment, nous 
sommes en contact avec nos homologues euro-
péens ainsi qu’avec la Délégation de l’Union euro-
péenne sur le sujet.
ad 4) À l’heure actuelle, le MAEE ne soutient pas de 
projet d’aide d’urgence en Inde, mais seulement 
des projets sous le volet coopération au développe-
ment. Il n’y a donc pas d’impact au niveau de l’aide 
humanitaire pour ce qui est de projets soutenus par 
le MAEE.
ad 5) Certaines associations ou fondations actives 
en Inde seront éventuellement impactées par les 
nouvelles mesures. Actuellement, la Coopération 
au développement cofinance huit ONGD qui 
mettent en œuvre des projets ou programmes en 
Inde. Il s’agit des ONGD suivantes : Les Amis du Ti-
bet, Dignity, Entwécklung duerch e gerechten Han-
del, Action Solidarité Tiers Monde, ECPAT Luxem-
bourg, Programme d’Aide au Développement des 
Enfants du Monde, Aide à l’Enfance de l’Inde et du 
Népal, Fondation Partage Luxembourg, Fondation 
Caritas Luxembourg, Christian Solidarity Internatio-
nal et Pharmaciens sans Frontières.
ad 6) La nouvelle loi, entrée en vigueur le 29 sep-
tembre 2020, modifiant la loi intitulée  « Foreign 
Contribution Amendment Act (FCRA Regulation 
Act) » régit la manière dont les organisations à but 
non lucratif actives en Inde peuvent recevoir des fi-
nancements étrangers. Les partenaires locaux qui 
perçoivent un financement étranger de la part des 
ONGD devront se conformer aux nouvelles dis-
positions légales, c’est-à-dire, entre autres, obtenir 
un enregistrement FCRA et ouvrir un compte ban-
caire auprès de la State Bank of India à New Delhi. 

Le MAEE est en contact étroit avec les ONGD 
luxembourgeoises actives en Inde pour faire en 
sorte que les fonds qui seront envoyés en 2021 le 
soient seulement vers des partenaires locaux dis-
posant d’un enregistrement FCRA. La majorité des 
ONGD luxembourgeoises travaillant avec des parte-
naires locaux n’ayant pas ce statut ni de compte 
bancaire auprès de la State Bank of India sont ac-
tuellement en train d’accomplir des démarches 
pour se conformer aux nouvelles dispositions lé-
gales. Le risque de voir des fonds déjà versés blo-
qués est donc très limité, compte tenu des mesures 
de mitigation mises en place par les ONGD actives 
en Inde.

Question 3229 (01.12.2020) de MM. Jeff Engelen 
et Fred Keup (ADR) concernant le Commissaire à 
l’éducation physique et aux sports :
D’Sportsproffe sinn net d’accord mat der geplang-
ter Reform beim Poste vum „Commissaire du Gou-
vernement à l’éducation physique et aux sports“, 
eng Plaz, déi dacks aus de Reie vun den Ensei-
gnante besat ginn ass. Den Titel selwer soll an 
 Zukunft nach just „Commissaire aux sports“ sinn. 
Doraus ergi sech e puer Froen, déi mir dem Här 
Sportsminister an dem Här Schoulminister gär 
 géife stellen:
1. Ass séchergestallt, datt an Zukunft d’Kom-
missäre fir Sport a Schoulsport mussen en akade-
mesche Master-Ofschloss am Sport hunn?
2. Ass séchergestallt, datt si déi dräi Amts-
sproochen op héijem Niveau meeschteren?
3. Garantéiert den Här Sportsminister, datt den 
 Anciennetéitsprinzip am ëffentlechen Déngscht 
respektéiert bleift an datt d’zukünfteg Kommissä-
ren a leedend Staatsbeamten a sengem Ministère 
nieft hirer akademescher Ausbildung och eng laang 
genuch Erfarung an der staatlecher Verwaltung 
hunn?
4. Huet dee Kommissär am Sportsministère nieft 
senger berodender Aufgab fir de Minister net och 
eng Koordinatiounsverantwortung am Sportswie-
sen? Wär et dann net méi logesch, wann hie weider-
hin d’Sportsaktivitéiten an de Schoule géing koordi-
néieren?
Réponse commune (07.01.2021) de M. Dan 
 Kersch, Ministre des Sports, et de M. Claude 
Meisch, Ministre de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse :
D’Froe vun den honorabelen Deputéierte bezéie 
sech op d’Funktioun vum Sportskommissär, déi, 
niewent villen anere Bestëmmungen, och an der Ge-
setzesvirlag N° 7708 e Sujet ass. Dofir verweist 
d’Regierung op d’Äntwert vum Sportsminister op 
déi parlamentaresch Fro N° 3153 zum selwechte 
Sujet, respektiv op den Text vun der Gesetzesvirlag 
N° 7708, déi den 18. November 2020 an der Cham-
ber deponéiert ginn ass.

Question 3231 (01.12.2020) de M. André Bauler 
(DP) concernant la mise en place d’un tram pour la  
« Nordstad » :
Depuis des années, le nombre d’habitants de la  
« Nordstad », troisième pôle de développement 
 urbain du pays, va croissant, d’où également une 
 intensification du trafic et la nécessité de mieux or-
ganiser la mobilité sur le territoire des cinq com-
munes concernées, voire au-delà.
Voilà pourquoi j’aimerais poser les questions sui-
vantes à Monsieur le Ministre de la Mobilité et des 
Travaux publics :
- Monsieur le Ministre juge-t-il opportun la mise en 
place d’un tram pour la  « Nordstad » ?
- Dans l’affirmative, est-ce que des études à ce su-
jet ont déjà été réalisées ?
- À quel stade les travaux au sein du ministère se 
trouvent-ils ? Quand Monsieur le Ministre pourrait-il 
présenter un projet concret au public ?
- Monsieur le Ministre peut-il se prononcer d’ores et 
déjà sur un tracé provisoire ? Quelles localités se-
raient, le cas échéant, desservies par le tram ?
- Est-ce que le réaménagement de la gare d’Ettel-
bruck a été conçu de façon à pouvoir intégrer une 
ligne de tram à l’avenir ?
Réponse (28.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Dans sa question parlementaire, l’honorable Député 
s’enquiert de l’opportunité d’un tramway pour la 
Nordstad et de l’avancement d’éventuelles études 
en ce sens.
Sans parler de l’urbanisation diffuse, en partie ru-
rale, de la Nordstad et du fait que ses centralités 
principales sont déjà directement reliées par une 
voie ferrée - non seulement entre elles, mais égale-
ment avec les deux autres pôles de développement 

urbain du pays que sont l’ « Agglolux », et l’ « Agglo-
sud » -, le seul fait que la Nordstad ( « Agglonord ») 
compte 24.000 habitants montre qu’un tramway y 
serait très largement surcapacitaire par rapport à la 
demande.
Concernant les planifications en cours, notamment 
pour le Plan national de mobilité 2035, je renvoie 
l’honorable Député à ma réponse à la récente ques-
tion parlementaire n° 3021 des honorables Dépu-
tées Francine Closener et Cécile Hemmen. En ré-
sumé, un système de transport multimodal adapté 
à la demande projetée pour l’horizon 2035, cou-
vrant naturellement aussi la Nordstad, sera pré-
senté à la fin 2021. Ce Plan national de mobilité ne 
vise pas à doter toutes les régions du pays d’un 
mode de transport en particulier, mais d’offrir à un 
maximum de résidents et de travailleurs frontaliers 
des connexions attractives, avec idéalement un 
seul transbordement vers les principales destina-
tions du Grand-Duché.
Le changement de paradigme consiste donc à par-
tir, région par région, des besoins en mobilité de la 
population, pour en conclure quelle combinaison de 
modes de transport est la plus adaptée à leur situa-
tion spécifique.

Question 3232 (01.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant l’impact de l’obligation du port 
du masque sur les enfants :
Et geet ëm d’Maskeflicht an de Schoulen a Betrei-
ungsstrukturen. Hei hu rezent eng Rei Orthophonis-
ten an aner Spezialiste festgestallt, datt d’Maske-
flicht vum Personal negativ Auswierkungen op 
d’Kanner kann hunn. Dat an deem Sënn, datt d’Kan-
ner net méi dat ganzt Gesiicht vun de Bezuchsper-
soune gesinn. Doduerjer kënne gewësse Problemer 
optrieden, virun allem beim Léiere vun der Sprooch. 
An der Haaptsaach betrëfft dat kleng Kanner an de 
Crèchen, déi amgaange si schwätzen ze léieren. 
Betraff sinn awer och Kanner mat Dyslexie oder 
Kanner, déi Friemsprooche léieren. Et ass deemno 
wichteg, datt sou e Kand d’Lëpsen an de Mond vum 
Enseignant oder Educateur ka gesinn.
Dowéinst wéilt ech follgend Froen un d’Regierung 
stellen.
1. Ass sech d’Regierung dëser Problematik 
bewosst?
2. Am Fall wou d’Maskeflicht nach méi laang gëllt, 
si Mesurë virgesinn, fir dësem Problem entgéint-
zewierken?
3. Wär et méiglech, fir dat betraffent Personal vun 
der Maskeflicht ze befreien, wa si am Déngscht 
sinn?
4. Wéi eng Moossnamen hëlt d’Regierung, fir Defi-
ziter vun de betraffene Kanner opzefänken?
Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. + 2. Duerch de Mask ass et esou, datt de 
Mond verdeckt ass an d’Kanner d’Stëmm vum 
 Erzéier oder Enseignant net ganz esou däitlech 
héiere wéi ouni e Mask.
Aus dësem Grond besteet am nonformale Bildungs-
beräich vun de klenge Kanner (Crèchen) keng Mas-
keflicht fir d’Personal am Ëmgang mat de Kanner. 
Mat de steigenden Infektiounszuelen ass aller-
déngs eng Consigne erausgaangen, laut där de 
Mask fir d’Personal an der Crèche „fortement re-
commandé“ ass. Et gëtt gläichzäiteg drop hige-
wisen, datt de Gestionnaire soll op transparent 
Masken zeréckgräifen, besonnesch fir de Kanner ze 
erméiglechen, d’Mimik vum Personal zu all Moment 
ze erliewen.
ad 3. Schüler mat Beanträchtegunge sinn heefeg 
vun der Maskeflicht entbonnen opgrond vu Certifi-
cate vun hirem jeeweilegen Dokter.
ad 4. Kompenséiert gëtt mat Hëllef vu Visièren a 
Plexiglasoftrennungen. Awer och transparent 
Maske kommen an den Asaz. Am Alldag wiesselt 
dat spezialiséiert Personal tëschent normalem 
Mask, „duerchsiichtegem“ Mask an Op-Distanz-
goen-ouni-Mask of. Den Asaz vun audiovisuelle Me-
dien (Video, Fotoen, Biller oder Tounbeispiller) oder 
och Onlinecoursen erlaben et, ouni Mask mam 
Kand ze schaffen. Kompenséiert gëtt awer och 
duerch nonverbal Matdeelungen, wéi d’Kierpers-
prooch oder Beréierungen.

Question 3233 (02.12.2020) de M. Marc Spautz 
(CSV) concernant la baisse des cas de rhume :
Laut engem Artikel vum 29. November 2020 an der 
„Frankfurter Allgemeine Sonntagszeitung“ hätt ee 
festgestallt, dass déi Däitsch sech säit dem 
 Hierscht manner erkaalt hätten. Dëst kéint op de 
Fait zeréck zeféiere sinn, datt een duerch d’Pande-
mie generell manner ënnert d’Leit geet an d’Ge-
leeënheet sech unzestieche soumat reduzéiert gëtt.
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Deemno hunn déi däitsch Apdikten a Krankekeess-
versécherungen uginn, datt den Ëmsaz un Houscht- 
a Schnappmëttelen ëm ronn 40 Prozent erofgaan-
gen ass par Rapport zum leschte Joer. Och konnt 
eng vun deene gréissten däitsche gesetzleche 
Krankekeesen e Sechstel manner ageschriwwen 
Employéën, déi opgrond vun Otemweeerkrankunge 
krankgeschriwwe sinn, registréieren.

An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Gesondheetsministesch an un de Minister fir so-
zial Sécherheet stellen:

- Kann d’Regierung matdeelen, ob och zu Lëtze-
buerg säit dem Hierscht eng Baisse un Erkältungen, 
respektiv Otemweeerkrankungen, festzestellen 
ass?

- Ass den Apdikten hiren Ëmsaz un Houscht- a 
Schnappmëttelen zu Lëtzebuerg och erofgaangen? 
Wa jo, ëm wéi vill Prozent?

- Konnt eis national Gesondheetskeess och eng 
Baisse vun den Employéen, déi opgrond vun Otem-
weeerkrankunge krankgeschriwwe sinn/waren, par 
Rapport zum leschte Joer feststellen? Wa jo, ëm 
wéi vill Prozent ass dës Zuel par Rapport zum 
leschte Joer erofgaangen?

Réponse commune (21.12.2020) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Romain 
Schneider, Ministre de la Sécurité sociale :

Erkältungen an Otemweeerkrankunge gehéieren net 
zu de meldeflichtegen Infektiounen. Dofir huet 
d’Santé do keng komplett Statistiken.

D’Direktioun vun der Santé, den nationale Ge-
sondheetslaboratoire, d’Generalisten an d’Pediatere 
bedreiwen awer e sougenannte „réseau sentinelle“ 
(projet REVILUX), deen ënner anerem säit dem 13. 
Oktober d’Frequenz vun de Consultatioune fir ARI 
(acute respiratory infection)-Symptomer evaluéiert.

Deen Taux läit an der Woch 48 (vum 23. November 
bis 29. November) bei 16,9 %. Am Verglach mam 
leschte Joer an op d’Populatioun vum Land norma-
liséiert ass dësen Taux net wierklech verschidden 
iwwert den Zäitraum vun der Woch 41 bis 48, wéi 
och de Graphique vun dem European Centre for 
 Disease Control and Infection (ECDC) weist:

(graphique à consulter auprès de l’Administration 
parlementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la 
Chambre - Rôle des affaires - Questions parlemen-
taires - rechercher n° de la question).

Zur gläicher Zäit analyséiert den LNS och Echantil-
lonen aus den zwee „centres de consultation 
 Covid-19” op verschidde respiratoresch Viren an 
huet do an 11 % d’Presenz vun engem HRN (human 
rhinovirus) festgestallt.

D’Inspektioun vun der sozialer Sécherheet kann 
awer dozou méi genee Donnéeë liwweren, mee dat 
eréischt Enn Mäerz 2021. Déi Donnéeë vum 
 Hierscht, déi den honorabelen Deputéierte freet, 
sinn aktuell nach net all disponibel.

Question 3234 (02.12.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant les gardes champêtres :

Laut dem Artikel 97 vum Text coordonné vun der 
Loi communale vum 13. Dezember 1988 kann eng 
Gemeng een oder méi Gardes champêtres (Bann-
hidder) astellen. Dës kéinten da laut Gesetz ver-
schidde Kompetenze kréien:

 « Il concourt, sous l’autorité du bourgmestre, à 
l’exécution des lois et règlements de police ainsi 
qu’au maintien du bon ordre et de la tranquillité 
dans la commune. »

Am Artikel 14-2 vum Code de procédure pénale zu 
de Gardes champêtres heescht et:

 « Ils conduisent devant un officier de police judi-
ciaire tout individu qu’ils surprennent, dans les li-
mites de leur compétence territoriale, en flagrant 
crime ou délit. »

An deem Zesummenhang wéilt ech dem Här Mi-
nister fir bannenzeg Sécherheet an der Madamm 
Inneminister dës Froe stellen:

1. Kënnen d’Ministere confirméieren, dass dës Ge-
setzer nach esou applizéiert kënne ginn?

2. Kënnen d’Ministere bestätegen, dass d’Positioun 
vum Bannhidder haut nach kann als Funktioun de 
Gemengebeamten uvertraut ginn?

3. Kéinten dës Bannhidder am Kader vun den uewe 
genannte Gesetzer d’Police also an hirer Aarbecht 
ënnerstëtzen?

Réponse commune (16.12.2020) de M. Henri Kox, 
Ministre de la Sécurité intérieure, et de Mme Taina 
Bofferding, Ministre de l’Intérieur :

ad 1. Den Artikel 97 vum ofgeännerte Gemengege-
setz vum 13. Dezember 1988 an den Artikel 14-2 
vum Code de procédure pénale sinn a Kraaft a kën-
nen zu all Moment applizéiert ginn.

ad 2. De Garde champêtre respektiv de Bannhidder 
huet och weiderhin de Statut vum Gemengebeam-
ten an d’Qualitéit vum Agent de police judiciaire, fir 
Infraktiounen ze recherchéieren a festzestellen „qui 
portent atteinte aux propriétés forestières et ru-
rales (...) et pour lesquelles compétence leur est 
attribuée par des lois spéciales“.

Ergänzend dozou ass awer nach ze bemierken, 
dass de Gesetzesprojet N° 7126 iwwer d’Sanctions 
administratives virgesäit, dass d’Fonctioune vum 
Bannhidder auslafe wäerten, an dass d’Agents mu-
nicipaux déi Fonctioun wäerten iwwerhuelen an 
zousätzlech Kompetenze kréien.

Dat heescht, dass an Zukunft d’Agents municipaux 
Avertissements taxés kënnen ausstelle wéinst 
Falschparken, Infraktioune géint Gemengeregle-
menter kënne feststellen, déi via Sanctions admi-
nistratives oder Amende pénale bestrooft ginn. 
Ausserdeem iwwerhëlt den Agent municipal dem 
aktuelle Bannhidder seng Fonctiounen op Basis 
vum Artikel 14 vum Code de procédure pénale.

Déi Agents municipaux, déi d’Qualitéit als Agent de 
police judiciaire kréien, mussen zousätzlech Wei-
derbildung maachen an de Promotiounsexame vun 
hirer Carrière bestan hunn.

ad 3. Am Kader vun hire Kompetenzen, déi am Ge-
mengegesetz vum 13. Dezember 1988 an den Ar-
tikele 14 bis 14-2 vum Code de procédure pénale 
festgehale sinn, kënnen d’Bannhidder d’Police 
duerchaus an hirer Aarbecht an deenen ënnert 
ad 1. zitéierte limitéierte Kompetenzberäicher ën-
nerstëtzen. Dozou muss een awer preziséieren, 
dass et sech hei ëm ganz spezifesch Infraktiounen 
am Kader vun de Gemengereglementer an dem Na-
turschutz handelt, déi d’Bannhidder duerch Procès-
verbaux, déi un den zoustännege Parquet adres-
séiert ginn, aktéiere mussen. All weider 
Amtshandlung kënne se just a Presenz vun engem 
Policebeamte maachen, deen de Statut vum Offi-
cier de police judiciaire huet.

Question 3235 (02.12.2020) de MM. Gusty Graas 
et Gilles Baum (DP) concernant les masques trans-
parents :

Le port du masque constitue une mesure efficace 
pour la limitation de la propagation du Sars-CoV-2. 
En même temps, il peut poser un réel défi au déve-
loppement langagier des jeunes enfants.

Or, de nombreux articles et témoignages de méde-
cins indiquent que l’impossibilité de voir ni le mou-
vement des lèvres ni les expressions du bas de vi-
sage peut avoir un impact négatif sur l’apprentis-
sage du langage des enfants.

À cet égard, nous aimerions poser les questions 
suivantes à Madame la Ministre de la Santé et à 
Monsieur le Ministre de l’Éducation nationale, de 
l’Enfance et de la Jeunesse :

- Les Ministres jugent-ils utile d’approvisionner le 
personnel du cycle 1 et les SEA d’une certaine 
quantité de masques transparents ? Dans l’affirma-
tive, de quelle manière entendent-ils procéder ?

Réponse (08.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :

Le contexte de la crise sanitaire sans précédent au-
quel nous faisons face depuis presqu’un an a induit 
une série de mesures dans les services d’éducation 
et d’accueil en vue de protéger les populations à 
risque. Outre les gestes barrière, le port du masque 
constitue une mesure qui s’avère efficace pour limi-
ter la propagation du Covid-19.

Vu l’augmentation des cas, il a été décidé d’intro-
duire des mesures supplémentaires au sein des 
services d’éducation et d’accueil pour enfants sco-
larisés où le port du masque est devenu obliga-
toire. 

Cette obligation ne s’applique cependant pas aux 
services d’éducation et d’accueil pour jeunes en-
fants. En effet, il est essentiel pour le développe-
ment cognitif et social des enfants qu’ils puissent 
observer les mimiques et l’expression du visage du 
personnel d’encadrement. Dès lors, il a été commu-
niqué que le port du masque pour le personnel 
d’encadrement est fortement recommandé et il a 
été précisé de privilégier le recours à des masques 
transparents. 

À ce jour, les structures d’accueil concernées n’ont 
pas formulé de demande en la matière auprès du 
ministère. Chaque gestionnaire, en tant qu’em-
ployeur, doit fournir le matériel de travail néces-
saire à son personnel en vue de lui permettre d’exé-
cuter son travail dans le respect des consignes sa-
nitaires et dans le respect de sa mission pédago-
gique. Bien entendu, les frais relatifs au matériel de 
travail, y compris les masques transparents, sont 
éligibles au niveau de la convention. Dès lors, le mi-
nistère n’a à ce stade pas envisagé de fournir des 
masques transparents aux services d’éducation et 
d’accueil.

Question 3237 (02.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar, Gilles Roth et Léon Gloden (CSV) concer-
nant les activités de gardiennage et de surveil-
lance exercées par des entreprises privées au pro-
fit de l’État :
La loi modifiée du 12 novembre 2002 soumet à 
agrément les activités privées de gardiennage et de 
surveillance.
Son article 2 définit le champ d’application des ac-
tivités en question dont il y a lieu de citer plus parti-
culièrement (i) la surveillance de biens mobiliers et 
immobiliers et (ii) la protection des personnes.
C’est dans ce contexte que nous aimerions poser 
les questions suivantes à Monsieur le Premier Mi-
nistre, Ministre d’État, à Madame le Ministre de la 
Justice, à Monsieur le Ministre de la Mobilité et des 
Travaux publics et à Monsieur le Ministre de la Sé-
curité intérieure :
- Combien de sociétés disposent actuellement de 
l’agrément ministériel pour l’exercice des activités 
en question ?
- Combien de services, administrations, établisse-
ments publics étatiques et autres personnes inves-
ties par l’État d’une mission de service public ont ac-
tuellement conclu des contrats avec ces sociétés ?
- Combien de ces contrats permettent aux agents 
de gardiennage et de surveillance des contrôles 
d’accès à l’enceinte voire aux bâtiments publics 
tout court ?
- Combien de ces contrats permettent aux agents 
des sociétés en question d’exercer l’activité de pro-
tection des personnes ?
- Serait-il possible d’obtenir une liste complète de 
ces contrats avec la précision du cocontractant  
« étatique », des activités couvertes par lesdits 
contrats et des prestations accessoires éventuelle-
ment prévues ?
- Quel est le budget total projeté par les acteurs 
étatiques pour les activités de gardiennage et de 
surveillance respectivement pour la protection des 
personnes ?
- À quelles données ces sociétés privées de gar-
diennage ont-elles accès pour accomplir leurs mis-
sions ? Madame et Messieurs les Ministres 
peuvent-ils nous fournir des précisions à cet égard 
pour chaque type de contrat de prestation concerné 
et l’intégrer dans la liste mentionnée supra ? La lé-
gislation sur la protection des données est-elle res-
pectée dans ce contexte ?
Réponse commune (04.01.2021) de M. Xavier 
 Bettel, Premier Ministre, Ministre d’État, de Mme 
Sam Tanson, Ministre de la Justice, de M. François 
Bausch, Ministre de la Mobilité et des Travaux pu-
blics, et de M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité in-
térieure :
Il n’existe pas de liste centralisée de contrats de 
gardiennage conclus par les services, administra-
tions, établissements publics étatiques et autres 
personnes investies par l’État d’une mission de ser-
vice public. Il existe néanmoins dans une multitude 
de cas un besoin certain pour le gardiennage privé 
de bâtiments et d’objets divers. Dans ce cas, des 
contrats de gardiennage sont conclus suivant la lé-
gislation en vigueur.

Question 3238 (02.12.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant l’utilisation privée de locaux 
commerciaux :
Et kënnt dacks vir, datt d’Patrone vu Geschäfts- an 
Horescalokaler Leit privat an dës Raimlechkeeten 
alueden.
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Minister fir Mëttelstand:
1. Wa Patrone vu Geschäfts- an Horescalokaler Leit 
privat an hir Raimlechkeeten alueden, gëllen dës 
dann och offiziell net méi als ëffentleche Beräich a 
mussen an deem Hibléck och d’Covidbestëmmunge 
vun der Regierung net méi anhalen?
2. Wéi eng Autoritéite sinn am Horescaberäich alles 
befuugt, Kontrollen däerfen ze maachen an zu wéi 
engen Auerzäite kënnen dës Kontrolle gemaach 
ginn?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Lex Delles, 
Ministre des Classes moyennes, de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Henri Kox, Mi-
nistre de la Sécurité intérieure :
ad 1. Säit der Gesetzesännerung vum 25.  November 
2020 dierfen Horescalokaler net méi privatiséiert 
ginn. Dëst gëllt och fir Geschäftslokaler säit der En-
trée en vigueur vum Gesetz vum 24. Dezember 2020. 
Dës Etablissementer si fir de Public zou an also net 
accessibel. D’Patrone kënnen deemno d’Raim-
lechkeeten net un Drëttpersoune viruverlounen.
Ee Patron, deem säi Geschäftslokal respektiv säin 
Horescalokal awer op der selwechter Adresse ass 

wéi säin Domicile (z. B. eng Duerfwiertschaft), dierf 
Leit an dës Raimlechkeeten invitéieren. An deem 
Fall gëlle selbstverständlech och d’Covidbestëm-
mungen, sou wéi se vun der aktuell applicabeler 
Gesetzgeebung festgehale sinn:
 « Les rassemblements à domicile ou à l’occasion 
d’événements à caractère privé, dans un lieu fermé 
ou en plein air, sont limités aux personnes qui font 
partie du même ménage, qui cohabitent ou qui se 
trouvent au domicile dans le cadre de l’exercice 
d’un droit de visite et d’hébergement ou dans l’exer-
cice des résidences alternées, et à un maximum de 
deux visiteurs qui font également partie d’un même 
ménage ou qui cohabitent. » (article 4 de la loi mo-
difiée du 17 juillet 2020 sur les mesures de lutte 
contre la pandémie Covid-19)
De Patron an d’Leit aus sengem eegene Stot oder 
déi mat him zesummeliewen dierfen deemno nach 
zwee Leit aus engem anere Stot invitéieren. Dës 
Leit mussen awer allen zwee dem selwechte Stot 
ugehéieren.
ad 2. Hei muss een ënnerscheeden tëscht Kontrol-
len, déi am normale legale Kader oder am Kader 
vun de Covidbestëmmunge gemaach ginn.
Am normale gesetzleche Kader dierfe souwuel 
Beamte vun der Police wéi och speziell forméiert 
Beamte vun der Douane, ITM, Santé oder Veterinär-
sinspektioun Kontrollen an Horescalokaler 
 duerchféieren, an dëst zu allen Auerzäiten, wou déi 
Lokaler op sinn. Dëst gëllt awer just fir dee 
jeeweilege Beräich, wou déi eenzel Beamte gesetz-
lech Kompetenzen hunn.
Am Kader vun de Covidbestëmmunge gëlle follgend 
Reegelen am Horescaberäich. All Aktivitéite vun 
engem Horescalokal am Kader vum Artikel 3bis (2) 
si verbueden, dat betrëfft och Aktivitéite wéi „diver-
tissement en salle“. Laut dem Artikel 3 ter (1) sinn, 
mat Ausnamen, all „établissements relevant du 
secteur culturel“ fir de Public zou. Och den Artikel 3 
quater alinéa 1er gesäit vir, datt allgemeng „établis-
sements de restauration et de débit de boissons“ 
fir de Public zou sinn.
D’Infraktioune géint Covidbestëmmungen, och am 
Horescaberäich, gi vun de Beamte vun der Police 
an der Douane konstatéiert. An dësem Sënn si 
 Covidbestëmmungen ee Spezialgesetz an d’Beamte 
vun der Police an der Douane kënnen zu allen 
Dages- an Nuetszäiten an den Horsecalokaler 
kontrolléieren, virausgesat, déi Autoritéiten hu 
fräien a legalen Zougang zu dëse Lokaler.

Question 3239 (02.12.2020) de MM. Jeff Engelen 
et Fernand Kartheiser (ADR) concernant la digitali-
sation des démarches administratives :
Grad eis eeler an/oder sozial méi schwaach Mat-
bierger hunn dacks kee Computer. Elo ass et awer 
esou, datt een zu Lëtzebuerg sëllege Verwaltungs-
virgäng just nach iwwert den elektronesche Wee 
ofwéckele kann, esou muss een z. B. och d’TVA-Er-
klärung elo digital areechen. D’Regierung forcéiert 
bewosst de Wee an d’Digitaliséierung, och well si 
sech op dës Manéier eng Reduzéierung vum 
Pabeierverbrauch versprécht.
An deem Kontext hätte mir follgend Froen un 
 d’Regierung:
1. Ass d’Regierung sech bewosst, datt duerch déi 
uewe beschriwwen Ëmstänn all Bierger, respektiv 
Stot, lues a lues forcéiert gëtt, sech e Computer 
mam néidegen Internetuschloss unzeschafen?
2. Wa jo, ass d’Regierung sech bewosst, datt dëst 
fir vill Matbierger aus finanziellen, sozialen oder Al-
tersgrënn schwiereg oder esouguer net méiglech 
ass? Kann d’Regierung iwwerhaapt op iergendeng 
gesetzlech Basis zeréckgräifen, fir ëmmer méi Leit 
quasi ze forcéieren, sech e Computer mat Internet-
uschloss unzeschafen?
3. Gedenkt d’Regierung deene Leit entgéintzekom-
men, déi sech aus den uewe genannte Grënn kee 
Computer uschafe kënnen?
4. Wa jo, wéi soll dës Ënnerstëtzung konkreet 
ausgesinn?
5. Wéi héich ass aktuell den Undeel um Stroumver-
brauch, respektiv un equivalente Kuelendioxidemis-
siounen, vun den elektroneschen Informatiouns- a 
Kommunikatiounstechnologien a wéi entwéckelt 
sech dësen Undeel an deenen nächste Joren?
Réponse commune (06.01.2021) de M. Marc 
 Hansen, Ministre délégué à la Digitalisation, de 
Mme Paulette Lenert, Ministre de la Protection des 
consommateurs, et de M. Claude Turmes, Ministre 
de l’Énergie :
Nieft de Beméiungen, fir déi administrativ Ofleef ze 
entmaterialiséieren an domat den Alldag vun de 
Bierger ze erliichteren, ass eng vun den Attribu-
tioune vum Ministère fir Digitaliséierung déi digital 
Inclusioun. Dowéinst ass Enn 2019, ënnert der Lee-
dung vum Ministère fir Digitaliséierung, een intermi-
nisteriellen Aarbechtsgrupp op d’Bee gestallt ginn, 
deen als Optrag huet, een nationalen Aktiounsplang 
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fir digital Inclusioun auszeschaffen. Dëse Plang, 
deen ugangs 2021 wäert fäerdeggestallt ginn, 
 beinhalt eng Rei vun Initiativen, déi sollen hëllefen, 
engem digitale Gruef entgéintzewierken. De Mi-
nistère fir Konsumenteschutz ass och an dësem 
Aarbechtsgrupp vertrueden an ënnerstëtzt natier-
lech och all Initiativ, déi zu enger digitaler Inclu-
sioun bäidréit. Ëmmer méi Marchéë ginn digital, an 
et ass wichteg, dass all Konsument Zougang zu all 
Marché huet.
Den Digitaliséierungsministère huet och schonns 
2019 eng Ëmfro bei TNS ILReS an Optrag ginn, fir 
erauszefannen, wéi d’Biergerinnen an d’Bierger 
d’Digitaliséierung vun de Servicer empfannen a wat 
hir Erwaardungen an deem Kontext sinn. Hei ass 
emol als alleréischt d’Feststellung, dass Lëtze-
buerg sech duerch eng exzellent Connectivitéit 
auszeechent. Iwwer 95 % vun de Befrote ginn un, 
reegelméisseg Internetdéngschter ze notzen, 
deemno och d’Méiglechkeet ze hunn, op dës ze-
réckzegräifen. Dës Zuele ginn och Joer fir Joer am 
Digital Economy and Society Index (DESI) vun der 
Europäescher Kommissioun bestätegt, an deem 
Lëtzebuerg an der Rubrik Connectivitéit an deene 
leschten dräi Joer ëmmer ënnert deene beschte 
véier Länner am europäesche Vergläich war. Et ass 
awer och an der Ëmfro 2019 erauskomm, dass et 
eng gewëssen Demande un déi ëffentlech Instanze 
gëtt, fir Formatioun am Digitalen unzebidden. All 
dës Erkenntnisser wäerten natierlech an den na-
tionalen Aktiounsplang fir digital Inclusioun mat 
afléissen.
Zousätzlech muss een ënnersträichen, dass et fir 
déi ganz grouss Majoritéit vun administrativen De-
marchen och nach ëmmer eng „net digital“ Alterna-
tiv gëtt. Et läit awer an der Responsabilitéit vun 
deenen eenzele Ministèren a Verwaltunge fir fest-
zeleeën, ënnert wéi enger Form si hir Demarchen 
ubidden.
Wichteg ass an dësem Kontext awer ze ernimmen, 
dass Biergerinnen a Bierger, déi Schwieregkeeten 
hunn, hir Demarchen online ofzewéckelen, well si 
beispillsweis kee Computer, Smartphone oder Ta-
blett besëtzen oder Problemer hunn, dës digital 
Hëllefsmëttel ze notzen, ëmmer d’Méiglechkeet 
hunn, sech an de physesche Guichet vu Guichet.lu 
ze deplacéieren. Hei steet hinnen déi néideg Hëllef 
zur Verfügung, fir déi administrativ Demarchen 
ofzewéckelen. Ausserdeem kann een och bei Gui-
chet.lu ufroen, fir seng Formulairen ënner Form vu 
PDF-Dokumenter ausgedréckt ze kréien, wann dëst 
an der Demarche virgesinn ass.
Och wann dat éischt Uleies vun der Digitaliséierung 
vun administrativen Ofleef doranner besteet, de 
Biergerinnen a Bierger den Alldag ze vereinfachen, 
esou ass d’Reduzéierung vum Pabeierverbrauch sé-
cherlech och een interessanten Nieweneffekt, deen 
net ze ënnerschätzen ass. Wéi héich aktuell den 
Undeel um Stroumverbrauch, respektiv un equiva-
lente Kuelendioxidemissioune vun den elektro-
neschen Informatiouns- a Kommunikatiounstech-
nologien ass, a virun allem wéi en sech an deenen 
nächste Jore weiderentwéckelt, ass schwéier 
anzeschätzen, well detailléiert Donnéeën opgrond 
vun der Diversitéit vun Technologien an Uwennun-
gen an och wéinst dem Dateschutz net ëmmer vir-
leien. Opgrond vun der wirtschaftlecher, demo-
grafescher an technologescher Entwécklung ass 
awer dervun auszegoen, dass de Stroumbedarf 
insgesamt an den nächste Jore weider wäert klam-
men. Energieeffizienzmesuren, ënnert anerem och 
am Beräich Digitaliséierung, mussen dowéinst en 
héije Stellewäert kréien, notamment am Beräich 
vun Ofwäermenotzong a Kille vun IT-Infrastrukturen 
an Datenzentren. Donieft muss d’Energieconsom-
matioun vun der Digitaliséierung natierlech ëmmer 
och an de Kontext gesat gi wéi zum Beispill enger 
doduerch erreechter Reduzéierung vu physeschen 
Deplacementer am Kader vun der Ofwécklung vun 
administrativen Demarchen.

Question 3241 (03.12.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant la note de la direction du TICE 
concernant les chauffeurs :
Beim TICE suergt aktuell eng Note de service interne 
fir vill Onmutt bei de Chaufferen. Bis viru kuerzem 
duerften d’Chaufferen no engem Schichtwiessel vir 
an der Chaufferskabinn als Bäifuerer Plaz huelen. 
Wann zum Beispill op enger Gare ee Schichtwiessel 
stattfënnt, ass et Usus, datt de Chauffer, deen am 
Feierowend ass, nach ee kuerzt Stéck matfiert, fir bis 
bei säin Auto ze kommen. Zënter dem Ufank vun der 
Covid-19-Pandemie zu Lëtzebuerg droen d’Chauffe-
ren, déi sech am viischten Deel vum Bus befannen, 
dofir och eng Mask.
An enger Note de service vun der TICE-Direktioun 
ginn d’Chaufferen elo opgefuerdert, no engem 
Schichtwiessel net méi als Bäifuerer vir beim 
Chauffer ze sëtzen, mee hanne bei de Passagéier.
Wien d’Auslaaschtung vun de Busser an de leschte 
Woche gesinn huet, dee ka sech ausmolen, datt de 
Risiko, als Passagéier am ëffentlechen Transport 

matzefueren, méi héich ass, wéi vir ofgeschott han-
nert enger Ofspärung ze sëtzen. Net fir näischt 
goufen d’Chauffere vir am Bus hannert enger Of-
spärung vun de Passagéier isoléiert. D’Chauffere 
mussen nämlech gesond bleiwen, well si systemre-
levant sinn, an ouni si den ëffentlechen Transport 
zum Erleie kënnt.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Mobilitéit dës Froe stellen:
1. Wëssend, datt de Minister a stännegem Kontakt 
an Austausch mam TICE ass, ass hien iwwert 
 d’Decisioun beim TICE a Kenntnis gesat ginn? Be-
truecht de Minister dës Mesure als sënnvoll?
2. Gëllen änlech Consignë wéi beim TICE och bei 
anere Busoperateuren am ëffentlechen Transport? 
Falls nee, firwat net? Falls jo, zënter wéini a firwat?
3. Wou existéiert, dem Minister no, eng gréisser In-
fektiounsgefor fir d’Chaufferen: vir an der Kabinn 
oder hannen am Bus (wëssend, datt d’Chaufferen 
alle béid Masken unhunn)?
4. Geet den TICE mat dëser Mesure ee Risiko an, 
datt nach méi Buschauffere riskéiere krank ze ginn, 
wat erëm dozou féiere kéint, datt de Fuertakt misst 
erofgesat ginn?
Réponse (16.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
ad 1. D’Decisioun fir eng Note de service interne un 
d’Mataarbechter beim TICE erauszeginn, wou 
d’Chauffere gebiede ginn, no engem Schichtwiessel 
net méi als Bäifuerer vir beim Chauffer ze sëtzen, 
ass vun der TICE-Direktioun getraff ginn, ouni de 
Mobilitéitsministère a Kenntnis ze setzen, well et 
eng reng intern Organisatiounsentscheedung vum 
TICE ass, déi näischt mam Linneverlaf oder der 
Taktverännerung ze dinn huet. D’Decisioun ass 
beim TICE getraff ginn, och fir de Chauffeur an der 
Ausübung vun senger Aarbecht maximal ze schüt-
zen, well hie jo däerf ouni Mask fueren.
D’Lëtzebuerger Douane huet bei enger Kontroll op 
der Escher Gare d’Direktioun vum TICE op de Pro-
blem opmierksam gemaach, datt Mataarbechter 
vum TICE sech vir am confinéierte Beräich vum 
Chauffer géifen ophalen.
ad 2. Fir d’Entreprisë vum RGTR-Netz souwéi bei 
den CFL treffen dës Consignen net zou, well am 
Géigesaz zum TICE e Fuererwiessel net op der 
Stréck stattfënnt. De Problem stellt sech also hei 
net.
ad 3. Am Ufank vun der Pandemie ass decidéiert 
ginn, datt de Chauffer am Bus soll maximal ge-
schützt ginn. Dofir bleift d’Dier vir am Bus zou an 
déi éischt Sëtzrei gëtt gespaart fir d’Benotzer vum 
ëffentleche Persounentransport. An enger zweeter 
Phas gouf decidéiert, datt de Chauffer, vu datt hie 
jo am confinéierte Beräich sëtzt, keng Mask méi 
brauch unzedoen, well déi hie bei der Ausübung vu 
senger Aarbecht kéint negativ beaflossen.
ad 4. D’Mitfahrt vun der Escher Gare bis bei den De-
pot vum TICE dauert knapp zéng Minutten an et be-
steet keng Gefor, wann d’Chaufferen am Passa-
géierdeel matfueren, wou all Mënsch eng Mask 
unhuet, am Géigesaz zum Chauffersberäich, wou 
de Chauffer ouni Mask fueren däerf. Dës Decisioun 
ass am Averständnis vum „Délégué à la sécurité“ 
vum TICE geholl ginn.
Wéi aus enger weiderer Note de service interne 
vum 8. Dezember 2020 un d’Mataarbechter beim 
TICE ervirgeet, huet d’Direktioun - no Ofsprooch 
mam Aarbechtsdokter vun der Fonction publique, 
mam Délégué à la sécurité vum TICE, mam Pre-
sident vun der Personaldelegatioun souwéi mam 
President vum Syndicat - d’Erlabnis ginn, dass 
d’Chaufferen däerfen als Bäifuerer am confinéierte 
Beräich sëtzen, ënnert der Konditioun, dass si eng 
Mask unhunn, an de Chauffer vum Bus eng Mask 
unhuet, an dass si sech bei der Faart vun der Gare 
bis an den Depot op ee vun den zwee Sëtzer an der 
éischter Rei sëtzen.

Question 3242 (03.12.2020) de MM. Roy Reding et 
Jeff Engelen (ADR) concernant la classification du 
bénévolat comme activité de loisir :
An der Äntwert op d’parlamentaresch Fro N° 3210 
vum Deputéierte Guy Arendt heescht et, datt d’Ma-
damm Ëmweltminister d’Dreifjuegd als Fräizäita k-
tivitéit klasséiert, obwuel am Gesetz vun 2011 
d’Juegd als gemengnëtzeg Aktivitéit („intérêt géné-
ral“) bezeechent gëtt, déi an deem Sënn vu Bene-
volle gemaach gëtt. Eist Land ka sech a ville gesell-
schaftleche Beräicher op déi vill Benevolle verloos-
sen, déi am Déngscht vun der Allgemengheet eng 
wichteg Aarbecht maachen. An deem Kontext sief 
ë. a. un déi vill Benevolle bei der Caritas a beim 
Roude Kräiz erënnert an un d’Organisatiounen, déi 
am Beräich vum Streetwork schaffen a grad an de 
Wanterméint derfir suergen, datt Leit, déi op der 
Strooss liewen, mam Néidegste versuergt sinn.
An deem Kontext hätte mir follgend Froen un d’Re-
gierung:

1. Klasséiert d’Regierung gemengnëtzeg Aarbecht 
vu Benevollen als Fräizäitaktivitéit an? Wa jo, mat 
wéi enger Begrënnung?
2. Goufe bis elo schonns Organisatioune respektiv 
Veräiner, déi am gemengnëtzege Benevolat schaf-
fen, um Ausübe vun hirer Aarbecht gehënnert do-
duerch, datt hiren Engagement als Fräizäitaktivitéit 
klasséiert gouf? Wa jo, ëm wéi eng Organisatiounen 
handelt et sech hei?
3. Kann d’Regierung kloer definéieren, wéi eng Ak-
tivitéiten an Aarbechten am Beräich vum Benevolat 
als Fräizäitaktivitéit a wéi eng als „d’intérêt général“ 
klasséiert sinn?
4. D’Juegd ass eng Aktivitéit, déi „d’intérêt général“ 
ass an trotzdeem gouf d’Dreifjuegd vum Ëmweltmi-
nistere als Fräizäitaktivitéit klasséiert. Wéi ass sé-
chergestallt, datt änlech Inkoherenzen net och an 
anere Beräicher vun der gemengnëtzeger Benevo-
latsaarbecht optrieden?
Réponse commune (07.01.2021) de M. Xavier 
 Bettel, Premier Ministre, Ministre d’État, et de Mme 
Carole Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, 
du Climat et du Développement durable :
Den Artikel 2 vum Juegdgesetz gesäit net vir, dass 
d’Juegd u sech eng Aktivitéit „d’intérêt général“ 
ass. Wéi schonns an der Äntwert op d’parlamenta-
resch Fro N° 3210 preziséiert, kann eng Juegd 
nëmme stattfannen, wa se am Intérêt général aus-
gefouert gëtt. Dëst ass ee fundamentalen Ënner-
scheed.
Eng Fräizäitaktivitéit ass eng Aktivitéit, déi kee pro-
fessionellen, also beruffleche Charakter huet, mee 
déi Mënschen an där Zäit maachen, an där se net 
schaffen. De Benevolat ass am Prinzip och e 
fräiwëllegen an onentgeltlechen Engagement, dee 
Mënschen hunn, deen onofhängeg vun hirer Aar-
becht ass - also an hirer Fräizäit stattfënnt.
All Aktivitéiten am Beräich vum Benevolat kënnen a 
mussen also, genee wéi d’Juegd, am Respekt vun 
de gesetzlechen Oplagen ausgefouert ginn. Dobäi 
ass et duerchaus méiglech, dass an engem spezife-
sche Beräich komplementar Reegele gëllen, déi 
sech op ee Secteur oder ee Gebai bezéien.

Question 3243 (03.12.2020) de M. Fernand 
Kartheiser (ADR) concernant les mesures sani-
taires lors de cérémonies religieuses :
Am Kader vun de gesetzleche Bestëmmunge vum 
ofgeännerte Covidgesetz sinn an der kathoulescher 
Kierch nei an nach méi strikt Reegelen a Kraaft ge-
trueden. D’Ofstandsreegel an d’Maskeflicht gëllen 
elo och fir d’Sänger, d’Kantoren, d’Organisten an 
d’Dirigenten. Dovunner ausgeholl ass quasi nëm-
men nach de Paschtouer, deen d’Mass hält.
An dem Zesummenhang wéilt ech dem Här Pre-
mier- a Kultusminister dës Froe stellen:
1. Firwat muss en Dirigent, en Organist oder e Kan-
tor d’Maskeflicht anhalen, och wann en d’Ofs-
tandsreegel respektéiert oder souguer eleng u sen-
gem Pult ass oder eleng virun engem Mikro séngt?
2. Ass et den Här Kultusminister, deen déi nei méi 
strikt Bestëmmunge fir d’kathoulesch Kierch defi-
néiert an decidéiert huet? Gouf et virdrun eng Koor-
dinatioun mat anere Ministèren an/oder mat der 
 kathoulescher Kierch? Gëtt et fir all dës Disposi-
tiounen am Kultusberäich eng prezis legal Basis 
oder berouen dës Reegelungen op eegenen Inter-
pretatioune vum Här Kultusminister?
3. Wa jo, da stellt sech d’Fro, ob déi méi streng Of-
standsreegel a Maskeflicht och fir déi aner reliéis 
Communautéiten am Land gëllen? Wéi eng Reege-
lungen huet de Kultusministère fir déi netkathou-
lesch reliéis Communautéiten am Land erausginn?
Réponse commune (05.01.2021) de M. Xavier 
 Bettel, Ministre des Cultes, et de Mme Paulette 
 Lenert, Ministre de la Santé :
Virop sief ënnerstrach, dass d’Interaktioun tëscht 
Mënsche wärend dëser Pandemie am Prinzip 
 ëmmer mat engem gewëssene Risiko vun enger In-
fektioun mam Sars-CoV-2 verbonnen ass an et trotz 
dem Anhale vu Gestes barrières och kann zu enger 
Infektioun kommen - woubäi dee Risk natierlech 
staark ka reduzéiert ginn duerch d’Distanzanhalen 
an de Port du masque.
Et besteet doriwwer eraus wëssenschaftleche 
Konsens, dass do, wou haart geschwat oder ge-
songe gëtt, de Risk méi héich ass ewéi an anere Si-
tuatiounen.
Wat d’Maskeflicht fir d’Membere vun engem Chouer 
fir d’kathoulesch Kierch ugeet, sou ass dës ze-
summen am Kader vum Aktualiséiere vum Ge-
sondheetsprotokoll an der kathoulescher Kierch 
tëschent dem Bistum, dem Kultusdepartement an 
der Santésdirektioun festgeluecht ginn, fir den In-
fektiounsrisk duerch d’Sangen an enger Mass nach 
weider ze reduzéieren.
All konventionéiert Reliounsgemeinschaft huet hi-
ren eegene Protocole sanitaire ausgeschafft, dee 

vun der Santésdirektioun, op Basis vum aktuelle 
Wëssensstand iwwert de Sars-CoV-2, analyséiert 
gouf.
D’Santésdirektioun kann eventuell Recommanda-
tiounen dozou ausschwätzen.

Question 3244 (03.12.2020) de M. Roy Reding 
(ADR) concernant les mises en faillite demandées 
par des administrations :
Am Joer 2019 goufen op de Bezierksgeriichter Lët-
zebuerg an Dikrech respektiv 1.091 an 136 Faillitte-
nurteeler geschwat. No mengem Wëssensstand 
ginn déi meescht Faillitten op Assignatiounen 
duerch d’Enregistrementsverwaltung, d’Steieramt 
oder d’CCSS zeréck.
An deem Kontext wéilt ech der Regierung gär foll-
gend Froe stellen:
1. A wéi vill vun deenen Urteeler waren déi ge-
nannte Verwaltunge jeeweils Demandeur vun der 
Mise en faillite?
2. Besteet eng Méiglechkeet, déi Fuerderungen a 
Krisenzäiten ze echelonéieren?
3. Hunn déi dräi Staatsverwaltunge sech am Kader 
vun der Coronasituatioun mat hiren Assignatiounen 
e bësse méi zeréckgehalen am Verhältnes zu de 
Jore virdrun? Konkreet: Wéi vill Assignatioune 
goufen 2020 vun dëse Verwaltunge lancéiert?
4. Sinn déi zoustänneg Ministeren net der Mee-
nung, datt grad elo misst méi virsiichteg mat 
 dësem Mëttel vum Recouvrement vun de Creancen 
ëmgaange ginn?
Réponse commune (08.01.2021) de Mme Sam 
 Tanson, Ministre de la Justice, de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, de M. Romain 
Schneider, Ministre de la Sécurité sociale, de M. 
Franz Fayot, Ministre de l’Économie, et de M. Lex 
Delles, Ministre des Classes moyennes :
ad 1. Am Laf vum Joer 2019 gouf, opgrond vun 
enger Demande vun der Enregistrementsverwal-
tung, fir 255 Gesellschaften d’Faillite gesprach.
Fir d’Joer 2019 huet d’Enregistrementsverwaltung 
insgesamt 463 Assignatiounen en faillite zouge-
stallt.
Am Laf vum Joer 2019 ass, opgrond vun enger 
 Demande vun der Steierverwaltung (Administration 
des contributions directes), fir 477 Gesellschaften 
d’Faillite gesprach ginn. Vun deene 477 Gesell-
schaften huet et sech an 305 Fäll ëm eng Gesell-
schaft gehandelt, wou den Dierwiechter kee méi op 
der Plaz fonnt huet, wou en d’Assignatioun zouge-
stallt huet.
Fir d’Joer 2019 si vun der Steierverwaltung 689 
 Assignatiounen en faillite zougestallt ginn.
Am Joer 2019 huet de Centre commun de la sécu-
rité sociale (CCSS) am Ganzen 302 Assignatiounen 
en faillite initiéiert.
D’Receveure vun de Steierverwaltungen hu sech un 
de Kontext vun der Pandemie ugepasst. Dossieren, 
déi an normalen Zäiten op d’Lëscht komm wiere fir 
eng eventuell Assignatioun en faillite, ginn en sus-
pens gehalen, wou de Receveur weess, datt de Be-
trib am Abléck net schaffe kann oder manner verdé-
ngt duerch de Kontext vun der aktueller Kris.
Éier d’Decisioun geholl gëtt, fir effektiv op de Wee 
vun enger Assignatioun en faillite ze goen, gëtt den 
Dossier am Kader vun enger Reunioun tëschent 
Steierverwaltung, Enregistrementsverwaltung an 
CCSS gekuckt.
Déi Analys mécht sech opgrond vum Artikel 8 vum 
Gesetz vum 19. Dezember 2008 iwwert d’interadmi-
nistrativ Kooperatioun:  « En vue d’apprécier l’op-
portunité d’une assignation en faillite, le Centre 
commun de la sécurité sociale, l’Administration des 
contributions directes et l’Administration de l’enre-
gistrement et des domaines échangent, à l’aide de 
procédés automatisés ou non, des informations re-
latives aux arriérés respectifs concernant les com-
merçants et sociétés commerciales dont la situa-
tion financière est compromise au moins envers 
l’une de ces administrations. »
Et ass eréischt nodeems déi Analys tëschent de 
Verwaltunge gemaach gouf, datt de jeeweilege Re-
ceveur decidéiert, effektiv op de Wee vun enger As-
signatioun en faillite ze goen.
Et ass och ze ënnersträichen, datt all Contribuabel 
iwwert den Extrait de compte, d’Contrainte an de 
Commandement, deen zougestallt gëtt, genau 
iwwer seng Situatioun Bescheed weess an do vir-
dru Geleeënheeten huet, sech ze regulariséieren an 
doduerch net vun enger Assignatioun en faillite 
iwwerrascht ka ginn.
ad 2. D’Steierverwaltung huet am Kontext vun der 
Pandemie de Contribuabele follgend Méiglechkeete 
ginn:
- eng Annulatioun vun den Avancë vum éischten an 
zweeten Trimester 2020 beim Steierbüro konnt uge-
frot ginn;
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- no de Besteierungen, wou d’Echeance nom 28. Fe-
bruar 2020 louch, konnt de Contribuabel een Delai 
de paiement vu véier Méint ufroen, deen auto-
matesch accordéiert gouf;
- déi Contribuabel, déi den Delai, fir eng Demande 
ze maachen, verpasst haten, konnten nodréiglech 
eng Demande maachen, fir den Delai accordéiert ze 
kréien;
- déi Contribuabel, déi den Délai, fir eng Demande 
ze maachen, verpasst haten, konnten eng Remise 
gracieuse fir d’Zënsen ufroen.
Doniewent ginn et déi follgend normal Méiglechkee-
ten:
- mat enger motivéierter Demande kann de Contri-
buabel de Steierbüro froen, datt d’Avancen erofge-
sat ginn;
- no enger Besteierung a virun der Echeance vun 
 dëser Besteierung kann de Contribuabel een Delai 
de paiement ouni Zënsen (véier Méint) oder mat re-
duzéierten Zënsen (fënnef Méint bis dräi Joer: 
0,2 %) beim Steierbüro ufroen.
All déi Méiglechkeete sinn um Internetsite vun der 
Steierverwaltung publizéiert a kënne vum Contri-
buabel consultéiert ginn.
Bei der Enregistrementsverwaltung besteet och 
d’Méiglechkeet, Fuerderungen ze echelonéieren, 
dëst souwuel a Krisenzäite wéi och ausserhalb vun 
dësen Zäiten. Am Joer 2019 huet d’Enregistre-
mentsverwaltung zum Beispill 1.176 Plans d’apure-
ment accordéiert.
Mam Ufank vum État de crise am Mäerz 2020 huet 
den CCSS eng Suspensioun vun de Recouvre-
mentsprozedure bis November 2020 decidéiert. 
Duerno goufen eenzel Scholdepläng ausgeschafft, 
déi sech iwwert en Zäitraum vun zwee Joer zéien, 
fir den Debiteuren ze erméiglechen, hir Schold vis-
à-vis vum CCSS ze bezuelen. Zënter dem 26. No-
vember 2020 ginn et erëm nei sanitär Mesuren. 
Dëst huet den CCSS dozou bruecht, déi Debiteuren, 
déi an engem Secteur schaffen, dee ganz staark 
vun der Kris betraff ass, ze schützen. Fir dës Debi-
teure goufen déi eenzel Scholdepläng vun de so-
ziale Cotisatiounen an de forcéierte Recouvrement 
fir eng gewëssen Zäit suspendéiert.
ad 3. D’Enregistrementsverwaltung huet am Zesum-
menhang mat der Covid-19-Kris vill Versteesde-
mech gewisen, andeems se wärend dem État de 
crise tëscht dem 18. Mäerz an dem 24. Juni keng 
Faillitten ugefrot huet. Doriwwer eraus si wärend 
dem Joer 2020, bis den 30. November, an 294 Fäll 
d’Faillitten ugefrot ginn. Et gëllt heibäi ze ënners-
träichen, dass dës Demandë gréisstendeels am 
 Zesummenhang sti mat Scholden, déi virun der 
Krisenzäit entstane sinn. Heivu betraff ware gréiss-
tendeels Entreprisen, déi net méi aktiv waren.
Am Laf vum Joer 2020 gouf, opgrond vun enger 
 Demande vun der Enregistrementsverwaltung, fir 
173 Gesellschaften d’Faillite gesprach.
Fir d’Joer 2020 si vun der Steierverwaltung 806 As-
signatiounen en faillite zougestallt ginn.
Opgrond vun enger Demande vun der Steierverwal-
tung ass am Laf vum Joer 2020 fir 529 Gesell-
schaften d’Faillite gesprach ginn. Vun deene 529 
Failliten sinn der 23 gesprach ginn op Basis vun 
enger Zoustellung vun der Assignatioun, déi am 
Joer 2019 gemaach ginn ass, also virun der Pande-
mie. Vun deene 529 Gesellschaften huet et sech 
des Weidere bei 405 Gesellschaften ëm eng Gesell-
schaft gehandelt, wou den Dierwiechter kee méi op 
der Plaz fonnt huet, wéi d’Assignatioun zougestallt 
gouf.
Déi Assignatiounen en faillite, déi den CCSS ini-
tiéiert hat, goufen zënter dem État de crise suspen-
déiert. Am September 2020 huet den CCSS be-
stëmmten Dossieren, wou de forcéierte Recouvre-
ment vun de soziale Cotisatioune scho laang virum 
État de crise lancéiert gouf, un déi zoustänneg Au-
toritéite weiderginn.
De follgenden Tableau weist d’Zuel vun den Dos-
sieren, wou eng Assignatioun en faillite lancéiert 
gouf, pro Joer an Trimester.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
Et stellt ee fest, datt 2020 d’Unzuel staark erofgeet, 
wat domadder ze dinn huet, datt den CCSS de for-
céierte Recouvrement vun de soziale Cotisatioune 
suspendéiert hat. Vum CCSS gouf am zweeten Tri-
mester vum Joer 2020 keng Mise en faillite lan-
céiert.
ad 4. D’Explikatiounen hei virdru weisen, dass 
d’Mëttel vun der Assignatioun en faillite am Zesum-
menhang mat der aktueller Kris mat vill Fangerspët-
zegefill a virsiichteg ugewannt gouf.
Bedéngt duerch d’Pandemie huet d’Regierung eng 
ganz Rëtsch u Mesurë geholl, fir d’Wirtschaft ze 
stabiliséieren. Eng vun de wichtegste Prioritéiten 
ass, derfir ze suergen, dass d’Liquiditéiten an de 
Firme garantéiert bleiwen, fir dass si weider kënne 

fonctionéieren. Bei den direkte Steiere krut de 
Contribuabel, wéi schonn hei virdrun explizéiert, 
d’Méiglechkeet, d’Avancë fir déi zwee éischt Tri-
mestere vun dësem Joer ze annuléieren an op ein-
fach Ufro huet d’Steierverwaltung och Délais de 
paiement accordéiert. Op de Stand vum 30. 
 November 2020 huet de Staat opgrond vun dëser 
Mesure op Liquiditéite verzicht an Héicht vun 231,7 
Milliounen Euro. Ausserdeem gouf den Delai verlän-
gert, fir d’Steiererklärung ofzeginn.
Gläichzäiteg goufen d’Remboursementer vun der 
TVA acceleréiert, wat zousätzlech Liquiditéiten den 
Entreprisë bruecht huet. Tëschent Januar an No-
vember 2020 louchen déi bei 1,6 Milliarden Euro. 
Eleng am Mäerz an Abrëll, um Héichpunkt vum 
Confinement, louchen d’TVA-Remboursementer bei 
460 Milliounen Euro, wat enger Hausse vu +79 % 
par rapport zum leschte Joer zur selwechter Zäit 
entsprécht.
All dës Mesurë beweisen, dass d’Regierung sech 
am Kontext vun der Kris hirer Verantwortung 
bewosst ass an dofir och weiderhin deene Betriber 
ënnert d’Äerm gräife wäert, déi duerch déi konjunk-
turell Situatioun vun der Pandemie vum Covid-19 an 
eng prekär Situatioun gerode sinn.

Question 3245 (03.12.2020) de Mme Diane Adehm 
(CSV) concernant le test rapide pour le diagnostic 
de la Covid-19 :
Déi däitsch Autoritéiten hunn haut ugekënnegt, datt 
vu muer un d’Léierpersonal grad esou wéi d’Educa-
tricen an Educateuren no enger kuerzer Formatioun 
Antigen-Schnelltester och dierfe bei sech selwer 
maachen. Bis elo hunn déi Tester misse vu mede-
zinnesch geschoultem Personal duerchgeféiert 
ginn.
An deem Kontext wéilt ech follgend Froen un 
 d’Regierung stellen:
1. Wier et virstellbar, datt och zu Lëtzebuerg ver-
schidde Beruffskategorië sech selwer testen dier-
fen?
2. Wa jo, deelt d’Madamm Minister d’Meenung, datt 
et sënnvoll wier, wann och d’Fleegepersonal aus 
den Altersheemer a vun de Reseauen sech dierft 
selwer testen, grad esou wéi d’Spidolspersonal?
3. Wann nee, aus wéi enge Grënn?
Réponse (31.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Dem Website vum Bundesministerium für Ge-
sundheit (BMG) no (Stand 3. Dezember 2020) huet 
de Bundesgesundheitsminister Spahn follgend 
Deklaratioun gemaach: „Lehrer werden sich selbst 
testen dürfen. Und die Schulträger können bei Be-
darf mit geschultem Personal Tests vor Ort 
 durchführen. Das ist eine weitere alltagstaugliche 
Option, um Kindern auch während der Coronapan-
demie den Kita- oder Schulbesuch zu ermöglichen.“
De selwechte Site preziséiert awer op der selwech-
ter Säit: „Es handelt sich hierbei ausdrücklich um 
Schnell- und nicht um Selbsttests. Die Änderung der 
Medizinprodukte-Abgabeverordnung bedeutet le-
diglich, dass z. B. eine Apotheke PoC-Antigentests 
auch an Schulen und Kitas abgeben dürfen. Der ge-
samte Testablauf (Schutzkleidung, Einweisung usw.) 
muss im Detail von den Ländern vorgegeben wer-
den.“
No direkter Récksprooch mam Bundesministerium 
für Gesundheit kënne mir bestätegen, dass an 
Däitschland d’Selbsttester bis op Weideres net au-
toriséiert sinn.
Dëst ass och de Fall zu Lëtzebuerg, esou dass et zu 
dësem Zäitpunkt net méiglech ass, op d’Froe vun 
der honorabeler Deputéierten ze äntweren.

Question 3246 (03.12.2020) de MM. Max Hahn et 
Gusty Graas (DP) concernant la pollution lu-
mineuse :
D’Madamm Ministesch huet den 28. Juni 2018 de 
Guide „Leitfaden ,Gutes Licht’ im Außenraum“ virge-
stallt, fir d’Liichtverschmotzung zu Lëtzebuerg ze 
reduzéieren an notamment d’Gemengen dobäi ze 
ënnerstëtzen.
An deem Kader wollte mir der Madamm Ministesch 
fir Ëmwelt, Klima an nohalteg Entwécklung an dem 
Här Minister fir Mobilitéit an ëffentlech Aarbechte 
follgend Froe stellen:
1. Wéi bewäert d’Madamm Ministesch den Impakt 
vum Guide um Terrain?
2. Wéi vill Projeten huet den Ëmweltministère 
 zënter der Publikatioun bis elo an deem Beräich 
 ënnerstëtzt?
3. Gëtt et ee Conseiller am Ëmweltministère, deen 
Interessenten, z. B. d’Gemengen, mee och Firmen 
an Individuen, bei hire Projeten, fir d’Pollution lu-
mineuse ze reduzéieren, berode kann?

4. Ass, no der Etüd vun 2016, eng weider Etüd zur 
Liichtverschmotzung zu Lëtzebuerg geplangt, fir 
d’Evolutioun vun der Liichtverschmotzung kënnen 
ze bewäerten? Wa jo, fir wéini wier dës ugesat? Fir 
wéini kéint mat Resultater gerechent ginn?
5. Wéi eng Initiative gëtt et vu Säite vum Staat, fir 
déi eege Beliichtunge bei staatlechen Infrastrukture 
méi ëmweltfrëndlech ze gestalten? Kann den Här 
Minister e Bilan vun de Projeten an där Hisiicht 
wärend de leschte fënnef Joer maachen?
6. Wéi eng Projete si fir d’Zukunft geplangt?
7. Ginn et eventuell Pilotprojeten, fir speziell Tech-
nologien ze testen, z. B. Luuchten, déi bei enger 
Beweegung uginn a fir de Rescht hir Intensitéit 
eroffueren? Wann net, sinn esou Projete geplangt?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Claude 
Turmes, Ministre de l’Énergie, de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable, et de M. François 
Bausch, Ministre de la Mobilité et des Travaux pu-
blics :
ad 1. De Guide ass ee Leitfaden, deen eng Rei Re-
commandatioune fir ee besseren Asaz an a be-
stëmmte Fäll souguer d’Vermeidung vun der Ausse-
beliichtung liwwert an d’Zil verfollegt, op eng Re-
duktioun an d’Vermeidung vun der Liichtver-
schmotzung zum Schutz vun der Natur an der Ëmwelt 
hin ze sensibiliséieren. Vu de kuerzen Zäitraum säit 
der Publikatioun vum Leitfaden am Joer 2018, ass 
eng Aschätzung vum Impakt vum Guide um Terrain 
nëmme schwéier méiglech. Et ass awer dovunner 
auszegoen, datt sech d’Impakter vum Leitfaden bis 
elo virun allem op regionalem a lokalem Niveau 
konzentréiert hunn, dat zum Beispill och bei Projeten, 
déi bei der Ëmsetzung d’Prinzippie vum Leitfaden als 
Basis huele respektiv geholl hunn. Ech erlabe mir, hei 
och op d’Äntwert op déi zweet Fro ze verweisen.
Des Weideren applizéiert de Ministère fir Ëmwelt, 
Klima an nohalteg Entwécklung (MECDD) de Grond-
prinzip vum Leitfaden a sengen Naturschutzgenee-
megungen, nämlech eng Aussebeliichtung an der 
Gréngzon nëmmen op deene Plazen ze autoriséie-
ren, wou se och absolutt noutwendeg ass, zum Bei-
spill bei landwirtschaftleche Betriber oder bei Ver-
bindungsweeër zum ëffentlechen Transport. Dës 
Geneemegunge sinn da mat Krittäre konditionéiert, 
déi d’Aussebeliichtung vun Infrastrukturen an d’Be-
liichtung op dëse Plaze reegelen, wéi zum Beispill 
den Zäitraum vun der Beliichtung, d’Faarftempera-
tur an d’Ausriichtung vun der Beliichtung. Dëst huet 
deemno een direkten a positiven Impakt op de 
Landschafts- an Naturschutz.
ad 2. Säit 2018 si siwe Pilotprojeten, déi d’Thema-
tik vun der Liichtverschmotzung behandelen, vum 
MECDD iwwert den Ëmweltschutzfong ënnerstëtzt 
ginn. Et gouf ee Gesamtmontant vu ronn 700.000 € 
an deem Kader ausbezuelt.
Nieft dësen Aidë sinn awer och d’Aiden opzelësch-
ten, déi fir Gemenge säit 2014 am Kader vum Ëm-
weltschutzfong fir d’Oprëschtung vun hirer ëffentle-
cher Beliichtung op LED (Stroossen a Weeër) kën-
nen accordéiert ginn. Och bei dësen Aidë gëtt op 
d’Anhale vu Krittäre gekuckt, déi zu enger Re-
duktioun vun der Liichtverschmotzung bäidroen, 
wéi z. B. d’Minimiséierung vun de Liichtemis-
siounen an déi iewescht Hemisphär. Den MECDD 
accordéiert op reegelméisseger Basis Aidë fir dës 
Zort Projeten.
De Koalitiounsaccord 2018-2023 gesäit och vir, den 
Interventiounsberäich vum Ëmweltschutzfong fir 
exemplaresch Projeten, déi mat de Prinzippie vum 
Guide fir eng gutt Aussebeliichtung alignéiert sinn, 
ze adaptéieren.
ad 3. Den Energieministère an den MECDD sti bei 
Informatiounsufroen zur Verfügung, sief dat vu Ge-
mengen, Entreprisen, Bierger oder eventuell nach 
aneren Acteuren.
Doriwwer eraus bitt den Naturpakt kloer Ureizer, fir 
datt d’Gemengen am Beräich Liichtverschmotzung 
méi aktiv ginn. Am Kader vum Naturpakt wäert den 
Naturpaktberoder d’Gemengen drop hiweisen, datt 
se fir de Volet Reduktioun vun der Liichtver-
schmotzung kënne Punkte sammelen. Dëse Bero-
der wäert awer net ëmmer spezialiséiert genuch 
sinn, fir d’Ëmsetzung vun de Moossnamen um Ter-
rain an deem Beräich ze plangen. Dobäi kënne Ge-
mengen dann och op extern Expertisen an deem 
Beräich zréckgräifen.
Den MECDD bedeelegt sech iwwert den Ëmwelt-
schutzfong mat 50 % um Finanzement vun engem 
onofhängege Liichtberoder iwwert eng dräijäreg Pi-
lotphas bis inklusiv 2021, dee fir d’Memberge-
menge vum Naturpark Our an den Entreprisen a Pri-
vatleit aus där Regioun als Uspriechpartner zur Ver-
fügung steet a se an hire weideren Demarchen a 
Projete berode kann.
ad 4. Fir de Moment ass keng weider Etüd zur 
Liichtverschmotzung zu Lëtzebuerg virgesinn.
ad 5. Nieft der Energieeffizienz vun de Luuchten 
ass bei de Projete vun der Bauteverwaltung d’Ver-
meidung vun onnëtzer Liichtverschmotzung am 
Bausseraum zanter e puer Joer ee wichtegt Zil.

An deem Kontext gëtt jeeweils fir all neie Projet a 
fir all Erneierung vu Baussebeliichtungen ee Kon-
zept ausgeschafft, bei deem d’Beliichtungsstäerkt 
an all Beräich am Bausseraum vun de Gebaier 
engem Minimum entsprécht, deen duerch interna-
tional Norme fir d’Persounesécherheet gefrot ass.
Zousätzlech gëtt d’Gewiicht dorop geluecht, datt 
d’Beliichtung konsequent no ënne geriicht ass an 
net no uewen ofstraalt, virun allem bei Gebaibe-
liichtungen. Ausserdeem gëtt och eng méiglechst 
waarm Liichtfaarf ugestrieft.
Beispiller vu Projeten, wou dës Strategie ëmgesat 
gouf, sinn d’Alentoure vum Lycée Edward Steichen 
zu Clierf souwéi vun der Nationalbibliothéik um 
Kierchbierg, bei där och d’Beliichtung vun der Fas-
sad op méiglechst geréng Liichtverschmotzung op-
timéiert ass.
Als Erneierung vu bestoender Beliichtung ass 
rezent de Bausseberäich vum Hôtel Saint-Maximin 
an der Stad souwéi de Parvis vum Athenée ze er-
nimmen.
ad 6. Als Beispill vun neie Projete stinn d’Baussebe-
liichtunge vum Lycée agricole zu Gilsdrëf, dem CIPA 
zu Käerjeng an dem Centre pénitentiaire um Uer-
schterhaff um Programm. Des Weideren ass d’Er-
neierung vun de Beliichtunge vum Campus Gees-
seknäppchen a vum Park „Schlass Senneng“ virge-
sinn.
ad 7. An alle Gemenge vum Naturpark Our souwéi 
och bei villen anere Gemengen hei am Land sinn 
déi nei Stroosseluuchte mat LED-Technologie esou 
programméiert, datt se hir Intensitéit an domadder 
och hir elektresch Leeschtung wärend de Randston-
nen eroffueren.
Beweegungsgesteiert Luuchten an der ëffentlecher 
Beliichtung sinn technesch eréischt sënnvoll 
méiglech säit der Aféierung vun der LED-Technik. Et 
gëtt bei eis am Land mëttlerweil eng Rei interes-
sant Pilotprojeten, wou Erfarunge gesammelt ginn, 
wat net nëmmen ekonomesch an ekologesch 
méiglech ass, ma awer och de Faktor Mënsch a 
seng Bedürfnisser respektéiert.
Fir e puer där Installatiounen ze nennen:
Gemeng Biekerech - Duerf Liewel, Stroossebe-
liichtung;
Gemeng Wolz - Salzbaach, Busarrêten;
Gemeng Dippech, ee Spadséierwee;
Gemeng Rammerech - Duerf Hueschtert, Stroosse-
luuchten ouni Stroumuschloss, gespeist duerch Fo-
tovoltaikpannoen an eenzel gesteiert mat Bewee-
gungsmelder.
Am Naturpark Our ass fir dat éischt Trimester 2021 
virgesinn, an der Gemeng Veianen op ronn 250 Me-
ter tëscht der Cité Scheierhaff an engem Baueren-
haff eng beweegungsgesteiert Stroossebeliichtung 
mat 10 Liichtpunkten ze realiséieren.
Eng zweet interessant Technologie ass déi vun in-
sektefrëndleche Stroosseluuchten, déi säit Dezem-
ber 2020 am Naturpark Our an der Gemeng 
Pëtschent op d’Biergerakzeptanz getest gëtt. Déi 
Luuchten hunn ee spezielle Liichtspektrum mat be-
grenztem Bloundeel, deen de Gros vun den Insek-
ten net méi unzitt.
En drëtten technologeschen Usaz gëtt och am Na-
turpark Our ëmgesat, fir den Impakt vun Ustralunge 
mat architekturellem Hannergrond op d’Liichtver-
schmotzung drastesch erofzesetzen. Hei kann ee 
mat aktuellster LED- a Gobo-Technik de Liichtstroum, 
dee laanscht de beliichten Objet geet, op ee Maxi-
mum vun ongeféier zwee bis dräi Prozent begrenzen, 
fréier waren dat ëm 50 %. Éischt Pilotprojete ginn hei 
ëmgesat an der Gemeng Wëntger, fir d’Kierch zu 
Tratten souwéi och an der Gemeng Clierf.
Bei der Bauteverwaltung gëtt eng dynamesch Be-
liichtungssteierung jee no Frequentatioun generell 
op den eenzele Sitten individuell analyséiert an 
dann no Méiglechkeet ëmgesat.

Question 3247 (04.12.2020) de Mme Simone 
 Asselborn-Bintz et M. Georges Engel (LSAP) 
concernant la chasse dans le cadre de la pandémie 
Covid-19 :
D’Madamm Ministesch fir Ëmwelt, Klimaschutz an 
nohalteg Entwécklung huet an engem Communiqué 
vum 28. November 2020 matgedeelt, datt, fir der 
neier Covidgesetzgeebung Rechnung ze droen, 
d’Klappjuegd bis de 15. Dezember verbueden ass.
Allerdéngs seet d’Juegdgesetz vum 25. Mee 2011 
am Artikel 2:  « L’exercice de la chasse doit ré-
pondre à l’intérêt général. » Doriwwer eraus deelt 
d’Jeeërfederatioun mat, datt de Wëldschued mo-
mentan an d’Luucht geet a vill Wëllschwäin ënne-
rwee sinn. Net nëmmen d’Bauere riskéiere bei 
engem reduzéierten Ofschoss zousätzleche Wëlds-
chued, eenzel Gemenge sinn eisen Informatiounen 
no relativ vill „geplot“ mat Wëllschwäin, déi bis an 
d’Uertschaften erakommen, wat jo net ongeféier-
lech fir d’Awunner ka sinn.
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An deem Zesummenhang wollte mir der Madamm 
Ministesch fir Ëmwelt, Klimaschutz an nohalteg 
Ent  wécklung follgend Froe stellen:
1. Ass et an den Ae vun der Madamm Ministesch 
méiglech, fir d’Ziler vum Ofschossplang ze er-
reechen an de Wëldschued ze limitéieren ouni 
d’Klappjuegten? Gëtt et hires Wëssens no Alterna-
tiven, déi genausou effikass sinn?
2. Wou gesäit d’Madamm Minister d’Schwieregkee-
ten, fir bei enger Klappjuegd déi sanitär Reegelen 
anzehalen, déi noutwendeg sinn, fir d’Verbreedung 
vum Coronavirus ze verhënneren? Gesäit d’Ma-
damm Ministesch vir, d’Klappjuegd och nach nom 
15. Dezember weider ze verbidden? Wa jo, ass eng 
Analys vum Impakt op de Wëldschued vun dësem 
Verbuet geplangt?
3. Wéi vill Accidenter ginn am Joer zu Lëtzebuerg 
op eise Stroossen duerch Wëld verursaacht?
4. Kéinte Vitesslimitatiounen op de Stroossen am 
Ëmfeld vun enger Klappjuegd dozou bäidroen, Acci-
denter mat Déieren, déi iwwert d’Strooss lafen, ze 
verhënneren?
Réponse (08.01.2021) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1. D’Ofschosspläng si fir eng Juegdperiod („pé-
riode cynégétique“) ausgeluecht. Dës dauert dräi 
Joer, fir de Juegdpiechter ee ganz laangen 
 Zäitraum ze ginn, an deem si hir Ofschosspläng 
kënnen erfëllen.
D’Klappjuegd dogéint ass elo wéinst dem Covid-19 
eemol fir e puer Wochen net erlaabt. Dat ass eng 
kuerz Zäit am Verglach zu enger ganzer Juegd-
period. Dass d’Ofschosspläng wéinst deene puer 
Wochen net ze realiséiere sinn, ass onwarschein-
lech. Mam neie Projet zum Covidgesetz (Nr. 7743) 
fält de Passage zu de Fräizäitaktivitéiten ewech an 
d’Juegd fält ënnert déi allgemeng Reegele vun de 
Rassemblementer. Dëst géif et erlaben, kleng 
Klapp- oder Dréckjuegten ze organiséieren.
D’Klappjuegd ass vun deenen dräi erlaabte Juegd-
methode sécherlech déi effikassten, fir ee quantita-
tiven Ofschoss notamment vum Wëllschwäin ze 
realiséieren. Natierlech kënnen och déi aner Juegd-
aarte wéi den Usëtz an d’Pirsch beim Erfëlle vun 
den Ofschosspläng hëllefen, et ass allerdéngs fir 
de Juegdpiechter méi opwändeg.
Global gesi muss een nach dobäi soen, dass quasi 
néierens op der Welt, wou d’Wëllschwäi virkënnt, 
d’Fräizäitjuegd et fäerdeg bréngt, déi immens upas-
sungsfäeg Déierenaart an de Grëff ze kréien. D’Popu-
latioune klammen, de Wëldschued klëmmt, och mat 
der Fräizäitjuegd. An engem rezente Rapport vun der 
EFSA (European Food Safety Authority) steet dran, 
dass een all Joer misst >67 % vun de Wëllschwäi 
schéissen, fir och nëmme mol eng Stabiliséierung 
vum Bestand ze erreechen. Dat wier op grousser 
Fläch a bei gudde Liewensraim (fir d’Wëllschwäin 
ass zu Lëtzebuerg de Liewensraum exzellent) abso-
lutt net machbar a gëtt och néierens erreecht.
ad 2. Eng Klappjuegd ass ëmmer nach eng Aktivi-
téit, wou an der Reegel vill Leit beienee kommen. 
Dëst ass eppes, wat awer grad am Ablack bei den 
existente sanitäre Problemer absolutt ze vermeiden 
ass a wou och d’Jeeër fir eng kuerz Zäit hire Bäi-
trag leeschten.
Déi sanitär Restriktioune goufe mam Vott vum 15. 
Dezember 2020 all bis an de Januar verlängert, och 
mat de Stëmme vun den honorabelen Deputéierte 
Simone Asselborn-Bintz a Georges Engel. Mam 
Vott vum neie Covidgesetz (Nr. 7743) kënnen, mat 
Anhale vun den allgemenge sanitäre Reegele fir 
Rassemblementer, rëm kleng Klappjuegden organi-
séiert ginn.
De Wëldschued duerch Wëllschwäin ass och 
schonn an de leschte Joren an d’Luucht gaangen, 
an dat huet och d’Fräizäitjuegd net an de Grëff kritt. 
Et ass net méiglech, eng quantitativ Analys vum Im-
pakt vun e puer Woche Klappjuegdverbuet op de 
Wëldschued ze maachen.
ad 3. Duerch eis Fierschtere goufen 2020 bis elo 
168 an 2019 292 doudeg Déiere laanscht 
d’Stroosse gemellt, déi eventuell duerch Verkéiers-
accidenter gestuerwe sinn. D’Naturverwaltung huet 
keng komplett Statistik, wéi vill Wëldaccidenter et 
pro Joer hei am Land ginn.
Fakt ass awer, dass duerch Klappjuegd evidenter-
weis d’Wëld am Dag (wou am meeschte Verkéier 
ass) opgedoe gëtt (wat ouni Klappjuegd géif an 
enger Dickung raschten) an esou de Risiko vu Wël-
daccidenter an d’Luucht geet.
ad 4. Jo.

Question 3249 (04.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant l’accès au dossier patient et à 
l’ensemble des informations relatives à la santé :
Op meng parlamentaresch Fro N° 2766 iwwert de 
Käschtepunkt vu Kopië fir Patienten hat d’Ge-
sondheetsministesch mir Follgendes geäntwert:

„Am Gesetz vun 2014, wéi och am GDPR, ass virge-
sinn, dass de Responsabele vum Traitement dem 
Patient eppes ka verrechnen, fir Kopieskäschte vum 
Patientendossier ze decken, wéi och fir all zousätz-
lech Kopie, déi gefrot ass. An der Substanz schén-
gen och d’Terme “coût administratif” a “coût de la 
reproduction et, le cas échéant, de l’envoi” net am 
Widdersproch ze stoen.“ 
Dëst ass faktesch net richteg, well am GDPR steet 
am Artikel 15 Paragraf 3 geschriwwen:
 « Le responsable du traitement fournit une copie 
des données à caractère personnel faisant l’objet 
d’un traitement. Le responsable du traitement peut 
exiger le paiement de frais raisonnables basés sur 
les coûts administratifs pour toute copie supplé-
mentaire demandée par la personne concernée. 
[…] »
Dëst bedeit, datt déi éischt Kopie, dem GDPR no, 
näischt kaschten dierft an eréischt déi zweet Kopie 
dierft facturéiert ginn. Am Gesetz vum 24. Juli 
2014 iwwert d’Rechter an d’Flichte vum Patient gëtt 
et déi Ënnerscheedung net:
 « Art. 16 (3) Le patient a en outre le droit d’obtenir 
une copie de l’intégralité ou d’éléments du dossier 
patient.
[…] La contribution aux frais de copie éventuelle-
ment mis à charge du patient ne peut excéder le 
coût de la reproduction et, le cas échéant, de l’en-
voi. »
De Wuertlaut vum GDPR ass u sech richtungswei-
send: d’Mise à disposition vun der éischter Kopie 
vun engem Traitement muss gratis sinn. Just d’Dis-
positioun vum Artikel 16 ass hei e bësse méi flou, 
well den Term „éventuellement“ interpretéierbar 
ass. Mee am Respekt vun der Hierarchie des 
normes misst och, dem Wuertlaut vum Gesetzes-
text no, d’Bereetstelle vun enger éischter Kopie gra-
tis sinn. Eréischt ab enger weiderer, zweeter Kopie 
wär et, dem Wuertlaut vum GDPR no, erlaabt, dës 
weider Kopie a Rechnung ze stellen.
An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Gesondheet dës Fro stellen:
1. Bleift d’Ministesch bei hirer Ausso, datt wann de 
Prestataire vun engem Traitement dem Patient déi 
éischt Kopie vun engem Dokument kann a Rech-
nung stellen, dës Praxis GDPR-konform ass? Falls 
jo, wéi ass dëst mam éischte Saz vum Artikel 15 
Paragraf 3 vum GDPR vereenbar?
Réponse (05.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Wéi och an der Äntwert op déi parlamentaresch 
Ufro Nr. 2766 vermierkt, huet all Patient d’Recht op 
eng Kopie vu sengem Patientendossier. De Patient 
kann en Deel oder säi ganzen Dossier beim Presta-
taire ufroen, sou ewéi dëst am GDPR an am Arti-
kel 16 (3) vum Gesetz vum 24. Juli 2014 iwwert 
d’Rechter an d’Flichte vum Patient festgehalen ass. 
D’Kopie kann ënnert enger informatescher oder 
enger Pabeierversioun gefrot a geliwwert ginn.
De GDPR gesäit am Artikel 12 Paragraf 5 an am Ar-
tikel 15 Paragraf 3 als Prinzip vir, dass keng Käsch-
ten dofir verrechent solle ginn, ausser wann d’Ufro 
vun enger Persoun manifestement onbegrënnt oder 
exzessiv ass, oder fir all zousätzlech Kopie, déi 
vum Betraffenen ugefrot gëtt.
Et ginn zum Prinzip vun enger Gratiskopie deemno 
och am GDPR zwou Ausnamen, wou vernënfteg 
Käschten, baséiert op administrative Käschten, ge-
frot kéinte ginn. D’Gesetz vun 2014 ass soumat net 
a Kontradiktioun mam GDPR an all Prestataire sollt 
an der Praxis béid Texter respektéieren.
Et sief nach emol bemierkt, dass d’Spideeler am 
Prinzip de Patiente keng finanziell Participatioun 
froen, fir eng Kopie vun hirem medezinneschen 
Dossier ze kréien.

Question 3250 (04.12.2020) de MM. André Bauler 
et Max Hahn (DP) concernant les logements de 
service :
Depuis plusieurs années, des logements réservés 
jadis à différents agents publics, tels par exemple 
ceux de la police ou encore ceux destinés aux fonc-
tionnaires et employés de l’Administration des 
douanes et accises, ont été libérés afin de les réno-
ver, voire de les démolir pour l’une ou l’autre raison.
Voilà pourquoi nous aimerions poser les questions 
suivantes à Monsieur le Ministre du Logement :
- Combien de logements ont pu être rénovés dans 
ce contexte ? Quelle est leur capacité d’héberge-
ment maximale ? De quels types de logements 
s’agit-il ?
- Combien de ces logements sont en voie de réno-
vation ?
- Combien de ces logements ont été affectés à 
d’autres usages ?
- Dans quelle mesure le Fonds du logement et la 
SNHBM sont-ils associés aux projets de revalorisa-
tion de ces logements à des fins d’habitation ?

- Quels sont les principaux bénéficiaires de ces lo-
gements rénovés ? Une priorité serait-elle réservée 
aux jeunes et, en particulier, aux jeunes familles ?
Réponse (07.01.2021) de M. Henri Kox, Ministre du 
Logement :
À l’heure actuelle, pour les 400 logements en ques-
tion, on peut distinguer entre plusieurs catégories 
avec un nombre important de cas de figure où 
chaque situation doit être examinée au cas par 
cas :
- anciens logements de service dans une enceinte 
de bureaux ;
- logements individuels ;
- grands sites avec plusieurs anciens logements de 
service.
Les types de logements sont les suivants :
- maisons individuelles ;
- appartements ;
- immeubles de type  « résidence ».
Des travaux de rénovation, respectivement d’entre-
tien lourds sont nécessaires pendant toute la durée 
de vie d’un immeuble. Pour les logements qui sont 
attribués à des tiers, les travaux d’entretien et de 
rénovation ne sont plus exécutés par l’État. Le ni-
veau de rénovation des logements en question dé-
pend de leur état au moment de leur désaffectation 
en tant que logement de service.
La capacité d’hébergement dépend de la surface 
utile d’habitation laquelle varie suivant le type d’im-
meuble en question.
Une grande partie des anciens logements de ser-
vice libres ont été attribués à l’Agence immobilière 
sociale (AIS). Cette attribution est faite à titre pré-
caire. Jusqu’à présent, quelque 180 remises de 
clés ont eu lieu.
Une soixantaine de logements susceptibles d’être 
réattribués sont encore occupés en tant que lo-
gement de service. Des remises de clés supplé-
mentaires sont organisées chaque fois qu’un lo-
gement de service se libère.
Une vingtaine de logements ont été identifiés, soit 
pour pouvoir accueillir des bénéficiaires de protec-
tion internationale, soit pour être attribués à des 
associations conventionnées avec l’État actives 
dans le domaine du logement social autres que 
l’AIS.
Une cinquantaine de logements ont été réservés 
pour la réalisation de grands projets de construc-
tion d’habitations, soit du Fonds du logement, soit 
de la SNHBM.
Un nombre limité de logements, imbriqués dans 
des surfaces de bureaux, ont été utilisés en tant 
qu’extension de ces surfaces de bureaux, une utili-
sation autonome n’étant pas possible.
Comme décrit ci-dessus, les logements sont à dis-
position des associations œuvrant dans le domaine 
du logement et qui ont toutes un besoin urgent de 
logements. Par ailleurs, je peux vous confirmer que 
lesdits logements sont mis à disposition aux candi-
dats-locataires de ces associations.

Question 3251 (04.12.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant le traitement d’eaux usées :
Comme le soulèvent certains membres du Syvicol 
et du Siden dans un article de presse récent, les cir-
constances actuelles seraient très défavorables 
pour atteindre les objectifs en termes de traitement 
des eaux urbaines résiduaires tels que fixés par le 
cadre européen.
En effet, de plus de la baisse des dotations finan-
cières de l’État aux communes, suite à la pandémie 
actuelle, une saturation du marché des construc-
teurs de stations d’épuration laisserait exploser les 
prix de celles-ci, entraînant des problèmes impor-
tants de financement pour les communes.
D’après le même article, le Ministère de l’Environne-
ment aurait réagi à cette situation par une circulaire 
selon laquelle les communes et syndicats pour-
raient réintroduire leurs demandes de subsides afin 
de les adapter aux prix du marché plus élevés.
Au vu de ce qui précède, j’aimerais poser les ques-
tions suivantes à Madame la Ministre de l’Environ-
nement, du Climat et du Développement durable :
1) Combien de projets de traitement d’eaux usées 
sont actuellement en phase de planification ou en 
phase de construction ?
2) Madame la Ministre peut-elle chiffrer les sur-
coûts à prévoir pour les projets concernés par rap-
port aux montants prévus initialement ?
3) Est-ce que des réunions ont déjà eu lieu entre les 
représentants des communes et des syndicats d’un 
côté et du Ministère de l’Environnement et de l’Ad-
ministration de la gestion de l’eau de l’autre côté 
afin de discuter de cette problématique et de trou-
ver une solution autre que de simplement payer des 
prix plus élevés ?

4) Madame la Ministre peut-elle confirmer que 
jusqu’à présent les appels d’offres publics en ma-
tière de traitement d’eaux usées se sont largement 
concentrés sur les marchés allemand et suisse ?
5) Madame la Ministre estime-t-elle qu’en élargis-
sant les appels d’offres à d’autres marchés, tels 
que le marché français, belge ou néerlandais, les 
coûts pour les projets en question pourraient être 
réduits ?
6) Dans l’affirmative, est-il prévu de sensibiliser les 
communes et syndicats davantage à cette option 
et de les assister dans cette entreprise, le cas 
échéant ?
7) Madame la Ministre envisage-t-elle de donner 
aux communes et syndicats la possibilité de déca-
ler leurs projets en attendant un apaisement du 
marché ? Dans la négative, quelles en seraient les 
raisons ?
Réponse (04.01.2021) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1) On compte actuellement 48 stations d’épura-
tion biologiques en planification et 35 stations 
d’épuration en phase de soumission ou de 
construction.
ad 2) Étant donné qu’une attribution d’un marché 
est la décision par laquelle le pouvoir adjudicateur 
choisit l’offre économiquement la plus avanta-
geuse, il serait difficile, voire impossible de prévoir 
l’évolution des marchés dans le futur et de chiffrer 
les surcoûts éventuels.
ad 3) Les syndicats ont rapporté leurs doléances 
aussi bien auprès du Ministère de l’Environnement, 
du Climat et du Développement durable qu’auprès 
de l’Administration de la gestion de l’eau par divers 
échanges de courriers et courriels. Le sujet a égale-
ment été discuté lors de réunions portant sur diffé-
rents projets concernés par la hausse des prix et 
lors d’entrevues avec les syndicats intercommu-
naux. La faisabilité de différentes variantes et d’al-
ternatives a été analysée.
ad 4) Rappelons tout d’abord que les communes et 
syndicats de communes agissent comme maître 
d’ouvrage et sont responsables de la forme et du 
contenu de leurs cahiers de charges. Le choix de la 
langue de soumission est dès lors réservé au pou-
voir adjudicataire, donc aux communes et syndi-
cats de communes en ce qui concerne les projets 
de traitement des eaux usées. Bien que le choix 
d’une langue puisse en effet avoir une influence sur 
l’origine des candidats répondant à l’appel d’offres, 
il est à noter que les procédures de soumission des 
travaux se font dans les cadres légaux et réglemen-
taires qui se doivent. D’ailleurs, tout projet d’une 
envergure financière supérieure à 5.548.000 euros 
hors TVA doit faire l’objet d’une procédure de sou-
mission européenne. Néanmoins, il est toujours 
possible de prendre recours à une soumission eu-
ropéenne afin de diversifier les offres soumises, 
même si le seuil mentionné n’est pas atteint.
ad 5) Le choix de soumissionner en langue alle-
mande, française ou autre est réservé au pouvoir 
adjudicataire. Il est à rappeler que les soumissions 
européennes sont par définition accessibles à 
toute entreprise ressortissante de l’UE. Rédiger les 
appels d’offres en plusieurs langues pourrait néan-
moins potentiellement élargir le recrutement de 
candidats potentiels.
ad 6) Le Ministère de l’Environnement, du Climat et 
du Développement durable ne peut que rappeler 
que la procédure des marchés publics est à res-
pecter pour tous les projets. L’État fixe également 
les critères pour la qualité des eaux traitées à réali-
ser par la nouvelle station. Cependant, il n’appar-
tient pas à l’État de se prononcer sur les détails des 
cahiers de charges et des modalités de soumission 
qui sont sous la responsabilité des communes et 
syndicats intercommunaux.
ad 7) En novembre 2013, la Commission euro-
péenne a pénalisé le Luxembourg pour ses man-
quements dans la mise en œuvre de la directive eu-
ropéenne 91/271/CEE relative au traitement des 
eaux urbaines résiduaires, ce qui a généré des 
coûts de 6,2 millions d’euros à charge du budget de 
l’État luxembourgeois. 
Lors de l’établissement du premier plan de gestion 
des districts hydrographiques du Rhin et de la 
Meuse (parties luxembourgeoises), tel qu’imposé 
par la directive-cadre sur l’eau (2000/60/CE), en 
2009, seulement 7 % des masses d’eau de surface 
étaient dans un bon état écologique. Lors de l’éta-
blissement du deuxième plan de gestion en 2015, 
seulement 2 % des masses d’eaux étaient classés 
en bon état écologique. Partant de l’interdiction de 
détérioration de l’état des masses d’eau, la réalisa-
tion des mesures retenues par le programme de 
mesures, y incluses celles concernant les projets 
d’assainissement, est une obligation absolue pour 
permettre au Luxembourg de se rapprocher du  
« bon état de toutes les masses d’eau en 2027 ».
Il va sans dire qu’un non-respect des délais impo-
sés par les deux directives précitées dans le do-
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maine de l’eau et de l’assainissement directive ris-
querait d’engendrer, le cas échéant, une procédure 
d’infraction pour le Luxembourg. Partant, un retard 
supplémentaire dans la réalisation des projets, 
dont tant la nécessité et les obligations y affé-
rentes découlant des textes communautaires préci-
tés étaient connues depuis de nombreuses années, 
n’est pas envisageable et un décalage des projets 
ne pourrait être accepté.
Il convient également de rappeler que les projets 
d’infrastructures d’eaux usées sont censés être fi-
nancés à travers la tarification de l’eau, qui confor-
mément à l’article 12 de la loi modifiée du 19 dé-
cembre 2008 relative à l’eau doit prendre en 
compte les coûts réels des services liés à l’utilisa-
tion de l’eau, y compris les coûts pour l’environne-
ment en tenant compte des principes de l’utilisa-
teur-payeur et du pollueur-payeur. C’est pour cette 
raison que les consommateurs paient une rede-
vance assainissement, établie par règlement com-
munal. Conformément à l’article 14 de la loi préci-
tée, la redevance couvre l’ensemble des charges 
liées à la conception, la construction, l’exploitation, 
l’entretien et la maintenance des infrastructures né-
cessaires à l’assainissement des eaux usées, y 
compris les amortissements de ces infrastructures.

Question 3252 (04.12.2020) de M. Marc Goergen 
(Piraten) concernant la classification de la chasse 
comme activité de loisir :
D’Ëmweltministesch huet an hirer Äntwert Nr. 3210 
d’Klappjuegd als Fräizäitaktivitéit definéiert a 
schreift, datt d’Ausübung vun der Juegd am Kader 
vun eiser Gesellschaft muss anescht encadréiert 
ginn.
An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Ëmwelt, Klima an nohalteg Entwécklung dës 
Froe stellen:
1. An der Äntwert op meng Fro Nr. 0538 iwwert de 
massiven Ofschoss vu Wëllschwäin hat d’Mi-
nistesch nach geäntwert:
„D’Klappjuegd ass eng vun de gesetzlech erlaabte 
Juegdmethoden, fir Wëld ze bejoen, déi am Mo-
ment am Kader vun enger breeder Diskussioun eva-
luéiert gëtt.“
Ugesiichts der Tatsaach, datt d’Ministesch d’Klapp-
juegd elo als Fräizäitaktivitéit definéiert huet an 
och schreift, datt d’Ausübung vun der Juegd muss 
recadréiert ginn, wäert si sech derfir asetzen, datt 
d’Klappjuegten zu Lëtzebuerg wäerte verbuede 
ginn? Falls jo, wäert dëst nach an dëser Legislatur-
period geschéien?
2. Sinn och Dréckjuegten als Fräizäitaktivitéit ze be-
gräifen an deemno elo am Kader vum neie Covidge-
setz verbueden?
3. Wann d’Klappjuegd nëmmen eng Fräizäitbeschäf-
tegung ass: Wéi eng Krittäre muss dës Fräizäit-
beschäftegung erfëllen, fir datt een den Accès vu 
ganze Grondstécker Bësch derfir späre kann?
4. Wëssend, datt verschidden Déiereschutzorga-
nisatiounen oder Veräiner sécherlech och gären 
een Nomëtteg de Bësch fir hir Aktivitéite beu-
sproche wéilten: Fir wéi eng aner Fräizäitaktivitéite 
kann een de Bësch soss nach späre loossen?
5. No wéi enge Krittäre muss eng Fräizäitbeschäf-
tegung wéi d’Klappjuegd signaliséiert bzw. ausge-
schëldert ginn?
6. Wéi gi Schoulklassen oder Veräiner, déi an de 
Bësch ginn, am Viraus virun enger Klappjuegd ge-
warnt? (nieft den eventuelle Krittäre vum Ausschël-
deren aus der viregter Fro)
Réponse (08.01.2021) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1. Nee. De Koalitiounsaccord gesäit keng 
 Ännerung an dësem Sënn vir.
ad 2. Am neie Projet (Nr. 7743) zum Covidgesetz 
(Projet de loi modifiant la loi modifiée du 17 juillet 
2020 portant introduction d’une série de mesures 
de lutte contre la pandémie Covid-19) gëtt et 
 d’Notioun vun der Fräizäitaktivitéit net méi. D’Ree-
gele fir d’Juegd sinn déi selwecht wéi fir all aner 
Rassemblementer.
ad 3. Den Accès gëtt wärend enger Klappjuegd net 
gespaart, mee et muss op d’Gefor higewise ginn, 
déi besteet.
ad 4. D’Juegdrecht erlaabt dem Juegdpiechter vun 
engem Lous, an domat op de Parzellen, déi an 
engem Lous sinn, ze joen. Fir dës Aktivitéit huet de 
Piechter also d’Recht, eng Parzell ze begoen, a 
muss dofir eemol d’Joer Juegdpacht bezuelen. Déi 
Proprietären, déi aus eethesche Grënn net d’accord 
dermat sinn, datt op hire Parzelle gejot gëtt, kënne 
vum Artikel 24 vum Juegdgesetz Gebrauch maa-
chen.
All aneren Accès op eng Parzell kann eleng vum 
Proprietär accordéiert oder refuséiert ginn.

ad 5. D’Sécherheetsmesuren, déi bei enger Klapp-
juegd musse respektéiert ginn, stinn am Règlement 
grand-ducal du 13 mars 2015 déterminant les me-
sures de sécurité à respecter par les chasseurs et 
les tiers (http://www.legilux.public.lu/eli/etat/leg/
rgd/2015/03/13/n1/jo).
ad 6. D’Gemenge musse vum Juegdpiechter iwwert 
d’Klappjuegten informéiert ginn a si gehalen, déi 
am Raider ze annoncéieren. Domat dierft et och 
ganz einfach sinn, déi Datumen u Schoulen a Veräi-
ner weiderzeginn.
Déi responsabel Persoune sollte sech ëmmer am 
Viraus op geoportail.lu informéieren, ob eng Klapp-
juegd an hirer Géigend ass.

Question 3253 (04.12.2020) de M. Roy Reding 
(ADR) concernant les aides pour le secteur 
Horeca :
Vill Betriber aus dem Horeca-Secteur sinn duerch 
den neie Lockdown an enger schwiereger finanziel-
ler Situatioun. Et riskéiert zu engem massive Ver-
loscht vun Aarbechtsplazen an zu sëllege Faillitten 
ze kommen. Dofir hunn déi Responsabel vum Sec-
teur nei Fuerderunge gestallt an hunn d’Regierung 
opgefuerdert, fir dem ganze Secteur weider Hëlle-
fen zoukommen ze loossen. Et gëtt sech doriwwer 
beklot, datt d’Regierung d’Gastronomie op en Neits 
zougemaach huet, iwwerdeems d’Butteker op-
bliwwe sinn a vill Akafszenteren um leschte Week-
end „schwaarz“ vu Leit waren. Nodeems den Här 
Staatsminister Xavier Bettel zouginn hat, datt den 
Horeca-Secteur responsabel mat der Corona-
situatioun géif ëmgoen, géifen elo, no der De-
cisioun vun der Regierung, d’Recettë komplett aus-
bleiwen. Dat wär net acceptabel a finanziell géif dat 
bedeiten, datt vill Betriber net méi iwwert d’Ronne 
kënne kommen. Gefuerdert gëtt ënnert anerem, 
datt de Staat all déi fix Käschten, wärend der Period 
wou de Secteur muss zoubleiwen, iwwerhëlt. Wei-
der misst d’Gültegkeet vun den Iwwernuechtungs-
bonge fir weider 12 Méint verlängert ginn. Fir den 
Horeca-Secteur misst dann och e Moratoire ouni 
Zënsen agefouert ginn, dat wat d’Payementer un 
ëffentlech Verwaltungen oder fir d’TVA ugeet. Fir 
d’Joer 2021 fuerderen déi Responsabel vun der 
 Horesca, datt d’TVA fir all d’Servicer vum Secteur 
nees op 3 % erofgesat gëtt.

An deem Kontext géif ech gär follgend Froen un 
d’Regierung stellen:

1. Ass d’Regierung gewëllt, fir d’Fuerderunge vun 
der Horesca alleguerten ze erfëllen?

- Fixkäschten

- lwwernuechtungsbongen

- Payementer ëffentlech Verwaltungen

- TVA op 3 %

2. Wann nee, wat fir enge Fuerderunge vun der Ho-
resca plangt d’Regierung nozekommen a wat fir en-
gen net?

Réponse commune (06.01.2021) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, et de M. Lex 
Delles, Ministre des Classes moyennes :

D’Regierung ass sech der Wichtegkeet vum Horeca-
Secteur voll a ganz bewosst a steet dofir an enkem 
a reegelméissege Kontakt mam betraffene Secteur. 
D’Regierung wäert dofir och weiderhin deene Betri-
ber ënnert d’Äerm gräifen, déi net duerch en eegent 
Feelverhalen, mee duerch déi konjunkturell Situa-
tioun vun der Pandemie vum Covid-19, an eng 
prekär Situatioun gerode sinn.

An deem Kontext schéngt et eis wichteg, op déi nei 
Hëllef vun enger Kompensatioun vun de Käschten 
hinzeweisen („Aide coûts non couverts“); eng 
 Hëllef, déi sech ënnert anerem un de Secteur vum 
Horeca riicht a fir d’Méint November 2020 bis 
Mäerz 2021 kann ugefrot ginn. De Grondgedanke 
vun dëser neier Hëllef ass et, fir deene Betriber, déi 
massiv Aboussen an hirem Ëmsaz hunn, beim 
Stemme vun hire Käschten zur Säit ze stoen an hin-
nen e groussen Deel vun hire Käschten ze kompen-
séieren.

Esou kann zum Beispill ee klenge Restaurant mat 
manner wéi 50 Mataarbechter d’Differenz tëschent 
senge Recetten a 75 % vu sengen Ausgabe geltend 
maachen. Vun dëser Differenz kann de Staat dann 
90 % iwwerhuelen an a Form vu staatlechen Hëlle-
fen ausbezuelen. Bei engem Betrib vu 50 oder méi 
Mataarbechter kann de Staat 70 % iwwerhuelen. 
Well d’Decisioun fir d’Restauranten an d’Caféen 
zouzemaachen awer ee besonnesch groussen Im-
pakt op d’Tresorerie vun de betraffene Betriber 
wäert hunn, ass et fir d’Méint November, Dezember 
a Januar virgesinn, dass de Betrib net just 75 %, mä 
100 % vu sengen Ausgabe ka geltend maachen.

Des Weideren huet d’Regierung d’Decisioun getraff, 
d’Validitéit vun de 50-Euro-Iwwernuechtungs-
bongen nach emol bis den 18. Abrëll 2021 ze ver-
längeren.

Doriwwer eraus huet d’Regierung schonn am Mee 
2020 eng Panoplie vu steierleche Mesuren en place 
gesat, fir Betriber ze ënnerstëtzen, déi mat Liquidi-
téitsschwieregkeeten ze kämpfen hunn, notamment 
d’Méiglechkeet, eng Annulatioun vun den Avancë 
vum éischten an zweeten Trimester 2020 beim 
Steierbüro ze froen, an d’Méiglechkeet, fir no de 
Besteierungen, wou d’Echeance nom 28. Februar 
2020 louch, een Delai de Paiement vu véier Méint 
ze froen, deen automatesch accordéiert gouf. Och 
den Delai, fir d’Steiererklärung vun 2019 ofzeginn, 
gouf vun Enn Mäerz 2020 op Enn Juni 2020 verlän-
gert. Des Weidere konnt een zousätzlechen Delai 
bis den 31. Dezember ugefrot ginn. Den 21. 
 Dezember huet d’Regierung decidéiert, dësen Delai 
ëm weider dräi Méint bis den 31. Mäerz 2021 ze 
verlängeren, an den Delai fir d’Steiererklärung vun 
2020 ofzeginn, vun Enn Mäerz 2021 op Enn Juni 
2021 ze verlängeren. All dës Mesurë sinn natierlech 
fir de ganzen Horeca-Secteur applicabel.
Och bei der TVA weist d’Enregistrementsverwaltung 
am Zesummenhank mat der Covid-19-Kris vill Ver-
ständnis, applizéiert déi Toleranz beim Depot vun 
den Deklaratiounen an ass tolerant, wat d’Bezuele 
vun der TVA ugeet.
A fir speziell de klenge Betriber ënnert d’Äerm ze 
gräifen, rembourséiert d’Verwaltung zäitno all 
„soldes créditeurs“ an der TVA ënnert engem Mon-
tant vun 10.000 Euro.
Och besteet d’Méiglechkeet, beim Enregistrement 
d’Fuerderungen ze echellonéieren, dëst souwuel a 
Krisenzäite wéi och ausserhalb vun dësen Zäiten.
Wat d’TVA vun 3 % fir all d’Servicer aus dem 
Horeca-Secteur ugeet, esou gëtt et momentan keng 
Pläng, fir iwwert den aktuelle Regimm erausze-
goen.

Question 3254 (04.12.2020) de M. Marc Baum (déi 
Lénk) concernant le respect des obligations sani-
taires dans le contexte d’activités profession-
nelles :
Des informations publiées par le journal en ligne re-
porter.lu mettent en doute le respect par une 
chaîne de supermarchés au Luxembourg des condi-
tions sanitaires destinées à limiter la propagation 
du Coronavirus et à protéger la santé des salarié(e)
s. En effet, selon des témoignages relayés par l’ar-
ticle en question, des mesures de protection de 
base ne seraient pas respectées : ainsi, des 
salarié(e)s qui ont eu un contact à risque avec une 
personne dont l’infection est confirmée seraient 
incité(e)s par la hiérarchie à poursuivre le travail et 
de ne pas respecter la mise en autoquarantaine 
prescrite par la législation en vigueur. De plus, dans 
ce même article, il est question de mesures sani-
taires prises par la direction de l’entreprise qui n’au-
raient pas été l’objet d’une consultation préalable 
de la délégation du personnel et notamment du/de 
la délégué(e) à la santé et à la sécurité. Ces infor-
mations soulèvent des questions fondamentales en 
ces temps de pandémie à propos du contrôle du 
respect des règles sanitaires sur les lieux de travail, 
notamment dans les magasins d’alimentation et de 
la répartition des responsabilités au sein des entre-
prises en cas de non-respect de ces règles.
En effet, le Code du travail impose aux chef(fe)s 
d’entreprise de garantir la sécurité et la santé de 
leurs employé(e)s (Art. L 321). Dans les entreprises 
disposant d’une délégation du personnel, le/la 
chef(fe) d’entreprise est en plus tenu(e) de consulter 
et de renseigner le/la délégué(e) à la sécurité et à la 
santé du personnel sur tous les aspects liés à la sé-
curité et à la santé des employé(e)s (art. L 414-14). 
L’Inspection du travail et des mines est chargée de 
contrôler le respect des règlementations e. a. en ma-
tière de sécurité et de santé et, le cas échéant, de 
mettre fin aux situations en contradiction avec les 
règlementations en vigueur et de constater des in-
fractions (Art. L 611-2).
La loi du 17 juillet 2020 portant introduction d’une 
série de mesures de lutte contre la pandémie 
 Covid-19 a introduit des mesures sanitaires spéci-
fiques.
Les dispositions (dont notamment l’obligation du 
port de masque) s’appliquant aux activités com-
merciales qui accueillent un public et qui se dé-
roulent en lieu fermé sont régies par l’article 3 de la 
loi en question. Toutefois l’article 12 de la loi ne 
prévoit que des sanctions à l’égard de personnes 
physiques en cas d’infractions aux dispositions 
prévues à l’article 3. Les relations professionnelles 
souvent caractérisées par un lien de subordination 
entre l’employeur et l’employé(e) ne font donc pas 
l’objet de dispositions spécifiques.
Ainsi, les chefs d’entreprises qui sont - suivant le 
Code du travail - responsables du respect des règle-
mentations en matière de sécurité et de santé ne 
semblent pas l’être dans les situations sanitaires 
règlementées par la loi dite Covid-19 précitée. Le 
respect des obligations en matière sanitaire dans le 
contexte de la pandémie de la Covid-19 serait donc 

plutôt la responsabilité des personnes physiques 
que des personnes morales. Ainsi, les personnes 
physiques exerçant une activité professionnelle en 
tant que salarié(e) subordonné(e) à un(e) em-
ployeur/employeuse, seraient susceptibles d’être 
sanctionnées pour non-respect des règlementa-
tions sanitaires appliquées à leur domaine de tra-
vail et à l’exercice de leur profession.
Selon les informations disponibles sur le site d’in-
formation covid19.lu, le non-respect des instruc-
tions en vigueur concernant l’isolement est pas-
sible d’une amende pour toute personne concernée 
par une mesure d’isolement. De ce fait, la respon-
sabilité légale incombe à la personne malade tes-
tée positive au Covid-19. De même que toute per-
sonne potentiellement infectée en attente de 
confirmation de son état de santé doit se mettre en 
autoquarantaine sans pour autant être soumise à 
une sanction en cas de non-respect de cette pres-
cription. Or, si la personne testée positive ou poten-
tiellement infectée est soumise à l’injonction de 
son employeur/employeuse de maintenir sa pré-
sence physique au travail, la question du transfert 
des responsabilités du/de la salarié(e) vers l’em-
ployeur se pose d’autant plus que le salarié se trou-
vant provisoirement en autoquarantaine peut ne 
pas avoir à sa disposition une preuve certifiée par 
l’inspection sanitaire de son état de santé à risque.
Partant, je voudrais poser les questions suivantes à 
Monsieur le Ministre du Travail et de l’Emploi, à Ma-
dame la Ministre de la Santé et à Monsieur le Mi-
nistre de la Sécurité intérieure :
1) Combien de verbalisations ont été dressées par 
les agents et officiers de police administrative de 
la Police grand-ducale et par les agents de l’Admi-
nistration des douanes et accises depuis l’entrée 
en vigueur de la loi dite Covid-19 du 17 juillet 2020 
à l’encontre de personnes physiques sur base de 
l’article 3 de la loi précitée ?
2) Parmi ces verbalisations, combien ont concerné 
des violations commises par des personnes phy-
siques pendant leur temps de travail et dans le 
cadre d’accomplissement de tâches prévues par 
leurs contrats de travail ?
3) Si de telles verbalisations ont été enregistrées, 
ont-elles été dressées à l’encontre d’employé(e)s 
ou à l’encontre des employeurs/employeuses res-
pectivement des gérants ou autres personnes res-
ponsables des activités en question ?
4) L’Inspection du travail et des mines réalise-t-elle 
des contrôles spécifiques au sujet des mesures sa-
nitaires en vigueur au sein des entreprises tombant 
sous l’application de l’article 3 de la loi précitée, 
notamment en ce qui concerne la protection de la 
santé des salarié(e)s ?
5) Dans l’affirmative, combien et quels types de vio-
lations ont pu être constatées par les agents de 
l’ITM ?
6) Existe-t-il une coopération entre la police admi-
nistrative de la Police grand-ducale respectivement 
entre l’Administration des douanes et accises et 
l’ITM dans le contexte des contrôles du respect des 
mesures sanitaires sur le lieu du travail, sachant 
qu’une violation d’une règlementation prescrite par 
la loi précitée constatée par un agent ou officier de 
police peut être en relation avec le non-respect de 
dispositions sanitaires prescrites par le Code du 
travail constaté par un agent de l’ITM et vice-
versa ?
7) Est-il prévu de procéder à des contrôles plus sys-
tématiques dans les entreprises et grandes sur-
faces commerciales par les organes de contrôle 
habilités à faire respecter les mesures sanitaires 
inscrites dans la loi Covid en question ?
8) Messieurs et Madame les Ministres sont-ils 
d’avis que le principe de la responsabilité légale de 
l’employeur/employeuse à l’égard du respect des 
règlementations en matière de sécurité et de santé 
des employé(e)s selon le Code du travail devrait 
être précisé dans la loi Covid actuellement en vi-
gueur ?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Dan 
 Kersch, Ministre du Travail, de l’Emploi et de l’Éco-
nomie sociale et solidaire, de Mme Paulette  Lenert, 
Ministre de la Santé, et de M. Henri Kox, Ministre de 
la Sécurité intérieure :
ad 1) - 3) Toutes les verbalisations dressées dans 
le contexte du non-respect des dispositions sani-
taires sont enregistrées sous un code identique. 
Par conséquent, il est impossible d’effectuer des 
recherches spécifiques parmi les verbalisations en-
registrées, comme par exemple sur la qualité de 
l’auteur. La Police grand-ducale n’est par consé-
quent pas en mesure de répondre à ces questions.
ad 4) Conformément aux articles L. 312-1 et 
L. 312-2 du Code du travail, l’employeur est effecti-
vement obligé d’assurer la sécurité et la santé des 
salariés dans tous les aspects liés au travail et, 
dans le cadre de ses responsabilités, il est tenu de 
prendre les mesures nécessaires pour la protection 
de la sécurité et de la santé des salariés, y compris 
les activités de prévention des risques profession-
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nels, d’information et de formation ainsi que la 
mise en place d’une organisation et de moyens né-
cessaires.
De même, en application de l’article L. 313-1 du 
Code du travail, il incombe à chaque salarié de 
prendre soin, selon ses possibilités, de sa sécurité 
et de sa santé ainsi que de celles des autres per-
sonnes concernées du fait de ses actes ou de ses 
omissions au travail, conformément à sa formation 
et aux instructions de son employeur.
L’article L. 612-1 du Code du travail prévoit que 
l’Inspection du travail et des mines (ITM) est char-
gée notamment :
 « a) de veiller et de faire veiller à l’application de la 
législation dont notamment les conditions de tra-
vail et la protection des salariés ;
b) de conseiller et d’assister les employeurs et les 
salariés et de fournir des informations juridiques et 
techniques pratiques dans la mise en œuvre des 
dispositions légales, réglementaires, administra-
tives et conventionnelles en matière de travail et de 
sécurité et santé au travail ainsi que d’assumer une 
fonction d’interlocuteur commun en vue de prévenir 
et d’aplanir des conflits sociaux individuels ;
c) de mettre fin aux situations en contradiction 
avec les dispositions légales, réglementaires, admi-
nistratives et conventionnelles en matière de travail 
et de sécurité et santé au travail ;
d) de constater les infractions dans les domaines 
relevant de sa compétence et d’en aviser le procu-
reur d’État ; […]. »
Les dispositions de la loi modifiée du 17 juillet 2020 
sur les mesures de lutte contre la pandémie 
 Covid-19 s’appliquent notamment aux personnes 
physiques et donc a fortiori également aux salariés.
Outre les dispositions de la loi modifiée du 17 juil-
let 2020 précitée, le Ministère de la Santé a établi 
des recommandations sanitaires pour les diffé-
rents secteurs économiques qui s’inscrivent dans 
le cadre des dispositions de la loi modifiée du 17 
juillet 2020 précitée ainsi que de celles du Code du 
travail et qui s’appliquent aux employeurs et aux 
salariés.
Par conséquent, les employeurs sont obligés de 
transposer les dispositions de la loi modifiée du 17 
juillet 2020 précitée et de suivre les recommanda-
tions sanitaires au sein de leur entreprise. Les sala-
riés doivent suivre les instructions de leur em-
ployeur afin de garantir, d’une part, leur propre sé-
curité et santé et, d’autre part, de ne pas mettre en 
péril la sécurité et la santé des autres salariés de 
l’entreprise.
Dans le cadre de ses contrôles, l’ITM veille no-
tamment à ce que les dispositions légales en ma-
tière de sécurité et de santé au travail ainsi que les 
recommandations sanitaires, qui s’inscrivent dans 
le cadre des dispositions de la loi modifiée du 17 
juillet 2020 précitée et de celles du Code du travail, 
soient respectées tant par les employeurs que par 
les salariés.
ad 5) Entre le 18 mars 2020, date de début de l’état 
de crise en raison de la pandémie Covid-19, et le 31 
décembre 2020, l’ITM a effectué 2.102 contrôles 
spécifiques en matière de sécurité et santé au tra-
vail dans le cadre de la lutte contre la pandémie 
Covid-19 dans tous les secteurs économiques et a 
veillé à ce que les mesures y relatives soient appli-
quées tant par les employeurs que par les salariés.
Suite à ces contrôles, les entreprises concernées 
ont été enjointes de se conformer aux dispositions 
légales en matière de sécurité et de santé au travail 
ainsi qu’aux recommandations sanitaires y affé-
rentes.
Les types et les nombres de violations aux dis-
positions légales ainsi qu’aux recommandations 
sanitaires suivants ont été constatés lors des 
contrôles de l’ITM :
- 38 infractions pour avoir omis de mettre à la dis-
position des salariés des équipements de protec-
tion collective ou bien des équipements de protec-
tion individuelle ;
- 24 infractions pour avoir omis, soit de faire appli-
quer aux salariés les principes relatifs à la distan-
ciation physique, soit de faire porter aux salariés 
des masques ou tout autre dispositif permettant de 
recouvrir efficacement le nez et la bouche ;
- 38 infractions pour avoir omis d’aménager les 
postes de travail ;
- 68 infractions pour avoir omis, soit de mettre en 
place des points d’eau, du savon et des serviettes 
en papier jetables, soit de mettre à la disposition 
des salariés du gel hydroalcoolique ;
- 124 infractions pour avoir omis, soit d’informer les 
salariés en la matière, soit d’afficher les mesures 
de prévention au sein de l’entreprise ;
- 64 infractions pour avoir omis de mettre en place 
les mesures de sécurité ensemble avec la déléga-
tion du personnel.
13 amendes administratives ont été infligées à l’en-
contre d’entreprises n’ayant pas régularisé leur si-

tuation et trois arrêts de travail ont été prononcés à 
l’encontre d’entreprises qui n’avaient pas respecté 
lesdites dispositions légales ou recommandations 
sanitaires.
En outre, entre le 20 mars 2020 et le 19 avril 2020, 
période de fermeture des chantiers de construc-
tion, l’ITM a effectué 3.207 contrôles spécifiques 
sur de tels chantiers. Lors de ces contrôles, 18 en-
treprises ont été verbalisées pour ne pas avoir res-
pecté les règles de confinement.
ad 6) + 7) Il n’existe pas de coopération spécifique 
entre la Police grand-ducale, l’Administration des 
douanes et accises et l’ITM dans le contexte des 
contrôles du respect des mesures sanitaires sur le 
lieu de travail.
La Police grand-ducale veille au respect de ces me-
sures dans le cadre de la surveillance générale de 
l’espace public et des patrouilles ordinaires respec-
tivement dans le cadre des interventions sur appel 
estimées nécessaires.
ad 8) Le Code du travail prévoit déjà la responsabi-
lité légale de l’employeur à l’égard du respect des 
règlementations en matière de sécurité et de santé 
des salariés (cf. ad 4)) de sorte qu’il n’y a pas be-
soin de la préciser de nouveau dans la loi Covid.

Question 3255 (07.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar et Gilles Roth (CSV) concernant la vente de 
participations par la BCEE et la SNCI :
Laut Informatiounen, déi eis zougedroe gi sinn, sol-
len d’Spuerkeess an d’SNCI envisagéieren, hir Parti-
cipatiounen an eenzele Gesellschaften ze verkafen, 
ënner anerem bei enger weltwäit operéierender En-
treprise beim Bau vun Héichiewen, Kokereien an 
ëmwelttechneschen Ekipementer fir den Eisen- a 
Stolsecteur.
Mir wéilten dofir follgend urgent Froen un den Här 
Finanzminister an un den Här Wirtschaftsminister 
stellen:
- Kann d’Regierung eis dës Informatioune bestäte-
gen?
- Wa jo, ëm wat fir eng Gesellschaften handelt et 
sech hei am Prezisen?
- Wa jo, ginn et prezis Grënn fir dëse Verkaf?
- Wa jo, wéini soll dëse Verkaf iwwert d’Bün goen 
an zu welche finanzielle Konditiounen?
- Wéi gesäit d’Investitiounspolitik vum Lëtzebuerger 
Staat a vun den Établissements publics an Zukunft 
aus?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, et de M. Franz 
Fayot, Ministre de l’Économie :
An hirer parlamentarescher Fro bezéie sech déi ho-
norabel Deputéiert Laurent Mosar a Gilles Roth op 
d’Participatioun, déi de Staat, zesumme mat der 
SNCI an der Spuerkeess, un enger privater Entre-
prise am Stol- an Héichiewesecteur hält.
Et ass ze bemierken, dass de Staat seng Participa-
tioun an där Firma am Kader vun der Finanzkris vun 
2008 geholl huet. Haut ass d’Situatioun vun deem 
Secteur an där Firma eng aner wéi deemools. An 
Zukunft wäerten an deem Beräich nei Technologien 
op de Marché kommen, déi et erméiglechen, fir Stol 
hierzestelle mat staark reduzéierten CO2-Emis-
siounen. D’Entreprisen, déi an deem Secteur täteg 
sinn, musse sech op déi Erausfuerderungen astel-
len a sech entspriechend opstellen. D’Regierung 
wëllt dës Technologien um Standuert Lëtzebuerg 
fërderen an hei nei Ëmwelttechnologien entwécke-
len. Am Moment lafen an deem Sënn Gespréicher 
tëscht den Aktionären.
Generell sief gesot, dass de Portefeuille vun de Par-
ticipatioune vum Staat iwwert d’Zäit ëmmer eva-
luéiert an ugepasst gëtt. Esou kann de Staat zum 
engen de Fonctionnement vu strategeschen Infra-
strukturen a Servicer sécherstellen a sech zum ane-
ren aktiv un Entreprisë bedeelegen an deene Fäll, 
wou eng staatlech Interventioun sënnvoll oder sou-
guer néideg ass, fir ee Secteur ze stabiliséieren oder 
nei wirtschaftlech Aktivitéiten entstoen ze loossen. 
An deem Sënn muss de Staat d’Méiglechkeet be-
halen, fir an de leschtgenannte Fäll Ëmstrukturéie-
rungen am Aktionariat ze begleeden, wa sech 
 d’Situatioun erëm stabiliséiert huet oder sech do-
duerch nei Opportunitéite fir de Standuert kënnen er-

ginn. Dës Investitiounspolitik gëtt vun der Regierung 
ënnert der Leedung vun de jeeweileg zoustännege 
Ministere suivéiert an ëmgesat. Eventuell Change-
menter am Aktionariat vun Entreprisen, an deenen 
de Staat Participatiounen hält, ginn an all Fall of-
fiziell matgedeelt, soubal déi noutwendeg Prozedu-
ren duerchlaf sinn.

Question 3256 (07.12.2020) de M. Roy Reding 
(ADR) concernant les connaissances de langues 
requises pour le poste de directeur auprès d’une 
entité publique :
Viru Kuerzem hat den Educatiounsminister Claude 
Meisch e Projet eraginn, fir datt Leit aus dem Pri-
vatsecteur kéinten Direkter ginn a verschiddene 
 Lycéeën. Ënner anerem ass gefaart ginn, datt déi 
Persoun net méi all 3 administrativ Sprooche gutt 
beherrsche géif par rapport zu dem Personal an de 
Schüler. Bei den ëffentlechen Ariichtungen ass 
d’Rekrutéieren am Privatsecteur scho méiglech a 
gëtt och do gemaach, wéi elo an dësem Fall:
De Regierungsrot huet decidéiert, fir en neien Direk-
ter vun der Versécherungsopsiicht (Commissariat 
aux assurances) ze nominéieren. De Kandidat, deen 
aus dem Privatsecteur kënnt, gëtt a senger Biogra-
phie op Paperjam selwer un, datt hie just Fran-
séisch an Englesch als Sprooche kann. De Kandidat 
beherrscht also weeder eis Nationalsprooch nach 
Däitsch. An deem Zesummenhang hätt ech foll-
gend Froen un den Här Minister vum ëffentlechen 
Déngscht an den Här Finanzminister:
1. Wat fir eng sproochlech Kompetenze si gefrot 
vun engem Direktiounsmember an enger ëffentle-
cher Ariichtung? Ginn eventuell Kandidaten op déi 
Sproochkompetenze getest?
2. Steet am Aarbechtsvertrag dran, datt ee muss 
déi aner zwou administrativ Sproochen nohuelen a 
Coursen an duerno en Test ofleeën?
3. Wéi wichteg ass d’Beherrsche vun deenen dräi 
Verwaltungssprooche fir en Direkter, mee och all 
aner Direktiounsmemberen vun enger ëffentlecher 
Ariichtung an den Ae vun den Häre Ministeren?
4. Wéi kann en Direkter, deen eng Sprooch net ver-
steet, seng Aarbecht maachen, wann déi intern 
Kommunikatioun a senger ëffentlecher Ariichtung 
zënter Jore grad an där Sprooch gemaach gëtt?
5. Ass de Minister net besuergt iwwer eis enk Be-
zéiungen an d’Vertrauensbasis mat Däitschland, 
wann en Direkter vun enger lëtzebuergescher 
ëffentlecher Ariichtung net méi op Däitsch mat sen-
gem däitschen Homolog schwätze kann?
6. Huet e Staatsbeamten d’Recht, an interne Reu-
niounen, d’Nationalsprooch ze gebrauchen? Res-
pektiv, ass de Staatsbeamte fräi, d’Sprooch, déi 
hien an enger Reunioun benotzt, fräi ze wielen, an 
dat ënnert den 3 administrative Sprooche vum 
Staat?
7. Kann e Staatsbeamte vun engem Direktiouns-
member (aus enger ëffentlecher Ariichtung) 
gezwonge ginn, fir an interne Reuniounen eng 
gewësse Sprooch ze gebrauchen?
8. Kann e Staatsbeamten vun engem Direktiouns-
member (aus enger ëffentlecher Ariichtung) an in-
terne Reuniounen eng gewësse Sprooch verbuede 
kréien?
9. Kann de Staatsbeamten och eng Sprooch op-
gezwongen oder verbuede kréien am interne Mail-
verkéier?
10. Kann e Staatsbeamten eng Rüg kréien oder be-
strooft ginn, well hie Lëtzebuergesch intern an 
enger ëffentlecher Ariichtung benotzt?
11. Wéi vill Direkteren an Direktiounsmembere vun 
ëffentlechen Ariichtunge ginn et? Wéi vill vun hinne 
beherrsche respektiv Lëtzebuergesch, Franséisch 
an Däitsch, also eis Nationalsprooch an déi zwou 
aner Verwaltungssproochen, op engem Niveau, datt 
se Reuniounen op Lëtzebuergesch oder Däitsch 
hale kënnen (also op d’mannst den Niveau B2 vun 
der gemeinsamer europäescher Referenz fir 
Sproochen)?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Marc 
 Hansen, Ministre de la Fonction publique, et de M. 
Pierre Gramegna, Ministre des Finances :
ad 1. Wann en Direktiounsposte vun enger ëffentle-
cher Ariichtung e Fonctionnairesposten ass, da 
muss déi Persoun, déi dorop genannt gëtt, déi dräi 
administrativ Sprooche kënnen, ausser an deem be-
treffende Gesetz vun där ëffentlecher Ariichtung 
géifen aner Konditioune stoen oder de Regie-
rungsrot géif eng Derogatioun op Basis vum Artikel 
2 vum Statut vun de Fonctionnairen decidéieren.
ad 2. E Fonctionnaire huet keen Aarbechtsvertrag, 
mee gëtt duerch en Arrêté genannt.
ad 3. D’Beherrsche vun deenen dräi administrative 
Sprooche fir en Direktiounsmember ass wichteg, 
mee et ass op d’mannst grad esou wichteg, dass en 
déi néideg Kompetenzen huet, fir déi Funktioun 
ausfëllen ze kënnen.

ad 4. Op déi hypotheetesch Fro kënne mir keng 
 Äntwert ginn.
ad 5. Déi international Diskussioune lafen am Prin-
zip op Englesch, soudass en däitschen Homolog 
déi Sprooch och beherrscht.
ad 6. - 10. Déi Situatioun gëtt et jo schonn, dass 
spezialiséiert Agenten eng Derogatioun iwwert de 
Regierungsrot kritt hunn, fir eng oder zwou ad-
ministrativ Sproochen net mussen ze beherrschen. 
Dat féiert forcément dozou, dass am Alldag net méi 
nëmme Lëtzebuergesch geschwat oder geschriwwe 
gëtt.
Et ass ons net bekannt, dass dat zu Schwiereg-
keete gefouert hätt, warscheinlech doduerch, well 
op där enger Säit kee Problem ass, fir déi dräi 
Sproochen ze schwätzen, an op där anerer Säit de 
Wëllen do ass, fir z. B. Lëtzebuergesch ze léieren.
Ouni e konkreete Fall ze hunn, ass et natierlech 
schwéier ze soen, ob e Verhale ka bestrooft ginn 
oder net. Wann en Agent sech esou behëlt, dass 
dat géint seng Obligatioun vu Kollegialitéit géif ver-
stoussen, da kann dat disziplinaresch Kon-
sequenzen hunn ( « [...] il doit prêter aide à ses col-
lègues dans la mesure où l’intérêt du service 
l’exige », Art. 9 vum Statut).
ad 11. Well déi ëffentlech Ariichtungen administra-
tiv a juristesch eegestänneg Entitéite sinn, déi net 
zentral vum Staat verwalt ginn, hu mir déi Informa-
tiounen net.

Question 3257 (07.12.2020) de Mme Martine 
 Hansen (CSV) concernant les postes vacants au 
sein des directions de l’enseignement fondamen-
tal :
Laut mengen Informatioune sinn an de Regional-
direktiounen eng Partie A1-Posten als „employé de 
l’État“ ausgeschriwwe ginn.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Regierung stellen:
1. Kann d’Regierung dëst confirméieren?
2. Wéi vill där Poste sinn ausgeschriwwe ginn?
3. Wéi ee Profil, Ausbildung hunn déi Leit, déi enga-
géiert gi si fir dës Posten?
4. Firwat sinn dës Posten net fir Fonctionnairen 
ausgeschriwwe ginn?
5. Wéi eng hierarchesch Befugnisser hunn dës 
 Employéë vis-à-vis vun den Enseignanten an de 
Schouldirektiounen?
Réponse (05.01.2021) de M. Claude Meisch, Mi-
nistre de l’Éducation nationale, de l’Enfance et de la 
Jeunesse :
ad 1. Ech ka confirméieren, datt effektiv Plazen in-
nerhalb vun de Regionaldirektiounen als Employé 
de l’État, groupe d’indemnité A1, sous-groupe ad-
ministratif, ausgeschriwwe waren a sinn.
ad 2. Am Kader vum Rekrutement an de Regional-
direktioune war initial eng Plaz pro Direktioun 
 ausgeschriwwen. Op Nofro vun zwou Direktioune 
kruten dës jeeweils ee weidere Posten accordéiert. 
Esou sinn am Ganze 17 Plazen an de Regionaldirek-
tiounen ausgeschriwwe gewiescht.
ad 3. Dës Poste waren a sinn am Kader vun der Kar-
riär A1 am administrative Beräich ausgeschriwwen. 
Dëst bedeit, datt d’Kandidaten ee Masterdiplom 
mussen hunn. Zousätzlech ware weider Kompe-
tenze vun de Kandidate gefrot. Hei en Extrait aus 
der Publikatioun vun de Posten, deen ee méi detail-
léiert Bild vum gesichte Profil zeechent:
 « Connaissances, compétences opérationnelles et 
techniques :
1) Système éducatif et ses enjeux
2) Connaissances juridiques et budgétaires géné-
rales
3) Connaissances générales des ressources hu-
maines
4) Techniques de la rédaction administrative
5) Méthodologie de conduite de projet
6) Jouer le rôle de conseil et d’aide à la décision du 
domaine
7) Travailler en équipe
8) Mettre en œuvre des procédures et des règles
9) Savoir planifier et respecter des délais
10) Réaliser des synthèses
11) Rédiger et mettre en forme des textes adminis-
tratifs et des comptes rendus
12) Utiliser des logiciels spécifiques au domaine
Compétences comportementales :
13) Sens de l’initiative
14) Capacité d’adaptation
15) Sens de l’organisation
16) Réactivité
17) Sens relationnel

HUIS CLOS
Les séances de la Chambre sont pu-
bliques, sauf décision contraire émanant 
de la majorité des membres du Parlement. 
Dans ce cas la Chambre siège à huis clos 
et la séance est tenue en secret.

Le saviez-vous ?
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18) Sens de la confidentialité
19) Sens de l’innovation et de la créativité
20) Rigueur et fiabilité »
ad 4. D’Posten innerhalb vun de Regionaldirek-
tioune si Posten, déi nei kreéiert gi sinn an aus dë-
sem Grond net intern ausgeschriwwe ginn. Fir de 
Rekrutement fir méiglechst vill Leit opzemaachen, 
goufen dës Posten als Employé de l’État ausge-
schriwwen. Dëst erlaabt et och Persounen, déi kee 
Staatsexame gemaach hunn, sech op dës Posten 
ze mellen. Ëmgekéiert ka selbstverständlech och 
eng Persoun mam Staatsexamen ëmmer fir ee Pos-
ten als Employé de l’État postuléieren.
ad 5. Dës Mataarbechter vun de Schouldirektiounen 
hu keng hierarchesch Befugnisser par rapport zu 
den Enseignanten an dëst onofhängeg vun hirem 
Statut. Ewéi am Artikel 60 vun der Loi du 6 février 
2009 portant organisation de l’enseignement fon-
damental festgehalen, huet nëmmen den Direkter e 
Pouvoir hiérarchique:
 « [...]
Le directeur veille au bon fonctionnement des 
écoles publiques de l’enseignement fondamental 
de la région et il est responsable de la gestion pé-
dagogique et administrative des écoles de la ré-
gion. Le directeur représente le ministre auprès des 
communautés scolaires de la région et il soutient le 
dialogue, ainsi que la concertation entre les parte-
naires scolaires.
Il est le chef hiérarchique :
1) du personnel intervenant dans l’enseignement 
fondamental tel que défini à l’article 67 ;
2) des directeurs adjoints ;
3) du personnel administratif de la direction.
[...] »

Question 3259 (07.12.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant le délai de remboursement :
Duerch d’Coronakris verdénge vill Leit, déi elo an 
der Kuerzaarbecht sinn, just nach 80 Prozent vun 
hirem urspréngleche Salaire. Dës finanziell 
 Belaaschtung gëtt nach doduerch verstäerkt, wa 
weider Käschten duerch medezinnesch Leeschtun-
gen ufalen, déi déi Betraffen an Usproch huelen. An 
deem Sënn ass et elo essenziell, datt déi Betraffen 
net onnéideg laang op de Remboursement vun de 
Käschten duerch d’Krankekeess waarde mussen.
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Minister fir sozial Sécherheet:
1. Wéi hu sech am Kader vun der Coronakris 
d’Waardezäite fir de Remboursement vu mede-
zinnesche Leeschtungen duerch d’Krankekeess 
entwéck elt?
2. Wat gedenkt d’Regierung konkreet ze ënnerhue-
len, fir d’Waardezäite fir de Remboursement vu me-
dezinnesche Leeschtungen duerch d’Krankekeess 
esou kuerz wéi méiglech ze halen?
Question 3343 (18.12.2020) de M. Mars Di 
 Bartolomeo (LSAP) concernant le délai de rem-
boursement :
Suite à la crise du Covid-19 et aux mesures posi-
tives décidées pour amortir les suites de cette 
crise surtout en faveur des familles, la Caisse na-
tionale de santé a dû assurer un surplus de travail 
considérable.
- J’aimerais dès lors savoir du Ministre de la Sécu-
rité sociale si la crise actuelle et ses répressions 
ont eu un impact sur les délais des rembourse-
ments par la  « Gesondheetskeess »
- Quelle a été l’étendue de la charge supplémentaire 
de travail pour le personnel de la CNS ?
- Quels sont actuellement ces délais et, le cas 
échéant, quelles sont les meures qui ont été prises 
pour parer à d’éventuels retards ?
- Est-ce que le personnel de la CNS a été renforcé 
pour être à même d’assumer le travail supplémen-
taire ?
Réponse (05.01.2021) de M. Romain Schneider, 
Ministre de la Sécurité sociale :
An deene leschte Woche gouf et, saisonal bedéngt, 
eng Erhéijung vun den Demandë fir d’Rembourse-
menter. Den Departement vun den Naturallee-
schtungen (Departement PN) vun der Gesondheets-
keess kritt pro Dag an der Moyenne 22-23 Keesen, 
déi ongeféier 800 Remboursementsdemandë bein-
halten, fir ze traitéieren. Zäitweis kann esouguer e 
Pic vun 28 Keese pro Dag erreecht ginn.
Et sief ze bemierken, datt virun der Covid-19-Kris 
den alen Departement „National Remboursemen-
ter“ vun der Gesondheetskeess 16-18 Keese pro 
Dag traitéiert huet.
Aktuell braucht d’Gesondheetskeess 6 bis 8 Wochen 
fir de Remboursement. Dëst ass ze erklären duerch 
méi héich Remboursementsdemanden, awer och 
duerch méi laang Krankeschäiner oder duerch Pen-

siounsdeparten, déi nach net konnte remplacéiert 
ginn, an eeben och duerch Projete mat enger grous-
ser Envergure, déi vill Ressourcë vum Personal vum 
Departement PN beusprochen. Zudeem kommen 
och nach vill Appellen an E-Mailen, déi musse beän-
twert ginn, grad och wéinst dem Retard vun de Rem-
boursementer.
D’Gesondheetskeess ass amgaange sech intern ze 
reorganiséieren, fir dës Retarde kënnen opzehue-
len. Dozou gehéiert zum Beispill d’Mise en place 
vun engem neien optesch liesbare System vun de 
Rechnungen, fir kënnen e méi héije Volume ze trai-
téieren. Dëse Changement ass awer eréischt effek-
tiv, wann déi intern Reorganisatioun fäerdeg ass 
(Reaffektatioun a Formatioun vum Personal).

Den Departement PN huet ausserdeem seng Prepa-
ratiouns- a Validatiounsprozeduren iwwerschafft, 
huet 15 nei Kollaborateure forméiert, zwee befriste 
Kontrakter an een onbefriste Kontrakt agestallt, déi 
sech elo grad an der Formatioun befannen, an huet 
e serréierte Monitoring en place gesat.

Zudeem ginn déi aktuell Delaien um Site vun der 
Gesondheetskeess an op Facebook publizéiert an 
an de Waardeschlaangen um Telefon leeft eng 
automatesch Info, déi iwwert d’Delaien informéiert. 
Um Site vun der Gesondheetskeess kréien d’Leit 
och rappeléiert, datt se kënnen direkt iwwer Chèque 
rembourséiert ginn, wann d’Rechnung iwwer 100 
Euro ass.

D’Gesondheetskeess huet nach e weidere Renfor-
cement vum Personal ugefrot. Bis dëse Renforce-
ment accordéiert ass, wat eng Ännerung vun 
engem groussherzogleche Reglement mat sech 
bréngt, huet d’Gesondheetskeess vun der Agence 
pour le développement de l’emploi (ADEM) 3 CDD-
Kontrakter accordéiert kritt fir d’Joer 2021. Dovun-
ner geet een an den Departement PN an et ginn 3 
Leit vum Service Courrier provisoresch an den 
 Departement PN detachéiert.

Am Laf vum éischten Trimester vun 2021 wäert 
d’Gesondheetskeess en digitalen Dispositif a Pro-
duktioun ginn, dee progressiv soll hëllefen, den 
analogen Austausch vun Dokumenter ze reduzéie-
ren, deen ënnert de Prestatairen, den Assuréen an 
de verschiddene Verwaltunge stattfënnt. Dësen di-
gitalen Dispositif wäert et den Assuréen er-
méiglechen, Applikatiounen um Handy ze benotzen, 
mat deenen se kënnen hir Honorairen, Krankeschäi-
ner an Ordonnancë geréieren. Esou kann d’Proze-
dur vum Remboursement acceleréiert a vereinfacht 
ginn.

Question 3261 (08.12.2020) de Mmes Francine 
Closener et Cécile Hemmen (LSAP) concernant 
l’intégration des réfugiés :
Eng gelongen Integratioun an eis Gesellschaft ass 
fir jidderee vu grousser Wichtegkeet. Fir Mënschen, 
déi viru Misär, Aarmut a Krich hu misse flüchten an 
zum groussen Deel aus anere Kulture kommen, 
zielt dat ëmsou méi. Lëtzebuerg ass gutt opgestallt 
mat sëllege Servicer, fir déi Betraffen op all Etapp 
vun hirer Integratioun beschtméiglechst ze beglee-
den.

An deem Zesummenhang wollte mir der Madamm 
Ministesch fir Famill an Integratioun dës Froe 
stellen:

1. Wéi huet d’Zuel vu Flüchtlingen, déi an de Grand-
Duché komm sinn, déi lescht Méint iwwer evo-
luéiert?

2. Wéi gesäit d’Integratioun vu Flüchtlingen an eis 
Gesellschaft a Pandemieszäiten aus?

Wéi huet d’Situatioun vun dëse Mënschen an der 
Pandemie evoluéiert? Wéi gesäit hiren Alldag aus a 
sinn duerch d’Pandemie nei Problemer bäikomm, 
zum Beispill wat d’Sich no enger Aarbecht ugeet?

3. Wéi eng Outilen, fir d’Integratioun virunze-
dreiwen, gi vum Familljen- an Integratiounsmi-
nistère zur Verfügung gestallt? Wéi eng Acteure si 
fir d’Integratioun vu Flüchtlingen zoustänneg? Wéi 
gesäit d’Zesummenaarbecht tëscht de verschidde-
nen Acteuren aus?

4. Wann en Demandeur de protection internationale 
(DPI) op Lëtzebuerg kënnt, gëtt e fir d’éischt vum 
Office national de l’accueil (ONA) betreit. Erhält en 
de Statut a gëtt zum Bénéficiaire de protection 
 internationale (BPI), leet den ONA d’Betreiung an 
d’Hänn vum LISKO, dem Lëtzebuerger Integra-
tiouns- a Sozialkohesiounszenter. Wéi eng Prozedur 
gëtt hei ugewannt? Geschitt dat automatesch fir all 
BPI? Wann net, wéi eng Leit gi prioritär un dëse Ser-
vice weidergeleet a wéi e Prozentsaz mécht dat 
aus?

5. Wéi gesäit d’Madamm Ministesch de Rôle vum 
LISKO? A wéi wäit gëtt dës Initiativ, déi vum zous-
tännege Ministère konventionéiert ass, vun der Ma-
damm Ministesch ënnerstëtzt? Awéiwäit huet dem 
LISKO säi Fonctionnement, awer och säin Zoulaf 
säit senger Grënnung evoluéiert?

Réponse (18.12.2020) de Mme Corinne Cahen, Mi-
nistre de la Famille et de l’Intégration :
ad 1. Den éischten Tableau weist d’Zuel vun de Leit, 
déi iwwert déi lescht Méint eng Demande de pro-
tection internationale agereecht hunn.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.) 
Den zweeten Tableau weist d’Evolutioun vun dësen 
Zuelen iwwert déi lescht Joren.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
Den drëtten Tableau gëtt weider Prezisiounen 
iwwer d’Decisiounen, déi am Beräich vun der Pro-
tection internationale geholl gi sinn.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
ad 2. D’Situatioun vun de Flüchtlingen ass a Pande-
mieszäiten, wéi fir all aner Bierger, méi schwiereg 
wéi an normalen Zäiten. D’Aschränkunge vum All-
dag treffe si genau sou haart wéi och déi aner. Si 
kënnen natierlech, wéi zu normalen Zäiten, op 
d’Servicer vum Staat zielen an zu all Moment froen, 
fir Hëllef a Begleedung ze kréien. Wa si de Statut 
nach net hunn, kréie si eng Begleedung vum ONA, 
am Zesummespill mat aneren Acteure vum Staat. 
Soubal si de Statut hunn, kënne si, esou wéi all aner 
Bierger, op d’Hëllef vum Office social zeréck gräifen. 
Den Office social kuckt hinnen da weiderzehëllefen, 
entweeder sur place oder andeem si d’Persoun wei-
derorientéiere bei eng kompetent Instanz. Bei der 
Sich no enger Aarbecht ass d’ADEM den Uspriech-
partner a si begleeden all hir Clienten, ouni Aus-
nam, duerch dës schwiereg Zäit, wou d’Situatioun 
um Aarbechtsmaart och ugespaant ass.
ad 3. D’Integratioun vun de Flüchtlingen ass en 
Deel vun eiser Integratiounspolitik. All Persoun, déi 
hei zu Lëtzebuerg ukënnt, ka vun den Integra-
tiounsmesurë profitéieren, fir datt d’Zesummeliewe 
gutt kann oflafen. Fir datt dat gutt funktionéiert, 
muss jiddereen hei am Land mathëllefen. De Staat 
setzt de legale Kader an huet duerch de Contrat 
d’accueil et d’intégration (CAI) an de Parcours d’in-
tégration accompagné (PIA) zwee Programmer, déi 
souwuel Flüchtlingen ewéi och aneren aus-
lännesche Matbierger eng Aféierung an d’Liewen 
hei zu Lëtzebuerg ginn an hinnen och erlaben, 
d’Sproochen, déi hei geschwat ginn, ze léieren. 
D’Gemenge spillen och eng wichteg Roll, andeem si 
deene Leit, déi sech bei hinnen nidderloossen, In-
formatioune mat op de Wee ginn iwwert d’Liewen 
an der Gemeng an erklären, wéi eng Aktivitéiten et 
gëtt a wien d’Uspriechpartner sinn, wann si Hëllef 
brauchen. Dëst maache si zesumme mat hiren Inte-
gratiounskommissiounen. De Plan communal d’in-
tégration ass en Outil, deen dës Aktivitéit ënner-
stëtzt, an 2021 wäerte weider Gemenge sou ee 
Plang ëmsetzen. D’Zivilgesellschaft ass och e 
staarken Acteur, deen duerch ganz vill verschidden 
Aktivitéiten dofir suergt, datt all d’Bierger sech hei 
zu Lëtzebuerg wuel fillen. Si ginn och vum Staat 
iwwer Konventioune finanziell ënnerstëtzt. Donieft 
huet och de Conseil national pour étrangers eng 
wichteg Roll ze spillen.
D’Kommunikatioun an d’Informatioun ass e wichte-
gen Aspekt, besonnesch an dësen Zäiten.
Fir datt d’Informatiounen iwwert d’Pandemie fir 
d’Flüchtlingen, mee och fir all aneren Auslänner, 
deen hei zu Lëtzebuerg lieft, esou gutt wéi 
méiglech zougänglech ass, huet de Staat iwwert 
déi ganz Zéit dofir gesuergt, datt d’Informatiounen 
och a verschiddene Sproochen disponibel waren. Et 
ass och eng „Toolbox“ zesummegestallt ginn an un 
d’Acteure vun der Integratioun verschéckt ginn, fir 
datt all déi, déi mat de Flüchtlingen an aneren net 
lëtzebuergesche Matbierger a Kontakt sinn, all d’In-
formatiounen op enger Plaz erëmfannen.
Niewent dem Guichet unique huet de Staat och 
Konventioune mat verschiddenen Associatioune fir 
Guichete, wou d’Leit, souwäit et méiglech ass, och 
an hirer Sprooch Hëllef kréien. Fir 2021 ass ee wei-
dere Poste virgesinn, fir dës Aktivitéit ze stäerken.
D’Zesummenaarbecht tëschent de verschiddenen 
Acteuren ass an der Integratioun ganz wichteg. 
D’Zesummespill tëschent de verschiddene Mi-
nistèrë gëtt iwwer de Comité interministeriel ge-
stäerkt, deen och vun Dezember 2020 un op ass fir 
Representante vun der Zivillgesellschaft, fir och do 
eng méi staark Collaboratioun ze garantéieren. Och 
am Kader vum Plan d’action national an dem Appel 
à projets schafft de Familljen- an Integratiouns-
ministère ganz enk mat anere Ministèren ze-
summen, fir sécherzestellen, datt d’Integratioun 
eng transversal Dimensioun ass, déi sech an alle 
Ministèren erëmfënnt, a fir datt och nei an innovativ 
Integratiounsprojete kënnen op laang Zäit finan-
zéiert ginn. D’Zesummespill tëschent dem Mi-
nistère an de Gemengen an dem Syvicol wäert och 

an den nächste Joren duerch d’Ëmsetze vun de 
Plans communaux d’intégration weider gestäerkt 
ginn. Dës Zesummenaarbecht betrëfft all Beräicher 
vun der Integratioun, souwuel déi vun de Flüchtlin-
gen ewéi och déi vun aneren auslännesche Bierger, 
déi an d’Land kommen.
ad 4. De Staat leet vill Wäert drop, datt d’Bénéfi-
ciaires de protection internationale (BPI) genau 
esou behandelt ginn ewéi och all aner Bierger. Si 
hunn natierlech Accès op all Servicer vum Staat, 
ouni Ausnam. Bei soziale Froe solle si sech dofir 
prioritär un den Office social vun hirer Gemeng 
adresséieren, wou si kompetent Hëllef kréien. Den 
Office social ka sech, wann dat gebraucht gëtt, méi 
spezialiséiert Hëllef froe vun enger anerer Admi-
nistratioun oder engem externe Service. De LISKO 
ass ee vun dësen externen Acteuren, deen an de 
leschte Jore ganz vill Ënnerstëtzung ugebueden 
huet, besonnesch bei interkulturelle Froen, déi och 
d’Flüchtlinge betreffen. Den Office social ass also 
deen Acteur, deen decidéiert, wéi eng Persoun soll 
prioritär vum LISKO encadréiert ginn. De Familljen- 
an Integratiounsministère ass amgaang, zesumme 
mat den Offices sociaux, eng Analyse ze maachen, 
fir besser ze verstoen, wéi eng Besoinen d’Agente 
vun den Office sociaux hunn, wann et drëm geet, 
den Encadrement vu Flüchtlingen an anere Leit mat 
engem Migratiounshannergrond esou gutt wéi 
méiglech ze organiséieren. Opgrond vun dësem 
Austausch wäert de Ministère dann och Conclu-
siounen zéien, wéi d’Offices sociaux nach kënne 
besser outilléiert ginn, fir hirer Aufgab gerecht ze 
ginn. Dat kann eng intern Ënnerstëtzung sinn 
duerch eng Verbesserung vun den administrative 
Mëttelen a Formatiounen zum Beispill am interkul-
turelle Beräich, oder awer eng weider Ënner-
stëtzung duerch extern Partner wéi de LISKO.
ad 5. De LISKO wäert och an Zukunft eng Roll spil-
len als Ënnerstëtzung vun den Offices sociaux, do 
wou d’Agente vun den Offices sociaux op hir 
 Limitte stoussen am Encadrement vu spezifesche 
Situatiounen. Dës Situatioune mussen net onbe-
déngt nëmme Flüchtlingen oder Auslänner betref-
fen, mee Beräicher, an deenen d’Croix-Rouge Lëtze-
buerg eng Kompetenz huet an doduerch d’Offices 
sociaux kann ënnerstëtzen. De Familljen- an Inte-
gratiounsministère wäert an den nächste Méint, ze-
summe mam LISKO a mat den Offices sociaux, de-
finéiere, wou d’Zesummenaarbecht am meeschten 
Impakt huet an da kann d’Missioun ugepasst ginn, 
wann dat noutwenneg wier.

Question 3263 (09.12.2020) de Mmes Martine 
Hansen et Françoise Hetto-Gaasch (CSV) concer-
nant le remboursement de la psychothérapie :
Am Joer 2015 huet d’Chamber d’Gesetz gestëmmt, 
dat de Beruff vum Psychotherapeut zu Lëtzebuerg 
unerkennt a reegelt. Am selwechte Gesetzestext 
ass virgesinn, datt Psychotherapie-Akten an der 
 Nomenclature ageschriwwe ginn an domat vun der 
CNS rembourséiert ginn.
Am Januar 2018 hat d’Fédération des associations 
représentant des psychothérapeutes au Grand-Du-
ché de Luxembourg (Fapsylux) Gespréicher mat der 
CNS ugefaangen, fir eng Konventioun iwwert 
 d’Modalitéite vum Remboursement auszehandelen. 
No sechs Méint konnt keen Accord fonnt ginn an 
och an der Mediatioun ass een sech net eens ginn, 
esou datt d’Gespréicher ofgebrach goufen.
Den 29. November 2019 huet de Sozialminister 
dem Staatsrot e groussherzoglecht Reglement fir 
Avis zoukomme gelooss, an deem hien déi Punk-
ten, déi eigentlech duerch d’Konventioun sollte 
festgehale ginn, reegele wollt. An hirem rezenten 
Avis huet déi héich Kierperschaft dësen Text vum 
Minister allerdéngs als contraire zur Verfassung ze-
réckgewisen. Ënner anerem gesäit den Text vum 
Gesetz nämlech vir, datt d’Psychotherapeuten hire 
Beruff kënnen autonom an ouni Aschränkungen 
ausüben. Am proposéierte groussherzogleche Re-
glement wëllt de Minister awer virschreiwen, datt 
de Patient eng Psychotherapie vun engem Dokter 
muss verschriwwe kréien an och e Behandlungs-
plang vun der CNS muss geneemegt ginn.
An dësem Kontext géife mir gäre follgend Froen un 
d’Regierung stellen:
- Wat gedenkt de Minister elo ze ënnerhuelen, fir 
datt de Remboursement vu Psychotherapien zäitno 
Realitéit gëtt?
- Deelt de Minister d’Feststellung, datt duerch déi 
aktuell Pandemie de Besoin fir e Remboursement 
vu Psychotherapië méi grouss ginn ass, well vill 
Leit ënnert der aktueller Situatioun psychesch lei-
den? Wa jo, wéi gedenkt de Minister dëse Leit séier 
an effikass ze hëllefen?
Question 3266 (09.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant le remboursement de la psy-
chothérapie :
A menger Fro vum 29. November (N° 3065) hat den 
Här Minister fir Sozialversécherung mir Follgendes 
geäntwert:



QUESTIONS AU GOUVERNEMENT Q181Compte rendu n° 06  |  2020-2021

Esoubal dëst Reglement publizéiert ass, kënnen 
erëm Verhandlunge gefouert ginn tëschent der Ge-
sondheetskeess an der Fapsylux, fir déi Punkten ze 
definéieren, déi net ënnert déi obligatoresch Dispo-
sitioune falen.
De Staatsrot huet dëst Reglement awer elo fir ver-
fassungswiddreg erkläert.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Sozialversécherung dës Froe stellen:
1. Wat sinn dem Minister seng nächst Schrëtt an 
dësem Dossier?
2. Wäert de Minister sech elo erëm mat de Repre-
sentantë vun der Fapsylux zesummesetzen?
Wa jo, fir wéini sinn éischt Gespréicher geplangt?
Réponse (05.01.2021) de M. Romain Schneider, 
Ministre de la Sécurité sociale :
D’groussherzoglecht Reglement befënnt sech ak-
tuell an der normaler reglementarescher Prozedur.
Déi zoustänneg Servicer sinn amgaangen den Avis 
vum Staatsrot ze analyséieren a wäerten de Re-
glement doropshin adaptéieren. Deemno wéi eng 
Upassunge gemaach ginn, muss de Staatsrot nach 
eng Kéier saiséiert ginn.
Duerno gëtt dat groussherzoglecht Reglement pu-
blizéiert an d’Verhandlungen tëschent der Ge-
sondheetskeess an der Fapsylux wäerten erëm 
opgeholl ginn, fir déi Punkte vun der Konventioun 
ze definéieren, déi net ënnert déi obligatoresch 
 Dispositioune falen.
Gläichzäiteg gëtt dann och nach d’Nomenclature 
vun den Akten ausgeschafft an de Remboursement 
vun der Gesondheetskeess definéiert.

Question 3264 (09.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant l’accueil des patients au 
Centre Hospitalier du Nord :
Rezent hu sech Stëmmen zu Wuert gemellt, déi 
bemängelen, dass et am Centre Hospitalier du Nord 
zu Ettelbréck e Problem géif gi bei der Prise en 
charge vu Patienten, déi opgrond vu Verletzungen 
oder Krankheeten an d’Spidol mussen an net um 
Covid-19 leiden.

Aus sanitäre Grënn musse Patienten, déi um 
 Covid-19 leiden, wa se am Spidol ukommen, un 
enger anerer Entrée empfaange gi wéi Patiente mat 
anere gesondheetleche Problemer.

Vill Spideeler am Land, an dorënner och de Centre 
Hospitalier du Nord zu Ettelbréck, hunn awer nëm-
men eng richteg Ambulanzzoufaart. Esou ergëtt 
sech de Problem, dass déi eng Patiente regulär 
iwwert de Wee vun enger Ambulanzgarage kënnen 
am Spidol opgeholl ginn, wärend fir déi aner eng al-
ternativ Entrée muss genotzt ginn, déi leider oft méi 
schlecht accessibel fir d’Ambulanzen an/oder net 
iwwerdaacht ass.

An de vergaangene Méint gouf am Centre Hospita-
lier du Nord zu Ettelbréck probéiert, dëse Problem 
duerch eng Zeltanlag ze léisen, mee säit Kuerzem 
sinn och dës Zelter net méi do. Esou kënne Patien-
ten, déi net um Covid-19 leiden, aktuell zu Ettel-
bréck vun der Ambulanz just nach bis virun d’Spidol 
gefouert ginn a mussen dann awer nach ënner 
fräiem Himmel e Stéck ze Fouss bis an d’Spidol 
trëppelen oder mat engem Rollstull oder Brancard 
gefouert ginn. Jee nodeem, a wéi engem Zoustand 
sech e Patient befënnt a wéi d’Wieder ass, kann 
 dësen zousätzleche Wee duerch dat kaalt an 
naasst Wieder eng erhieflech Belaaschtung duer-
stellen.

An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Gesondheet dës Froe stellen:

1. Ass der Ministesch den duergestallte Problem 
bekannt?

2. Ginn et nach aner Spideeler am Land, an deenen 
et Problemer gëtt, well net genuch iwwerdaachten 
Zoufaarte fir Ambulanzen existéieren?

3. Wäert d’Ministesch sech mat de betraffene 
Spideeler a Kontakt setzen, fir eng Léisung ausze-
schaffen, déi weeder Patienten, déi um Covid-19 
 erkrankt sinn, nach Mënschen, déi aus anere Grënn 
an d’Spidol mussen, benodeelegt?

Réponse (08.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :

Den Accès fir Ambulanzen ass am Centre Hospita-
lier du Nord (CHdN) fir all Patient garantéiert, esou 
gutt fir Covidpatiente wéi fir Netcovidpatienten.

Wéinst de raimleche Spezifissitéite vum CHdN huet 
awer missen d’Ambulanzegarage an eng Covidur-
gence ëmfunktionéiert ginn amplaz vum Arméizelt, 
dat am Mäerz/Abrëll 2020 fir dës Urgencë benotzt 
gi war.

D’Lokaler vun der Ambulanzegarage sinn nämlech 
am Wanter gutt ze hëtzen, wat bei den Zelter net de 
Fall gewiescht wär.

D’Konsequenz vun der Ëmnotzung vun der Ambu-
lanzegarage ass, datt d’Patiente mat der Ambulanz 
am Haff ageliwwert ginn. Dëst geschitt esou no wéi 
méiglech zu den Agäng vun de Covid- an Noncovid-
secteure vun den Urgencen.

Eng Iwwerdaachung (ouni Pottoen) vun der 
 Urgenceentrée Noncovid a Covid, wou d’Ambulanz 
kéint drënner fueren, ass aus architektonesche 
Grënn net méiglech.

Déi aner Spideeler hunn eisen Informatiounen no 
keen esou e Problem an hiren Ambulanzegaragen, 
well si duerch hir spezifesch architektural Ge-
geebenheeten hir Covidfilière an Noncovidfilière an 
den Urgencen anescht organiséiere konnten.

Question 3265 (09.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant les tests à domicile :

Leit mat schwéiere Krankheeten, déi reegelméisseg 
an d’Klinik mussen, fir Radio- oder Chemotherapie, 
si gebieden, sech virdrun testen ze loossen.

Déi Tester ginn am Prinzip och doheem ugebueden, 
et schéngt awer, wéi wann d’Leit oft ze laang 
misste waarden, bis ee bei si heem ka kommen, fir 
den Test ze maachen.

An deem Zesummenhang wéilt ech der Ministesch 
fir Gesondheet dës Froe stellen:

1. Wéi vill Personal steet zur Verfügung, fir Tester 
bei Leit heem maachen ze goen?

Wéi vill Ufroe ginn et all Woch, fir esou Tests à 
 domicile ze maachen?

2. Wéi laang muss eng vulnerabel Persoun, déi 
esou een Test fir doheem ufreet, am Schnëtt waar-
den, fir den Test kënne gemaach ze kréien?

3. Wëssend, datt vulnerabel Leit sech esou mann 
wéi méiglech sollen deplacéieren a Pandemies-
zäiten, gedenkt d’Ministesch, d’Testcapacitéiten an 
dësem Domän ze erhéijen?

Réponse (08.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :

Eisen Informatiounen no schécken d’Spideeler kee 
Spidolspersonal bei Patienten heem, fir Covid-
19-Tester ze realiséieren. Leit, déi reegelméisseg 
an d’Klinik musse goen an e negative Covid-19-Test 
virweise mussen, kréie vun de Spideeler eng Ordon-
nance ausgestallt. Mat dëser Ordonnance hunn 
d’Patienten de libre Choix vum Prestataire a kënnen 
da bei ee private Laboratoire goen, fir den Test ze 
maachen.

Et ass richteg, datt verschidde Privatlaboratoiren 
och d’Méiglechkeet ubidden, datt d’Leit e Prelève-
ment (bei sech doheem ufroe kënnen. D’Capacitéite 
vun de Privatlaboratoiren, fir dëse Service unzebid-
den, sinn awer limitéiert, well sou e Service natier-
lech och zousätzlecht Personal bedeit. Deemno 
kënnen d’Waardedelaien, fir en Test doheem maa-
chen ze kënnen, jee no Laboratoire och méi laang 
daueren.

Vu datt et sech bei de Laboratoiren, déi e Service 
doheem ubidden, ëm privat Laboratoiren handelt, 
ass et dem Gesondheetsministère net méiglech, 
virzeschreiwen, awéiwäit d’Laboratoiren hir Capa-
citéiten, fir Tester bei de Leit doheem ze maachen, 
eropsetze sollen. Et sief awer bemierkt, datt säit 
dem Ufank vun der Kris d’Testcapacitéiten fir den 
Diagnostic permanent eropgesat gi sinn, mee de 
Mangel u Personal bleift e Problem.

Question 3267 (09.12.2020) de M. André Bauler 
(DP) concernant le trafic routier aux entrées du vil-
lage de Bettendorf :

Il me revient que le trafic routier aux entrées du vil-
lage de Bettendorf dans le canton de Diekirch va 
non seulement croissant, il risque également de de-
venir de plus en plus périlleux. Ainsi, en venant 
d’Echternach, certains conducteurs de véhicules 
qui passent par l’allée de hêtres qui précède le pan-
neau d’agglomération, doublent d’autres, mouve-
ments osés qui peuvent être à l’origine d’incidents 
critiques, voire d’accidents.

Voilà pourquoi j’aimerais poser les questions sui-
vantes à Monsieur le Ministre de la Mobilité et des 
Travaux publics et à Monsieur le Ministre de la Sé-
curité intérieure :

1) Monsieur le Ministre de la Mobilité et des Tra-
vaux publics peut-il informer sur l’évolution du tra-
fic sur la N19 entre Bleesbruck et Reisdorf au fil 
des cinq dernières années ?

2) Monsieur le Ministre de la Sécurité intérieure 
peut-il dire si des contrôles de vitesse y ont été ef-
fectués ces derniers temps ?

3) Est-il prévu d’améliorer la signalisation à l’entrée 
de Bettendorf en venant de Bleesbruck afin d’éviter 
des excès de vitesse en cet endroit précis ?

4) Au vu des situations critiques qui peuvent se 
présenter dans l’allée de hêtres à la sortie de Bet-
tendorf en direction de Bleesbruck, ne serait-il pas 
nécessaire d’adapter le marquage horizontal dans 
les délais les meilleurs ?
5) De même, à l’intérieur du village, ne faudrait-il 
pas également adapter le marquage horizontal en 
certains endroits critiques étant donné que cer-
tains conducteurs y doublent de manière péril-
leuse ?
Réponse commune (15.01.2021) de M. François 
Bausch, Ministre de la Mobilité et des Travaux pu-
blics, et de M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité in-
térieure :
En ce qui concerne l’évolution du trafic sur la N19 
entre Bleesbruck et Reisdorf, les moyennes journa-
lières suivantes dans les deux sens de circulation 
ont été enregistrées par les postes permanents de 
comptage du trafic : 7.259 véhicules en 2015, 
7.239 en 2016, 6.124 en 2017, 7.327 en 2018, 
7.435 en 2019 et 6.661 en 2020. On constate que le 
trafic n’a pas évolué lors des cinq dernières an-
nées. Les quelques variations notées, plutôt vers le 
bas, sont certes dues à la réalisation de chantiers 
routiers en cet endroit ou dans les environs pour 
les années en question. À l’égard d’une éventuelle 
nouvelle signalisation à l’entrée de Bettendorf en 
venant de Bleesbruck, des pourparlers ont déjà eu 
lieu avec les édiles communaux et il est envisagé 
de réaménager l’entrée en localité du village de Bet-
tendorf. Toutefois, il y a lieu d’attendre l’entrée en 
vigueur d’un nouveau Plan d’aménagement général 
(PAG). Ensuite, en tenant compte des éventuelles 
répercussions que le nouveau PAG aura sur les res-
pectives limites d’agglomération, l’Administration 
des ponts et chaussées se concertera avec les 
édiles communaux pour reconfigurer les entrées en 
village.
Durant l’année 2020, la Police grand-ducale a effec-
tué 56 contrôles de circulation sur le territoire de la 
commune de Bettendorf. Le tronçon de route men-
tionné dans la présente question parlementaire a 
durant cette même période fait l’objet de 19 
contrôles de circulation dont trois contrôles de vi-
tesse moyennant radar mobile.
Actuellement, il y a une bande ralentisseur à l’en-
trée de Bettendorf en venant de Bleesbruck, et de 
l’autre côté de la localité sur la N19, en venant de 
Moestroff, une bande ralentisseur pourrait égale-
ment être envisagée.
Le marquage horizontal, actuellement en place 
dans l’allée des hêtres à la sortie de Bettendorf en 
direction de Bleesbruck, est jugé tout à fait suffi-
sant. Devant les grands arbres il avait été procédé 
à la mise en place de glissières de sécurité et la vi-
tesse maximale autorisée de 90 km/h en venant de 
Bettendorf, a été réduite à 70 km/h à l’approche de 
Bleesbruck.
Enfin, à l’intérieur de Bettendorf, où la vitesse maxi-
male est limitée à 50 km/h, la commune de Betten-
dorf est compétente pour la signalisation en place, 
donc aussi pour une adaptation du marquage hori-
zontal, si cela devrait s’avérer nécessaire.

Question 3269 (09.12.2020) de M. Claude Haagen 
(LSAP) concernant les mesures sanitaires dans les 
salles d’audience :
Il me revient que des parties concernées par un 
procès en cours se voient parfois refuser l’entrée 
dans des salles d’audience en raison de l’exiguïté 
de celles-ci et dans un souci de respecter les règles 
de distanciation visant à endiguer la pandémie 
 Covid-19. Ceci semble notamment être le cas pour 
le Conseil arbitral et le Conseil supérieur de la sé-
curité sociale.
Or, la loi du 25 novembre 2020 modifiant : 1° la loi 
modifiée du 17 juillet 2020 sur les mesures de lutte 
contre la pandémie Covid-19 ; 2° la loi modifiée du 
10 décembre 2009 relative à l’hospitalisation sans 
leur consentement de personnes atteintes de 
troubles mentaux prévoit de manière explicite que 
les parties au procès en cours ne sont pas sou-
mises à l’obligation de garder une distance inter-
personnelle minimale de deux mètres dans les 
salles d’audience. Par ailleurs, par respect de l’ar-
ticle 88 de la Constitution, le public ne peut être ex-
clu des audiences, ce qui rend l’interdiction d’en-
trée en salle d’audience pour les parties concer-
nées difficilement acceptables.
1) Madame la Ministre de la Justice a-t-elle 
connaissance de telles situations où la loi précitée 
ne serait pas appliquée ? Dans l’affirmative, com-
ment cette situation peut-elle être redressée ?
2) Madame la Ministre est-elle d’avis que des solu-
tions alternatives à la présence physique du public 
sont envisageables ? Si oui, lesquelles ?
Réponse (18.12.2020) de Mme Sam Tanson, Mi-
nistre de la Justice :
ad 1) L’article 88 de la Constitution ne prévoit pas 
que le public ne peut être exclu des audiences, 

mais cet article dispose que les audiences des tri-
bunaux sont publiques, ce qui signifie qu’elles ne 
peuvent se dérouler à huis clos que si un tribunal le 
déclare par un jugement. Cette publicité reste de 
toute manière relative, puisqu’en toutes circon-
stances, elle est limitée par la taille de la salle.
L’article 7 (7) de la loi du 25 novembre 2020 dis-
pose ce qui suit :
« Dans les salles d’audience des juridictions consti-
tutionnelle, judiciaires, y compris les juridictions de 
la sécurité sociale, administratives et militaires, 
l’obligation de respecter une distance minimale de 
deux mètres ne s’applique pas :
1° aux parties au procès en cours, leurs avocats et 
leurs interprètes, ainsi qu’aux détenus et aux 
agents de la Police grand-ducale qui assurent leur 
garde ;
2°aux membres de la juridiction concernée, y com-
pris le greffier et, le cas échéant, le représentant du 
ministère public, si la partie de la salle d’audience 
où siègent ces personnes est équipée d’un dispo-
sitif de séparation permettant d’empêcher la propa-
gation du virus Sars-CoV-2 entre ces personnes.
En faisant usage de sa prérogative de police d’au-
dience, le magistrat qui préside l’audience peut dis-
penser du port du masque une personne qui est ap-
pelée à prendre la parole dans le cadre du procès 
en cours, pour la durée de sa prise de parole, si 
cette personne est en situation d’handicap ou si 
elle présente une pathologie et est munie d’un cer-
tificat médical. »
Les personnes concernées par un procès en cours 
ne se voient jamais refuser l’accès dans les salles 
d’audience du tribunal d’arrondissement dans les-
quelles se déroule leur affaire.
En ce qui concerne le Conseil supérieur de la sécu-
rité sociale il faut noter ce qui suit :
Depuis la reprise des audiences devant le Conseil 
supérieur de la sécurité sociale après le premier 
confinement, les parties et leurs représentants sont 
convoqués à heure fixe pour limiter le nombre des 
personnes présentes dans la salle d’audience. Le 
Conseil supérieur siège dans les salles d’audience 
2.28 et 2.29 situées au deuxième étage de la Cour 
supérieure de justice. Ces salles sont spacieuses 
et permettent de respecter sans problèmes les 
règles de distanciation, compte tenu du nombre li-
mité de personnes présentes dans la salle au vu du 
système de convocation prédécrit.
La présidente de la juridiction souligne qu’aucune 
personne n’a jamais été renvoyée de la salle d’au-
dience du Conseil supérieur de la sécurité sociale 
sous prétexte du respect des règles de distancia-
tion.
ad 2) Étant donné que le principe de la publicité 
des audiences est ancré dans la Constitution, au-
cune solution alternative n’est envisagée.

Question 3270 (09.12.2020) de Mme Cécile 
 Hemmen (LSAP) concernant le risque de pauvreté :
Och wann 2020 wéinst der Covid-19-Pandemie 
d’Wirtschaft zum Deel zesummegebrach an d’Infla-
tioun op méi en déiwen Niveau gefall ass, geet 
d’Präisdeierecht zu Lëtzebuerg nawell an d’Luucht. 
Laut dem leschte „rapport travail et cohésion 
s ociale“ vum Statec louch den Aarmutsrisiko zu 
Lëtze buerg virun der Pandemie bei iwwer 18 %; 
ouni Sozialtransferte léich en eng 10 % méi héich. 
Nieft dësen Transferten, de finanziellen Hëllefen 
awer och de Sachleeschtunge vum Staat sinn déi 
Leit, déi vum Aarmutsrisiko betraff sinn, nach op 
ganz aner Hëllefen ugewisen.
An deem Zesummenhang wollt ech der Madamm 
Ministesch fir Famill dës Froe stellen:
1. Leien der Madamm Ministesch schonn éischt 
Zuele vir, wéi den Aarmutsrisiko hei zu Lëtzebuerg 
2020 evoluéiert huet?
2. Huet d’Madamm Ministesch en Iwwerbléck, wat 
den Zoulaf an de sozialen a solidaresche Butteker 
vu beispillsweis der Caritas oder dem Roude Kräiz, 
awer och de verschiddene Gemengen ugeet?
3. Wéi gi betraffe Leit hei zu Lëtzebuerg iwwert déi 
verschidden Hëllefsariichtungen an Instrumenter, 
wéi zum Beispill déi genannte Butteker, wou si méi 
bëlleg kënnen akafen, informéiert?
4. Am Dezember kënnt op privat Initiativ e Guide op 
de Maart, deen et de betraffene Leit soll méi ein-
fach maachen, fir mat wéineg Geld duerch d’Liewen 
am Grand-Duché ze kommen. Ginn et Iwwerleeun-
gen op Säite vum Ministère, fir de betraffene Leit 
Informatiounen iwwer Hëllefsstellungen a soss 
Tuyauen zoukommen ze loossen, fir hinnen an hi-
rem Alldag ze hëllefen?
Réponse (07.01.2021) de Mme Corinne Cahen, Mi-
nistre de la Famille et de l’Intégration :
ad 1. D’Referenzindicateuren iwwert den Aarmutsri-
siko an d’sozial Exklusioun zu Lëtzebuerg erginn 
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sech aus der EU-SILC-Etüd iwwert d’Revenuen an 
d’Liewenskonditioune vun de Stéit. Dës Enquête 
gëtt all Joer vum Statec mat engem Echantillon vun 
3.500 bis 4.000 private Stéit an 10.000 individuelle 
Persoune gemaach. D’Donnéeë gi vun Enquêteure 
bei de Leit doheem an engem individuelle Question-
naire erfaasst.
Des EU-SILC-Etüd berifft sech ëmmer op d’Donnéeë 
vun dem Joer virdrun. Zum Beispill bezitt d’Etüd 
vun 2020, déi elo grad fäerdeg ginn ass, sech op 
d’Revenuen, déi d’Leit wärend dem Joer 2019 kritt 
hunn. Déi final Indicateure sinn awer nach net pu-
blizéiert, well de Statec déi brut Zuelen nach muss 
korrigéieren.
Fir kënnen den Impakt vun der sanitärer Kris op 
d’Revenue vun 2020 ze rechnen, brauch ee sämt-
lech Donnéeë vun deem Joer an déi kritt de Statec 
eréischt 2021. D’Etüd um Terrain gëtt dann 2021 
gemaach an no de Korrekture kënnen ugangs 2022 
consolidéiert Donnéeë produzéiert ginn.

ad 2. Zwielef Epiceries sociales, dräi Centbutteker, 
„Eis Epicerie Zolwer“ an d’Banque alimentaire be-
deelege sech um FEAD, dem Fonds européen d’aide 
aux plus démunis, iwwert dee Leit an der Nout gra-
tis Liewensmëttel verdeelt kënne kréien.

Wann een den Accès vun de Beneficiairen an d’Epi-
cerië vun dem Joer 2019 mat dem Joer 2020 ver-
gläicht, stelle mer fest, datt et net zu engem méi 
groussen Zoulaf am Joer 2020 am Verglach mam 
Joer 2019 komm ass.

(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)

ad 3. Déi 30 Offices sociaux an déi 43 agreéiert 
 Associatiounen aus dem Sozialsecteur kënne Leit 
Accès an d’Epiceries sociales an an d’Centbutteker 
ginn.

Déi betraffe Leit kréien d’Informatiounen iwwert 
d’Epiceries sociales deemno virun allem iwwert 
d’Offices sociaux an d’Associatiounen aus dem 
Secteur, grad esou ewéi vun den Epiceries sociales 
selwer.

ad 4. D’Offices sociaux hunn d’Missioun, de Leit all 
d’Informatiounen iwwert déi méiglech Hëllefen ze 
ginn; dofir kréien déi allermeeschte Leit hir Informa-
tioune vun den Offices sociaux selwer. D’Associa-
tiounen aus dem soziale Secteur sinn och do, fir de 
Léit déi néideg Informatiounen ze ginn. Natierlech 
kënnen d’Leit och beim Ministère selwer oder bei 
enger vun den Administratiounen déi néideg Infor-
matioune kréien.

Question 3271 (09.12.2020) de MM. Max Hahn et 
Claude Lamberty (DP) concernant le recrutement 
interne auprès de la Police grand-ducale :
Den 28. August 2020 war den Här Francis Lutgen, 
Personaldirekter bei der Police grand-ducale, 
Gaascht bei RTL Radio Lëtzebuerg.

Am Interview ass hien dorop agaangen, dass 
iwwert déi nächst dräi Joer sollen iwwer 800 nei 
Poliziste rekrutéiert ginn. Och iwwert déi nei For-
matiounsprozeduren an d’Changementer beim 
Rekrutement ass geschwat ginn. Esou géif d’Police 
säit enger Zäit och iwwert de Site Govjobs.lu rekru-
téieren.

Op d’Fro hin, ob beim momentane Besoin u Perso-
nal net och kéint op Fonctionnairen zeréckgegraff 
ginn, sot den Här Lutgen, dëst wier bis ewell net 
méiglech gewiescht. Mat den Ännerunge beim 
Rekrutement wier dëst allerdéngs eng Optioun, déi 
ee géif an d’A faassen.

An deem Kader wollte mir dem Här Minister fir 
d’Fonction publique an dem Här Minister fir 
bannenzeg Sécherheet follgend Froe stellen:

1. Gëtt beim Rekrutement vu Polizisten an Zukunft 
de „recrutement en interne“ aus dem ëffentlechen 
Déngscht envisagéiert?

2. Falls jo, ab wéini a wien aus der Fonction pu-
blique ass dofir eligibel?

Falls nee, wisou net?

Réponse commune (06.01.2021) de M. Marc 
 Hansen, Ministre de la Fonction publique, et de M. 
Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure :

ad 1. Prinzipiell applizéiert sech dat Gesetz iwwert 
den interne Rekrutement (Changement d’admi-
nistration) och op d’Police.

Verschidde Poste vum Zivillkader bei der Police 
sinn och scho säit längerer Zäit iwwert dee Wee 
ausgeschriwwe ginn an et sinn och Leit aus dem Zi-
villkader an eng aner Verwaltung gewiesselt.

Et ass och scho virkomm, dass Leit aus dem Poli-
cekader an eng aner Verwaltung gewiesselt sinn, 
mee bis elo ass dat nach net fir de Rekrutement vu 
Poliziste selwer gemaach ginn.

ad 2. No der Rekrutementscampagne vun dësem 
Joer, wou sech jo ganz vill Kandidate gemellt hunn, 
wäert d’Police eng Evaluatioun maachen an awer 
och analyséieren, ënnert wéi enge Konditiounen 
esou ee Changement d’administration beim Rekru-
tement vun de Poliziste kéint ëmgesat ginn.
Eng vun den Haapterausfuerderungen an deem 
Kontext betrëfft d’Ausbildung vun deene Beamten. 
Et muss och iwwerpréift ginn, wéi dës Beamten an 
d’Anciennetéitslëscht vun der Police, un där dann 
och d’Qualitéit vum „agent de police judiciaire/admi-
nistrative“ (APJ/APA), respektiv „officier de police ju-
diciaire/administrative“ (OPJ/OPA) drunhänkt , kën-
nen agegliddert ginn.

Question 3272 (10.12.2020) de Mme Nancy Arendt 
épouse Kemp (CSV) concernant l’enquête sur la 
facturation dans le secteur de la santé :
Eis national Gesondheetskeess (CNS) realiséiert 
aktuell eng Enquête iwwert d’Facturatiounen am 
Gesondheetswiesen.
Deemno hu laut mengen Informatiounen de Kinéen 
hir Patienten e Formulaire zougeschéckt kritt, op 
deem de Relevé mat de facturéierte Prestatiounen, 
dee vum Kiné „par voie de tiers-payant“, also direkt 
am Numm vum Patient an d’Gesondheetskeess 
ageschéckt gëtt, figuréiert. Op dësem Formulaire 
sinn d’Patiente gebieden, auszefëllen, ob déi eenzel 
Prestatiounen op deem vum Kiné kommunizéierten 
Datum tatsächlech effectuéiert gi sinn.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
d’Regierung stellen:
- Aus wéi engem Grond gëtt dës Enquête am Kinés-
secteur gemaach?
- A wéi enge weidere Beräicher ginn esou Enquête 
gemaach?
- Si schonn an anere gesondheetleche Secteuren 
esou Enquête gemaach ginn?
- Wann dëst de Fall ass, a wéi engen?
- Wat ass de Käschtepunkt vun esou enger 
 Enquête?
- Sinn d’Leit obligéiert, op dëse Courrier ze äntwer-
ten?
Réponse (08.01.2021) de M. Romain Schneider, 
Ministre de la Sécurité sociale :
Bei dëser Enquête handelt et sech ëm eng generell 
Enquête am Domaine vun der Kinesitherapie. Dës 
Enquête ass e wichtegen Instrument am Kader vun 
der neier Politik vun der Lutte géint d’Abusen a 
Fraudë vun der Gesondheetskeess (CNS).
Am Kader vun der CNS hirer Missioun vun der 
Kontroll vun de Rechnungen, och am Beräich vun 
der Kinesitherapie, huet d’CNS missen a verschid-
dene Fäll Inkoherenze feststellen. Dozou gehéiert 
zum Beispill, datt verschidde Kinéen Datumer vun 
enger Prestatioun geännert hunn, nodeems d’CNS e 
Refus erausginn huet, oder datt verschidde Kinéë 
scho moies eng Facturatiounsfiche eraginn hunn fir 
Prestatiounen, déi eréischt am Laf vum Dag rea-
liséiert gi sinn.
Ausserdeem gouf d’CNS ëfters vun Assuréë kontak-
téiert, datt verschidde Prestatiounen, déi facturéiert 
goufen, awer net geleescht goufen.
All dëst huet d’CNS dozou bruecht, hir Kontrollen ze 
erweideren an dës Enquête ze lancéieren, fir déi 
verschidde Fäll méi am Detail ze analyséieren, och 
op Basis vun den Äntwerten, déi d’CNS duerch dës 
Enquête wäert kréien.
Et sief awer ze preziséieren, datt kee Soupçon be-
steet wéinst enger generaliséierter Fraude géige-
niwwer vun de Prestatairen, weeder bei där heiter 
Enquête, nach bei änlechen Enquêten, déi wäerten 
an Zukunft gemaach ginn. Wann elo vill Inkohe-
renze festgestallt ginn, wäert d’CNS an Zukunft méi 
systematesch a méi approfondéiert Analyse maa-
chen, fir esou vill wéi méiglech Feeler an eventuell 
och Frauden ze evitéieren.
Dat heiten ass elo déi éischt Enquête mat esou 
enger grousser Envergure, mee d’CNS envisagéiert 
awer, an Zukunft méi reegelméisseg op esou 
 Enquêten zeréckzegräifen a se och op déi aner 
Beräicher vun der Krankeversécherung an och an 
der Fleegeversécherung auszebreeden.
An der Vergaangenheet huet d’CNS och alt emol 
Enquêtë gemaach, awer net an der selwechter 
Gréisstenuerdnung wéi elo bei där heiten. Et sinn 
alt emol punktuell Enquêtë bei Patiente gemaach 
ginn, wann e Verdacht do war, datt ee bestëmmte 
Prestataire sech net un d’Legislatioun gehalen 
huet. Dës punktuell Enquêtë goufe bei Prestatairen 
aus dem medezinnesche Beräich gemaach, awer 
och zum Beispill bei Fournisseure vu medezin-
neschem Material.
D’Fraise vun esou enger Enquête limitéiere sech op 
d’Fraise vum Personal an op d’Fraise vun der Post, 
fir d’Bréiwer ze verschécken. D’Käschte kënnen an 
deem heite Fall esou op 10.000 bis 15.000 Euro ge-

schat ginn. D’Participatioun un esou enger Enquête 
ass selbstverständlech op fräiwëlleger Basis. 
D’CNS hofft natierlech op esou eng grouss Partici-
patioun wéi méiglech, fir esou vill Informatioune 
wéi méiglech kënnen ze sammelen. D’Assuréë 
 kënnen esou d’CNS ënnerstëtzen an hirer Missioun 
fir ze garantéieren, datt hir Cotisatiounen um 
 Niveau vun der Leeschtungserbréngung richteg 
agesat ginn.

Question 3274 (10.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant la brochure sur la Deuxième 
Guerre mondiale au Grand-Duché de Luxembourg :
Den 9. Oktober huet de Staatsminister am Sennen-
ger Schlass eng Broschür iwwert den Zweete Welt-
krich zu Lëtzebuerg presentéiert. An dëser Bro-
schür vun 30 Säite gëtt eis deemoleg Groussherzo-
gin zweemol erwäänt, an zwar op der Säit aacht 
iwwert d’Verloosse vum Land 1940 an an der 
Z esummefaassung op der leschter Säit iwwert 
d’Zeréckkommen am Abrëll 1945. Den Numm 
„Charlotte“ gëtt net eng eenzeg Kéier erwäänt! 
D’Nimm vum Prënz Jang a vum Prënz Felix, déi den 
10. September 1944 zesumme mat den Amerikaner 
d’Stad befreit hunn, ginn net eng eenzeg Kéier an 
där ganzer Broschür erwäänt!
Au vu
- vun der historescher patriotescher Leeschtung 
vun eiser groussherzoglecher Famill am Zweete 
Weltkrich, déi sech duerch den onermiddlechen 
Asaz bei auslänneschen Autoritéiten am Exil fir eist 
Land gewisen huet;
- vun de ville reegelméissege Radiosemissioune 
vun der BBC, wou d’Groussherzogin Charlotte de 
Lëtzebuerger Mutt zougeschwat huet (Film: A Royal 
at War [Léif Lëtzebuerger]);
- vun der Befreiung, wou de Prënz Felix an de Prënz 
Jean mat den Amerikaner d’Stad befreit hunn:
1. Wier et net historesch wichteg gewiescht, der 
Groussherzogin Charlotte, hirer Famill an hire 
Leeschtunge fir eist Land eng Plaz an där Broschür 
ze ginn?
2. Ass de Staatsminister net der Meenung, datt déi 
uewe beschriwwen Ëmstänn e Manktem u Conside-
ratioun géigeniwwer eiser groussherzoglecher Fa-
mill ass an doriwwer eraus och e Manktem un his-
torescher Wourecht?
3. Ass eventuell geplangt, eng iwwerschaffte 
 Broschür ze publizéieren?
Réponse (07.01.2021) de M. Xavier Bettel, Premier 
Ministre, Ministre d’État :
Déi historesch Leeschtung vun der Groussherzogin 
Charlotte an der groussherzoglecher Famill am 
Kontext vum Zweete Weltkrich ass onëmstridden. 
Déi Broschür, déi an der parlamentarescher Fro vi-
séiert ass, gouf a ganz viller fräiwëlleger an ono-
fhängeger Aarbecht vum Comité pour la mémoire 
de la Deuxième Guerre mondiale, mat der Ënner-
stëtzung vun Historiker a vum Zentrum fir politesch 
Bildung editéiert an erausbruecht. Si huet net den 
Usproch, all Aspekt vun dëser un historesch wichte-
gen Evenementer räicher Zäit am Detail duerze-
leeën.

Question 3275 (10.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant le transfert de données par 
les compteurs intelligents :
Op Basis vum ofgeännerte Gesetz vum 19. Juni 
2015 iwwert d’Organisatioun vum Stroummarché 
ginn zurzäit iwwerall am Land déi nei intelligent 
Stroummoossapparater „Smarty“ installéiert. Dës 
Generatioun vu Compteur huet gewësse Virdeeler: 
De Verbraucher kritt méi Informatiounen iwwert säi 
Stroumverbrauch an d’Firme brauchen d’Moossap-
parater net méi ofliesen ze komme fir de Stroum-
verbrauch ze schätzen.
300.000 Compteure solle bis Enn 2020 installéiert 
ginn. Dëst och an der Hoffnung, dass dës Informa-
tiounen hëllefen de Stroumverbrauch ze senken, 
well eng méi prezis Aschätzung vum Stroumver-
brauch féiert dozou, datt de Stroumverbrauch kann 
optimiséiert an d’Ressourcëverschwendung verhën-
nert ginn. Elo ass et awer esou, dass net nëmmen 
d’Verbraucher dës Informatioune kréien, mee na-
tierlech och d’Fournisseure vum Stroum.
Laut groussherzoglechem Reglement vum 27. Au-
gust 2014 ginn d’Daten zum Stroumverbrauch all 15 
Minutten um Moossapparat gespäichert a mindes-
tens eemol den Dag un d’Zentral geschéckt. Do 
ginn se da bis zu 15 Joer gespäichert.
Vun der Firma heescht et dozou:
« La granularité (quart-horaire ou horaire) des don-
nées de consommation globale de l’installation 
client ne permet pas d’identifier les appareils indivi-
duels du client, ni d’en déduire des comportements 
précis d’occupants. »

D’CNPD schreift dozou an hirem Avis (N° 566 / 
2013) vum 13. Dezember 2013 Follgendes:
« La Commission nationale estime qu’une conser-
vation des données au  “quart-horaire” […] pour une 
période de quinze ans permet d’obtenir un profilage 
extrêmement détaillé des habitudes des individus, 
de sorte que les intérêts et les droits et libertés de 
la personne concernée prévalent sur les intérêts 
des gestionnaires de réseaux […]. »
Um Internetsite vun der CNPD heescht et weider:
« En collectant les informations toutes les 10 à 30 
minutes, ils génèrent une masse de données dont 
on peut déduire des informations très personnelles 
sur les habitudes des usagers. De plus, si on 
connaît la consommation d’électricité d’une mai-
son, il est notamment possible de savoir dans 
quelle pièce se trouvent les habitants, quand ils 
sont présents et quand ils dorment. »
An deem Zesummenhang wéilt ech de Ministere fir 
Kommunikatioun a Medien a fir Energie dës Froe 
stellen:
1. Firwat ass entscheet ginn, d’Informatiounen 
iwwert de Stroumverbrauch vun de Leit an esou 
engem intensive Rhythmus ze sammelen?
2. Firwat huet d’Regierung trotz dem kriteschen 
Avis vun der CNPD entscheet, fir dëse Rhythmus 
am groussherzogleche Reglement festzehalen?
3. Am Sënn vum Dateschutz: Fannen d’Ministeren, 
dass een dem Konsument muss d’Méiglechkeet 
ginn, fir kënne bei der Firma unzefroen, dass seng 
Informatiounen net an engem 15-Minutten-Takt 
vum Moossapparat gespäichert ginn, mee zum 
 Beispill nëmmen eemol den Dag?
4. Fannen d’Ministeren net, dass déi gesammelt 
Daten, nodeems se fir hir ugeduechten Zwecker ge-
notzt goufen, zesummegefaasst an dann no enger 
méi kuerzer Zäit komplett geläscht misste ginn, 
esou wéi d’CNPD dat och an hirem Avis proposéiert 
hat?
5. Wäert d’Regierung Ännerungen um groussherzog-
leche Reglement virhuelen an, falls jo, wéi eng a bis 
wéini?
Réponse (14.01.2021) de M. Claude Turmes, Mi-
nistre de l’Énergie :
ad 1. D’Zil vun der Installatioun vun intelligenten 
Zieler ass, dem Client d’Méiglechkeet ze ginn seng 
Consommatioun besser kënnen ze kontrolléieren, a 
kënne méi aktiv un den Energiemarchéen deelze-
huelen.
De véierelstëndleche Rhythmus vum Stroumzieler 
ass deemno gewielt ginn, well en dem Rhythmus 
vum europäesche Stroummarché entsprécht. Effek-
tiv funktionéieren den däitsch-lëtzebuergesche 
Grousshandelsmarché am Stroum, grad wéi de Mar-
ché vum Equilibrage vum Stroumsystem deemno 
och op véierelstëndlecher Basis, an och d’Netzbe-
dreiwer huelen dëse Rhythmus als Referenz fir hir 
Netzer ze steieren.
Fir zukünfteg Entwécklungen am Stroumsystem 
kënnen ze erméiglechen, gëtt et ëmmer méi wich-
teg, och bei klenge Clientë Verbrauchs- oder Pro-
duktiounsdonnéeën an enger Granularitéit ze hunn, 
déi där vum Marché entsprécht. Zum Beispill gesäit 
d’EU-Direktiv 2019/944/EC vir, dass all Client e 
Recht op en dynamesche Stroumtarif kritt, deen 
d’Variatioune vum Präis op de Grousshandelsmar-
chéen erëmspigelt, déi mindestens den Ofrech-
nungsintervallen op dëse Marchéen entsprécht. 
Och fir den Eegeverbrauch vu selwer produzéiertem 
Stroum ouni techneschen Ëmbau ze erlaben a fir 
den Elektroauto aus der eegener Solaranlag ze lue-
den, d’Deele vu Stroum an enger erneierbarer Ener-
giecommunautéit, wéi se am Projet de loi 7266 
virgesinn ass, si Véierelstonnewäerter noutwenneg.
ad 2. De Règlement grand-ducal du 27 août 2014 
relatif aux modalités du comptage de l’énergie élec-
trique et du gaz naturel ass a voller Transparenz an 
a Concertatioun mat der CNPD erstallt ginn. Ënner 
anerem waren am Joer 2012 Aarbechtsreunioune 
mat der CNPD, dem Institut luxembourgeois de ré-
gulation (ILR) a Luxmetering, dem GIE, dee vun den 
Netzbedreiwer fir den Deploiement vun den intelli-
genten Zieler gegrënnt ginn ass, organiséiert ginn. 
An dëse Reunioune konnt e groussen Deel vun de 
Suerge vun der CNPD iwwert d’Späichere vun de 
véierelstëndleche Verbrauchsdonnéeën am Stroum 
ecartéiert ginn.
Et ass esou, dass d’Donnéeën, déi Luxmetering, den 
Zesummeschloss vun de Verdeelernetzbedreiwer, 
sammelt an all Dag bei den Netzbedreiwer schéckt, 
ausser der Nummer vum Liwwerpunkt (POD Num-
mer) keng Informatiounen iwwert de Client beinhal-
ten. Luxmetering an hir zentral Plattform kënnen de 
Client deemno net identifizéieren. Déi Zielerwäer-
ter, déi gemooss ginn - een Zielerwäert pro Véie-
relstonn -, erlaben et och net fir individuell Geräter 
ze erkennen oder beispillsweis erauszefannen, a 
wéi engem Zëmmer vum Haus de Verbrauch 
stattfënnt, an domat dat geneet Verhale vum Client 
ze analyséieren. Dofir wiere vill méi granulaire Don-
néeën an Echtzäit, also quasi am (Milli-)Sekonne-



QUESTIONS AU GOUVERNEMENT Q183Compte rendu n° 06  |  2020-2021

beräich, an eng Kenntnis vun de Geräter, déi de 
Client benotzt, noutwenneg.
Wéi an der Äntwert op d’Fro 1 erkläert, gi Véierel-
stonnewäerter gebraucht fir dem Client d’Méi-
glechkeet ze ginn, säi selwer produzéierte Stroum 
ze verbrauchen a korrekt ofgerechent ze kréien, 
oder mat aneren ze deele respektiv méi eng aktiv 
Roll um Marché ze spillen. Dëst souwuel fir Accès u 
Präissignaler vum Grousshandelsmarché ze kréien, 
wéi fir Incitatiounen ze kréien, fir iwwerpréifbar Flexi-
bilitéitszerwisser un den Netzbedreiwer ze ginn a fir 
verschidden nei Zerwisser unzebidden, déi an der eu-
ropäescher Energiegesetzgebung virgesi sinn.
ad 3. De Stroum, deen e Fournisseur fir seng 
Clienten akeeft, gëtt dem Fournisseur an Zukunft 
op Basis vum reelle Verbrauch op Véierelstonneba-
sis verrechent, an net méi op Basis vu sougenannte 
Standardlaaschtprofiller, mat deenen dem Client 
säi Joresverbrauch op déi eenzel Véierelstonne 
verdeelt ginn ass. Dat wäert eng méi prezis Ofrech-
nung erméiglechen an erméiglecht dem Four-
nisseur, och potenziell dem Client eng Erspuernis 
weiderzereechen, falls dësen zu besonnesch gën-
schtege Momenter verbraucht.
Et gëtt och driwwer nogeduecht, fir an Zukunft 
Netztarifmodeller anzeféieren, déi op der maxima-
ler Leeschtung, déi de Client gebraucht huet, ba-
séieren an de Client domat incitéiere sollen, säi 
Verbrauch besser iwwert den Dag ze verdeelen, 
statt punktuell méi an der Spëtzt ze verbrauchen. 
Dës Maximalleeschtungswäerter ginn ermëttelt 
iwwert den héchste Stroumverbrauch vun enger 
Véierelstonn an engem Joer. Aus Verrechnungs-
grënn ass et dofir wichteg, dass dës Wäerter och 
iwwert eng gewëssen Zäit musse gespäichert ginn.
Wann alleguerten déi intelligent Zieler aktivéiert 
sinn, wäert d’Verrechnung grondsätzlech iwwert 
reell verbrauchte Véierelstonnewäerter geschéien.
Besonnesch wichteg ass awer, datt de 15-Minutten-
Takt den Netzbedreiwer hëlleft, eng besser Planung 
vum Verbrauch ze maachen, wat zur Versuergungs-
sécherheet bäidréit. De Virschlag vun engem Wid-
dersprochsrecht („droit d’opposition“) fir de Konsu-
ment kéint dozou féieren, dass d’Donnéeën zu der 
Consommatioun, déi d’Fournisseuren an d’Netzbe-
dreiwer brauchen, net méi vollstänneg a koherent 
wieren an dës de reelle Verbrauch net méi richteg 
anticipéiere kënnen. Den europäeschen Date-
schutzreglement (RGPD) (Artikel 21 Paragraf 1) 
gesäit an dësem Sënn vir, dass verschidde legitim a 
schutzwürdeg Grënn („motifs légitimes et impé-
rieux“) fir en Traitement dem Recht zum Widder-
sproch vun der eenzeler Persoun iwwergeuerdent 
kënne sinn.
Op alle Fall muss den Traitement vun de concer-
néierte perséinlechen Donnéeën ëmmer onbedéngt 
den Ufuerderunge vum europäeschen Dateschutzre-
glement (RGPD) entspriechen.
ad 4. An der Äntwert op d’parlamentaresch Fro 
N° 1500 vum 20. November 2019 hunn d’Ministeren 
erkläert, dass déi gesammelten Donnéeën esou 
konservéiert ginn, fir ze assuréieren, dass all concer-
néiert Acteuren (Consommateuren, Fournisseuren a 
Gestionnairë vum Reseau) sech kënnen op dës Don-
néeën am Fall vun engem Contentieux beruffen. Den 
honorabelen Deputéierte fënnt zu dësem Punkt de-
tailléiert Informatiounen an der genannter parla-
mentarescher Äntwert.
ad 5. Aus deenen hei driwwer beschriwwene Grënn 
ass aktuell net virgesinn, Ännerungen um grouss-
herzogleche Reglement virzehuelen.

Question 3276 (10.12.2020) de M. Jean-Marie 
Halsdorf (CSV) concernant le surplus de vaccin 
contre la grippe :
Nodeems et am Oktober eng Penurie u Grippen-
impfunge gouf an d’Apdikten net genuch Vaccine 
konnte geliwwert kréien, ass Ufank der Woch eng 
Circulaire un d’Dokteren erausgaangen, aus där een 
erausliese kann, datt vill ze vill Vaccine fir d’Leit an 
de Gesondheetsberuffer bestallt goufen an datt déi 
iwwerflësseg Dosen elo den Dokteschcabineten zur 
Verfügung gestallt ginn, fir Risikopatienten ze 
impfen.
Mengen Informatiounen no war och am Summer 
eng grouss Quantitéit vu Pneumovax géint Longen-
entzündung bestallt ginn. Well dëse Vaccin awer 
just ganz kuerz haltbar ass, hätte vill Dosen dovun 
elo missen zerstéiert ginn.
Am Kader vun enger nationaler Impfstrategie ass et 
effektiv sënnvoll, déi vulnerabel Leit nieft enger 
Impfung géint de Covid och géint déi saisonal Gripp 
an d’Pneumocoquen ze impfen. An dësem Kontext 
géif ech gäre follgend Froen un d’Madamm Minister 
fir Gesondheet stellen:
1. Stëmmt et, datt elo op eemol ze vill Grippevac-
cine bestallt goufen?
2. Wa jo, wéi vill Vaccine goufen ze vill bestallt? 
Wat ass de Käschtepunkt?

3. Besteet elo net de Risiko, datt d’Apdikten op hi-
ren Dose sëtze bleiwen?
4. Wéi laang sinn dës Vaccinen haltbar a kënne se 
eventuell d’nächst Joer nach genotzt ginn?

5. Kann d’Regierung d’Informatioun bestätegen, 
datt ze vill Pneumovax bestallt gouf an datt vill Do-
sen hu missen zerstéiert ginn? Firwat war keng 
Impfcampagne heivir lancéiert ginn?

6. Wa jo, aus wéi enge Grënn huet d’Regierung dee-
mools keng Campagne gemaach mam Opruff, sech 
impfen ze loossen?

7. Wéi vill hunn déi Dose kascht, déi hu missen 
zerstéiert ginn?

Réponse (16.12.2020) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :

Ech erlabe mer, den honorabelen Deputéierten op 
meng Äntwert op seng dréngend parlamentaresch 
Fro vum 16. Oktober 2020 (QP N° 2989) ze verwei-
sen, wou am Detail explizéiert gouf, wéi d’Situa-
tioun vun der Grippenimpfung dëst Joer ass, a fir-
wat d’Direktioun vun der Santé, no engem Ge-
spréich am Juni dëst Joer mam Syndicat des phar-
maciens luxembourgeois (SPL), deen eis op de Risk 
vun enger Penurie higewisen huet, decidéiert huet, 
selwer 30.000 Dose Vaccin ze kafen, zousätzlech 
zu de Vaccinen, déi iwwert d’Apdikte bestallt gi 
 waren. Dës Dose sinn elo wéi geplangt ukomm. 
Den Akafspräis pro Dosis läit bei 9,50 Euro HTVA.

Vun den 30.000 Dose ginn der 5.000 ausgedeelt u 
verschidde Servicer an Administratioune vum Staat, 
déi normalerweis hir Leit am Oktober impfen, mee 
dëst Joer fräiwëlleg gewaart hunn, fir vulnerabele 
Persounen de Virtrëtt ze loossen, souwéi u ver-
schidde Gesondheetsberuffler an och u Leit, déi a 
sozial prekäre Situatioune liewen.

De Rescht vun den Dosen ass disponibel iwwert 
d’Dokteren, fir vulnerabel Leit ze impfen, déi bis elo 
keen Impfstoff kritt hunn. D’Informatioun vun der 
Disponibilitéit vum Vaccin ass un all d’Doktere 
gaange wéi och un d’Press.

Eiser Meenung no besteet elo kee Risiko, dass 
d’Apdikten op Dose sëtze bleiwen, well säit Woche 
keng Grippenimpfunge méi an den Apdikten dispo-
nibel sinn. Dës potenziell Penurie vu Grippen-
impfunge war jo och den Objet vun dem hono-
rabelen Deputéierte senger parlamentarescher Fro 
am Oktober.

Mir wëssen effektiv net genau, wéi vill vulnerabel 
Leit sech nach wëllen impfe loossen, mee mir kréie 
reegelméisseg Ufroe vu besuergte Bierger, déi kee 
Vaccin méi fannen. D’Grippenimpfung ass jo dëst 
Joer ëm sou méi wichteg, wou mir an der Pandemie 
Covid-19 sinn a mir Duebelinfektioune wëlle vermei-
den.

Als Apdikter weess den honorabelen Deputéierten 
och, dass d’Grippenimpfung all Joer changéiert an 
dass een dofir net kann d’Impfung vun dësem Wan-
ter den nächste Wanter nach benotzen.

De Staat huet effektiv 3.220 Dose Pneumovax am 
Summer bestallt. Den Akafspräis pro Dosis war 
20,50 Euro HTVA. Den Expiratiounsdatum vun 
 dësem Vaccin war leider relativ kuerz. Vun der 
Liwwerung sinn der 83 direkt benotzt gi via ver-
schidden Dokteren an eng Officine, de Rescht ass 
vum Comptoir pharmaceutique luxembourgeois iw-
werholl ginn a koum an d’Vente iwwert d’Apdikten. 
Op dësem Wee sinn 1.002 weider Dose bei d’Pa-
tiente komm. Déi reschtlech 2.135 Dose si gehale 
ginn, bis den Expiratiounsdatum ofgelaf war an 
hunn dono missen zerstéiert ginn, well de Pro-
duzent, no internationale Reegelen, den Impfstoff 
net méi kann zeréckhuelen, wann e bis eemol säin 
Depot verlooss huet.

De Gesondheetsministère mécht selwer oder 
 ënnerstëtzt säit Jore Campagnë fir d’Vaccinatioun 
géint de Pneumocoque bei den eelere Leit oder bei 
Leit mat chronesche Krankheeten. Esou eng Cam-
pagne ass och dëst Joer am Hierscht gelaf, no-
tamment als TV-Spot op engem nationale Fernsee-
sender, zur beschter Sendezäit just virun oder no 
den Owesnoriichten. Leider huet dës Campagne net 
erlaabt, d’ganz Quantitéit vun disponibelem Impf-
stoff ze benotzen.

Question 3277 (10.12.2020) de MM. Mars Di 
 Bartolomeo et Yves Cruchten (LSAP) concernant 
les prêts logement :
Récemment la CSSF a présenté un resserrement 
des conditions d’octroi des crédits immobiliers. 
Ainsi, un primo-acquérant peut recevoir jusqu’à 
100 % du montant du bien visé sous forme de prêt 
et un propriétaire qui souhaite étendre son patri-
moine immobilier ne peut recevoir qu’un crédit 
dans les limites de 80 % du montant de son inves-
tissement. Les experts de l’immobilier pensent que 
ces changements ne vont pas vraiment avoir d’ef-
fets sur le marché immobilier national, même si la 
limitation du prêt hypothécaire à 80 % pourrait inci-

ter les investisseurs à s’intéresser à d’autres op-
tions d’investissement que le logement.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre des Fi-
nances et à Monsieur le Ministre du Logement :
- Messieurs les Ministres ont-ils connaissance du 
nombre respectivement du pourcentage des em-
prunts qui sont octroyés à 100 % ? Est-ce que les 
institutions financières n’exigent pas d’ores et déjà 
une certaine proportion de capitaux propres lors de 
l’octroi d’un emprunt ?
- Est-ce qu’actuellement les instituts financiers 
constatent une augmentation du nombre de bénéfi-
ciaires de crédits hypothécaires qui ne sont plus à 
même de rembourser leurs mensualités et ceci 
plus particulièrement depuis le début de la crise 
sanitaire ?
- Lors de la réponse à la question parlementaire 
n° 2316, Monsieur le Ministre du Logement a indi-
qué le nombre de garanties de l’État pour prêts hy-
pothécaires. Dans combien de cas, cette garantie 
locative a-t-elle due être invoquée ? Quel montant 
l’État a-t-il dû mobiliser pour couvrir ces garanties 
réclamées ?
Réponse commune (12.01.2021) de M. Henri Kox, 
Ministre du Logement, et de M. Pierre Gramegna, 
Ministre des Finances :
Sur base d’informations recensées par la CSSF, la 
proportion des prêts hypothécaires octroyés par 
des banques luxembourgeoises pendant le 1er se-
mestre 2020 et affichant un ratio  « prêt-valeur » su-
périeur à 100 % représentait 5 % du total des prêts 
octroyés durant cette période. Ce chiffre amène 
dès lors à conclure que la majorité des finance-
ments de biens immobiliers incluait un apport per-
sonnel de fonds propres par l’emprunteur.
À la fin du mois de septembre 2020, le ratio des 
prêts hypothécaires non performants se situait à 
1,5 %, contre 1,3 % à fin décembre 2019.
La question parlementaire n° 2316 de Monsieur le 
Député Mars Di Bartolomeo concernait les garan-
ties locatives, c’est-à-dire l’aide que peuvent de-
mander les personnes qui ne disposent pas des 
moyens nécessaires pour financer une caution exi-
gée par le bailleur lors de la location d’un logement. 
Pour ce qui est des garanties de l’État pour des 
prêts hypothécaires dans le cas d’une acquisition 
de logement, nous pouvons informer l’honorable 
Député que jusqu’à présent cette garantie n’a été 
invoquée qu’une seule fois.

Question 3278 (10.12.2020) de MM. Mars Di 
 Bartolomeo et Yves Cruchten (LSAP) concernant la 
construction de logements :
Selon les prédictions du Statec, pour combler la de-
mande des années à venir, chaque année plus de 
7.500 nouveaux logements devraient venir s’ajouter 
à notre parc national de logements. Pourtant en ré-
alité seulement plus ou moins 3.000 unités de loge-
ments sont créées par année.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre du Lo-
gement :
- Le Luxembourg dispose-t-il de suffisamment de 
ressources en main-d’œuvre pour augmenter, voire 
doubler la construction de logements ? Est-ce que 
Monsieur le Ministre a connaissance des res-
sources disponibles par corps de métier ? Existe-t-il 
des pénuries pour des secteurs spécifiques ?
- Les constructeurs actifs sur le marché national du 
logement disposent-ils de capacités suffisantes 
pour pouvoir assurer une hausse considérable des 
constructions ? Quelle est la part de nouvelles 
constructions réalisée par des entreprises venant 
de l’étranger ?
- Quelles sont le cas échéant les initiatives que le 
Gouvernement entend prendre avec le secteur de la 
construction pour parer à d’éventuelles pénuries en 
main-d’œuvre spécialisée ?
Réponse commune (12.01.2021) de M. Henri Kox, 
Ministre du Logement, de M. Franz Fayot, Ministre 
de l’Économie, et de M. Lex Delles, Ministre des 
Classes moyennes :
Conscient du fait que le secteur de la construction 
fait face à une pénurie de main-d’œuvre qualifiée, le 
Gouvernement a initié et/ou soutenu bon nombre 
d’initiatives pour contrecarrer cette problématique. 
Ces initiatives peuvent être scindées entre celles 
visant la formation d’une main-d’œuvre qualifiée et 
celles visant à améliorer l’image du secteur auprès 
du grand public, en essayant de transmettre une 
image positive du secteur, tout en mettant en avant 
ses perspectives d’avenir et l’attractivité de ses mé-
tiers.
En ce qui concerne la formation d’une main-
d’œuvre qualifiée, on peut citer notamment les 
Centres de compétences Génie technique du Bâti-
ment et Parachèvement qui ont pour vocation de 

fournir aux entreprises artisanales des mesures de 
gestion des compétences, afin qu’elles puissent dis-
poser des compétences nécessaires pour être com-
pétitives sur les marchés et faire face aux nouvelles 
évolutions technologiques, réglementaires et écono-
miques.
Il convient également de mentionner la future Straté-
gie nationale  « Talent Attraction » qui a pour objectif 
de coordonner les efforts des ministères et adminis-
trations et d’élaborer une stratégie nationale pour at-
tirer, développer et retenir les talents nécessaires.
En matière de promotion de l’entrepreneuriat, il faut 
également faire état des efforts de l’ASBL  « Jonk 
Entrepreneuren Luxembourg ». Cette ASBL, avec le 
soutien de la Direction générale des classes 
moyennes, a pour objectif d’expliquer et d’apprendre 
aux jeunes tout au long de leur cursus scolaire que 
le statut d’indépendant est une alternative concrète 
à l’emploi salarié et de leur donner le goût d’entre-
prendre, d’innover, de créer et de prendre des initia-
tives.
Quant aux différents projets visant à améliorer l’at-
tractivité de l’artisanat en général, nous nous per-
mettons de renvoyer à la réponse à la question parle-
mentaire 3183.
Finalement, nous tenons à préciser que le Gou-
vernement a des échanges réguliers avec le secteur. 
À cet égard, le  « Haut comité PME » s’avère être un 
organe utile, car décideurs politiques et représen-
tants des secteurs peuvent s’y échanger et élaborer 
des réponses communes face aux différents défis 
auxquels les entreprises sont confrontées.

Question 3280 (10.12.2020) de M. Paul Galles 
(CSV) concernant le bénévolat :
De 5. Dezember war den internationalen Dag vum 
Benevolat. Dësen Dag gehéiert deene Persounen, 
déi sech éierenamtlech fir d’Allgemengheet enga-
géieren.
Eng Gesellschaft ass op de Benevolat ugewisen a 
sollt och ënnerstëtzt ginn. D’Leit vum Terrain fuer-
deren an deem Kontext eng besser Organisatioun 
vum Benevolat, d’Aféiere vun enger „flächendecken-
der Assurance“ respektiv eng Validation des acquis 
de l’expérience.
An dësem Zesummenhang géif ech der Madamm 
Ministesch fir Famill an Integratioun gär follgend 
Froe stellen:
- Wat ass d’Positioun vun der Familljeministesch zu 
dëse Proposen?
- Gedenkt d’Madamm Ministesch an dës Direktioun 
mat ze goen?
- Wa jo, wat ass virgesinn?
- Wann nee, firwat net?
Réponse (07.01.2021) de Mme Corinne Cahen, Mi-
nistre de la Famille et de l’Intégration :
De Benevolat spillt eng ganz wichteg Roll an eiser 
Gesellschaft an et ass dëser Regierung och dru 
 geleeën, de Benevolat weider ze promouvéieren an 
ze developpéieren. Dofir huet d’Regierung och am 
Accord de coalition 2018-2023 konkreet Mooss-
name festgehal.
Esou gesäit den Accord de coalition 2018-2023 vir, 
datt eng Strategie ausgeschafft soll ginn, déi de 
Benevolat méi effizient a méi attraktiv soll maa-
chen. An dësem Zesummenhang wäert d’Agence 
du bénévolat e strukturéierten Dialog mat den im-
plizéierte Partner organiséieren. Dësen Dialog soll 
déi verschidde Besoinen thematiséieren, déi de 
Benevolat concernéieren.
Fir datt dësen Dialog op enger fondéierter Basis ka 
stattfannen, schafft de Familljeministère am Mo-
ment e Cahier des charges aus, deen als Basis fir 
déi am Accord de coalition ugekënnegt Etüd wäert 
déngen.
Dës Etüd soll a Kollaboratioun mat den implizéierte 
Ministèren an och mat der Agence du bénévolat 
ausgeschafft ginn.
D’Etüd wäert e quantitativen an e qualitative Volet 
hunn. Esou gëtt net nëmmen eng Analys vun der 
aktueller Situatioun vum Benevolat gemaach, mee 
et geet och drëm, Besoinen ze identifizéieren a kon-
kreet Verbesserungsvirschléi vun den Associa-
tiounen, ewéi och vun de Benevolle selwer, ze er-
faassen, fir duerno déi néideg Mesurë kënnen ze 
huelen.
Esou wäerten d’Punkte vun enger flächendeckender 
Assurance, ewéi och vun der Validation des acquis 
de l’expérience, an dëser Etüd behandelt ginn.

Question 3281 (10.12.2020) de Mme Octavie 
 Modert (CSV) concernant le transport fluvial sur la 
Moselle :
Am Ufank vun der Covidpandemie war a Frankräich 
e Réckgang vum Wuerentransport um Waasserwee 
vu ronn 40 % ze verzeechnen. Et schéngt wéi wa 
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momentan och manner Transportschëffer op der 
Musel ënnerwee wieren.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
den Här Minister fir Mobilitéit an ëffentlech Aar-
bechte stellen:
1. Wéi ass d’Entwécklung vum Tonnage op der 
 Musel dëst Joer am Vergläich zu 2019?
2. Ass e Réckgang an der Schëfffaart a beim Wue-
rentransport op der Musel zënter dem Ufank vun de 
Beschränkungen duerch d’Pandemie ze verzeech-
nen?
3. Wa jo, wat heescht dat fir d’Lëtzebuerger Musel-
schleisen?
4. Wéi eng Entwécklung gëtt et am Hafe vu Mäer-
tert zënter Mëtt Mäerz 2020? Ass e grousse wirt-
schaftleche Schued duerch d’Covidpandemie ent-
stanen?
Réponse (28.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
An hirer parlamentarescher Ufro freet déi honorabel 
Deputéiert Informatiounen iwwert d’Entwécklung 
vum Wuerentransport op der Musel an am Hafe vu 
Mäertert.
ad 1. Zu der éischter Fro vun der Entwécklung vum 
Giddertransport op der Musel an dësem Joer am 
Verglach mam leschte Joer ass ze soen, datt vu 
 Januar bis November 2019 5.243.135 Tonne Gidder 
duerch d’Schleis Grevenmacher transportéiert 
goufen an an dem nämmlechten Zäitraum 2020 
4.664.899 Tonnen, dat ass en Ënnerscheed vu 
- 578.236 Tonnen an deemno e Réckgang vun 
11,03 % am Giddertransport.
Et ass ze bemierken, datt dee Réckgang sech och 
deckt mat engem Réckgang vun 11 %, dee wärend 
dem éischte Semester 2020 op dem Rhäin festge-
stallt gouf.
ad 2. Et ass och e Réckgang am Opkommes vun de 
Schëffer wärend der Period vun der Pandemie, ab 
Mäerz 2020, ze verzeechnen, deen sech follgender-
moossen an de verschiddene Kategorië vu Schëffer 
duerstellt:
(tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question).
Et ass kloer, datt d’Pandemie en Impakt op de Wue-
rentransport an op de Persounentransport hat.
Esou ass europawäit ze konstatéieren, datt beson-
nesch d’„Trockengüterfahrt“ gelidden huet, wat 
sech domat erkläert, datt verschidden Indus-
triezweiger ewéi de Beräich „Automobilindustrie“ 
zäitweileg net operationell war an domat den Trans-
port vu Stol an Äerzer erofgaangen ass. Bei den 
Tankschëffer, déi Pëtrol oder aner flësseg Gidder 
transportéieren, ass awer de befierchten Abroch net 
ze constatéieren.
Doriwwer eraus ass ze bemierken, datt vill aner 
Faktoren sech op de Volume vum Wuerentransport 
op der Waasserstrooss auswierken, a besonnesch 
d’Periode vum Niddregwaasser um Rhäin, déi defi-
néieren, wéi vill d’Schëffer ofluede kënnen. Och 
gouf d’Schëfffaartsspär dëst Joer coronabedéngt 
an de September verréckelt, esou datt am Mount 
September vergläichsweis wéineg Wueren duerch 
d’Schleisen op der Musel transportéiert goufen.
Wat de Persounentransport ugeet, esou sinn déi 
grouss Réckgäng (- 35,98 % am Joer 2020 par rap-
port zu 2019 fir Persouneschëffer an - 64,69 % fir 
Sportsbooter) direkt op d’Beschränkungen (Aus-
gangsbeschränkungen, Quarantainereegelen, zoue 
Grenzen etc.) vun de verschiddene Länner am 
Grenz beräich vun der Musel an an der Benelux 
 zeréckzeféieren.
Et geet aus enger Etüd vun der Zentralkommissioun 
vum Rhäin ervir, datt a Frankräich mat enger Re-
duktioun vum Chiffre d’affaires an der Passagéier-
schëfffaart vun 220 Milliounen Euro an den éisch-
ten aacht Méint vun 2020 gerechent gëtt an an 
Däitschland fir dat éischt Semester 2020 mat enger 
Perte vun 142 Milliounen Euro. An deem Beräich 
ass och d’Aussiicht fir d’Zukunft nach net kloer an 
et gëtt weiderhi mat groussen Abousse fir de Sec-
teur gerechent.
ad 3. Dank dem onermiddlechen Asaz vum Perso-
nal an de Mesuren, déi geholl goufen, fir de physe-
sche Kontakt op e Minimum ze reduzéieren, konnt 
de Betrib vun de Schleise Grevenmacher a Stadtbre-
dimus bis elo 24/24 Stonnen a 7/7 Deeg garan-
téiert ginn.
ad 4. Wat d’Entwécklung am Hafe vu Mertert ugeet, 
esou ass de Gesamtëmschlag an Tonne wärend 
den éischten eelef Méint vun dësem Joer am Ver-
glach mat där selwechter Period vun 2019 ëm 
4,91 % zeréckgaangen. Dobäi sinn déi eenzel Pro-
duktgruppen ënnerschiddlech betraff. Esou ass 
zum Beispill den Export vu fäerdege Stolprodukter 
ëm 5,62 % zréckgaangen an den Import vu Schrott 
fir d’Stolindustrie ëm 26,89 %. An där selwechter 
Zäit ass den Import vun Uelegprodukter ëm 13,49 % 
zeréckgaangen.

Den Import vun Uelegprodukter op Lëtzebuerg ge-
schitt momentan nach zum groussen Deel iwwert 
d’Strooss. E gréisseren Undeel iwwert de sécheren 
an ëmweltfrëndleche Waasserwee wär mat engem 
Ausbau vun den Installatiounen am Hafen zu Mer-
tert méiglech.
Dank der Investitiouns- an Diversifikatiounspolitik, 
wéi zum Beispill vun 2015 un de Containerëmschlag, 
konnt de Schued agegrenzt ginn. Esou ass d’Unzuel 
vun de Containere vu 7.622 op 10.889 ugewuess.

Question 3282 (11.12.2020) de MM. Max Hahn et 
Claude Lamberty (DP) concernant l’activité de lo-
cation subventionnée du Fonds du logement :
Den ëffentleche Wunnengsbau konzentréiert sech 
déi lescht Jore méi staark op d’Locatioun amplaz 
op d’Vente. D’Locatioun vun dëse subventionéierte 
Wunnenge riicht sech u Stéit mat niddregem 
Akommes. De Fonds du Logement huet am Beräich 
vun der Locatioun déi lescht Joren - an an Zesum-
menaarbecht mat de Gemengen – eng Réi Efforte 
gemaach, fir méi abordabel Locatiounswunnengen 
op de Marché ze bréngen.
An deem Kader wollte mir dem Här Minister vum 
Logement follgend Froe stellen:
- Deelt den Här Minister eis Aschätzung, datt 
zousätzlech Efforte néideg sinn, fir d’Akzeptanz vu 
subventionéierte Locatiounswunnenge bei de Ge-
mengepolitiker a bei de Bierger ze verbesseren?
- Ass den Här Minister der Meenung, datt e Virrecht 
op subventionéiert Locatiounswunnenge fir eligibel 
Bierger aus der concernéierter Gemeng eng Piste 
ass, déi d’Akzeptanz bei de Bierger ka verbesseren?
- Wann net, fënnt den Här Minister, datt e Virrecht 
op subventionéiert Locatiounswunnenge fir eligibel 
Bierger aus de concernéierten Offices sociauxen 
eng Piste ass, déi d’Akzeptanz bei de Bierger ka 
verbesseren?
- Ass den Här Minister eiser Meenung, datt e Vir-
recht op subventionéiert Locatiounswunnenge fir 
jonk Bierger aus der concernéierter Gemeng dem 
Duerf- oder Stadliewen an dëser Gemeng zegutt 
wäert kommen?
Réponse (17.12.2020) de M. Henri Kox, Ministre du 
Logement :
Déi éierwäerten Deputéiert Claude Lamberty a Max 
Hahn bemierke ganz richteg, datt d’Prioritéit am 
ëffentleche Wunnengsbau scho vun der viregter Re-
gierung op d’Schafe vun abordabele Locatiouns-
wunnengen orientéiert gouf.
Dëst gouf iwwregens an der rezenter Debatt zum 
Finanzéierungsgesetz fir de Wunnengsbauprojet 
 Elmen nach eng Kéier vun enger Rei Vertrieder an 
der Chamber als e wichtege Schratt begréisst. Och 
dowéinst wäert dës Regierung un där Prioritéit fest-
halen. Et entsprécht ganz einfach dem Bedarf vun 
deene Leit, déi Schwieregkeeten hunn, sech eng be-
zuelbar Wunneng ze leeschten, an deenen de profit-
orientéierte private Wunnengsmaart zu Lëtzebuerg 
keng Optioune bitt.
Bei menge ville Kontakter um Terrain erliewen ech 
och reegelméisseg dat grousst Engagement vu res-
ponsabele Politiker a Beamten um kommunale 
Plang, déi sech fir d’Schafe vun abordabelem 
Wunnraum asetzen. An de leschte Joren huet sech 
op ville Plazen eng exzellent Zesummenaarbecht 
tëscht de Gemengen an dem Fonds du Logement 
oder der SNHBM opgebaut, wouduerch eng Rei nei 
Projete konnte lancéiert ginn.
Dës Initiative gi vun der Regierung och finanziell ën-
nerstëtzt mat Subventiounen, déi bis zu 75 % vun 
den Investitiounskäschten ausmaachen. De Projet 
de budget pluriannuell, deen nach dëser Deeg an 
der Chamber zum Vott gestallt an ugeholl gouf, 
weist och kloer, datt d’Regierung an d’Parlament 
d’Zeeche vun der Zäit erkannt hunn an déi néideg 
finanziell Ënnerstëtzung wäerten oprechterhalen.
Dësen nationalen Effort ass grad an Zäite vun en-
ken ëffentleche Keesen en Zeeche vu Solidaritéit a 
Wäitsiicht a kann net genuch wäertgeschätzt ginn. 
Ech kann dofir och kee Feele vun Akzeptanz fir dës 
Wunnengsbaupolitik erkennen, weeder um kommu-
nalen, nach um nationale Plang.
Wat déi sougenannten „Attributiounskrittären“ 
ugeet, sou schéngt et mir selbstverständlech, datt 
Wunnengen, déi zu 75 % vun nationale Steiergelder 
finanzéiert ginn, och alle Bierger am Land sollen 
opstoen, wa si de soziale Krittären entspriechen. 
Nëmmen esou kënne mer de Bierger am Land 
glafwierdeg maachen, datt d’Stäerkung vun der so-
zialer Kohäsioun keen eidelt Verspriechen ass, mee 
eng Realitéit soll si fir all Mënsch, deen hei wunnt 
oder schafft.
Am Moment si meng Servicer amgaang, d’Attribu-
tiounskrittären ze iwwerschaffen, wéi se haut am 
sougenannten 98er Reglement virgesi sinn. Et ass 
geplangt, do och eng Rei regionalspezifesch Krittä-
ren anzeféieren, esouwäit se sozial- a familljiepo-
litesch oder landesplaneresch sënnvoll sinn a recht-

lech net géint Antidiskriminéierungsreegele ver-
stoussen. Beispillsweis solle Famille mat Kanner 
d’Méiglechkeet kréien, prioritär fir eng Wunneng ze 
kandidéieren, déi et de Kanner erlaabt, an hirem 
gewinnte Liewensëmfeld ze bleiwen. Grad esou ass 
et wichteg, datt mer dem Krittär vun der Aar-
bechtsplaz eng gewësse Wichtegkeet zougestinn, fir 
datt d’Leit méiglechst no bei hirer Aarbechtsplaz 
kenne wunnen an doduerch u Liewensqualitéit 
gewannen a manner Zäit am Trafic verléieren.
Esoubal dës Krittäre bis iwwerschafft sinn, wäert 
ech déi der Chamber an de Gemengevertrieder pre-
sentéieren.

Question 3289 (11.12.2020) de M. Georges 
Mischo (CSV) concernant les infirmiers de la mé-
decine scolaire :
Eisen Informatiounen no sinn aktuell an enger Rei 
vu Schoulen d’Infirmièren/Infirmiere vun der Méde-
cine scolaire, déi integral vun de Gemenge bezuelt 
ginn, am „Leerlauf“.
An dësem Zesummenhang géif ech der Gesond-
heetsministesch an dem Bildungsminister gär foll-
gend Froe stellen:
- Kann den Här Educatiounsminister mer dës Infor-
matioun confirméieren?
- Firwat ginn dës Infirmièren/Infirmieren net an den 
Testekippe beim Asaz an de Schoulen agesat, res-
pektiv an den Impfzentren, fir matzehëllefen?
Réponse commune (15.01.2021) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de M. Claude 
Meisch, Ministre de l’Éducation nationale, de l’En-
fance et de la Jeunesse :
Als éischt ass et wichteg ze preziséieren, datt et 
schoulmedezinnesch Infirmieren/èren, déi vun de 
Gemenge finanzéiert ginn, just a vereenzelte Ge-
menge ginn, wéi an der Stad Lëtzebuerg, Esch/
Uelzecht, Diddeleng, Schëffleng a Péiteng. Fir de 
Rescht gëtt den Depistage am Enseignement fon-
damental och zum Deel vum Personal vum Volet 
médico-scolaire vun der Ligue médico-sociale ge-
maach. Am Enseignement secondaire gëtt dësen 
Depistage vun der Gesondheetsdirektioun assu-
réiert.
Uganks dësem Schouljoer gouf eng generell Evalua-
tioun vun der sanitärer Situatioun gemaach souwéi 
eng Analys vum Benefice/Risiko-Verhältnis, wa 
Gruppe vu Schüler zesummekommen, déi bei nor-
male pedagogeschen Aktivitéiten net onbedéngt a 
Kontakt stinn, esou wéi dat de Fall bei der Schoul-
medezinn ass. Schliisslech gouf decidéiert, d’Ën-
nersichungen an de Schoulen an an de Lycéeën 
temporaire ze suspendéieren, fir zousätzlech Grup-
péierunge vu Schüler ze vermeiden. Dëst bedeit 
awer net, datt d’Ekippe vun der Schoulmedezin 
wärend dëser Period kenger Aufgab nogaange sinn 
an „am Leerlauf“ waren.
An dësem Kontext hunn d’Infirmieren/èrë virun 
allem entweeder den Empfang oder d’Inclusioun vu 
Kanner mat spezifesche Besoine garantéiert, an 
dëst méi spezifesch duerch sougenannte „Projets 
d’accueil individualisés“. Si hu missen derfir suer-
gen, datt d’Konditioune fir en optimalen Empfang 
an eng optimal Inclusioun vun dëse Kanner am 
Schoulëmfeld erfëllt goufen.
An dësem Kontext hunn d’Infirmieren/èren och spe-
zifesch Formatioune gehalen, wéi z. B. iwwert de 
PAI oder nach d’Uwendung vu spezifesche Medika-
menter a Schoulen a Crèchen op vereenzelten Ufroe 
vun Enseignanten.
Zousätzlech hunn d’Infirmieren/èrë vertraulech me-
dezinnesch Informatiounsblieder a Questionnairë 
gesammelt a sinn amgaangen, d’Impfkaarte vun de 
Schüler ze kontrolléieren, esou wéi dat all Joer, am 
Kader vun de preventive Missioune vun der Schoul-
medezinn, de Fall ass. Si sinn och vereenzelt op Ufro 
vun den Enseignanten hin bei Schüler intervenéiert.
Zënter November sinn och verschidden Infirmieren/
èrë vum Volet médico-scolaire vun der Ligue mé-
dico-sociale am Asaz a verschiddenen Testzentren, 
fir Prelevementer bei Kanner tëschent zwee a sechs 
Joer ze maachen.
D’Infirmieren/èrë vun der Schoulmedezinn vun der 
Gesondheetsdirektioun sinn zënter Mäerz virun 
allem beim Contacttracing matagebonnen.

Question 3295 (14.12.2020) de M. Mars Di 
 Bartolomeo (LSAP) concernant les nouvelles 
règles en matière de péage pour poids lourds :
Les ministres des Transports de l’Union euro-
péenne viennent de se mettre d’accord sur de nou-
velles règles en matière de péage pour poids 
lourds.
- J’aimerais dès lors savoir de Monsieur le Ministre 
de la Mobilité et des Travaux publics quel est le 
contenu de cet accord.

- Quelles sont, le cas échéant, les conséquences 
pour le Luxembourg ?
- Quelle est l’échéance pour l’introduction de ce 
système harmonisé et quelles sont les exceptions 
prévues par ledit accord ?
Réponse (17.12.2020) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
L’honorable Député souhaite s’informer sur le ré-
cent accord des ministres des Transports concer-
nant de nouvelles règles en matière de péage pour 
poids lourds.
Lors de leur visioconférence du 8 décembre 2020, 
les ministres des Transports se sont globalement 
mis d’accord sur le contenu d’une position com-
mune concernant la révision de la directive dite  
« Eurovignette ». Cette position commune ouvre la 
voie vers les négociations du Conseil avec le Parle-
ment européen. Il est donc trop tôt pour se pronon-
cer sur le contenu de la future directive modifica-
tive.
Par conséquent, il n’y aura pas de conséquences di-
rectes pour le Luxembourg.
La future directive modificative n’introduira pas de 
système harmonisé pour toute l’Union européenne, 
mais apportera des modifications à la directive-
cadre actuelle et continuera à permettre aux États 
membres à adopter différents systèmes selon leurs 
choix et besoins. Ainsi, les exceptions seront celles 
que les différents États membres jugeront utiles, 
dans les limites de la directive.

Question 3302 (14.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant le recensement de la population 
au cours de l’année 2021 :
D’nächst Joer wäert zu Lëtzebuerg nees eng Vol-
lekszielung stattfannen. Déi lescht Vollekszielung 
war 2011. Fir laangfristeg Entwécklungen ze er-
kennen, ze vergläichen an ze analyséieren, ass et 
wichteg, ëmmer erëm déi selwecht Froen ze stellen.
1. Ass geplangt, an der Vollekszielung vun 2021 déi 
selwecht Froen ze stelle wéi 2011?
2. Ass geplangt, fir weider Froen ze stellen an zu 
wéi engem Theema?
An der Vollekszielung 2011 ass de Sproochgebrauch 
esou erfrot ginn: „Welche Sprache(n) sprechen Sie 
üblicherweise?“ Gefrot ginn ass nom Sproochge-
brauch „zuhause, mit den Angehörigen“ an „in der 
Schule, am Arbeitsplatz“. Zur Wiel stoungen: 
„Luxemburgisch, Französisch, Deutsch, Portugie-
sisch, Italienisch, Englisch, eine andere Sprache“, 
mat der Méiglechkeet, e puer Sproochen ze nennen.
3. Ass geplangt, déi Fro vun 2011 iwwert de Sproo-
chegebrauch genee esou och 2021 ze stellen?
Réponse (08.01.2021) de M. Franz Fayot, Ministre 
de l’Économie :
D’Vollekszielung, déi den 1. Juni 2021 duerchge-
fouert gëtt, gëtt virgeschriwwe vum „Règlement 
(CE) n° 763/2008 concernant les recensements de 
la population et du logement“ souwéi vum „Règle-
ment d’exécution (UE) 2017/543 établissant les 
règles pour l’application du règlement (CE) 
n° 763/2008 du Parlement européen et du Conseil 
concernant les recensements de la population et 
du logement en ce qui concerne les spécifications 
techniques des thèmes et de leurs subdivisions“.
Déi europäesch Gesetzgeebung huet net vill geän-
nert am Verglach mat der leschter Vollekszielung 
vun 2011. De Statec weist also op Nofro drop hin, 
dass déi Froen, déi 2021 wäerte gestallt ginn, zu 
engem groussen Deel déi nämmlecht sinn, och wa 
verschidde Formulatiounen iwwerschafft goufen.
De Statec preziséiert, dass d’Froen iwwert d’Aus-
stattung vun engem Stot (Toilette, Garage, Fernsee, 
Telefon…) bei der nächster Vollekszielung net méi 
gestallt ginn. Et ginn aner Ëmfroe vum Statec, déi 
et erlaben, fir dës Froe besser an och méi reegel-
méisseg ze stellen.
Doriwwer sammelt de Statec verschidden Informa-
tiounen net méi direkt bei de Stéit, wéi zum Beispill 
déi iwwert d’Demografie (Nationalitéit, Famillje-
stand, Gebuertsland…), well dës Informatiounen 
aus dem nationale Persouneregëster kënne geholl/
gezu ginn.
De Statec erkläert, dass fir d’Verständnis vun de Froe 
bei der nächster Vollekszielung ze vereinfachen, 
souwuel déi elektronesch Questionnairë wéi och déi 
op Pabeier an den dräi Verwaltungssproochen 
(Lëtze buergesch, Franséisch an Däitsch) disponibel 
sinn souwéi och op Portugisesch an Englesch.
Nieft de Finalitéiten, déi vun der europäescher Ge-
setzgeebung definéiert ginn, sammelt de Statec och 
verschidden Informatioune fir national Zweck er. An 
deem Kontext huet de Statec verschidde Ministèren 
a Verwaltunge consultéiert, fir gewuer ze ginn, ob si 
Informatiounen am Kader vun der nächster Volleks-
zielung wéilte sammelen. An der nächster Volleks-
zielung ginn et deemno zwou nei Thematiken:
- eng eventuell Situatioun vun engem Handicap,
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- de Besoin, fir ze renovéieren, respektiv déi ener-
geetesch Renovatioun vun de Logementer.
De Statec preziséiert, dass d’Froen iwwer 
d’Sproochen déi nämmlecht sinn, déi och schonn 
2011 bei der Vollekszielung gestallt goufen, just 
wat d’Formuléierung betrëfft, si liicht Upassunge 
gemaach ginn. Zousätzlech gëtt et fir 2021 och eng 
Infobox, déi preziséiert, wat mat „op der Aarbecht“ 
an „an der Schoul“ gemengt ass.
Dës Froe si follgend:
- Wat ass Är Haaptsprooch, dat heescht déi 
Sprooch, op där Dir denkt an déi Dir am beschte 
schwätzt?
- Wéi eng Sprooch(en) schwätzt Dir gewéinlech do-
heem resp. mat de Persounen, déi Iech nostinn? 
(Méi Äntwerte méiglech)
- Wéi eng Sprooch(en) schwätzt Dir gewéinlech op 
der Aarbecht resp. an der Schoul oder op der Uni-
versitéit? (Méi Äntwerte méiglech)
D’Äntwertméiglechkeete sinn déi nämmlecht wéi 
2011 mat Ausnam vun der éischter Fro, bei där 
d’Modalitéit dobäigesat gouf: „Nach net al genuch, 
fir ze schwätzen“.

Question 3304 (15.12.2020) de M. Gusty Graas 
(DP) concernant le permis de pêche :
Comme il a été relayé dans un article de presse ré-
cent, le nombre de permis de pêche délivrés en to-
tal et achetés en ligne en Wallonie aurait connu une 
forte croissance en 2020 par rapport aux années 
précédentes. Cette hausse serait notamment liée à 
la pandémie, qui aurait poussé beaucoup de per-
sonnes à se tourner vers des activités récréatives 
en plein air, dont la pêche.
Dans ce contexte, j’aimerais poser les questions 
suivantes à Madame la Ministre de l’Environne-
ment, du Climat et du Développement durable :
1) Est-ce qu’un effet similaire a été enregistré au 
Luxembourg ?
2) Combien de permis de pêche ont été délivrés au 
Luxembourg ces trois dernières années ? Combien 
de ces permis ont été délivrés en ligne ?
3) Quel est l’état d’avancement de l’élaboration 
d’une procédure de délivrance du permis de chasse 
en ligne ?
Réponse (14.01.2021) de Mme Carole 
Dieschbourg, Ministre de l’Environnement, du Cli-
mat et du Développement durable :
ad 1) En ce qui concerne l’année 2020, on peut ef-
fectivement noter une augmentation significative 
du nombre de permis de pêche délivrés.
Depuis le 1er mai 2019, la délivrance des permis se 
fait par le biais du portail  « guichet.lu ». Tout per-
mis délivré à partir de cette date est systématique-
ment délivré moyennant le système de génération 
de permis de pêche du Gouvernement, même ceux 
émis dans les guichets physiques de l’Administra-
tion de l’enregistrement, des domaines et de la TVA 
(AED). Depuis cette date, les renouvellements des 
permis de pêche par l’apposition d’un timbre de 
chancellerie ne sont plus possibles et un nouveau 
permis de pêche est donc délivré pour chaque re-
quête.
Rappelons que les renouvellements des permis de 
pêche pour les eaux intérieures pouvaient jadis se 
faire par l’apposition d’un timbre de chancellerie et 
ceci jusqu’à huit renouvellements. Ceux-ci n’étaient, 
jusque-là, pas comptabilisés séparément par l’AED 
et n’apparaissaient dès lors pas dans les statis-
tiques. Il s’avère donc difficile de comparer les 
chiffres de façon totalement univoque, respective-
ment d’expliquer ou d’attribuer l’augmentation du 
nombre de permis de pêche délivrés par un effet lié 
directement à la pandémie.
ad 2) Le tableau ci-dessous reprend les permis de 
pêche délivrés, lors des trois dernières années, se-
lon le type de permis permettant d’exercer la pêche 
dans les eaux frontalières avec l’Allemagne ou 
dans les eaux intérieures luxembourgeoises.
(Tableau à consulter auprès de l’Administration par-
lementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la Chambre 
- Rôle des affaires - Questions parlementaires - re-
chercher n° de la question.)
En 2020, un total de 9.707 permis de pêche a été 
délivré. Le nombre de permis délivrés en ligne 
s’élève à 8.741 permis, soit un pourcentage de plus 
de 90 %.
ad 3) Un projet de digitalisation de la procédure de 
délivrance du permis de chasse est en cours. À 
l’instar de la procédure concernant le permis de 
pêche, la démarche concernant les permis de 
chasse se fera par le biais du portail  « guichet.lu ». 
La procédure d’obtention d’un permis de chasse est 
néanmoins légèrement plus complexe que celle 
pour obtenir un permis de pêche et nécessite des 
développements supplémentaires, notamment pour 
les pièces à joindre à la demande. Selon le plan-

ning mis en place, les développements devraient 
être terminés pour la fin de l’année 2021, de sorte 
qu’une mise en ligne de la procédure est prévue 
pour le 31 décembre 2021.

Question 3306 (15.12.2020) de Mme Cécile 
 Hemmen (LSAP) concernant le tram rapide :
Ënnert dem Slogan „Le tram rapide et son contexte 
multimodal entre Luxembourg-ville et la région Sud“ 
gouf viru Kuerzem de séieren Tram an d’Strategie, 
wéi een d´Stad Lëtzebuerg besser mam Süde vum 
Land kéint verbannen, presentéiert. An deem 
 gläichen Zäitraum ass eng Etüd6 erauskomm, déi 
analyséiert huet, wéi laang e Bierger an Europa 
duerchschnëttlech brauch, fir op seng Aar-
bechtsplaz ze kommen. Zu Lëtzebuerg waren dat 
2019 29 Minutten, dat ass eng vun den héchsten 
Zäiten a véier Minutte méi wéi déi europäesch 
Moyenne.
An deem Zesummenhang wollt ech dem Här Mi-
nister fir Mobilitéit an ëffentlech Aarbechten dës 
Froe stellen:
- Läit dem Här Minister eng méi detailléiert Analys 
vir, wéi sech dës Moyenne zesummesetzt? Aus wéi 
enge Regioune vum Land brauch ee beispillsweis 
méi laang? Hänkt dëst mat der Ubannung un den 
ëffentlechen Transport zesummen? Esou brauche 
36,3 % vun de Leit, déi zu Lëtzebuerg schaffen, 
tëscht 30 an 59 Minutte fir op hirer Aarbechtsplaz 
unzekommen; europawäit brauchen duerchschnëtt-
lech just 26,3 % vun de Leit esou laang.
- Wéi ass d´Evolutioun vun dësen Zuelen?
- „A 14 Minutte vun der Cloche d’Or bis an den neie 
Quartier Alzette“, esou gëtt de Projet vum séieren 
Tram an de Süde beschriwwen; heimat kéint 
d´Moyenne vun 29 Minutten also gesenkt ginn. Sinn 
esou Projeten och fir déi aner Regioune vum Land, 
notamment den Norden an den Osten, déi haut 
scho méi schlecht ugebonne sinn, geplangt?
- E „séieren Tram“ bis op Jonglënster stoung emol 
als Iddi am Raum; gëtt där Iddi nach nogaangen?
- Beim Tram an de Süde gëtt ervirgestrach, dass um 
éischten Deelstéck laanscht d’Autobunn, de Staat 
majoritär Proprietär vun den Terrainen ass. Wéi 
gesäit d’Situatioun laanscht d’Stroossen an den  
Osten, zum Beispill op Jonglënster–Iechternach 
aus?
Réponse (06.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
D’Etüd Luxmobil vun 2017, bei där eng 37.500 Re-
sidenten a Frontaliere matgemaach hunn, huet er-
ginn, dass den Aarbechtswee fir Residenten an der 
Moyenne 34 Minutte bedréit, fir Frontalieren aus 
Frankräich 54 Minutten, aus Däitschland 49 Minut-
ten, an aus der Belsch 51 Minutten.
Dass dës Wäerter iwwert der europäescher Moyenne 
leien, ass an éischter Linn op dat aussergewéinlecht 
Ongläichgewiicht vun Aarbechtsplazen an Aktiven an 
der Stad Lëtzebuerg zeréckzeféieren. 2019 koumen 
eng 165.000 Aarbechtsplazen op eng 50.000 Awun-
ner vun der Stad, déi berufflech aktiv waren.
Duerchschnëttlech Reeszäite kënnen also virun 
allem duerch landesplaneresch Mesurë reduzéiert 
ginn. Dass méi séier Transportachsen dëst mëttel- 
a laangfristeg net bewierken, gëtt weltwäit beo-
bacht. An zwar schéngt sech de Mënsch iwwert 
d’Kulturen ewech ee „Reeszäitbudget“ vun engen 
90 Minutten den Dag ze ginn, woubäi exzeptionell 
Ureizer dat bis op eng Toleranzgrenz vun zwou 
Stonne kënnen erhéijen. Besonnesch am motori-
séierten Individualverkéier ass et d’Beobachtung, 
dass esoubal eng Streck méi séier gëtt, d’Leit vu 
méi wäit hir pendelen, respektiv méi wäit ewech 
vun hirer Aarbecht wunne ginn - bis der dann esou 
vill dat maachen, dass hire Stau dës Strooss erëm 
lues mécht.
An deem Kontext soll den ëffentlechen Transport 
d’Kaart vun der Attraktivitéit, der Zouverlässegkeet 
an der Previsibilitéit vun der Reeszäit spillen. 
Tëscht deenen zwee dichten urbane Ballungszen-
tere vun Esch/Uelzecht an der Stad Lëtzebuerg 
wäert dëst den Tram erreechen. Tëscht dem 
ländlech gepräägten Osten an der Stad mécht een 
Tram weeder vu senger héijer Kapazitéit, nach vun 
der diffuser Siidlungsstruktur hier Sënn. Hei gëtt 
d’Zil vun der zouverlässeger Reeszäit doduerch er-
reecht, dass den RGTR-Reseau, dee vu senger Fei-
nerschléissung hier bis an all Duerf europawäit 
sengesgläiche sicht, an der Approche vun der Stad 
ee staufräie Couloir reservéiert kritt. Dëst ass 
tëscht Gonnereng an dem Kierchbierg jo geplangt. 
Vun dem ländlechen Norden an d’Stad iwwerhëlt 
d’Nordstreck vun der Eisebunn dës Roll. Och hir 
Zouverlässegkeet wäert duerch den Ëmbau vun der 
Gare Lëtzebuerg signifikant verbessert ginn, grad 
6 Eurostat - “Employed people by commuting time and 
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esou wéi hiert Zesummespill mat den RGTR-Bus-
sen, déi am Verspéidungsfall iwwert déi nei 
Leetstell méi oft kënne mat den CFL ofgestëmmt 
ginn.

Question 3309 (15.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar et Serge Wilmes (CSV) concernant la vidéo-
surveillance :
De 16. Juni 2018 huet d’Lëtzebuerger Wort getitelt: 
„La vidéosurveillance étendue dès cet automne 
dans la capitale“ a weider:
 « Cet automne, tout le quartier de la gare sera cou-
vert : la rue de Strasbourg, l’aire de jeux place de 
Strasbourg, la rue 1900, une section de la rue 
Adolphe Fischer, la rue Glesener, la rue du Com-
merce et la rue du Fort Wedell.
Le quartier de Bonnevoie est aussi concerné : des 
caméras viseront la place Léon XIII, une partie de la 
rue de Bonnevoie et les aires de jeux de la rue Si-
gismond et de la rue des Ardennes. »
A méi wäit:
 « Dès l’achèvement du projet Royal-Hamilius, qui 
devrait avoir lieu mi-2019, 21 caméras seront instal-
lées sur la place publique, la rue de la Poste, la rue 
Aldringen et une partie de la Grand-Rue. »
Den 31. August 2018 huet den deemolege Minister 
fir bannenzeg Sécherheet an enger Äntwert op eng 
parlamentaresch Fro Follgendes geschriwwen:
 « (…) on peut mentionner que d’autres zones de sé-
curité, en dehors de la gare, sont prévues sur la 
passerelle de vélos sous le pont Adolphe ainsi qu’à 
Bonnevoie ».
Den 23. Januar 2019 schreift den neie Policeminis-
ter:
 « (…) j’encourage la poursuite du projet d’extension 
du système de vidéosurveillance dans la continuité 
de ce qui avait été annoncé par mon prédéces-
seur ». Hien huet dunn awer weider Etüden an-
noncéiert.
Am Juli 2019 schreift deen nämmlechte Minister:
 « Pour conclure, je reste d’avis que la vidéosurveil-
lance ne constitue pas un remède miracle pour la 
prévention de la criminalité et que son exploitation 
doit être strictement limitée et clairement enca-
drée. »
Virun enger Woch si mer du gewuer ginn, dass eng 
Ëmfro bei de Leit zu deem Sujet amgaangen ass. 
An anere Wierder huet sech zanter den Annoncë 
vum Juni 2018, wéineg bis guer näischt an déi 
Richtung gedoen.
Mir sinn awer elo gewuer ginn, dass an nächster 
Zäit Iwwerwaachungskameraen am Tram an op de 
Quaien installéiert wäerte ginn. D’Regierung huet 
an enger Äntwert op eng parlamentaresch Fro vum 
25. September 2019 Prezisioune gi betreffend 
 d’Kameraiwwerwaachung an den Zich, Bussen a 
Garen:
- Sou sinn tëscht dem 25. Mee 2018 an dem 3. 
 Oktober 2019 114 Demandë fir d’Visualisatioun vun 
den Enregistrementer an den Zich gemaach ginn,
- 22 Mol sinn d’Biller an de Busse visualiséiert ginn,
- 246 Mol sinn d’Videoopzeechnungen an de Garë 
consultéiert ginn.
Mir wéilten duerfir follgend Froen un den Här Mi-
nister fir Mobilitéit an ëffentlech Aarbechten an un 
den Här Minister fir Kommunikatioun a Medie 
stellen:
1. Kënnen d’Häre Ministere bestätegen, dass an 
nächster Zäit Iwwerwaachungskameraen am Tram 
an op de Quaie kommen?
2. Waren d’Häre Ministeren doriwwer informéiert a 
wat ass hir Aschätzung dozou?
3. Gouf déi national Dateschutzkommissioun 
(CNPD) mat engem Avis saiséiert? Wann net, firwat 
net? Wa jo, wat waren d’Konklusioune vun der 
CNPD dozou?
4. Kënnen d’Häre Ministeren eis erklären, firwat 
also d’Kameraiwwerwaachung op deene Plazen am 
ëffentleche Raum kuerzfristeg méiglech, aner laang 
annoncéiert Projeten nach ëmmer net ëmgesat 
sinn?
5. Kënnen d’Häre Ministeren eis aktualiséiert Zuele 
liwweren iwwer d’Consultatioun vun Enregistremen-
ter, déi iwwer d’Videosurveillance am ëffentleche 
Raum realiséiert goufen (opgeschlësselt no Plaz: 
Zuch, Bus, Gare, aner Sécherheetszone wou 
 d’Kameraiwwerwaachung bedriwwe gëtt)?
Réponse commune (19.01.2021) de M. Henri Kox, 
Ministre de la Sécurité intérieure, de M. François 
Bausch, Ministre de la Mobilité et des Travaux pu-
blics, et de M. Xavier Bettel, Ministre des Communi-
cations et des Médias :
ad 1. Op de Quaie wéi och am Tram si schonn 
 Iwwerwaachungskameraen installéiert.

Iwwerwaachungskameraen am Tram selwer déi 
d’Passagéier filme sinn aktiv an d’Biller ginn enre-
gistréiert. Dëst Bildmaterial gëtt zéng Deeg geha-
len. Eng Autorisatioun vun der CNPD gouf 2018 
ausgestallt, iert dat neit Dateschutzgesetz a Kraaft 
getrueden ass, ënnert deem d’CNPD keng Autorisa-
tioune méi ausstellt.
D’Kameraen, déi op d’Quaien a Kräizungen ausge-
riicht sinn, sinn aktiv, d’Frontkamera vum Tram ass 
awer ausgeschalt. D’Bedenken, déi vun der CNPD 
geäussert goufen, hunn dozou gefouert, dass 
d’Frontkamerae vum Tram net aktivéiert gi sinn an 
d’Biller op de Quaien an op de wichtege Kräizungen 
net enregistréiert ginn.
ad 2. Jo, d’Ministere waren doriwwer informéiert. 
Haaptzil vun de Kameraen op de Quaien a Kräizun-
gen ass et net Leit ze iwwerwaachen, mee am Fall 
vun engem Tëschefall (zum Beispill bei engem Ac-
cident oder enger Pann vun engem Gefier) séier 
kënne betriblech Entscheedungen ze treffen.
No Ofstëmmung mat der CNPD huet de Minister fir 
Mobilitéit an ëffentlech Aarbechten decidéiert, 
d’Kameraen op de Quaien an op wichtege Kräizun-
gen ze aktivéieren, awer kee Bildmaterial ze späi-
cheren, fir de Recommandatioune vum Dateschutz 
Rechnung ze droen.
Et ass also net d’Police, déi dëse System exploi-
téiert a si ass och net de Responsabele vum Trai-
tement, mee Luxtram.
ad 3. Déi national Dateschutzkommissioun (CNPD) 
huet follgend Elementer zum Theema vun der Vi-
deoiwwerwaachung publizéiert:
- Lignes directrices en matière de vidéosurveillance 
(17/08/2018) :
D’CNPD huet Richtlinne fir d’Videoiwwerwaachung 
verëffentlecht, an deenen d’CNPD d’Prinzippien aus 
dem Dateschutzreglement (RGPD) an dësem 
Beräich erkläert. Dës Richtlinne wenne sech un de 
Responsabele vum Traitement vun den Donnéeën.
An dëse Richtlinnen erkläert d’CNPD ënner anerem, 
dass et net néideg ass, eng Autorisatioun vun der 
CNPD ze froen, fir e Videoiwwerwaachungssystem 
ze installéieren.
- Avis de la CNPD relatif à la vidéosurveillance des 
espaces et lieux publics à des fins de sécurité pu-
blique (15/03/2019) :
An dësem Avis recommandéiert d’CNPD, dass d’Vi-
deoiwwerwaachung zu polizeilechen Zwecker, déi 
net dem RGPD ënnerläit, mee dem Gesetz vum 18. 
August 2018 iwwer „la protection des personnes 
physiques à l’égard du traitement des données à 
caractère personnel en matière pénale ainsi qu’en 
matière de sécurité nationale“, spezifesch sollt en-
cadréiert ginn. De viregte Minister fir bannenzeg 
Sécherheet huet am Oktober 2019 de Gesetzes-
projet N° 7498 deposéiert, deen d’Videoiwwerwaa-
chung vun der Police encadréiert.
- Avis de la CNPD relatif au recours à la vidéosur-
veillance par les communes (10/05/2019) :
An dësem Avis rappelléiert d’Dateschutzkommis-
sioun, dass keen Avis muss gefrot ginn, fir e Vi-
deoiwwerwaachungssystem kënnen ze installéie-
ren, mee dass d’Prinzippie vum Dateschutz musse 
vum Responsabele vum Traitement agehale ginn. ( 
« La nouvelle législation [le RGPD] a supprimé l’obli-
gation pour les responsables de traitement de don-
nées à caractère personnel d’effectuer une de-
mande d’autorisation à la CNPD avant l’installation 
de dispositifs de vidéosurveillance. Les communes, 
en tant que responsables de traitement, sont à pré-
sent tenues de respecter les principes et obliga-
tions consacrés par le RGPD lorsqu’elles mettent 
en place des systèmes de vidéosurveillance. »)
ad 4. D’Videoiwwerwaachung ka verschidde Finali-
téiten hunn, a laut Dateschutzbestëmmungen zwee 
verschiddene Gesetzestexter ënnerleien, a befol-
legt deemno och aner Prozedure wat hir Mise en 
place ugeet.
D’Videoiwwerwaachung vun der Police (VisuPol) 
beispillsweis ëmfaasst déi Kameraen am ëffent-
leche Raum, déi vun der Police installéiert an ex-
ploitéiert ginn, a fir déi si de Responsabele vum 
Traitement ass. Dësen Traitement fält wéi gesot ën-
nert d’Gesetz vum 18. August 2018 iwwer „la pro-
tection des personnes physiques à l’égard du trai-
tement des données à caractère personnel en ma-
tière pénale ainsi qu’en matière de sécurité na-
tionale“ an net ënnert den RGPD.
Wat den Dispositiv VisuPol vun der Police ugeet, 
ass en Deel vun den annoncéierte Projeten 2019 
ëmgesat ginn: Am Mee 2019 gouf d’Zon „C“ Gare 
erweidert an ëmfaasst elo d’Plaz virun der Gare, 
d’Place de la Gare esouwéi eng Rei Stroossen aus 
dem Quartier Gare (rue d’Anvers, rue Adolphe Fi-
scher, rue Glesener, rue de Strasbourg, rue Wilson, 
rue des États-Unis, rue André Duchscher, rue 1900, 
Place de Strasbourg). Am Mee 2019 gouf och d’Zon 
„F“, Vëlos- a Foussgängerwee ënnert dem Pont 
Adolphe, a Betrib geholl.
Am Quartier Bonnevoie gëtt et nach keng Videosur-
veillance; d’Zon, déi et bis virum Reamenagement 
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vum Centre Hamilius gouf, ass och nach net reak-
tivéiert ginn.
De viregte Minister fir bannenzeg Sécherheet huet 
am Fréijoer 2019 d’Inspection générale de la police 
(IGP) mat enger Etüd iwwer d’Effikassitéit vun der 
Videoiwwerwaachung vun der Police („VisuPol“) 
beoptraagt. D’Resultater vun dëser Etüd wäerten 
eis deemnächst virleien. Des Weideren ass de Ge-
setzesprojet N° 7498 nach um Instanzewee. Dës 
Elementer wäerten eis erlaben, eng nei Analys ze 
maache vun der Opportunitéit vun der Videoiwwer-
waachung am Quartier Bonnevoie an dem Royal-
Hamilius.
ad 5. D’Videosurveillance vun der Police limitéiert 
sech op den ëffentleche Raum. Et gëtt keng Video-
surveillance säitens der Police an de Garen, den 
Zich oder de Busse gemaach. Wat den Dispositif 
VisuPol ubelaangt, goufen et vum 1. August 2019 
bis den 31. Juli 2020 abegraff 291 Consulta-
tiounen. Vum 1. August 2020 bis den 21. Dezember 
abegraff waren et 154 Consultatiounen.
D’Enregistrementer vun der Kamera am Tram, déi 
d’Passagéier filmt a vu Luxtram exploitéiert ginn, 
goufe bis elo zwielef Mol vun der Police consul-
téiert no diversen Tëschefäll.
Wat d’Videoiwwerwaachung vun de Bussen, Zich an 
Garen ubelaangt, goufen am Joer 2020 bei der CFL 
follgend Consultatioune gemaach:
Am Zuch: 113
Am Bus (CFL): 16
Am Bus (RGTR): 22
Op den Arrêten/Garen (CFL): 183.

Question 3314 (16.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar, Léon Gloden, Emile Eicher et Paul Galles 
(CSV) concernant la situation dans les structures 
d’accueil pour demandeurs de protection interna-
tionale :
Depuis un certain temps déjà, le taux d’occupation 
des structures d’hébergement pour demandeurs de 
protection internationale (DPI) est préoccupant. À 
cela s’ajoute que la crise sanitaire actuelle consti-
tue non seulement pour la population autochtone, 
mais aussi pour ces personnes déjà fragilisées une 
charge mentale supplémentaire. À cet égard, la 
nouvelle d’un décès dans une de ces structures, à 
la suite d’une altercation, nous a attristés et en 
même temps révoltés.
Au vu de tout ce qui précède, nous aimerions poser 
les questions suivantes à Monsieur le Ministre de 
l’Immigration et de l’Asile, à Monsieur le Ministre de 
la Sécurité intérieure et à Madame le Ministre de la 
Justice :
1) Le Gouvernement peut-il nous fournir la liste des 
structures d’accueil gérées respectivement par Ca-
ritas, Croix-Rouge et l’ONA ?
2) Quel est le nombre de résidents par structure 
d’accueil ? Quelle est la proportion des bénéfi-
ciaires de protection internationale (BPI) logés 
dans chacune de ces structures ?
2.1) Le Gouvernement peut-il confirmer que le taux 
d’occupation de ces structures d’accueil est tou-
jours à un point critique ?
2.2) Quelles sont les mesures envisagées par le 
Gouvernement pour désamorcer cette situation ?
2.3) Comment le Gouvernement entend-il p. ex. 
faire en sorte que des places occupées actuelle-
ment par des BPI soient libérées pour les DPI ?
3) Quel est le nombre de personnes d’encadrement 
affectées sur place à chacune des structures d’ac-
cueil (hors personnel de sécurité) ?
4) Dans quelle mesure et par quels moyens les au-
torités communales sont-elles informées de la vie 
des structures d’accueil ?
5) Comment les structures d’accueil sont-elles 
équipées en matériel informatique pour permettre 
aux enfants et jeunes d’y suivre l’enseignement à 
distance ?
6) Quelles sont les mesures spécifiques prises rela-
tives à la pandémie : tests, quarantaine, etc. ? Le 
poste mobile pour les tests dont disposent les ser-
vices de l’Éducation nationale est-il mis à contribu-
tion ?
7) Quelles sont les précautions spécifiques que le 
personnel de sécurité doit prendre ?
8) Lors de la plénière du Ronnen Dësch le 15 juin 
2019 à Platen, il a été annoncé que toutes les struc-
tures d’accueil seraient équipées d’une cuisine. Où 
en est ce déploiement ?
9) Le Gouvernement peut-il nous informer des pro-
jets pilotes lancés pour contribuer à l’autonomisa-
tion des DPI ? Quels enseignements ont été tirés de 
ces projets pilotes ?
10) Le Gouvernement peut-il nous fournir des infor-
mations sur la sécurité des personnes hébergées 

dans ces structures d’accueil ? Combien d’agents 
de sécurité sont déployés sur place (dans les diffé-
rentes structures d’accueil) pour y subvenir ? Com-
ment la sécurité des personnes y hébergées pour-
rait-elle davantage être garantie ?
11) Combien de fois les agents des forces de 
l’ordre ont-ils dû intervenir dans ces structures d’ac-
cueil au cours des neuf respectivement douze der-
niers mois ? Le Gouvernement dispose-t-il d’autres 
informations permettant d’apprécier si la situation 
au sein des structures d’accueil s’est améliorée 
voire détériorée par rapport aux années précé-
dentes ?
Réponse commune (15.01.2021) de M. Jean 
 Asselborn, Ministre de l’Immigration et de l’Asile, de 
M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure, et 
de M. Claude Meisch, Ministre de l’Éducation natio-
nale, de l’Enfance et de la Jeunesse :
ad 1) L’ONA gère une totalité de 54 structures d’hé-
bergement pour demandeurs de protection interna-
tionale (DPI). Au moment du dépôt de la question 
parlementaire, la Croix-Rouge luxembourgeoise est 
mandatée pour assurer la gestion de 14 structures 
et Caritas Luxembourg est mandaté pour la gestion 
de douze structures d’hébergement selon les ac-
cords de collaboration actuels conclus avec l’ONA.
ad 2) Au moment du dépôt de la question parle-
mentaire, les BPI résidant dans les structures d’hé-
bergement pour DPI représentent une proportion 
totale de 49 %. La ventilation des BPI par structure 
n’est pas disponible.
ad 2.1) Oui, les structures d’hébergement sont 
structurellement saturées.
ad 2.2) L’ONA compte renforcer encore la collabo-
ration avec les institutions compétentes. La solida-
rité active des communes est également un facteur 
important.
ad 2.3) L’ONA collabore activement avec les ins-
tances compétentes pour le suivi et la prise en 
charge des BPI, tels que l’Agence immobilière so-
ciale ou les services de LISKO (Croix-Rouge luxem-
bourgeoise) et LogIS de la Fondation Caritas, 
conventionnés par le Ministère de la Famille et de 
l’Intégration.
Veuillez-vous référer également à la réponse à la 
question parlementaire n° 3261 du 8 décembre 
2020 (points 2, 4 et 5).
ad 3) Le nombre du personnel d’encadrement af-
fecté dépend du type de structure et du nombre de 
lits disponibles.
ad 4) Les autorités communales ont la possibilité 
de participer à des comités de suivi qui se réu-
nissent régulièrement. Ces comités sont composés 
de représentants de l’administration communale, 
de membres des commissions communales, 
d’agents de l’ONA et du personnel encadrant. Ils 
traitent de questions organisationnelles et de l’en-
cadrement des structures.
ad 5) Dans le cadre de l’enseignement à distance, 
les établissements scolaires ont fourni aux élèves 
le matériel informatique nécessaire à la poursuite 
de leurs apprentissages. Dès lors, en vertu du prin-
cipe de l’égalité des chances, les élèves en struc-
tures d’accueil ont bénéficié, au même titre que 
tous les élèves résidents, de ces dispositions. 
L’ONA garantit une connexion wi-fi dans toutes les 
structures d’hébergement pour DPI, permettant aux 
élèves de maintenir le lien avec l’école et de conti-
nuer leur éducation.
ad 6) L’ONA s’est donné comme priorité la protec-
tion des personnes vulnérables et la mise en place 
de mesures pour éviter la propagation du virus 
dans les structures d’hébergement, même avant le 
décret de l’état de crise en 2020. Des structures 
d’urgence temporaires ont été mises en place cou-
rant 2020. L’ONA continue de chercher des solu-
tions pour isoler les personnes vulnérables et colla-
bore avec les autorités compétentes de la Santé et 
du Haut-Commissariat à la protection nationale 
pour trouver des structures d’hébergement supplé-
mentaires dans le cadre de la crise sanitaire.
Du matériel et de l’équipement de protection sont 
mis à disposition des agents et des prestataires 
travaillant dans les structures d’hébergement, ainsi 
que pour les personnes hébergées.
L’ONA collabore également étroitement avec l’Ins-
pection sanitaire, afin de garantir un dépistage et 
une prise en charge des résidents des structures 
d’hébergement testés positifs au Covid-19, simi-
laire à la prise en charge du grand public au Luxem-
bourg.
En cas de besoin, des campagnes de dépistage à 
large échelle ont été effectuées et seront effec-
tuées dans les structures d’hébergement collectif, 
afin de pouvoir isoler les personnes au mieux et 
dans la mesure des places d’hébergement dispo-
nibles. Dans certains cas, les personnes infectées 
sont isolées dans des centres d’isolement spéciali-
sés.
ad 7) Il appartient aux employeurs de garantir la sé-
curité de ses employés. L’ONA met toutefois à dis-

position le matériel de protection nécessaire et in-
forme ses partenaires et prestataires des mesures 
de sécurité et des gestes barrières à respecter, se-
lon les mesures décidées par le Gouvernement.
ad 8) Il a été annoncé que toutes les futures struc-
tures d’accueil seraient équipées de cuisines, non 
pas l’ensemble des structures d’hébergement pour 
DPI existantes. En effet, les structures à construire 
seront des modules d’hébergement équipés de cui-
sines et d’un aménagement moderne.
Actuellement, l’ONA gère 51 structures durables, 
dites de phase 3. Environ 80 % de ces structures 
durables sont équipées de cuisines ou de kitche-
nettes, permettant aux résidents de cuisiner. Trois 
de ces structures permettent de cuisiner seulement 
de manière ponctuelle et planifiée, par exemple lors 
d’ateliers cuisine, pour des raisons d’organisation 
et dépendant du système des allocations de repas 
en place dans ces structures.
L’ONA continue néanmoins ses efforts pour aug-
menter l’autonomisation des DPI.
ad 9) Un projet d’autonomisation de carte prépayée 
pour les DPI sera évalué courant février et mars 
2021.
Un second projet pilote d’autonomisation a été 
lancé le 1er novembre 2020, permettant aux DPI ré-
sidant dans des structures définies de disposer des 
allocations mensuelles et des aides étatiques sous 
forme de versements sur leur compte. L’objectif est 
de responsabiliser les DPI et de leur permettre de 
gérer un budget. Une première évaluation pourra se 
faire au mois d’avril 2021 au plus tôt.
ad 10) L’ONA travaille avec trois entreprises de sé-
curité, dont les agents sont mandatés de veiller à la 
sécurité des résidents des structures d’héberge-
ment. Les missions sont fixées dans un cahier des 
charges. Le nombre d’agents actifs, ainsi que les 
missions de ces agents, sont évolutifs et adaptés 
en fonction des ouvertures et fermetures des struc-
tures d’hébergement.
L’ONA accorde la plus grande importance au volet 
de la sécurité et collabore étroitement avec les res-
ponsables et les coordinateurs des différentes en-
treprises, afin d’améliorer continuellement les 
conditions de vie des résidents, mais aussi les 
conditions de travail de toute personne travaillant 
dans une de ses structures.
ad 11) La Police grand-ducale ne relève pas de sta-
tistiques spécifiques sur ses interventions dans les 
structures d’accueil. Le système de dispatching 
ELS ne répertorie par ailleurs que les interventions 
des unités de police administrative, sans tenir 
compte des interventions d’autres unités pouvant 
entrer en ligne de compte.

Question 3325 (17.12.2020) de MM. Gilles Roth et 
Marc Lies (CSV) concernant la gestion locative 
 sociale :
Sur son site Internet, le Ministère du Logement 
vante les multiples avantages de la gestion locative 
sociale :
- loyer garanti,
- encadrement de l’occupant du bien par une équipe 
de professionnels du domaine social,
- disponibilité du bien en cas de besoin personnel 
du propriétaire,
- surveillance de l’entretien du bien et intervention 
en cas de menus travaux de réparation, et
- une exonération d’impôts (à hauteur de 50 %) des 
revenus locatifs, compensant substantiellement le 
fait de louer son bien environ 30 % à 40 % moins 
cher que sur le marché privé.
À ce dernier égard, il nous revient désormais que si 
le revenu locatif net est négatif (en présence de dé-
penses déductibles en relation avec le bien supé-
rieures aux recettes), le même taux de 50 % serait 
appliqué aux revenus (négatifs) en question, rédui-
sant donc de moitié le montant pouvant être fait 
valoir sur les revenus nets des autres catégories de 
revenus du contribuable.
Prenons donc l’exemple d’un contribuable lambda 
qui décide de suivre l’appel du Gouvernement et de 
confier son bien à un organisme conventionné de la 
gestion locative sociale :
- si son bien générait des revenus locatifs nets de 
5.000 euros, il ne serait imposable que sur 2.500 
euros (tranche de 50 % exempte d’impôts). Avec un 
taux d’imposition de 40 %, il payerait donc 1.000 
euros d’impôts sur ces revenus au lieu de 2.000 eu-
ros ;
- si, au contraire, son bien générait des revenus lo-
catifs nets de -5.000 euros, le montant que le 
 contribuable pourra déduire de ses autres revenus 
soumis à imposition serait réduit de moitié, i. e. 
-2.500 euros (au lieu de -5.000 euros). Supposons 
toujours un taux d’imposition de 40 %, ledit contri-
buable payera 1.000 euros d’impôts en sus par rap-

port à une personne qui loue son bien sur le mar-
ché privé.
Le contribuable sera donc deux fois perdant : une 
fois en raison des moins-values de loyers et une se-
conde fois en raison de l’application irrationnelle de 
l’exemption de 50 % appliquée sur les revenus nets 
locatifs (négatifs).
Au vu de ce qui précède, nous aimerions poser les 
questions suivantes à Monsieur le Ministre des Fi-
nances et du Budget et à Monsieur le Ministre du 
Logement :
- Messieurs les Ministres peuvent-ils confirmer nos 
informations ?
- Messieurs les Ministres peuvent-ils nous confir-
mer que telle ne peut pas avoir été l’intention du lé-
gislateur ?
- Messieurs les Ministres ne considèrent-ils pas 
qu’il faille réserver aux propriétaires de biens im-
mobiliers confiés à des organismes conventionnés 
de la gestion locative sociale un traitement au 
moins aussi favorable qu’aux propriétaires d’im-
meubles louant leur bien sur le marché privé ? Que 
tel devrait donc également être le cas en présence 
de revenus locatifs nets négatifs ?
- Messieurs les Ministres peuvent-ils exclure que 
l’Administration des contributions directes (ACD) 
n’applique l’article 115, numéro 22a de la loi modi-
fiée du 4 décembre 1967 concernant l’impôt sur le 
revenu (L.I.R.) de la manière décrite dans la partie 
introductive de notre question parlementaire ?
- Messieurs les Ministres entendent-ils intervenir 
auprès du directeur de l’ACD afin que la loi soit ap-
pliquée de manière uniforme à travers les services 
de cette administration dans le sens d’un trai-
tement plus favorable pour le propriétaire  « so-
cial » ?
- Messieurs les Ministres seraient-ils enclins à re-
voir l’article 115, numéro 22a de la L.I.R. dans le 
sens d’une exonération à 50 % du loyer brut ?
Réponse commune (08.01.2021) de M. Pierre 
 Gramegna, Ministre des Finances, et de M. Henri 
Kox, Ministre du Logement :
Les informations des honorables Députés ne 
peuvent pas être confirmées et ne reflètent ni l’in-
terprétation de l’Administration des contributions 
directes (ACD) ni l’intention des auteurs du projet 
de loi numéro 7020 portant mise en œuvre de la ré-
forme fiscale 2017.
L’article 115, numéro 22a de la loi modifiée du 4 dé-
cembre 1967 concernant l’impôt sur le revenu 
(L.I.R.), introduit par la loi du 23 décembre 2016 
portant mise en œuvre de la réforme fiscale 2017, 
prévoit une exemption des loyers imposables à cin-
quante pour cent au cas où la location est assurée 
par l’intermédiaire d’organismes conventionnés 
exerçant la gestion locative sociale prévus dans la 
loi modifiée du 25 février 1979 concernant l’aide au 
logement.
Les honorables Députés se demandent si l’exemp-
tion de la tranche de cinquante pour cent s’appli-
querait également si les frais d’obtention étaient 
supérieurs aux recettes.
Dans le commentaire des articles, il est précisé que 
le projet de loi  « a pour objectif d’exempter de l’im-
pôt sur le revenu une tranche de cinquante pour 
cent du revenu net positif (c’est-à-dire que les dé-
penses déductibles supportées par le propriétaire 
en relation avec le bien loué sont inférieures aux re-
cettes) provenant de la location de biens qui sont 
mis à la disposition d’organismes conventionnés 
exerçant la gestion locative sociale ».
Le directeur des contributions a publié en date du 9 
novembre 2017 la circulaire L.I.R. n° 115/10 qui 
traite de l’exemption partielle du revenu net prove-
nant de la location de biens dans le cadre de la 
gestion locative sociale. À la deuxième page, il est 
précisé que  « par revenus nets, il y a lieu d’en-
tendre la différence (positive) entre les recettes et 
les frais d’obtention relatifs au logement 
concerné ». Pour éviter toute ambiguïté, le directeur 
a clarifié que  « [l]orsque, en ce qui concerne le lo-
gement visé, les frais d’obtention sont supérieurs 
aux recettes, le montant intégral de la perte est 
compensable avec d’autres revenus (positifs) de la 
même catégorie de revenu net ou, à défaut, avec 
des revenus positifs d’autres catégories de revenu 
net ». Un exemple concret est donné à la fin de la 
circulaire afin de visualiser cette interprétation. 
L’ACD n’applique donc pas l’article 115, numéro 22a 
L.I.R. de la manière décrite dans la partie introduc-
tive de la question parlementaire des honorables 
Députés.
Outre le fait que les propriétaires, mettant à dispo-
sition leur logement à un organisme conventionné, 
profitent de cet avantage fiscal, la gestion locative 
sociale constitue un instrument efficace dans la 
lutte contre l’exclusion sociale par le logement et 
un levier de mixité sociale. Le Gouvernement ne 
voit donc aucune nécessité de changer le présent 
cadre qui s’avère efficace dans l’objectif d’accroître 
l’offre de logements locatifs sociaux au Grand-Du-
ché de Luxembourg.
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Question 3326 (17.12.2020) de MM. Max Hahn et 
Claude Lamberty (DP) concernant l’impact des ra-
dars fixes :
Viru bal fënnef Joer sinn déi éischt fix Radaren zu 
Lëtzebuerg installéiert ginn. Zënterhier sinn der eng 
Rei derbäi komm, mat engem Total vun haut 25 fixe 
Radaren. Dës goufe bekanntlech op strategesche 
Plazen opgeriicht, fir do d’Unzuel un Accidenter ze 
reduzéieren an d’Verkéierssécherheet ze ver-
besseren.
An deem Kader wollte mir dem Här Minister fir Mo-
bilitéit an ëffentlech Aarbechte follgend Froe 
stellen:
- Ass dëst Zil erreecht ginn? Ass op de Strecken, op 
deenen e fixe Radar steet, d’Unzuel un Accidenter 
däitlech erofgaangen?
- Wéi ass d’Evolutioun vu geblëtzte Gefierer pro fixe 
Radar? Kann den Här Minister fir all fixe Radar 
d’Unzuel u geblëtzte Gefierer pro Mount, zënter 
dass de Radar installéiert gouf, opgeschlësselt no 
der Gravitéit vum Verstouss (Avertissement taxé 
45 €, Avertissement taxé 145 € + retrait 2 points, 
Procès-verbal) nennen?
Réponse commune (19.01.2021) de M. François 
Bausch, Ministre de la Mobilité et des Travaux publics, 
et de M. Henri Kox, Ministre de la Sécurité intérieure :
Mat hire parlamentaresche Froe froen déi éierbar 
Hären Deputéiert no Informatiounen zu den auto-
matesche Radaren. An dësem Zesummenhang sief 
dorops higewisen, datt am Moment nëmmen Zuele 
fir de gesamte Reseau disponibel sinn an net fir 
eenzel Streckenofschnëtter.
Insgesamt kann een awer festhalen, datt an deene 
leschte Jore generell gekuckt d’Zuel vun de 
schwéieren Accidenter mat Doudegen a schwéier 
Blesséierten erofgaangen ass. Sinn am Joer 2016, 
dat Joer wou den éischte Radar a Betrib geholl ginn 
ass, nach 32 Leit bei engem Verkéiersaccident ëm 
d’Liewe komm, esou waren et der 2019 (déi defini-
tiv Zuele fir 2020 leien nach net vir) just nach 22. 
Noweislech ass d’Haaptursaach vu schwéieren Ac-
cidenter eng ze héich Vitess. Déi fix Radaren hunn 
dozou bäigedroen, datt op eise Stroossen insge-
samt méi lues gefuer gëtt. Dëst ass awer net nëm-
men op déi fix Radaren zeréckzeféieren, déi jo op 
an der Vergaangenheet besonnesch geféierleche 
Plazen opgestallt goufen, mee genausou op déi 
reegelméisseg Kontrolle vun der Police an den 
Asaz vun de mobillen an de Chantiersradaren, esou 
datt e Chauffer elo ëmmer Gefor leeft kontrolléiert 
ze ginn, an net nëmmen do wou e fixe Radar steet. 
Och de Streckeradar, deen 2020 a Betrib geholl ginn 
ass, huet säin Deel dozou bäigedroen. Par Rapport 
zum fixe Radar dee virdrun do stoung, sinn d’Infrak-
tioune beim Streckeradar nennenswäert erof 
gaangen.
Am November 2019 goufen am Kader vun der „mise 
à jour du plan stratégique national pour la réduc-
tion des accidents de la circulation par intervention 
sur l’infrastructure“ d’Stroossen op Verbesserungs-
méiglechkeete vun der Infrastruktur op Basis vun 
der „accidentologie“ ënnersicht. Hei goufe fir déi 
Tronçonen, wou Radaren opgestallt goufen, foll-
gend Feststellunge gemaach:
Bei siwen Tronçonen, déi mat engem Radar equi-
péiert sinn, huet sech d’Situatioun verbessert:
- CR101: Kopstal - Schoenfels (Direndall)
- N12: Heiderscheidergrund - Heiderscheid
- N12: Wincrange - Asselborn (Emeschbaach)
- N13: Welfrange
- N14: Stegen
- N7: Hoscheid - Marnach (Dorscheiderhaischen)
- N8: Brouch - Reckange.
Op zwee Tronçone bleift d’Situatioun onverännert:
- N28: Oetrange - Bous (Pleitréng)
- N3: Hesperange - Frisange (Schlammesté).
Op engem Tronçon huet sech d’Situatioun ver-
schlechtert:
- N5: Bascharage - Helfent (Niderterhaff).
Am Allgemengen ass festzestellen, dass op deene 
Strecke virun an hannert de Radaren, d’Radaren e po-
sitiven Afloss op d’Behuele vun den Automobilisten 
hunn. D’Radaren hunn noweislech als eng vu méi 
Moossnamen dozou bäigedroen, fir d’Verkéierssé-
cherheet op eise Stroossen ze verbesseren.
Wat elo d’Unzuel u geblëtzte Gefierer pro fixe Radar 
ugeet, esou huet dës Zuel am Allgemengen eng 
 falend Tendenz. D’Zuele gesi wéi folgt aus, woubäi 
awer ze bemierken ass, datt d’Mise en service vun 
engem neie Radar allgemeng net um Ufank vun 
engem Joer ass, wat natierlech d’Statistik vun dem 
éischte Joer beaflosst:
Nombre de véhicules flashés par année/mois in-
ventorié selon la gravité de l’infraction
(Tableaux à consulter auprès de l’Administration 
parlementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la 

Chambre - Rôle des affaires - Questions parlemen-
taires - rechercher n° de la question.)
Évolution du nombre d’infractions (par année)
(Graphiques à consulter auprès de l’Administration 
parlementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la 
Chambre - Rôle des affaires - Questions parlemen-
taires - rechercher n° de la question.)

Question 3335 (18.12.2020) de Mmes Octavie 
 Modert et Diane Adehm (CSV) concernant la sono-
risation du pavillon luxembourgeois à l’Expo 2020 
Dubaï :
An engem Interview mam Radio 100,7 vum 15. 
Dezember 2020 bedauert de Lëtzebuerger Kompo-
nist an Dirigent Gast Waltzing, datt d’Musek am 
Lëtzebuerger Pavillon fir d’Expo 2020 zu Dubai net 
vu Komponisten aus Lëtzebuerg kënnt. Tat-
sächlech gëtt de Lëtzebuerger Pavillon mat Kläng 
vum Berliner Kling Klang Klong gefëllt.
Och d’Federatioun vun de Lëtzebuerger Auteuren a 
Komponisten (FLAC) schwätzt an engem Commu-
niqué vun engem Affront géint déi Lëtzebuerger 
Komponisten.
Wëssend, datt de Pavillon op enger Weltausstel-
lung en Aushängeschëld fir e Land duerstellt a be-
sonnesch d’Méiglechkeet bitt, fir d’Kënne vu senge 
Kënschtler a Kulturschafenden ze weisen an ze 
promovéieren, gradsou wéi dat vun anere vu senge 
Secteuren an am Generelle vu sengen Awunner, 
wéilte mir follgend Froen un d’Madamm Kultur-
ministesch stellen:
- Aus wéi engem Grond si keng Komponisten, déi 
hei am Land wunnen, resp. Lëtzebuerger, déi am 
Ausland wunnen, fir d’Musek fir de Lëtzebuerger 
Pavillon op der Weltausstellung 2020 zu Dubai 
 engagéiert ginn?
- Wat huet verhënnert am Cahier des charges fest-
zehalen, dass e Komponist aus Lëtzebuerg misst 
fir d’Museksstécker geholl ginn?
- Ass d’Regierung net och der Meenung, datt Lëtze-
buerg eege Kënschtler huet, déi dës Missioun 
exzellent géife meeschteren?
- Mengt d’Regierung net och, datt Lëtzebuerg, bei 
esou engem groussen Evenement a wichtegem Op-
trag, am Ganze misst representéiert ginn? Dëst am 
Generellen, mee och zemools wann ee bedenkt, 
datt eis Kënschtler duerch d’Pandemie scho leiden 
an de Kultursecteur duerch déi aktuell Pandemie-
situatioun staark betraff ass.
Question 3348 (19.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant l’Expo 2020 à Dubaï :
D’Weltausstellung zu Dubai ass ee Joer no hanne 
verluecht ginn. Um Internet ass Lëtzebuerg awer 
scho present. En Interview vum 15.12.2020 mam 
Gast Waltzing um Radio 100,7 iwwert d’Welt-
ausstellung zu Dubai huet den Titel „Si mir net gutt 
genuch?“ Als Introduktioun steet op der Inter-
netsäit vum Radio 100,7: „Si mir net gutt genuch?“ 
Dës Fro stellt sech de Komponist an Dirigent Gast 
Waltzing am Kader vum Lëtzebuerger Pavillon fir 
d’Expo 2020 zu Dubai. Gefëllt gëtt dee mat Kläng 
vum Berliner Kollektiv Kling Klang Klong. An deem 
Kader hätt ech e puer Froen un den Här 
Wirtschaftsmi nister, un d’Madamm Minister fir no-
halteg Entwéck lung an un d’Madamm Kulturminis-
ter:
1. Den Internetsite http://www.luxembourgexpo 20-
20 dubai.lu ass op Franséisch an Englesch. Firwat si 
grad dës Sproochen erausgesicht ginn a keng aner?
2. Ass de Minister net der Meenung, datt ee kéint 
am Kontext vun enger Weltausstellung, wou Lëtze-
buerg sech virun der Welt virstellt, grad d’Eege-
naarte vun eisem Land duerstellen, hei an dësem 
Fall engersäits eis Lëtzebuerger Sprooch, an ane-
rersäits de Fakt, datt mir e Land mat enger Na-
tionalsprooch, awer dräi Amtssprooche sinn?
3. Ass et virgesinn, de Site och op Lëtzebuergesch 
an Däitsch an eventuell anere Sproochen ze 
verëffentlechen?
4. Wéi wäert Lëtzebuerg seng Joerhonnerten al Ge-
schicht am Pavillon zu Dubai virstellen?
5. Wat fir eng Roll wäert déi groussherzoglech 
 Famill an der Duerstellung vun eisem Land zu Du-
bai spillen? Wéi gëtt si am Pavillon duergestallt?
6. Wéi wäert Lëtzebuerg seng typesch lëtzebuer-
gesch Kultur zu Dubai virstellen?
7. Wéi e Stellewäert wäert eisen typesche Miseler 
Wäin op der Weltausstellung zu Dubai spillen? Wéi 
kënnen eis Wënzer dovu profitéieren?
8. Wéi e Stellewäert, wéi eng Plaz am Pavillon a 
wéi eng Plaz op der Dubai-Internetsäit vu Lëtze-
buerg ass virgesi fir d’Kultur, an dat am Verglach 
zur Wirtschaft?
9. Op der Internetsäit sinn de Wirtschaftsministère 
an de Ministère fir nohalteg Entwécklung an Infra-
struktur als Partner vermierkt. Wéi eng Roll spillt 
de Kulturministère fir d’Weltausstellung?

10. Wien huet déi wirtschaftlech Interessegemein-
schaft (GIE), déi sech ëm de Projet këmmert, ze-
summegestallt? Firwat ass do keng Persoun aus 
dem Kulturberäich vertrueden?
Wat elo méi speziell d’Kritik ugeet, déi am Inter-
view mam Gast Waltzing ukléngt:
11. Ënnert dem Titel „So who is Luxembourg?“ liest 
et sech op der Internetsäit, wéi wa Lëtzebuerg e 
Land wier, dat haaptsächlech vun externen Aflëss 
lieft. Kee Wuert iwwer eis Eegenaarten, eis Dynas-
tie, eis kathoulesch a weltlech Traditiounen a Ritua-
ler, eis Nationalsprooch, d’Konscht an d’Literatur 
an eis Geschicht, also ganz wéineg iwwert eis Kul-
tur, déi et trotz friemen Aflëss behalen huet. Wär 
net och bei der Gestaltung vun der Internetsäit den 
Apport vum Kulturministère wichteg gewiescht?
12. Lëtzebuerg gëtt zu Dubai am Pavillon musika-
lesch vertruede vun engem Berliner Kollektiv, an 
net duerch Lëtzebuerger Komponisten. Sinn d’Mi-
nisteren der Meenung, datt déi Lëtzebuerger 
Kompo nisten net gutt genuch sinn?
13. Wier et net méi logesch an och éierlech, op 
enger Weltausstellung, wou d’Land sech als Na-
tioun soll virstellen, och op national Komponisten 
zeréckzegräifen? Och fir eis Kulturschafend domat 
ze ënnerstëtzen?
14. Wéi e Budget ass virgesi fir deen dote musika-
leschen Optrag?
Réponse commune (15.01.2021) de M. Franz 
Fayot, Ministre de l’Économie, et de Mme Sam 
 Tanson, Ministre de la Culture :
D’Theema vun der Weltausstellung 2020 zu Dubai 
ass „Connecting minds, creating the future“. De 
Lëtze buerger Pavillon zu Dubai steet ënnert dem 
Motto „Resourceful Luxembourg“. Et geet dorëms 
fir Lëtzebuerg an all senge Facetten duerzestellen. 
Deemno ass d’Haaptzil vun der Szenografie vum 
Pavillon, fir esou vill Secteure wéi méiglech ze wei-
sen a fir d’Promotioun vun den Atoute vun der 
Lëtze buerger Wirtschaft bei engem internationale 
Public ze maachen. Dofir waren och Vertrieder vu 
ville verschiddene Secteure bedeelegt beim Aus-
schaffe vun deem, wat am Pavillon gewise gëtt.
An der Szenografie gëtt Lëtzebuerg a fënnef Kapi-
tele beliicht, esou dass villes vun deem, wat déi 
Lëtze buerger Eegenaarte sinn, kann duergestallt 
ginn. Dozou gehéieren nieft de wirtschaftlechen 
Aspekter och d’Monarchie, d’Méisproochegkeet an 
déi dräi offiziell Sproochen, d’Regiounen a Land-
schaften, d’Leit an d’Bezéiungen zu Europa an dem 
Rescht vun der Welt. An all dëse Beräicher ginn déi 
Saache gewisen, déi Lëtzebuerg besonnesch 
auszeechnen. De Visiteur soll am Pavillon dat 
Lëtze buerg vun haut kenneléieren an och dem 
Land seng Originne verstoen.
De Groupement d’intérêt économique (GIE), dee 
vum Wirtschaftsministère an d’Liewe geruff ginn 
ass, huet, wéi gesetzlech virgeschriwwen, eng eu-
ropäesch Ausschreiwung fir de Gesamtprojet vum 
Pavillon gemaach, also och fir d’Szenografie. De 
Cahier de charges huet den Theema fir d’Szenogra-
fie virginn. De Gewënner vum Appel à candidatures 
ass de Lëtzebuerger Architektebüro Metaform, dee 
sech mat engem däitsche Prestataire, engem spe-
zialiséierte Büro aus Däitschland, zesummegedoen 
huet, deen op esou Realisatioune spezialiséiert ass 
an och international dofir bekannt ass.
Am Cahier de charges war net virgesinn, dass eng 
speziell Musek sollt komponéiert ginn. Awer beim 
Ausschaffe vun der Szenografie huet et sech er-
ginn, dass nieft der visueller och eng akustesch 
Komponent nëtzlech wär, mat Geräischer an Han-
nergrondvertounung, fir d’Biller esou ze begleeden. 
Well dës Hannergrondvertounung een integrale Be-
standdeel vun der Szenografie ass, huet sech och 
den däitsche Prestataire drëms bekëmmert.
Dat ganzt Konzept fir d’Szenografie ass am Laf 
vum Joer 2019 am Kader vun de Preparatiounsaar-
bechte fir d’Konstruktioun an de Bannenausbau 
vum Pavillon ausgeschafft ginn an ass deemno 
och am Gesamtprojet a -budget integréiert. D’Expo 
sollt jo den 20. Oktober 2020 opmaachen, éier se 
wéinst der Covidkris verluecht ginn ass.
Well de GIE och de kulturelle Secteur vu Lëtzebuerg 
wollt promovéieren, ass schonn 2019 den OPL ge-
frot gi fir bei Filmsequenzen deelzehuelen, bei 
deenen och d’Hannergrondvertounung produzéiert 
sollt ginn. Esou gouf deem Ganzen eng wichteg 
duebel Lëtzebuerger Signature ginn: d’Sonorisa-
tioun ass vum Lëtzebuerger Orchestre philharmo-
nique ënnert der Leedung vum renomméierte Lët-
zebuerger Museker Gast Waltzing realiséiert ginn. 
Just d’Kompositioun selwer vun der Hannergrond-
vertounung ass effektiv net iwwert e Lëtzebuerger 
Komponist gemaach ginn, mee iwwert den 
däitsche Prestataire ausgeschafft ginn.
Doriwwer eraus ass déi allgemeng artistesch Pre-
senz am Lëtzebuerger Pavillon weesentlech. De 
 Comité de sélection artistique, dee vun der Gene-
ralkommissärin vum Lëtzebuerger Pavillon presi-
déiert gëtt, huet, zesumme mam GIE, e Kollektiv 
vun aacht Kënschtler selektionéiert fir eng artis-

tesch Presenz um Pavillon ze assuréieren. Mat der 
Ënnerstëtzung vum Kulturministère a vum Focuna 
ass dëse Kollektiv, an deem déi verschidde Kulturs-
parten (Literatur, Danz, Theater, Konscht, Musek, 
Film, Design) representéiert sinn, amgaangen déi 
kulturell Projeten ze realiséieren, déi an den 
nächste Méint d’Diversitéit, d’Kreativitéit an 
d’Exzellenz vun der Lëtzebuerger Kulturzeen um 
Lëtzebuerger Pavillon ënner Beweis stelle wäerten. 
Dorënner sinn och musikalesch Kreatioune vum 
Patrick Müller. D’Lëtzebuerger Kultur wäert dann 
och am Kader vun der Semaine culturelle um Lëtze-
buerger Pavillon nach emol spezifesch en valeur 
gesat ginn.
D’Presenz an de Stellewäert vun der Lëtzebuerger 
Kultur hunn nach bis haut bei kenger Weltausstel-
lung, wou de Grand-Duché derbäi war, esou e 
grousse Rôle gespillt ewéi bei der Expo zu Dubai.
Niewent der Konscht sollen och Lëtzebuerger Pro-
duiten am Pavillon zur Geltung kommen. Ënner 
anerem gëtt dofir am Restaurant vum Pavillon, dee 
„Schengen Lounge“ heescht, Muselwäin zerwéiert 
an de Menü fir d’Iesse wäert sech bei den typesche 
Lëtzebuerger Platen inspiréieren, déi an Zesum-
menaarbecht mat der EHTL - École d’Hôtellerie et 
de Tourisme du Luxembourg - ausgeschafft ginn.

Question 3336 (18.12.2020) de M. Mars Di 
 Bartolomeo (LSAP) concernant le  « Batterygate » :
Après des plaignants aux États-Unis, en France et 
en Italie qui ont attaqué en justice la puissante 
multinationale ayant comme emblème la pomme 
pour avoir manipulé leurs smartphones sans en in-
former les détenteurs, Test Achats Belgique vient 
de porter plainte à son tour.
En effet la multinationale s’est vue reprocher 
d’avoir installé sur son modèle 6 en 2017 une fonc-
tion visant à allonger la durée de la batterie au prix 
de performances dégradées et ceci à l’insu des uti-
lisateurs.
Ce  « Batterygate » a déjà mené la pomme à verser 
cette année 500 millions de dollars à des plai-
gnants américains.
En France, l’affaire a intéressé la direction générale 
de la concurrence et a mené à une transaction de 
l’ordre de 25 millions d’euros. En Italie, le dédom-
magement a atteint un montant de 10 millions 
d’euros.
- J’aimerais savoir de Madame la Ministre de la 
Protection des consommateurs et de Monsieur le 
Ministre de l’Économie s’ils ont suivi cette affaire 
et si le cas échéant le Conseil de la concurrence 
respectivement une autre instance sont saisis.
Réponse commune (20.01.2021) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Protection des consomma-
teurs, et de M. Franz Fayot, Ministre de l’Écono-
mie :
Les problèmes apparus en 2017 auxquels se réfère 
l’honorable Député ont fait l’objet d’échanges au ni-
veau européen dans le cadre du réseau dit CPC 
(consumer protection cooperation) auquel l’auto-
rité compétente luxembourgeoise a assisté. En re-
vanche, celle-ci, à l’instar du Centre européen des 
consommateurs GIE et de l’Union luxembourgeoise 
des consommateurs, n’a reçu - ni à ce moment-là, 
ni récemment - de plainte d’un consommateur rési-
dant au Luxembourg.
Par ailleurs, la législation de protection des consom-
mateurs ne prévoit actuellement pas la possibilité 
d’imposer des sanctions financières aux profession-
nels pour les faits décrits. Le Ministère de la Protec-
tion des consommateurs restera néanmoins vigilant 
pour ce qui est des évolutions du dossier  « Batte-
rygate » dans d’autres États membres.
Les prérogatives du Conseil luxembourgeois de la 
concurrence se limitant au droit de la concurrence, 
l’intervention de celui-ci n’est pas pertinente dans 
cette affaire.

Question 3338 (18.12.2020) de M. Marc Lies 
(CSV) concernant l’adaptation du réseau RGTR 
suite à l’extension du tram :
D’Reform vum RGTR Reseau suergt zanter dem 13. 
Dezember fir vill Diskussiounen an der Bevëlke-
rung. Bei der Presentatioun vum 9. Dezember ass 
de Ministère op vill gestallte Froen net agaangen. 
Eng sëllege Froe sinn sech gestallt ginn iwwert den 
Terminus op der Rocade zu Bouneweg. Praktesch 
all d’RGTR Buslinnen, déi aus den ugrenzende Ge-
menge vun der Stad Lëtzebuerg komm sinn, an an 
der Vergaangenheet duerch d’Stad gefuer sinn, fan-
nen awer lo zanter dem 13. Dezember op der Ro-
cade hiren Terminus.
Fir déi Leit déi an de Gemenge südlech vun der 
Stad Lëtzebuerg wunnen an iwwert d’Route de 
Thionville a Richtung Stad mam Bus gefuer sinn, 
ass den Terminus op der Rocade keng glécklech 
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Léisung a mécht den ëffentlechen Transport fir dës 
Leit extrem oninteressant.
De Mobilitéitsministère huet eng Navett agefouert, 
déi bis op de Kierchbierg fiert, wat ze begréissen 
ass. Laut mengen Informatiounen zirkuléiert dës 
Navette tëscht 9.00 a 16.00 Auer awer leider just 
am Stonnentakt, wat de Besoine vun de Leit net ge-
recht gëtt.
An dësem Kontext géif ech gäre follgend Froen un 
de Minister fir Mobilitéit an ëffentlech Aarbechte 
stellen:
- Kann dës Navett tëscht 9.00 a 16.00 Auer net op 
d’mannst am 30-Minuttentakt tëscht der Rocade an 
dem Kierchbierg zirkuléieren?
- Wat sinn d’Alternative fir déi Leit, déi mam Bus 
aus de Gemenge südlech vun der Stad Lëtzebuerg 
wëllen an d’Stad fueren?
Réponse (21.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
Am Kader vun der Reform vum RGTR Busnetz an 
dem Fuerplangwiessel vum 13. Dezember 2020 
huet de Mobilitéitsministère, opgrond vu verschid-
denen Demanden, eng Buslinn agefouert, déi d’Pas-
sagéier déi aus dem Süde kommen, weider bis op 
de Kierchbierg bréngt. Selbstverständlech gëllt dat 
am ëmgedréite Wee och: Déi Leit, déi aus dem Oste 
kommen a séier an de Quartier Gare wëllen, hunn 
och d’Méiglechkeet, esou vum Pôle d’échange 
Luxexpo op d’Rocade ze kommen.
Mäin Departement vum Transport huet kuerz virun 
der Reorganisatioun vum 13. Dezember 2020 d’Ini-
tiativ ergraff, deene Leit, déi op der Rocade ukom-
men an op de Kierchbierg wëllen, dës Navett zur 
Verfügung ze stellen. Et ass de Moment als proviso-
resch Léisung unzegesinn, well d’Linn vun de Servi-
cer vum RGTR exploitéiert gëtt, mee awer den Terri-
toire vun der Stad Lëtzebuerg bedéngt. Fir déi Leit, 
déi mam Bus aus de Gemenge südlech vun der Stad 
Lëtzebuerg wëllen an d’Stad fueren, sinn als Termi-
nus jo haaptsächlech d’Pôle d’échange  Rocade, 
Gare Lëtzebuerg an Howald P&R Lux-Sud virgesinn.
Vu dass d’Navett haaptsächlech geduecht ass, fir 
an de Spëtzestonnen tëscht béide Pôle d’échangen 
ze fueren, wou d’Nofro am gréissten ass, gouf 
 d’Kadenz ausserhalb vun de Spëtzestonne manner 
staark geplangt, also just am Stonnentakt. Deplace-
menter um Territoire vun der Stad Lëtzebuerg gi vun 
der AVL vu Luxtram assuréiert. Den Tram ass 
 d’Alternativ, fir den Zentrum vun der Stad ze er-
reechen. Vum P&R Lux-Sud aus verbënnt d’Linn 5 
vun der AVL de südlechen Deel vum Territoire vun 
der Stad mat der Uewerstad.

Question 3342 (18.12.2020) de MM. Mars Di 
 Bartolomeo et Dan Biancalana (LSAP) concernant 
la liaison ferroviaire Luxembourg–Chine :
Il y a presque deux ans, la première liaison de fret 
ferroviaire directe Luxembourg–Chine a été lancée. 
Un convoi formé de 41 conteneurs avait quitté la 
plateforme multimodale de Dudelange/Bettem-
bourg à destination de Chendu (Province de Si-
chuan).
À cette occasion, les responsables des CFL et du 
Gouvernement avaient annoncé que cette nouvelle 
liaison devrait adopter un rythme hebdomadaire à 
partir de la mi-2019. Même si ce premier test a été 
concluant, une relation ferroviaire régulière n’a pas 
encore pu être mise en place.
En réponse à la question parlementaire n° 0818 du 
20 juin 2019, Monsieur le Ministre de la Mobilité et 
des Travaux publics avait expliqué ces retards par 
le fait que le projet relevait surtout des négocia-
tions commerciales entre les CFL et leur partenaire 
chinois.
Par ailleurs, Monsieur le Ministre avait évoqué une 
concurrence directe entre les hubs logistiques de 
Dudelange/Bettembourg d’un côté et de Duisbourg 
et Hambourg d’un autre côté.

Or, force est de constater que le hub de Duisbourg 
accueille depuis 2019 entre 40 et 60 trains en pro-
venance de la Chine et qu’entre-temps une autre 
liaison ferroviaire entre la Chine et Trilogiport de 
Liège a été établie.
- Comme le directeur général des CFL n’a pas évoqué 
la liaison avec la Chine dans une récente interview, 
nous aimerions savoir de Monsieur le Ministre si le 
projet de liaison ferroviaire reste toujours d’actualité.
Réponse (15.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Mobilité et des Travaux publics :
La réponse à la question parlementaire n° 0818 en 
date du 20 juin 2019 mentionnait que la décision fi-
nale concernant le démarrage de nouvelles 
connexions ferroviaires entre les terminaux chinois 
et européens revient aux partenaires chinois qui 
eux seuls décident d’attribuer les subventions né-
cessaires à la viabilité de ces services.
Pour l’heure, les partenaires chinois n’ayant pas fait 
le choix de Luxembourg, les CFL se sont concen-
trés sur le développement de leur réseau intermo-
dal européen, avec notamment le démarrage d’une 
connexion intermodale régulière sur Kiel (Alle-
magne) à raison de trois allers-retours par semaine 
depuis janvier 2020, ainsi que sur Rostock (Alle-
magne) à partir de janvier 2021 afin de connecter 
de manière régulière le Luxembourg à la Scandina-
vie. Par ailleurs, les CFL ont pour projet de mettre 
en place des connexions intermodales entre le 
Luxembourg et la Pologne d’une part, et la Hongrie 
d’autre part, d’ici fin 2021 à début 2022. Cela dé-
pendra cependant de l’évolution de la crise sani-
taire et de la demande du marché.
Le réseau européen ainsi complété permettra d’offrir 
indirectement la destination ferroviaire vers la Chine 
au départ de Luxembourg, puisque plusieurs de ces 
pays disposent de connexions régulières vers l’Asie.

Question 3344 (18.12.2020) de MM. Gusty Graas 
et André Bauler (DP) concernant les drones de l’ar-
mée luxembourgeoise :
D’Lëtzebuerger Arméi huet eng Rei Drone fir Obser-
vatiounen an Iwwerwaachungen a Krichsgebidder 
ze maachen. Dës Drone si schonn agesat ginn, be-
sonnesch am Mali.
A Kollaboratioun mat der Lëtzebuerger Arméi soll 
d’nächst Joer e Formatiounszenter fir d’Fléie vun 
esou Dronen am Mali installéiert ginn. Dësen Zen-
ter gëtt och vu Lëtzebuerg finanzéiert.
An de Medie war weider ze liesen, dass nach 
zousätzlech Drone solle kaaft ginn.
Dofir wëlle mir follgend Froen un den Här Minister 
fir d’Verdeedegung stellen:
- Wéi vill Dronen huet d’Lëtzebuerger Arméi?
- Kann de Minister confirméieren, dass nach weider 
Drone fir d’Arméi solle kaf ginn?
- Wa jo, wéi vill a wéi eng Zort vun Drone solle kaf 
ginn?
- Gi mat deenen Drone reegelméisseg Forma-
tiounen an Übunge gemaach?
- Wa jo, op wéi engem Territoire?
- Wat sinn d’Krisegebidder, wou d’Lëtzebuerger 
 Arméi mat deenen Dronen aktiv ass?
- Wéi eng eethesch Prinzippien a Recommandatiou-
nen zitt eis Arméi a Betruecht, ier et zum Asaz a 
Krisegebidder kënnt?
- Wou sollen dës Dronen an noer Zukunft nach age-
sat ginn?
Réponse (15.01.2021) de M. François Bausch, Mi-
nistre de la Défense :
Zanter dem 13. November 2020 setzt d’Lëtzebuer-
ger Arméi Mikro- a Mini-Observatiounsdronen am 
Mali an, fir d’Europäesch Trainingsmissioun 
(EUTM Mali) ze ënnerstëtzen. Dësen Asaz ass bis 
den 19. Juni 2022 geplangt.

Allerdéngs ass am Géigesaz zu den Aussoen an der 
Ufro vun den honorabelen Deputéierte weeder ee 
Finanzement vu Lëtzebuerg nach eng Kollabora-
tioun mat der Lëtzebuerger Arméi virgesinn, fir e 
Formatiounszenter fir d’Fléie vun Dronen am Mali 
ze installéieren.

D’Asätz vun der Lëtzebuerger Arméi a Krisegebid-
der fannen exklusiv am Kader vun enger Missioun 
ënnert internationalem UNO-, EU- oder NATO-Man-
dat statt. An de jeeweilege Missiounen definéieren 
UNO, EU oder NATO „Rules of Engagement“, déi 
sech un d’internationaalt humanitäert Recht a Vël-
kerrecht halen an déi d’Lëtzebuerger Arméi beim 
Asaz vun hiren Observatiounsdronen applizéiert.

D’Lëtzebuerger Arméi huet am Moment véier ver-
schidden Zorte vu rengen Observatiounsdronen, déi 
weeder arméiert nach arméierbar sinn. Et handelt 
sech ëm Dronen aus de Klasse Mikrodron mat 
1,5 kg, Minidron mat 2 kg respektiv 7 kg souwéi 
Medium Taktesch Dron mat 75 kg Gesamtgewiicht.

Am Detail huet d’Arméi: 

- an der Klass Mikrodron:

• 12 Dronen,

- an der Klass Minidron: 

• 6 Systemer à 3 Drone vun 2 kg an 

• 8 Systemer à 3 Drone vu 7 kg,

- an der Klass Medium Taktesch Dron: 

• 2 Systemer à 2 Dronen.

Am Kader vun der Erneierung an der Moderniséie-
rung vun hire Kapazitéiten am ISR-Beräich (Intelli-
gence, Surveillance, Reconnaissance) wäert d’Ar-
méi hiren Dronepark weider ausbauen, ouni dass 
scho prezis Pläng bestinn.

D’Formatiounen an d’Übunge fannen an dofir prede-
finéierte Loftraim zu Lëtzebuerg, an der Belsch, 
Holland a Spuenien statt.

Question 3345 (18.12.2020) de MM. André Bauler 
et Gusty Graas (DP) concernant la production de 
légumes :
Malgré le fait que la production de légumes au 
Luxembourg ne cesse de croître, elle semble rester 
une production de niche. Dans l’accord de coalition, le 
Gouvernement luxembourgeois a annoncé que la di-
versification de l’agriculture sera soutenue, no-
tamment dans les domaines de la culture de légumes.
Dans ce contexte, nous aimerions poser les ques-
tions suivantes à Monsieur le Ministre de l’Agricul-
ture, de la Viticulture et du Développement rural :
1) Combien d’exploitations au Luxembourg pro-
duisent des légumes (salades, carottes, tomates, oi-
gnons, ail, asperges et autres) ?
2) Combien de ces exploitations sont issues de 
l’agriculture biologique ?
3) Combien cultivent de manière conventionnelle ?
4) De quels subsides peut profiter actuellement ce 
secteur ?
5) Des changements sont-ils prévus à ce niveau 
dans le plan stratégique pour la PAC 2021-2027 ?
Réponse (15.01.2021) de M. Romain Schneider, 
Ministre de l’Agriculture, de la Viticulture et du Déve-
loppement rural :
ad 1) - 3)
Graphique l. Évolution de la surface de production 
et du nombre d’exploitations actives dans la pro-
duction de légumes et de fraises de 1999 à 2019
(Graphique à consulter auprès de l’Administration 
parlementaire ou sur www.chd.lu - Travail à la 
Chambre - Rôle des affaires - Questions parlemen-
taires - rechercher n° de la question.)
Pour l’année 2020, un total de 88 exploitations agri-
coles ont indiqué dans leur déclaration de surface 

un total de 177 hectares de production maraîchère. 
Parmi celles-ci figurent dix entreprises qui sont cer-
tifiées en agriculture biologique pour une surface 
de 27 hectares.
ad 4) La loi modifiée du 27 juin 2016 concernant le 
soutien au développement durable des zones ru-
rales prévoit un certain nombre de régimes d’aides 
accessibles au secteur maraîcher. Comme il a déjà 
été mentionné dans la réponse à la question parle-
mentaire n° 1973 de Monsieur le Député André 
Bauler de 2020, les producteurs peuvent bénéficier 
des aides à l’investissement, de la prime à l’entre-
tien du paysage et de l’espace naturel et de l’aide 
pour les primes d’assurance en relation avec les 
phénomènes climatiques défavorables. Comme 
déjà annoncé dans la même réponse, la prime pour 
les cultures maraîchères de plein champ a été aug-
mentée sensiblement, de façon à inciter les produc-
teurs à se lancer dans cette production. Les pro-
ducteurs peuvent aussi bénéficier d’aides pour des 
modules de conseil. Les producteurs maraîchers 
qui remplissent les conditions, peuvent également 
bénéficier du régime d’aides pour l’installation des 
jeunes agriculteurs. Finalement une aide destinée 
au démarrage pour le développement des micro-ex-
ploitations, qui a été proposée dans le projet de 
modification de la loi précitée, devrait être intéres-
sante aussi pour développer de nouvelles entre-
prises maraîchères qui jusqu’ici ne pouvaient guère 
bénéficier des autres régimes d’aide.
ad 5) Les travaux au niveau du plan stratégique 
sont en cours, il est donc encore trop tôt pour an-
noncer des conclusions de ces discussions.

Question 3353 (21.12.2020) de M. Sven Clement 
(Piraten) concernant l’évaluation et le contrôle de 
l’état de santé des assurés par le Contrôle médical 
de la sécurité sociale :
A menger Fro vum 26.10.2020 (N° 3043) huet de 
Sozialversécherungsminister erkläert, dass, esou 
wéi et am Code de la sécurité sociale virgesinn ass, 
nëmmen op ausdrécklech Demande vum Patient 
eng Diagnos vum Kontrolldokter erstallt gëtt.
An deem Zesummenhang wéilt ech dem Minister fir 
Sozialversécherung dës Froe stellen:
1. Ass garantéiert, datt, wann den Assuré esou eng 
Demande gestallt huet, en d’Diagnos vum CMSS 
kommunizéiert kritt, fir esou eventuell een zweeten 
Avis bei sengem eegenen Dokter kënnen unzefroen?
2. Sinn dem Minister Fäll bekannt, an deenen eng 
Diagnos festgehale gouf, ouni dass de Patient dës 
ausdrécklech gefrot hat?
3. Op wéi engem Wee ass virgesinn de Patient ze 
informéieren, falls de Kontrolldokter eng Aarbechts-
onfäegkeet (Incapacité de travail) feststellt?
Réponse (15.01.2021) de M. Romain Schneider, 
Ministre de la Sécurité sociale :
ad 1. All Assuré, deen ufreet fir eng Diagnos vum 
Kontrolldokter erstallt a kommunizéiert ze kréien, 
kritt dës och matgedeelt.

ad 2. Esou e Fall ass net bekannt.

ad 3. Falls dem Assuré seng Aarbechtsonfäegkeet 
weiderhi gerechtfäerdegt ass, kritt hien dat vum 
Kontrolldokter an der Sëtzung matgedeelt. De Code 
vun der sozialer Sécherheet gesäit dofir awer keng 
spezifesch Prozedur vir.

Question 3356 (21.12.2020) de M. Fred Keup 
(ADR) concernant la carence en vitamine D :

Et ass schonns méi laang bekannt, dass iwwer 
80 % vun den Awunner aus eisem Land e Manktem 
u Vitaminn D opweisen. Et sinn an de leschte Méint 
Studien erauskomm déi besoen, dass e Manktem u 
Vitaminn D zu engem méi schwéiere Verlaf bei 
enger Infektioun duerch de Coronavirus géif féie-
ren. Och wann de Vitaminn D net virum Virus 
selwer schützt an och keen Heelmëttel ass géint de 
Virus, sou kann e Manktem awer schiedlech sinn 
an dat och net nëmmen am Hibléck op de Corona-
virus, mee allgemeng.

Ech wollt dofir d’Madamm Gesondheetsminister 
froen:

1. Zënter e puer Joer gëtt bei Bluttanalysen d’Ana-
lys vum Vitaminn D-Spigel net méi zeréckbezuelt. 
Wat waren d’Grënn fir dës Entscheedung?

2. Ginn et aktuell Zuelen zum Manktem u Vitaminn 
D an der Bevëlkerung?

3. Ass d’Madamm Ministesch der Meenung, dass 
dëse Manktem allgemeng fir de gesondheetlechen 
Zoustand vun der Bevëlkerung e Problem duer-
stellt?

4. Ass d’Madamm Ministesch der Meenung, dass 
de Staat sollt agräifen, z. B. mat Sensibiliséie-
rungscampagnen, fir dem Manktem u Vitaminn D 
bei den Awunner entgéintzewierken?

Enquête parlementaire

L’article 64 de la Constitution réserve à la Chambre le droit d’enquête qui lui confère la possibilité d’entendre des témoins et de consulter des experts 
pour réunir des éléments d’information sur une question d’intérêt public. La Chambre exerce ce droit par une commission formée en son sein. L’exercice 
du droit d’enquête est réglé par la loi du 27 février 2011 qui a abrogé l’ancienne loi du 18 avril 1911. La commission, ainsi que son président, peuvent 
prendre toutes les mesures d’instruction prévues par le Code de procédure pénale.

Groupe politique

Un groupe politique est une formation interne de la Chambre des Députés réunissant des membres de celle-ci d’après leurs affinités politiques. Pour être 
reconnu, un groupe politique doit comprendre au moins cinq membres. Chaque groupe politique désigne un président qui le représentera au sein de la 
Conférence des Présidents et se voit mettre à sa disposition des locaux et des crédits calculés sur base de sa représentation proportionnelle à la 
Chambre.

Le saviez-vous ?
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5. Ass d’Madamm Ministesch der Meenung, dass 
eng besser allgemeng Versuergung mat Vitaminn 
D, grad elo an der Coronakris, eng Hëllef wier, bei 
schwéiere Krankheetsverleef am Fall vun enger In-
fektioun?

Réponse (21.01.2021) de Mme Paulette Lenert, 
Ministre de la Santé :

Et ass effektiv esou, dass an de meeschten euro-
päesche Länner d’Bevëlkerung e relativ déiwen 
Taux u Vitaminn D huet, woubäi d’Experte sech net 
ëmmer eens sinn, wat dann elo een Taux ass, dee 
wierklech e Manktem duerstellt. Eng representativ 
Etüd bei Erwuessene vun 2015 zu Lëtzebuerg 
weist, dass 15,5 % vun der Bevëlkerung eng „Defi-
cience“ u Vitaminn D huet (manner wéi 25 nmol/L 
vun der Form 25-hydroxy-Vitamin D am Blutt), 
40,4 % hunn eng „Insuffisance“ (25-49 nmol/L), 
27,1 % hunn een „inadequaten“ Niveau (50-74 
nmol/L), a 17,1 % hunn een „desirabelen“ Niveau 
(75 nmol/L a méi). Wat dës eenzel Niveauen awer 
als Konsequenzen op d’Gesondheet hunn, ass net 
einfach ze soen, ausser fir Leit, déi kloer ënnert 25 
nmol/L leien, wou de Manktem dann Effekter op 
d’Muskelen an d’Schanken huet (Osteomalacie, Os-
teoporos...).

Déi selwecht Etüd huet och gewisen, dass de Pro-
blem besonnesch bei Leit festgestallt gouf déi fëm-
men, iwwergewiichteg sinn, reduzéiert Bluttwäerter 
vun dem „gudde“ Cholesterol (HDL-Cholesterol) 
hunn, an och eng schlecht Meenung iwwert hiren 
eegene Gesondheetszoustand hunn. De Manktem 
war och méi prononcéiert bei Leit, déi keen Alkohol 
drénken, a Leit aus aneren europäesche Länner, déi 
zu Lëtzebuerg liewen.

Et gëtt aktuell eng Rei Publikatiounen, déi probéie-
ren e Rapport ze fannen zwëschent dem Manktem 
u Vitaminn D an enger méi schwéierer Form vu 
 Covid-19. Dës Etüde sinn awer deelweis 
kontradikto resch, sinn net ëmmer methodologesch 
richteg opbereet, a kommen dann och net ëmmer 
zum selwechte Resultat. Et ass och net kloer, ob 
zwëschent dem Vitaminn D Mangel an dem 
schwéiere Verlaf vum Covid-19 e kausale Rapport 
besteet, oder ob de Vitaminn D Mangel just een In-
dicateur ass, datt dës Leit eng allgemeng manner 
gutt Gesondheet hunn, an deemno méi vulnerabel 
sinn. An dësem Fall géif ee Supplement vu Vita-
minn D warscheinlech net wierken, well domat 
zwar en eenzele Bluttwäert korrigéiert géif ginn, 
den Allgemengzoustand awer net domat verbes-
sert wär.

Eng änlech Diskussioun gouf et och schonns virun 
enger Rei Joren, wou behaapt gouf, dass Vitaminn 
D Mangel d’Evolutioun vun der Hepatite C, an och 
vun aneren Infektiounskrankheeten, schlecht bea-
flosse géif. No laangen Diskussioune konnt dëst 
awer schlussendlech net bewise ginn.

Am Zesummenhang mam Covid-19 ass et aktuell 
net méiglech, eng definitiv Ausso ze maachen op 
Basis vun zolitte wëssenschaftlechen Erkenntnis-
ser.

Et ass net richteg ze soen, datt d’Gesondheets-
keess dës Bluttanalys net méi zeréckbezilt. D’Prise 
en charge vun de Vitaminn D-Dosagë gëtt awer ef-
fektiv net méi systematesch iwwerholl, mä ass u 
verschidde Konditioune gebonnen, déi opgrond vun 
de Recommandatioune vum Conseil scientifique 
iwwer d’Supplementatioun an den Dosage vun der 
Vitaminn D festgehale gi sinn.

Vitaminn D kann duerch d’Iessen opgeholl ginn, 
mee gëtt haaptsächlech och vum Kierper selwer 
produzéiert, wann ee sech dem Sonneliicht aus-
setzt. Eng gesond Liewensweis ass dofir essentiell 
(Iessen, net fëmmen, normaalt Kierpergewiicht ha-
len...) a gëtt och schonns säit Jore vun der Direk-
tioun vun der Santé gefërdert, z. B. am Programm 
„Gesond iessen, Méi bewegen“.
Referenz:
Prevalence and correlates of Vitamin D deficiency and insuffi-
ciency in Luxembourg Adults: evidence form the observation 
of cardiovascular risk factors (ORISCAV-LUX) study. A. Alke-
rwi, N. Sauvageot, G. Gilson and S. Stranges. Nutrients 2015; 
7:6780-96.

Question 3359 (22.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar, Gilles Roth et Claude Wiseler (CSV) concer-
nant la vaccination de personnes incapables d’en 
manifester leur volonté :

Début décembre, le Gouvernement a dévoilé sa 
stratégie de vaccination contre le Sars-CoV-2. À cet 
égard, il avait été retenu  « de répartir les vaccins 
en fonction des quantités qui seront allouées dans 
une première phase parmi les catégories considé-
rées comme prioritaires, à savoir les profession-
nels de la santé et le personnel des établissements 
hospitaliers, de même que le personnel des struc-
tures d’hébergement pour personnes âgées et des 
réseaux d’aide et de soins, ainsi que les personnes 
résidant dans ces mêmes structures. »

Alors que les vaccinations des personnes vulné-
rables devraient débuter sous peu, nous aimerions 

poser les questions suivantes à Madame la Mi-
nistre de la Santé et à Madame la Ministre de la Fa-
mille :

- Mesdames les Ministres peuvent-elles nous expli-
quer qui devra consentir à la vaccination de per-
sonnes incapables d’exprimer leur consentement 
(personnes démentes, etc.) ? Qu’en est-il plus parti-
culièrement des personnes sans famille ou autre 
personne de confiance déclarée ?

- Alors que le Gouvernement a déclaré tous azimuts 
que la vaccination devrait se faire sur une base vo-
lontaire, est-ce que les résidents de structures d’ac-
cueil et d’hébergement qui hésitent à se faire vacci-
ner/souhaitent attendre n’ont pas à craindre d’être 
discriminés pour cette raison? Le Gouvernement 
peut-il exclure que les résidents précités soient iso-
lés au sein des établissements en question ou pire 
être invités à déguerpir ?

Réponse commune (22.01.2021) de Mme Paulette 
Lenert, Ministre de la Santé, et de Mme Corinne 
Cahen, Ministre de la Famille et de l’Intégration :

- C’est le médecin traitant de la personne concer-
née qui pose l’indication de vaccination et qui re-
cueille le consentement éclairé du patient. Le per-
sonnel soignant qui réalise l’injection agit sur pres-
cription médicale.

Lorsqu’une personne est dans l’incapacité de mani-
fester sa volonté, le médecin fait appel à une per-
sonne de confiance afin d’établir la volonté présu-
mée de la personne concernée. Lorsqu’aucune per-
sonne de confiance n’a été déterminée, le médecin 
peut avoir recours à une autre personne suscep-
tible de connaître l’opinion du résident. Cette procé-
dure est conforme à l’article 11 de la loi modifiée 
du 24 juillet 2014 relative aux droits et obligations 
du patient7.

Un résident qui ne dispose plus de toutes ses facul-
tés permettant une gestion de ses affaires finan-
cières et qui est placé de ce fait sous curatelle ou 
sous tutelle, mais qui peut néanmoins encore expri-
mer son avis quant à une vaccination, prend lui-
même cette décision après avoir reçu une informa-
tion adaptée à son état. Cette procédure est 
conforme à l’article 14 (2) de la loi du 24 juillet 
20148.

Le consentement écrit du résident à se faire vacciner 
n’est pas nécessaire ; en conformité avec l’article 8 
(8) de la loi du 24 juillet 2014 le consentement peut 
être tacite9.

Il est à noter que cette procédure n’est pas spéci-
fique à la vaccination contre la Covid-19, mais 
qu’elle est appliquée lors des campagnes de vacci-
nation annuelles contre la grippe saisonnière ou le 
pneumocoque.

- Les résidents des structures d’hébergement pour 
personnes âgées ont la possibilité de se faire vac-
ciner prioritairement. La campagne de vaccination 
dans les 52 structures d’hébergement pour per-
sonnes âgées a débuté le 6 janvier 2021 ; des 
équipes mobiles se déplacent dans les maisons de 
soins et dans les CIPA afin de donner à tous les ré-
sidents la possibilité de se faire vacciner.

La vaccination est facultative. Si un résident d’une 
structure pour personnes âgées ne souhaite pas 
être vacciné lors de la campagne qui vient de débu-
ter, il ne sera réinvité à se faire vacciner qu’à la fin 
de la campagne de vaccination.

L’organisation d’une mission de vaccination au sein 
d’une structure d’hébergement pour personnes 
âgées prévoit que, dix jours avant la date prévue de 
la vaccination, la liste des personnes pouvant être 
vaccinées est transmise à la cellule de coordina-
tion par la direction de la structure concernée.

Pour les personnes qui ne seraient pas recensées 
sur cette liste parce que nouvellement entrées dans 
la structure ou retournées d’une hospitalisation 
après la date butoir, la direction de la structure 
pourra transmettre les coordonnées de ces per-
sonnes jusqu’à au plus tard deux jours avant la 
date prévue pour la vaccination. Au-delà de ce dé-
lai, l’ajout de nouvelles personnes à vacciner sera 

7 Article 11 :  « De la volonté du patient hors d’état de mani-
fester sa volonté. (1) Si le patient est, de façon temporaire 
ou permanente, hors d’état de manifester sa volonté, le 
prestataire de soins de santé cherche à établir sa volonté 
présumée. Dans le cadre de l’établissement de cette vo-
lonté, le professionnel de santé fait appel à la personne de 
confiance éventuellement désignée conformément à l’ar-
ticle 12 ci-après. Il peut faire appel à toute autre personne 
susceptible de connaître la volonté du patient. (…) »

8 Article 14 (2) :  « Sans préjudice de ce qui précède en ce qui 
concerne le consentement du tuteur, du curateur ou de la 
personne spécialement désignée pour agir dans l’intérêt du 
patient, le patient sous régime de protection est associé à 
l’exercice de ses droits suivant sa capacité de compréhen-
sion et reçoit une information adaptée à son état. Son 
consentement personnel est recherché dans la mesure du 
possible. »

9 Article 8 (8) :  « Le consentement ou le refus de consentir 
du patient est en principe donné de façon expresse. Le 
consentement peut être tacite lorsque le professionnel de 
santé, après avoir adéquatement informé le patient, peut 
raisonnablement déduire du comportement de de celui-ci 
qu’il consent aux soins de santé conseillés. (…) »

soumis à l’accord du médecin-fonctionnaire chef 
d’équipe, le jour de la vaccination.

Question 3361 (23.12.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant la stratégie de vaccination 
contre la Covid-19 :
Déi däitsch Bundesregierung huet rezent eng detail-
léiert Impfstrategie public gemaach, wou pre-
ziséiert gëtt, wéi eng Persounen - nodeems en 
Impfstoff verfügbar ass - elo als éischt solle 
geimpft ginn. D’Bundesregierung huet sech eege-
nen Aussoen no, wat dës Strategie ugeet, zu 99 
Prozent un d’Virgaben an Empfeelunge vun der 
„Ständigen Impfkommission“ (STIKO) gehalen.

Um Site vun der Santé kann een aktuell (Stand 21. 
Dezember 2020) follgend Informatioune fannen:

„Die Fachkräfte des Gesundheitswesens und das in 
Krankenhäusern und Altenheimen tätige Personal 
gehören zu denjenigen, die am stärksten gefährdet 
sind, Covid-19 ausgesetzt zu werden, und verdienen 
daher besondere Beachtung und speziellen Schutz, 
auch um einen ,sanitären Gürtel’ um die in ihrer 
 Obhut befindlichen infizierten Personen zu bilden.

Ebenso werden Personen, die in Altenheimen leben, 
vorrangig geimpft. In der Tat sind das Alter und das 
Vorhandensein von Komorbiditäten nicht zu ver-
nachlässigende Risikofaktoren.

Über die Priorisierung anderer Personenkategorien 
wird zu einem späteren Zeitpunkt entschieden, je 
nach Verfügbarkeit zusätzlicher Impfstoffdosen.“

E Méindeg (22.12.) war dann an der Press ze 
liesen, datt de Premierminister bekannt ginn huet, 
datt elo an enger éischter Phas emol dat medezin-
nescht Personal geimpft soll ginn. Vum 30. Dezem-
ber u soll dann och d’Personal an de Fleegeheemer 
geimpft ginn. Déi meescht europäesch Länner prio-
riséieren an hirer Impfstrategie dann och déi eeler 
Leit.

An deem Kontext hätt ech follgend Froen un d’Ma-
damm Gesondheetsminister:

1. Goufen am Kader vun der Impfstrategie vun der 
Regierung déi eenzel Persounegruppen, déi elo 
solle prioritär geimpft ginn, schonn informéiert?

2. An enger éischter Phas soll d’Personal vun de 
Gesondheets- a Fleegeariichtunge geimpft ginn: 
Huet d’Regierung doriwwer eraus schonn e Konzept 
ausgeschafft, wéi eng Persounegruppen duerno 
prioritär solle geimpft ginn?

3. Wa jo, wéi gesäit dëst Konzept konkreet aus an a 
wéi engem zäitleche Kader kënnen déi betraffe Per-
sounegruppen domat rechnen, informéiert ze ginn?

4. De Gesondheetsministère weist jo besonnesch 
drop hin, datt grad déi eeler Leit prioritär geimpft 
solle ginn. Ewéi de Premierminister elo awer be-
kannt ginn huet, sollen elo mol prioritär aner Per-
sounegruppe geimpft ginn. Huet dës Verzögerung 
vun der Impfung bei eelere Leit als Grond, datt deen 
zu Lëtzebuerg zougeloossenen Impfstoff iwwer-
haapt net an der néideger Quantitéit verfügbar ass?

5. Huet dës Verzögerung vun der Impfung bei ee-
lere Leit net och als Grond, datt den Impfstoff 
iwwerhaapt nach net un der Persounegrupp vun 
den eelere Leit getest gouf? Wéi wär et an deem 
Kontext ze veräntwerten, datt eis eeler Leit zu 
engem spéideren Zäitpunkt mat engem Impfstoff 
solle geimpft ginn, iwwert deen et bis dato am Hi-
bléck op d’Uwendung op eeler Persounegruppen 
nach iwwerhaapt keng Erkenntnisser ginn?
6. Wann dëst net de Fall ass: Wéi eng Erkenntnisser 
hunn sech aus deenen Tester, wat d’Sécherheet 
vum Impfstoff op déi eeler Leit ugeet, erginn?
Réponse (22.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Fir méi detailléiert Informatiounen iwwert d’Impf-
strategie erlabe mir eis op déi rezent parlamenta-
resch Ufroen, déi gestallt a beäntwert goufen, ze 
verweisen, z. B. d’Froen Nr. 3219, 3297, 3357, 3364, 
3373, 3381, 3412, 3443, 3447, 3451 an 3473.
ad 1. D’Persounegruppen, déi op Basis vun der 
éischter Phas vun der Impfstratgie prioritär geimpft 
ginn, sinn och doriwwer informéiert ginn.
ad 2. D’Regierung huet schonns festgehalen, wien 
an der éischter Phas vun der Impfung prioritär soll 
geimpft ginn. Et sinn an deem Sënn véier Kategorië 
vu Leit festgehale ginn:
- d’Gesondheetsberuffler an d’Personal aus de 
Spideeler;
- déi liberal Gesondheetsberuffler;
- d’Personal aus den Altersheemer souwéi d’Perso-
nal vun de Réseaux d’aide et de soins;
- d’Residenten aus den Altersheemer.
D’Regierung huet och schonns eng éischt Proposi-
tioun gemaach fir déi nächst Impfphasen. Dës Pro-
positioun ass vun der Gesondheetsministesch an 
der Chamber am Kader vun der Heure d’actualité 

den 8. Januar presentéiert ginn. Et gëtt awer nach 
op den Avis vun der Commission nationale 
d’éthique (CNE) gewaart, ier dës nächst Phasen de-
finitiv vum Regierungsrot festgehale ginn.
ad 3. De geneeën zäitleche Kader fir dës nächst 
Phasen ass schwéier ze bestëmmen, well dëst vun 
der Liwwerung vun den autoriséierte Vaccinen 
ofhänkt an och vun eventuell neien Zouloossunge 
vu weideren Impfstoffer.
ad 4. Wéi schonns preziséiert, ginn och déi eeler 
Leit prioritär geimpft wa si an Alters- a Fleegehei-
mer wunnen. Aner eeler Leit wäerten esou schnell 
wéi méiglech wann d’Impfstoffer bis disponibel 
sinn och un d’Rei kommen.
ad 5. Un den Etüden, déi fir d’Zouloossunge vun 
den Impfstoffer genotzt goufen, hu Leit bis zu 85 
Joer participéiert. Entre-temps goufen och schonns 
mat dësen Impfstoffer ganz vill eeler Leit a ver-
schiddene Länner geimpft, z. B. a Groussbritannien 
oder an Israel. Et bestinn dowéinst gutt Erfa-
rungswäerter fir dës Impfstoffer bei eelere Leit.
ad 6. Op Basis vun de rezenten Erfarunge vu Leit, 
déi och a verschiddene Länner geimpft gi sinn an 
op Basis vun den Etüden an och an de verschid-
dene Länner, kann ee soen, dass den Impfstoff sé-
cher ass bei eelere Persounen, ausser si wiere ganz 
gebriechlech an hätte schwéier Virerkrankungen.

Question 3362 (23.12.2020) de Mme Martine 
 Hansen et M. Claude Wiseler (CSV) concernant le 
report de traitements à cause d’une infection 
 Covid-19 :
E positive PCR-Test féiert zwangsleefeg zu enger 
Quarantän. Déi meescht Patiente ginn no enger 
 Ustiechung mam Covid-19 erëm ganz gesond a 
sinn och deemno net méi positiv. An e puer seelene 
Fäll kann et awer esouguer no der Geneesung erëm 
zu engem positiven Testresultat kommen. Esou 
weist de Robert-Koch-Institut (RKI) an engem 
Commu niqué vum 30. November 2020 op senger 
Internetsäit rki.de mam Titel „Hinweise zur Testung 
von Patienten auf Infektion mit dem neuartigen Co-
ronavirus Sars-CoV-2“ drop hin, dass en Infizéierten 
nach Wochen nodeems seng Symptomer ausge-
brach sinn, positiv getest ka ginn. Den RKI beseet 
weiderhin „dass diese positiven RT-PCR-Ergebnisse 
bei konvaleszenten Patienten nicht zwingend mit 
Kontagiosität gleichzusetzen sind, wurde mehrfach 
gezeigt, zum einen durch die parallele Durchfüh-
rung von PCR und Virusanzucht und zum anderen 
durch eine großangelegte Studie des koreanischen 
CDC, die unter anderem Kontaktpersonen von gene-
senen Patienten mit erneut positiver PCR unter-
suchte.“
Tageblatt.lu bericht an engem Artikel vum 22. 
Dezember 2020 vun engem Fall, an deem eng Per-
soun dréngend eng Daarmspigelung an engem Spi-
dol misst gemaach kréien. Dës Koloskopie hätt 
missen Enn Oktober gemaach ginn, mee opgrond 
vun enger Ustiechung mam Covid-19 konnt dës net 
stattfannen. D’Persoun ass a Quarantän gaange bis 
de 7. November, se ass dono erëm schaffe gaangen 
an d’Koloskopie ass op den 11. Dezember verré-
ckelt ginn. Zwee Deeg virun der Daarmspigelung 
huet dës Persoun erëm missen e Covid-19-Test 
maachen, deen erëm oder nach ëmmer positiv aus-
gefall ass. De Rendez-vous vun der Koloskopie ass 
doropshi vum Spidol ofgesot ginn an op Mëtt 
 Januar verluecht ginn. D’Persoun muss zwee Deeg 
virdrun erëm en Test maachen, am Fall wou deen 
erëm positiv wier, kéint d’Persoun dann erëm net 
ënnersicht ginn.
An dësem Kontext géife mir gäre follgend Froen un 
d’Madamm Minister fir Gesondheet stellen:
- Kann d’Regierung dëse Fall bestätegen, wou Per-
sounen, déi dréngend e Service an der Klinik misste 
gemaach kréien, dëse refuséiert kréien opgrond 
vun engem positive PCR-Test, och wann d’Qua-
rantän schonns Wochen oder Méint zeréckläit?
- Huet d’Regierung Kenntnis geholl vun de Studien, 
déi beweisen, datt eng Persoun, déi infizéiert war 
mam Virus, nach relativ laang dono kann e po-
sitiven Test opweisen an datt dëst net forcement 
heescht datt déi Persoun nach ustiechend ass?
Déi besote Persoun krut anscheinend vum Ge-
sondheetsministère gesot, se sollt sech beim Ser-
vice des plaintes mellen oder am beschte mam 
concernéierte Spidol schwätzen.
- Wéi oft huet de Service des plaintes vum Ge-
sondheetsministère schonns esou Fäll traitéiert?
- Wat gëtt an deem Fall, wou eng Persoun, déi (nach 
ëmmer) e positiven Test opweist, an déi awer drén-
gend op eng Analys oder en Agrëff am Spidol 
ugewisen ass, gemaach?
Réponse (22.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
Et ass allgemeng bekannt, dass e PCR-Test fir Sars-
CoV-2 bei enger Rei Leit nach positiv ka bleiwen, 
obwuel d’Infektioun schonns laang eriwwer ass. 
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Eng Etüd10 bei jonke Leit, a gudder allgemenger Ge-
sondheet, a mat liichte Covid-19-Symptomer, huet 
gewisen, dass am Duerchschnëtt e PCR-Test bis zu 
20 Deeg positiv bleiwe kann. Allgemeng geet een 
dovun aus, dass d’Leit no maximal zéng Deeg net 
méi ustiechend sinn, dofir huet d’Lëtzebuerger Ge-
setz jo d’Dauer vum normalen Isolement op zéng 
Deeg festgeluecht. De Conseil supérieur des mala-
dies infectieuses recommandéiert, dass een um 
Enn vun der lsolementsperiod keen neie PCR-Test 
maache soll, ebe grad well deen nach positiv ka 
sinn, obwuel keng Ustiechungsgefor méi besteet. 
Eng rezent hollännesch Etüd11 beweist, dass d’Leit 
am Duerchschnëtt no aacht Deeg kee Virus méi 
ausscheeden, a confirméiert domat eis Approche 
fir den Isolement ze limitéieren.
Et gëtt awer wéi ëmmer an der Medezin Ausnamen, 
z. B. wann de Patient no zéng Deeg nach Sympto-
mer huet.
Do gëtt ugeroden, dass de Patient da Récksprooch 
mat sengem Dokter hëlt, fir ze decidéieren, wéi ee 
weider virgoe soll.
D’Direktioun vun der Santé recommandéiert ee 
PCR-Test ze maachen ier eng Persoun stationär an 
e Spidol opgeholl gëtt, si recommandéiert net een 
Test ze maache fir just eng Ënnersichung, wéi z. B. 
eng Daarmspigelung. D’Spideeler sinn natierlech 
fräi fir weider Mesuren ze huelen, wa si déi fir néi-
deg fannen. Si hu schlussendlech d’Responsabili-
téit fir d’Sécherheet vun hire Patienten.
An deem Sënn ass ganz kloer, dass et fir e Spidol 
wichteg ass ze wëssen, wéi ee Patient eventuell 
 ustiechend ass, fir säi Personal an och aner Patien-
ten ze schützen. Et ass awer och esou, dass eng 
dréngend Ënnersichung oder eng Hospitalisatioun 
ni däerf verluecht ginn, wa si da wierklech drén-
gend ass. Et ginn all Dag esou Patiente mat Co-
vid-19 a de Spideeler opgeholl (z. B. no Accidenter, 
oder bei Häerzinfarkt, etc.), mat deenen néidege 
Virsiichtsmossnamen (Isolement, Mask etc...), déi 
sech imposéieren.
D’Regierung kann an dësem Eenzelfall natierlech 
keng Ausso maachen iwwert de Grad vun 
 Drénglechkeet, deen hei virlouch. Dëst ze beurtee-
len ass d’Responsabilitéit vum Dokter, dee ge-
geebenefalls mat dem Dokter, deen Prescriptioun 
vum der Ënnersichung gemaach huet, Récksprooch 
huele muss.

Question 3363 (23.12.2020) de M. Jeff Engelen 
(ADR) concernant la fermeture du secteur Horeca :
An engem RTL-Interview vu Mëtt Dezember huet 
den Här Mëttelstandsminister op d’Fro hin, firwat 
d’Regierung decidéiert huet, den Horesca-Secteur 
ganz zouzemaachen, Follgendes geäntwert:
  « La  fermeture décidée par  le Gouvernement n’est 
pas aléatoire, il y avait des raisons bien précises. »
Fir vill Leit - net nëmmen aus dem Horesca-Secteur 
- war dës Decisioun allerdéngs net nozevollzéien. 
Den RTL huet iwwerdeems den 8. Dezember en Arti-
kel verëffentlech mat follgendem Inhalt:
„Oppe Restauranten a Caféen hu keen negativen 
 Effekt op d’Infektiounszuelen. Au contraire géifen 
oppe Restauranten d’Zuel vun den Infektioune wei-
der erofdrécken. Dat ass d’Conclusioun vum 
 hol länneschen Institut fir ëffentlech Gesondheet. 
Dës baséiert virop op der Observatioun, dass de Re-
produktiounstaux erëm an d’Luucht gaangen ass, 
wéi d’Restauranten hir Dieren hu missen zoumaa-
chen.“
An deem Kontext hätt ech follgend Froen un den 
Här Mëttelstandsminister:
1. Kann den Här Minister preziséieren, wat déi „rai-
sons bien précises“ genee sinn a wéini dës genee 
verëffentlecht goufen?
2. Goufen d’Leit aus dem Horesca-Secteur iwwert 
déi „raisons bien précises“ informéiert? Wa jo, 
 wéini an iwwert wéi e Medium?
3. Wann nee, wéi ass et an den Ae vun der Re-
gierung ze veräntwerten, datt e ganzen Aarbechts- 
a Gesellschaftsberäich, deen elo mat finanziellen 
an existenzielle Suerge konfrontéiert ass, net 
eemol iwwert d’Noutwennegkeet vun där Decisioun 
informéiert gouf?

4. Ass der Regierung déi uewe genannten holl-
ännesch Etüd bekannt?

5. Wa jo, firwat goufen d’Conclusioune vun dëser 
Etüd net iwwerpréift, respektiv zeréckbehalen?

Réponse (20.01.2021) de M. Lex Delles, Ministre 
des Classes moyennes :

10 Duration of Sars-CoV-2 detection in Israel Defense Forces 
soldéiers with mild Covid-19. T Talmy et al. J Med Virol 2021; 
93(2): 609-10

11 Duration and key determinants of infectious virus shedding 
in hospitalized patients with coronavirus disease-2019 (CO-
VID-19). JJA van Kampen et al. Nature Communications 
2021; 12, 267, published January 11, 2021

Am Géigesaz zum klasseschen Handel mussen 
d’Clienten hire Mask ausdoen, wann si an engem 
Restaurant wëllen iessen. Ouni Mask sinn d’Leit 
dem Virus zwangsleefeg méi exposéiert wéi mat 
Mask.

Bei der Entwécklung vum Reproduktiounstaux ass 
ze bemierken, dass den Effekt vun enger neier 
Mesure net direkt ze moossen ass, mä an der Zäit 
decaléiert ass. Dëst ass ë. a. bedéngt duerch d’In-
kubatiounszäit vum Virus. Déi nei Moossnamen 
hunn awer, op d’mannst zum Deel, déi erhoffte Re-
sultater erreecht an de Reproduktiounstaux ass 
zanter dem Akraafttriede vun den neie Mesurë 
mëttlerweil zeréckgaangen.

A Saachen Etüde kann d’Regierung dem hono-
rabelen Deputéierten Engelen versécheren, dass all 
disponibel Etüd mat deem néidege Sérieux analy-
séiert gëtt an dass zu all Moment probéiert gëtt, 
déi adequat Mesuren anzeleeden, fir d’Allgemeng-
wuel beschtméiglechst ze schützen.

Question 3366 (24.12.2020) de MM. Laurent 
 Mosar et Gilles Roth (CSV) concernant les déci-
sions de blocage de transactions financières sur 
ordre de la Cellule de renseignement financier 
(CRF) :

Plusieurs personnes nous ont fait part de leur dé-
sarroi face au blocage de leurs transactions finan-
cières par la CRF. Même si ces blocages font partie 
de l’arsenal à disposition de la CRF, leur utilisation 
devrait rester exceptionnelle et ne pas impacter le 
citoyen lambda intègre. Si les rapports annuels de 
la CRF fournissent des informations quantitatives 
sur le nombre de blocages ordonnés, aucune infor-
mation n’est fournie sur la qualité des blocages 
opérés, i. e. des blocages injustifiés.

Au vu de ce qui précède, nous aimerions poser les 
questions suivantes à Madame le Ministre de la 
Justice et à Monsieur le Ministre des Finances et 
du Budget :

- Madame et Monsieur les Ministres disposent-ils 
d’informations sur d’éventuels ordres de blocage 
donnés de manière injustifiée par la CRF ?

- Madame et Monsieur les Ministres peuvent-ils 
 exclure que des transactions des personnes à la 
moralité irréprochable aient récemment été 
 bloquées ? Y a-t-il éventuellement eu un bug au ni-
veau du traitement des informations reçues par la 
CRF ?

- La responsabilité de l’État pourrait-elle être enga-
gée si des blocages d’opérations financières ordon-
nées par la CRF avaient causés des dommages aux 
personnes concernées ?

- Les personnes en question ont-elles accès aux in-
formations les concernant traitées par la CRF 
conformément aux règles et principes généraux ap-
plicables en matière de protection des données à 
caractère personnel ?

Réponse (22.01.2021) de Mme Sam Tanson, Mi-
nistre de la Justice :

- Les ordres de blocage de la CRF peuvent faire 
l’objet d’un recours devant la Chambre du conseil, 
conformément à l’article 9-3 de la loi modifiée du 
12 novembre 2004 relative à la lutte contre le blan-
chiment et contre le financement du terrorisme. 
Comme ces recours sont introduits directement, 
par requête, auprès de la Chambre du conseil, la 
CRF ne tient pas de statistiques détaillées au sujet 
des recours contre les décisions de blocage. D’une 
façon générale, il apparaît que la grande majorité 
des blocages ordonnés par la CRF sont confirmés 
par la Chambre du conseil. Lorsque la Chambre du 
conseil déclare le recours fondé, elle ordonne une 
mainlevée de l’ordre de blocage.

- Il n’y a pas eu de bogue au niveau du traitement 
des informations reçues par la CRF. Dans certains 
cas, la CRF ordonne un blocage pour empêcher une 
infraction tentée de se consommer. Ainsi la CRF a 
bloqué le transfert de fonds liés à des cas de 
fraude dite  « au président » ou encore le transfert 
de fonds de victimes d’un d’abus de faiblesse pour 
empêcher que les fonds ne se transforment en pro-
duit d’une infraction dès leur remise. Il convient de 
rajouter que les transferts vers des juridictions loin-
taines sont en général irréversibles, puisque les 
 auteurs des fraudes ou leurs complices prélèvent 
les fonds dès leur réception. Par ailleurs, le  blocage 
d’opérations ou de comptes d’une victime est  
en général partiel et ne vise que les transactions  
en lien avec la tentative de fraude. Par ailleurs, la 
CRF ordonne immédiatement la mainlevée de la 
mesure si l’analyse de la CRF ou les enquêtes dili-
gentées par le parquet ne confirment pas le soup-
çon initial ou que la victime révoque l’ordre liti-
gieux.

- La loi du 1er septembre 1988 relative à la respon-
sabilité civile de l’État et des collectivités publiques 

règle la question de tout dommage causé par le 
fonctionnement défectueux de leurs services, tant 
administratif que judiciaire, sous réserve de 
l´autorité de la chose jugée.

- La CRF répond à toutes les demandes d’informa-
tion reçues des personnes concernées. Le délégué 
à la protection des données vérifie systématique-
ment si le traitement des données remplissait bien 
les conditions fixées par la loi.

Question 3380 (05.01.2021) de Mme Martine 
 Hansen (CSV) concernant la helpline du large scale 
testing :

Nodeems et ufänglech eng Rei Diskussioune gi war, 
well een net direkt e Rendez-vous fir e Large-Scale-
Test (LST) konnt iwwer Telefon ausmaache mee 
just iwwer de Site www.covidtesting.lu, ass dës 
Méiglechkeet dono ageriicht ginn an d’Leit konnte 
sech op der Helpline melle fir hire Rendez-vous fir 
en Test festzeleeën.

Mir gouf elo rezent awer e puermol rapportéiert, 
datt et am Moment bal onméiglech wier, e Rendez-
vous iwwer d’Helpline ze kréien, well entweeder 
dauernd all d’Telefonslinne besat sinn oder ee ge-
sot kritt et géif een zeréckgeruff kréien, wat dann 
awer net de Fall ass. Et muss een also feststellen, 
datt Leit, déi keen Internetuschloss hunn oder net 
esou bewandert an den neie Medie sinn, nach 
 ëmmer benodeelegt si wat den LST ugeet.

An deem Kontext wéilt ech follgend Froen un 
 d’Madamm Minister fir Gesondheet stellen:

1. Ginn et am Moment Problemer mat der Helpline 
vum LST?

2. Wa jo, wéi eng?

3. Wann nee, wéi erkläert d’Madamm Minister sech 
déi uewe beschriwwen Informatiounen?

4. Wat ass an de leschte Méint konkreet geschitt, 
fir och de Leit ouni Internetzougang e gudden 
 Accès zum LST an och anere covidrelevanten 
Informatiounen ze garantéieren?

5. Wat ass an dësem Kontext geplangt, fir d’Ren-
dez-vouse fir d’Impfunge géint de Covid-19?

Réponse (20.01.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :

Am Kader vum Large-Scale-Testing 2 (zënter dem 
16. September) ass d’Helpline elo 7 Deeg op 7 vun 
8.00 bis 19.00 Auer op. Tëschent dem 16. Septem-
ber an dem 31. Dezember hunn eis Agenten do 
147.018 Appeller krut. Vun all dësen Appeller konn-
ten nëmmen 2.833 net ugeholl ginn. Domat hu mir 
e ganz héijen Taux de réponse vun 98,7 %.

Am Duerchschnëtt huet et nëmmen néng Sekonne 
gedauert, bis en Appell ugeholl ginn ass.

Aus dëser Analys schléisse mir, datt et kee prinzi-
pielle Problem zwëschent der Zuel vun Agenten an 
der Quantitéit vun Uriff gëtt.

Och de qualitative Feedback, deen d’Leit no dem 
Uruff kënnen hannerloossen, ass ganz positiv mat 
enger Moyenne vun 3,68 op e Maximum vu 4.

Mir wëssen allerdéngs och, datt eng Rei Leit ver-
schidden aner Nummeren uruffen, fir Froen iwwert 
de Large-Scale-Testing ze stellen, oder fir ze pro-
béieren nach e Rendez-vous ze kréien, obwuel déi 
gewënschte Kalennerplagen net méi disponibel 
sinn. Sou kritt den Helpdesk vum guichet.lu reegel-
méisseg Uriff zu deem Theema, ewéi och aner 
 covidrelevant Hotlinen. Dat kann zu Confusioun a 
Frustratioune féieren. Mir probéieren dofir, déi rich-
teg Nummer esouwäit ewéi méiglech an de Virder-
grond ze setzen (op der Websäit, op der Invitatioun, 
op der Confirmatioun etc.), fir d’Leit richteg ze 
orientéieren.

An 58,8 % vun allen Uriff geet et ëm eng Hëllef fir e 
RDV ze huelen oder ze verleeën, oder eng Confirma-
tioun nach emol geschéckt ze kréien. Fir ganz vill 
vun dëse Leit maachen d’Agenten de RDV dann 
direkt am System, well dës Leit dat net selwer kën-
nen oder wëllen. D’Leit kréien dann d’Confirmatioun 
per Post heemgeschéckt. Leit ouni Internetaccès 
oder den néidege Kenntnisser sinn also do net 
 benodeelegt.

Wat d’Informatiounen ugeet, esou notzt d’Direk-
tioun vun der Santé all disponibel Kommunika-
tiounskanäl, fir der Bevëlkerung Informatiounen zur 
Verfügung ze stellen. Dat geet vun der Press bis zu 
Informatiounsblieder vum Typ „toutes-boîtes“. Na-
tierlech besteet och nach ëmmer eng Hotline fir ge-
nerell Covid-19-Froen.

Fir d’Impfunge besteet och e Reservatiounssystem 
iwwer Internet, wou een op Invitatioun kann eng 
Plage-horaire reservéieren. Et wäert och kuerzfris-
teg eng speziell Hotline fir d’Impfunge ginn.

Question urgente 4649 (12.07.2021) de M. Jeff 
Engelen (ADR) concernant les tests PCR pour les 
voyages en avion :
Vill Leit, déi kuerzfristeg mam Fliger verreese wël-
len, hunn am Moment Problemer, fir mat Zäit en 
entspriechenden Antigen- oder PCR-Test ze kréien. 
Dëst, well d’Apdikten, d’Laboen an och déi entsprie-
chend Teststatioun no der Erfarung un hir Kapa-
zitéitsgrenz stoussen, wärend gläichzäiteg eng Rei 
informatesch Problemer optrieden, déi d’Veraar-
bechtung vun der Demande nach méi schwéier 
maachen. Wa kee gëltegen Test virläit, bleift de Leit 
näischt anescht iwwreg, wéi de Fluch ofzesoen.
An deem Zesummenhang géif ech der Madamm 
Gesondheetsminister gär dës Froe stellen:
1. Kann d’Madamm Minister dës Informatioune 
confirméieren? Wa jo, wéi gedenkt si dorop ze rea-
géieren?
2. Wéi eng Reegele gëllen um Fluchhafe bis de 14. 
September 2021 an der Hypothees, datt déi aktuell 
Propositioune vun der Regierung esou vun der 
Chamber akzeptéiert ginn an als Gesetz gestëmmt 
ginn? Gëtt d’Regierung eng kloer Instruktioun eraus, 
an där all Leit, déi wëlle mam Fliger reesen, genee 
gesinn, wéi eng Zertifikater oder Tester si brauchen 
an a wéi enger Form si déi musse kënnen dokumen-
téieren?
3. No mengen Informatiounen ass et och scho vir-
komm, datt eng iresch Lowcost Airline Passagéier 
de Fluch vum Findel aus verweigert huet, well si net 
geimpft waren. Sinn d’Dispositioune vum 3G fir 
d’Fluchgesellschaften am Sënn vun enger Maximal-
restriktioun gesetzlech verflichtend, oder dierfen si 
doriwwer eraus nach eegen, zousätzlech Aschrän-
kunge fixéieren?
Réponse (13.07.2021) de Mme Paulette Lenert, Mi-
nistre de la Santé :
ad 1. Am Kader vum Large-Scale-Testing, wou een 
einfach ee Rendez-vous online fir fréistens den 
nächsten Dag buche kann, waren déi lescht zwou 
Wochen nach all Dag Rendez-vouse fräi. Verschid-
den Drive-in wéi den Howald oder Bouillon si besser 
besicht, soudass et ka virkommen, dass déi ausge-
bucht sinn, an een dann op een aneren Drive-in 
auswäiche muss. Virun 20.00 Auer ass eng Reser-
vatioun nach fir den nächsten Dag méiglech.
D’Laboratoires d’analyses waren eises Wëssens no 
déi lescht zwou Wochen och net ausgebucht, an 
och do war et nach méiglech, kuerzfristeg ee Ren-
dez-vous fir ee PCR-Test ze buchen. Des Weideren 
ass eis och näischt bekannt, wat déi zertifiéiert An-
tigen-Tester ugeet, och wann do d’Kapazitéiten e 
bësse méi kleng si wéi am Large-Scale-Testing.
D’Teststatiounen um Fluchhafe si weiderhin nach 
aktiv a bidde follgend Méiglechkeeten un:
Déi Passagéier, déi vum Findel fortfléien, hunn 
d’Méiglechkeet, e Rapid-Antigen-Test, e PCR oder 
en Express-PCR-Test géint Bezuelung duerchféieren 
ze loossen. Dës Tester gi vum Fluchhafebedreiwer 
a Kooperatioun mat engem approuvéierte Labora-
toire ugebueden an organiséiert. D’Passagéier sol-
len am Viraus e Rendez-vous iwwert den Internet-
site vum Fluchhafebedreiwer maachen, well 
 d’Kapazitéite limitéiert sinn.
Déi Passagéier, déi um Findel ukommen, hunn 
d’Méiglechkeet, e PCR-Test am Kader vum Large-
Scale-Testing ze maachen. D’Passagéier kréien e 
Bong fir e gratis PCR-Test, deen se direkt op der 
Plaz maache kënnen. Dës Tester gi vum Ge-
sondheetsministère ugebueden. Et ginn also eng 
ganz Rei Méiglechkeete fir vun engem Test ze 
benefisséiere fir Leit, déi eng Vakanz geplangt hunn 
an en Noweis vun engem negativen Test mussen hu 
fir anzereesen. D’Leit musse just am Virfeld hir Dis-
positiounen huelen, fir den Dag vun der Ofrees och 
déi néideg Dokumenter ze hunn.
ad 2. D’Areesbestëmmungen a Lëtzebuerg sinn net 
am Kader vum Covidgesetz fixéiert, mee baséieren 
op enger Ordonnance vum Direkter vun der Santé, 
déi a Fonctioun vun der Situatioun kann adaptéiert 
ginn. Wat d’Ausreesbestëmmungen ubelaangt, 
muss all Persoun sech am Virfeld iwwert d’Arees-
bestëmmunge vum Land, an dat hie reest, infor-
méieren an ofklären, wat fir eng Dokumenter virge-
luecht musse ginn. Dës Informatioune fënnt ee 
meeschtens op den Internetsäite vun den Aussemi-
nistèrë vun de concernéierte Länner.
ad 3. All Land huet seng eegen Areesbestëmmun-
gen, iwwert déi all Passagéier sech am Viraus bei 
den offizielle Sourcë vun der jeeweileger Destina-
tioun oder der Fluchgesellschaft informéiere soll. 
D’Fluchgesellschafte sinn och verflicht, déi spezifi-
zéiert Bestëmmunge vum jeeweilege Land ze 
beréck siichtegen a mussen derfir suergen, datt 
d’Passagéier dës Krittären erfëllen, ier se hir Fluch-
rees untrieden. Dëst gëtt vun der Fluchgesellschaft 
oder hirem Groundhändler beim Check-in oder beim 
Boarding um Gate kontrolléiert.
D’Fro, ob déi genannten iresch Bëllegfluchgesell-
schaft zousätzlech Aschränkunge fixéiere kann, 
muss un déi relevant Fluchgesellschaft adresséiert 
ginn.




